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Sigles et conventions. 

Dans l'apparat.- L'apparat critique vise surtout à indiquer les 
COt'rections, le plus souvent erronées,' que les lecteurs antiques ont 
apportées au texte unique du. Papyrus. Nous n'avons pas relevé, 
sauf quelques exceptions significatives, leurs corrections d'iota­
cisme, d'orthographe ou de lapsus sans importance. 

L'apparat est positif: le lemme d'abord (s'il est le texte de P, au­
cune indication de provenance, laquelle n'est marquée, au contraire, 
en cas de correction, que si le correcteur peut être reconnu] et, à 
droite des deux-points, la ou les corrections rejetées. L'apparat 
répète les mots en entier, quelque réduit que soit l'élément sur 
lequel porte la correction manuelle. 

Les points de suspension sont employés quand deux ou plusieurs 
mots séparés dans le texte sont affectés de la même altération ou 
de la même correction. 

Le tiret indique qu'il faut prendre en considération l'ensemble 
de la phrase qui s'étend entre les deux mots que le tiret sépare, 

p 
pao 
po 
pl 
p., 
ps 

cancell. 
exp. 
expunct. 
gl. 
h. 1. 
incl. 
iter. 
mg. 
s. v. 

le copiste 
état du teXte avant correction 
état du texte après correction de la main de P 
main de pl ; voir Intr. p. 147 et 175 
main indéterminée; Pn1, P" 2, en ordre de succession 
main du glossateur, parfois distingué en pgl et Pg2 ; voir 

lntr. p. 150 
cancellavit 
expunxit 
expunctum, expuncto 
glossa, glossavit 
hoc loco 
inclusit 
iteravit 
in margine 
supra vcrsum 

Dans le texte. - L'usage que Didyme fait de l'Écriture sainte 
étant extrêmement libre, il n'a pas toujours été possible de distin­
guer dans les citations ce qui est littéral de ce qui est accommo­
datiori. Les guillemets enferment donc parfois des éléments qui ne 
sont pas strictement de l'Écrituro. 
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Dans le texte, l'appel ... z renvoie à la péricopc du prophète Za­
charie qui est pour lors en situation dans le commentaire. Le renvoi 
ne figure donc pas à l'apparat scripturaire. 

Les crochets carrés [ ] , dans le texte et la traduction, indiquent 
les lacunes et, partant, les restitutions. 

Les crochets obliques ( ) indiquent les additions de l'éditeur 
(dans le texte, à partir d'un mot entier). 

Dans les lacunes du texte grec, chaque point [., ••• J représente 
une lettre. 

Les lettres pointées (~) représentent des lettres mutilées ou très 
effacées dans le Papyrus, dont la lecture peut être remise en ques­
tion, 

RÉFÉRENCES ET ABRÉVIATIONS 

DBS = Dictionnaire de la Bible, supplément. 
DS = Dictionnaire de Spiritualité. 
DTC = Dictionnaire de Théologie Catholiqu13. 
Dz = DENZINGER, Enchiridion Symbolorum. 
GCS = Griechische Christliche Schriftsteller (Corpus de Berlin). 
PG = MIGNE, Patrologie Grecque. 
PL MIGNE, Patrologie Latine. 
RAM = Revue d'Ascétique et de Mystique, Toulouse. 
RSR = Recherches de Science Religieuse, Paris. 
SC = Sources Chrétiennes. 
SVF = J. voN ARNIM, Stoicorum Veterum Fragmenta, Leipzig. 
TU = Texte und Untersuchungen, Leipzig. 

Les renvois à l'In Zachariam de Didyme indiquent le livre et le 
numéro. Pour la division adoptée, cf. Intr. p. 29. 

Pour renvoyer à l'In Zacha.riam de S. JÉnÔme, PL 25, HJS-
1542, on ne trouvera que le nom de JÉnÔME accompagné du numéro 
de la colonne de Migne. 

Les citations des Psaumes sont toujours indiquées d'après la 
numérotation des Septante. 

Les chiffres gras en marge indignent los pages du Pn.pyrns. 

! 
'.··li ! 

·~ 

LIVRES II ET Ill 

TEXTE ET TRADUCTION 
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(VI, 12) 

Top.oç B' 

1. ZACII. VI, 9-11 : 'K<><l OyÉvE~O Myoç Kup(ou Tip6ç ~· 
ÀÉyQv' 10 Acx6È -reX ÈK -r~c; cxtx~cxÀ6>crlcxç ·rrctp&. .. &v &px6v"tc.:>v 

K«t 11cc.pcX -r&v XPYJOLf!Cr:lV ctÔ'T~Ç KCÜ ncxpdt "r0'! hte:yvwK6't"<ùV 

5 cx\vr~V. Kcxt EiaEÀe:Uan aù Ev 'tff ~f!Ép!f ÈKdvn dç T0v o!Kov 
'lc.,::,a(ou 'toO I:ocfJovtou -roO ~KOV't'OÇ ÈK Bcx6uÀ&voç. 11 Kcxt 

À~p.lj.ln &pyUptov KCXt xpucr(ov Ka1 TIOl~O"l::u; a-re:cp&.vouç Kat 

ÈTit8~0"ElÇ ÈTit 't'~V KE9J«Àf}v 'fTJO'OÛ 'TOÛ 'fc..:me:Bf:K 't"OÛ Îi::pÉCùÇ 

't"OÜ f!Ey&.Àou. 

10 2. [\Oc; o~]''- {a·nv €ma-rYJp.ov~x~ p.o:O·~[J.o:'t'o: sht~Xv ·~ 'l't'ctpaOoü-
'Ja~ !J·~ azbno: k~~crt·~p:ljv, olhw oùx Ecr·n 7>poy'IWvw O:i,'t)OWc; xal 
ita't'à 8s0•J ·'(; '7t'p01f'f)'t'SÜO'a~ 'itYSLl[J.O:'"t"tY.~V 1tp01f'l)'tS(O:'I Ô:veu <OÙ 

~re•dcrOo:t ~o'J EhoU ),6yov 7>p0ç -cO'' 7tpo~rtvW(iY.onet. xal npofr,­
·n:Uono:. I\v6[J.svoç -y.Xp 7ep0ç 't'0v 't"GlOÜ't'OY b 't':ïU Kupbu ),byoç 

15 01-'-JJ·a't'or ,..,.:;à rptù'r~s$~ "pOe; 1'0 OdcracrOa~ -rà ,..,6.A/,·~ [,.Jal JJ.ucrr/jpta 
-r·fjç 0:/,'t)Oda;. /'.al 't''fjç (0soü cro<p[o:ç. 

3. Oùx Ë-rsp[o]ç ?è b JLVblJ>s'loç "pO; 't'Ov 7epo<p'lj't''fJV /,b-roç 
't"OÜ 8soU- A6-you Û7eâpxst, Ôo"nÇ "(l'IS't'(U [Û.v 1epèç •cÙç 0:-ytouç 

" ~ , ~~ ' ' 1 ' 't: , ' 0 ' ' CX'Iopo:ç, CX"()'SAOIJÇ t€. 'l.W o:pxv:Ç /',O:l €r.:,0U(H0:Ç Y.al pO'IOUÇ /',W 

20 xuptbnrro:ç, 1epOç 't"èv yev·r~crav't"a o:ùtèv Ilo:Tipa l>V O:eL Ihpl 

94 1 tit. •Ôp.o; ~~ Pn Il 5 d; -ràv ohov add. Pc ut. v id. Il 6 aorpoviov : 
7tpüq:>~'t"OV O"Oq:>ov[ov Pac li 8 't"OÜ 1 o nos : •0 P Il 9 p.tyiÀov: p.tyiÀov xcd. Pac 

1. Cf. Dm. De Spir. S., 8. PG 39, 10ft0 A: ((Quo modo enim qui 
aliqua disciplina plenus est, qui perfecte eam habet, er!J-dite et 
subtiliter po test de ea proferre sermonem, sic qui spiritum sanctum 
consummate acceperint ... » 

2. Avec le verbe (( parveni1• J> plutôt qn'n être adressé n, nous 

LIVRE II 

1. ZAcn. VI, 9-11 : 'Et la parole du Seigneur me par· 
vint en ces termes : 10 Recueille ce qui vient de la captivité 
auprès des chefs et auprès de ceux qui ont été utiles à la 
captivité et auprès de ceux qui l'ont connue. Et tu i:as er: 
ce jour~là dans la maison de Josias, fils de Sophonte, qut 
arrive de Babylone. 11 Et tu prendras l'argent et l'or et tu 
feras des couronnes et tu les mettras sur la tête de Jésus, 
fils de Josédek, le grand prêtre. 

La parole 
de Dieu. 

2. De même qu'il n'est pas possible 
de parler de matières scientifiques ou 
de les enseigner si l'on n'en possède 

pas le savoir, de même il n'est pas possible de vérita ~ 
blement connaître à l'avance selon Dieu ou d'annoncer 
une prophétie spirituelle sans que la parole de Dieu par­
vienne à celui qui connaît par avance et qui prophétise 1

• 

Survenant en un tel homme, la parole du Seigneur le 
rend clairvoyant et l'éclaire pour lui faire contempler 
les beautés et les mystères de la vérité et de la sagesse 
de Dieu. 

3. La parole qui parvient 2 au prophète n'est autre 
que le Verbe de Dieu; elle parvient aux s~ints person­
nages, aux anges, aux principautés, aux puissances, au~ 
trônes et aux dominations, mais, auprès du Père qui 
l'engendre, elle demeure éternellement. En effet, du Père, 

pensons mieux rendre les intentions de Didyme, oppos~nt la parole 
de Dieu qui vient à celle qui demeure, son aspect contmgent à son 
aspect éternel. 

~ 
~ 
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(VI. 13) 

. 428 IN ZACI!ARIA>I (cH. 6, V. 9-11) 

p.h ·r~P -;oü I1o:tpôç ),tyz-cx~ o)ç ~v 6 A.bjo<; 7tp0ç o:~-cbv· 

<< Q~,oç y&:p, f''l)cr~v, ~v 7tpôç rOv C-9e6va l>, e~oç Abyoç t~''· 
4. rtvnO:l è[, Y.d oih €crtt'J 1 -:tpèç "COÙÇ 7t'VêU!J.O:TOf'bpouç 

&vOpo:ç, W•1 Y.:xl 't'6te 7tpôç o:~'t'oÙç Ô-ro:v ~~'11J't"O:L T6':"e yèt:p 't'b't'e. 
25 xcd Oeo~ Eaona~ 1tpôç oüç &7te:poh·"t;crêv Y.o:( ~ri:yc·nv, (0:; o:~-;-ôç ô 

~{!>•·~p &v E~o:yyû,(~> ~r~cr(•, 7q~Oç toùç Oucrxspo:(vono:ç ërn Ehou 
Tlôv ko:u·û:;v ehe•1. 5. "Ex.el 0' oü-cwç 't'è P'l)'t'b•r << El hdvouç 
Oeoùç einev 7.p0ç oüç b ),byo; 't"OD Eh:oü &~(é''JnO, Ôv b Ilœri)p 
·~y(aaEv -r.o:l &7t€cr't"EtÀev dç :Ov xbcr[J.OV >> - È[Û: tèv to:th·o: 
)-€.Jona O·'Î),ov6·n, - << l.qJ.s!ç ),Éyz•e ôn Bl,o:O"o/'fl!J·Ei, jOtt ehov· 
l'!O; toü Eh:oü e'qJ.t a >>. Kcù È7td 6ec\ b:'ït'oèdY.VUVto:t 7tpèç o:Jç 

"'(i:yc\)S'I 6 't'OÜ 8soü ),byoç, 8soÜ P'~[J.O.:'t"O! 'itpocr·f,y.s~ 'lOSi"'i 'l.<Xl 
È.'l.Ào:p.60:n~v & b.7r.a~ry€À),ournv 6zcq:-opoUp.avo~ o! p.o:Y.o:p~<~-ro:"tct 

5 npocp·f,'&'o:~. 

Ti 7r.pcv"t0:n-a"to:~ dnû'J 11pèç ôv jÉ.yove.v b -roü Kuptou ),byoç 
Zo:xa.p[a.ç esuJp'fj't"ÉO'J. 

6. <( Ao:ôi, <p"~cr(v, 1'-: h -r?jç a.txp.a.),wcrfa.ç n:xpO: -rWv &pxbv­
't'Wv A.o:l -rfib xp·~cr[p.wv o:Ù"t?)ç Y,cd È7r.€jYWY.Ô'r!l>'J '' Ot-7. 'it€rpo:v 

10 « a.ù-r·f,'J ''. Tf,,o.: 0' E.cr·dv & Od Ào:ôe.rv ~.a pO: -r'ijç c:âxp.o:Î,<ùcria.ç, 
a~ObnwJ 0:~1"7. -r.o:pO: 't"WV &pzbnuJV Y.o:l ZP''lcrlp.wv Y.o:l bttj'lUl'l.Ô­
't'(t)') o:0-r·~v, ·?, 1."0: [€pa-rtit0: crY.aU·Ij & oi a.'tï.fJ·o:),urr(~o'J't€Ç e.D,·~o/O:O'~'J 

bt :-?jç 'le.poucr-Û.-~[J. 'l.O:~ ToU vo:ot! -.ot! Sv o:Ù"t'?j. Ko:l -ra.lha. yO:p 
·frXiJ.o:),[W}ncr-ro:t tu:-rO: -rot! ),o:oü -rWv 'Eôpo:(wv e.'t-; -r·~v Bo:éo),ù'wo: 

15 r.o:pO: -rWv A.po:-roÛ'J't"(ùV o:~-r?)ç tupo:wtY.Wv &vOpfi.i'J. 7. 00 nap2.: 
-ri7>v -ruï.bv'twv OS n-pocrt&ne.'t'o:t ),o:ô~:rv, fJ.)J,' 1~ nO! pO: -rC:>v b.pzbnwJ 

94 o. Jn 1,1 1195 a. Jn 10,35.36 

94 30 &p.s\ç nos: &p.tv P Il 95 8 ,0: om. Pac Il H ~zy.cùt.'i-:ta<o:u nos. 
sxx_p..:ttp.o:Àf w JttO'OO:t Pac ~X7J)'.f1-Sp.cù[ hl j'tt(H.:tt Pn1 sxp.p.a:À[ fol J• tO'TŒt pn2 

1. Effets divinisants de la parole de Dieu, cf. III 75 ; IV 17G. 
2. 'Y'p.sl; Àirns est ainsi écrit en P: vp.E!Y Àqna:t. L'orthographe 

).ÊyE.-a:t, qui fait croire au passif, explique pourquoi.Up.dç a pu être 
lu VfJ-€1'1, aU datif, par Je COpiste, Quant à r~),a:0"~1J)J-SÏ, iJ ne Se trOUVe 
pas à là troisième personne dans les mss duN. T., qui le mettent 
à la première ou à la se,ronrle. 

LIVRE JI, 3-7 429 

il est dit que le Verbe était auprès de lui; car, dit l'Écri­
ture,<( Celui-ci était auprès de Dieu (J )), étant Dieu Verbe. 
· 4o Elle ne demeure pas, mais elle parvient aux person~ 

nages inspirés, et.n'est auprès d'eux que quand elle leur 
est parvenue. Car alors vraiment ils seront aussi des 
dieux 1, ceux qu'elle a visités et à qui elle est parvenue, 
selon ce que le Sauveur dit lui~même dans l'Evangile à 
ceux qui supportent mal qu'il se soit appelé lui-même Fils 
de Dieu. 5o Voici ce texte : <( S'il a appelé dieux ceux à 
qui la parole de Dieu est parvenue, celui que le Père a 
sanctifié et qu'il a envoyé dans le monde>> ~ c'est~ à­
dire moi qui vous parle, - <(vous, vous dites qu'il blas­
phème 2 , 1 parce que j'ai dit : Je suis le Fils de Dieu (J n. 

Puisque ceux à qui la parole de Dieu est parvenue sont 
déclarés des dieux, il faut comprendre les paroles de 
Dieu et recevoir les messages annoncés sous l'inspiration 
de Dieu par les bienheureux prophètes. 

Examinons ce que Zacharie, à qui la parole du Sei­
gneur est parvenue, a reçu l'ordre de dire. 

Les offrandes 
de la captivité. 

6o <(Recueille, dit-il; ce qui vient 
de la captivité auprès des chefs, de 
ceux qui lui ont été utiles et de ceux 

qui l'ont connue >> par expérience. Quelles sont ces choses 
qu'il faut recueillir de la captivité et que donnent 3 

les chefs, ceux qui ont été utiles à la captivité et ceux 
qui l'ont connue ? Ce sont les objets sacrés que les ravis~ 
seurs ont emportés de Jérusalem ct du temple qui s'y 
trouvait. Car ces objets ont été emmenés, eux aussi, en 
captivité à Babylone avec le peuple hêhreu par les 
tyrans qui y régnaient. 7 o Aux termes de l'ordre donné, 
ce n'est pas auprès de n'importe qui qu'il faut recueillir, 
mais auprès des chefs légalement constitués et auprès 

3. Ll.t06v't"wY a:Utci, étrange génitif absolu dont le sujet est, en 
somme, l'expression formée par les substantifs précédés de la pré­
position r;a:pG:. 

95 



[95] 

96 
(VI, 14) 

430 IN 7.ACHAIHA:U (cH. 6, V. 9~11) 

VOfJ.(!J.UlÇ bttcr"Ca't'oUnwv Y.cd 't"hl'ol XP'IJO"fjJ.WV •TI o:lxfl·O:),wcrfq;. oo.c~ 
U ~lcrw o! X(>'tjcri!l.hlÇ x.o:l. kr.-' (illpû,s[0 [LE-.ctY.~crOéne:ç &:r.è. 't'~Ç 
ti%:xç 7to:-rpCOoç dr; ,.r,,, àD,o't'p(o:v y'f)'J, où OL' &!J.o:p't'(aç &ç ë),w:; 

20 où 'lts:r~o~f,xo:avJ o:~.-o(, (ù))x 't'O:ç "t'OÜ O::reô·~ao:v-toç ),o:oU. 

8. "OcrT.Ep ·rO:p Èv à'J0pw7dV<[l 7to),é[J.4} 1 tJ·E't':i 't'~Ç a"rpcct~u)';n·:fsç 
~ 1 ' ' ' ) p' ' ' {) ' ' 
UUVO:fJ.EWÇ XO!~ lO:'t'pOt 'ltO:pO: ,J!fJ.OO:VOV't'O:t 7CpVÇ 't'O vêpO:'it'êUEt\1 't'OUÇ 

1Tt'pWO'Y,O!J.iVOUÇ O''t'pO:'t'tÙl't'O:Ç 1 OÜ't"WÇ 0~ J(p"t,o-(p..wç o:lxv.o:),uyncr­
Oine:Ç crorol npèç 't'è ~or,6stv '!0 Ao:i!), ;,pc't'po7C''ljÇ Y.o:l vou6E-

25 a[aç 't'p67tcp, XP'~O'tfJ.Ot 't'l)ç o:!xtJ.cD,wcrfo:ç e:!p·f)vto:xt, Wv L.lo:vt-i)/, 
Y.:ù 'Ie~e:xt-/jÀ, 'A·'no:t6ç 't'E Y.o:t ~'t'Epot ;ç),do'JSç Oeo7tpb-r.;o~ 
Ô:'JOpsç. 

9. ITpèç t"o:i-ro~ç, Y.cû €.r.t-y•1wï.6'te<; -;( 1è ,'flç; o:txfJ·o:)-<,>crb:ç; 
-rt/,oç \ €cr-rt<J, -rO x~'tû,Oslv de; 1·~v -y·~v O:lf' ~.; a'~'XfJ·cGÀw'tot 
D,·~\N:pfh)cro:v, Wç; tfôO,o:t EÙXO.:f>lO"t'(o.:ç ÜfJ.VOV' «'Ev 'ti{) -yàp Èincr'tpÉ­
!fo.:t KUptov 1·~v o:~xtJ.o.:Î,Cùcrlo.:v ~tWv €-ysv·~{hj!J.€.'1 Wç r.o:po:xe.û,r;­
]J.ivo~· 't'Ô't'E. ~1tÀ·~cr6'17 ';(O:f>Ô:Ç 'tè O"'tÔ[J.ct ·~[J.hlV 'I.O.:l ·~ y),hlcrcro: -fj[J.ÙJV 

5 0:-yaÀ/,t<:fcrE.uJÇ a. >> 

10. <Pipoucrt 't'à b. 1'l,ç o:lxtJ.cû,wcrCo:ç ot &pzone.ç xal o! cruv(l)­
'JOfJ.O:O"fJ.ÉVot o:Ù1orç xp·~crt[J.O~ xo:t ~nqvwx6Tsç o:ù-r~v où [J.bvov 1Cc 
o:ia6·1)'t0: crxe.U·IJ 't'OÜ lspoU, iJ.À),à xo:l &ç b.n}cro:V't'O btE.~ O:ps't'Ccç Y.o:t 
't'à cro<pO: vo~[J.O:'to:. '~<pûs;OSvnç; -yàp ÈY. 1'ljç :i·I)O:Jüç .... o:t ÈTcm6vou 

10 ' • ' ' ' [1' ' 7 " • • ~ ~ XO:'tO:ri'tO:O'€.W<;, E.it't'/?riO.:V'tO 't'O: o:-yo.:vo: ne.pt tJJV e.~p'Jj't'O:t EV ~>o'?i ll.tlf 
thlv à'lo:6o:6fL("i)v npèç -rOv e.Ù),o·ro6[J.e'lov Too:pèt Kuptou· << ''IOotç 
1"0: à-yo:6X 'hpoua(l.),·~fJ· 0 », 11. xo:l · €n· << lisnotOW.; €cre.~ kr.l 
K ' ' ' '[ )'' ' ' ' ' 0' ~ " ) uptov xo:t o:vo:o t oo:ar, cre. e.m 'tO: a-ya a-.·~.; j'IJÇ c >>, ·r,nç; Y. 'fipo~ 
Vo[J.(o: OfOo-ro:t -.orç fLO:Ooüat 'lto:pà TIJc-Oü << Ô't"t 7tpo:Oç xal 't"O:'i"CEtvOç 

15 't"j) Ao:pOfif €crt(vd >>. lispt ~ç 0 UfJ.vcpOOç xiApo:ysv· << HtatsO{ù 
'toü !Osrv -rà &-yo:OO: Kup(ou èv !TI ~Wv·nùY c. >> LufJ·fWvwç ital b 

96 a. Ps.12!J, 1 b. Ps.127, 511 c. Is. !:i8, 14 !1 d. :Matlh. 11,29 11 
e. Ps. 26,13 

431 

de ceux qui ont. été utiles à la captivité. Ces derniers 
sont ceux qui, dans un but d'utilité et de secours, ont été 
déplacés de leur propre patrie dans une terre étrangère, 
non pas à cause de fautes qu'eux-mêmes n'ont pas du 
tout commises, mais à cause des fautes du peuple impie. 
8. Car, de même que dans les guerres que se font les 
hommes on envoie, avec les forces militaires, des méde­
cins pour soigner les soldats blessés, de même y eut-il 
en captivité des sages' dans un but d'utilité, pour aider 
le peuple par l'encouragement et l'avertissement, et ils 
sont appelés les ((utiles >> de la captivité. Parmi eux, 
Daniel, Ézéchiel, Aggée ct bien d'autres personnages 
envoyés de Dieu.· 

9. En plus de ceux-là, il y a aussi ceux qui ont connu 
la fin de la captivité, Ile retour dans le pays d'où ils 
avaient été arrachés comme captifs et qui ont chanté 
en hymne de reconnaissance : <( Quand le Seigneur a fait 
cesser la captivité de Sion, nous avons été comme des 
consolés : alors notre bouche était remplie de cris de joie 
et notre langue de chants d'allégresse".>> 

10. Les chefs et ceux qui ont été nommés avec eux, à 
savoir ceux qui ont été utiles à la captivité et ceux qui 
l'ont connue, apportent ce qui vient de la captivité, 
non seulement les objets matériels du temple, mais 
aussi les vertus et les saintes pensées dont ils se sont 
enrichis là-bas. Tirant profit en effet de leur pénible et 
dure condition, ils ont acquis les biens dont il est dit 
dans un des Psaumes des Montées à l'adresse de celui 
que bénit le Seigneur : (( Puisses-tu voir les biens de 
Jérusalem t>! », 11. ct encore : ((Tu établiras ta confiance 
dans le Seigneur et il te fera accéder aux biens de la 
terre e », de cette terre donnée en héritage à ceux qui 
ont appris de Jésus qu'« il est doux ct humble de cœur 4 ». 

En parlant de cette terre, le chantre inspiré a proclamé : 
((J'ai confiance de voir les biens du Seigneur sur la terre 
des vivants e. >> Dans le même sens, le bienheureux pro-
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432 lN ZACIIAIHAi'll (CIL 6, V. 9-H) 

[J.O:Y.ip~oç 'lJpCtp'~'t'fj<; 'H<rcdo:.; 7tpo-rp€7t.::~ 7t60:'lv ),~ôeiv 't'tûv -(,p!J:r,­
'IW!Jlvwv &yo:OW,,· << 'E:Xv y<fp, lf"llcr1v, OD,'I)TE xo:l E.icro::.r.oUcrrrri 
:J.oo, T.7. 0:·yo:0.7. ~·~ç; "('~<; 1pd.-yzO"Os f. >> 

20 12. Aabb'l't'O<; 'tO: 0:1tô 't''ij; cdxtJ.o:),wrJ(o:ç 't'OÛ np6cr'to:~w 7tspl 

t"oth·ou eD,·f)tp6't'oç 1tpôç 't'OÜ 'fEVot.dvo:..~ Kuplçu )..6~rou 7tp0ç ::x~'t6v, 

1.Û,dZ't'o:~ s:io-d.'lcn .::(ç ~ÔV o!Y.O'i 'fwa(oo, 't'OU p.S't'CÛ,o:p.ÔO:VO[J.€\ICU 

.::~; << crlp~b[J.EVOV )), 13. Hpocr·~Y.E~ jè!p 't'ÔV <H:)~6[J.evov Ur.O Kopiou, 
ispl oO jÉ:ypo:7t'tO:t' (( '0 8eôç '~fJ.Ù>'I Ehèç 't'OU O'{rsel'} g », È).-r,),u-

25 06to; << l;·r,t'(jcr~n Y.cd O"Wcrœ 'tè &-:to),w),6çh )), utôv .::Ivo:~ (Loe~o­

vlo:.J) 't"OÜ &p[J.'I)'.IeUOtJ.4vou << zpo'HO'\J.Oç 'Iw:l )), Xpov~otJ.è; YO:p 
è~r~cf'l.::•o:t U7i:O 8zoi:i -ri!) aw6i,rn crwi-c·tJp(o:v a\<:>nov<t, ~<; o:'(-nor; b 

~wr~p 67t&pxs~, 7-~:.pl ~:; -ypd:p~:.~ 6 'A7tbo--ro/,or; ),Éî'{•W 7tspl -roU 
~w-r·~po;' « Te;),s~wOdr;, è-yivs-ro (7t:io-~v) -rot:; 6'ïto:Y.o~ouow o:~'t"(.";') 
::xh~o:; crw-r·ijplo:<; o:lwv(ou b. >> ' 

5 14. Tij) 7tpccr-ro:xOZY-rt s~C'û,OEr'' s\~ -rèv oiY.O•J -roü :~xonc:; 
~Y. Bo:?;u),(;')voç E't:; -r·~v 'hpcuo-o:À·~!Jo -r·~v .:i-y(o:v r-b),~·~ 7tp6cr·ro:1;t:; 
Ô(Ôno:~ Î,o:Ôstv J:p-yUptn Y.o:i zpucr(ov Y.o:l 7t'Ot'~C'O:t O"'CEifCÏ:Vour; l•i' 

96 f. !s.!, !9 Il g. l's. 67,21 Il b. Lc!9, JO Il 97 a. Cf. !s. 45, !7 
b. Héb. 5, 9 

96 21 d):i]~ÛTOÇ pl : ),a6Û'J't"OÇ pac !! 23 <r~J~6[WIOV 1° ; O"~l~Ûp.SYO'I 
(cr~)~op.ev Pac) ;(.CÛ ;(pOvtcrp.dv {a;W P Il 24-25 ÈÀ"t]ÀuOr.h·o;: 6ÀrjÀuÛÛ"ta; Pn \1 
2!> crmpovtou nos : lt,Jcr(01J P Il 97 3 crw"trjpoç : xuplou Pl Il ;.ôicrt'J nos : 
al'ttoç P Il 4 al'·no~ exp. Pn Il !) -c<{) r.pocrto:XÛÉY";"t dcrùOs!v Pl : r.pocrta;t­
Otcrcr€Àûstv pac · 

1. Après crqJS'6p.aYO'' nous avons supprimé xa;\ f~povtcrp.Ov 'lat.', qui se 
rapporte avec évidence à }Jorov[ou dont le nom doit être rétabli 
plus loin après u\àv €\vat. En réalité, il devrait y avoir une phrase 
de ce genre : (( Il lui est ordonné d'aller dans la maison de Josias, 
fils de Sophonie, noms qui signifient l'un (( qui est sauvé ll, l'autre 
« séjour prolongé de lao JJ, Car il convient que celui qui est sauvé ... 
soit fils de Sophonie, mot qui s'interprète par <t séjour prolongé de 
lao>>. 

2. Le mot 'Iaol est l'une des transcriptions g1•ecques du nom 
biblique de Dieu. !RÉ NÉE, AdiJ. haer. II, 35, 3, ORIGÈNE, C. Gels. VI, 
32, l'emploient. (Cf. DxooonE DE SxciLE I, 94: (< r.o:.pà. tor~ 'IouOalotç 
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phète Isaïe. ex~ite le désir. de recevoir ces biens que nous 
avons exphques, quand Il dit : << Si vous consentez à 
m'écouter, vous mangerez les biens de la terre '· >) 

12. Ayant reçu ce qui vient de la captivité celui à 
qui cela a été enjoint par la parole du Seigneu~ qui lui 
est parvenue, reçoit l'ordre d'aller dans la maison de 
Josias, nom qui signifie << q!J.Î est sauvé)) 1. 13. Car il 
convient que celui qui est sauvé par le Seigneur, dont il 
est écrit : ((Notre Dieu est un Dieu sauveur un venu pour 
<(cher.cher et sau~er ce qui avait péri"n, soit fils de (So~ 
phome), nom qu1 veut dire ((séjour prolongé de lao)) 2. 

Car un séjour prolongé est accordé par. Dieu à celui 
qu'il sauve d'un salut) éternel a, dont l'auteur est le Sau~ 
veyr et dont l'Apôtre écrit en parlant du Sauveur : 
<<Etant parvenu à la perfection, il est devenu 'pour (tous) 
ceux qui lui obéissent l'auteur d'un salut eternel 6 s.)) 

L'or et l'argent 14. Le personnage qm a reçu 
des couronnes. l'ordre «d'entrer dans la maison de 

celui qui est arrivé de Babylone )) 
à Jérusalem, la ville sainte, reçoit l'ordre de recueillir 
l'argent et l'or et d'en faire des couronnes pour les placer 

"tr)v 'Ja,;l Sr.txaÀo6;Hvov (!;)uJ, Jl,) CLÉMENT n'ALEXANDRIE emploie 
'laoul,. Stron~ . . V,• 6. Did~m~ tir~ 'lo:to) tout droit du recueil d'éty~ 
mologiCs uhhse pur lm ; Il n a pas pensé dès l'abord que ses 
lecteurs pouvaient n'être pas familiarisés avec cette appellation. 
Ce n'est que la seconde fois (au n° 11t) qu'il a songé à en donner 
l'expli~ation .. Jll~ô~m. s'est reporté à son propre recueil d'ét.y­
molop;s, qu~. d1ITerait, pour cc mot, de celui de Didyme : 
tt ... J asme, qu1 mterpretatur salYatus, eL est filius visitationis Do mini 
id est ~mcrxor.~ç xup:o'J >> 1457 C. Sur la fm•me 'li/'latô, cf. R. DE~ 
VREESSE, Introduction à l'étude des manuscrits grecs, Paris, 1954, 
p. 109, n. 5, 6, 7. 

3. Il fallait rétablir la citation de Iféb. 5, 9 dans sa teneur exacte. 
La répétition d'al' no; n'a pas de portée particulière dans ce texte. 
Plutôt que de supprimer le second al'tto;, comme a fait Pn, il nous 
a paru ~lus juste de le maintenir ct de rétablir •:Giat\1 à la place 
du prem1er, comme le demandait la citation ... 

ZachaYW. Il. ' 
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434 IN ZACIIARIA~I .(CH. ô, V. 9-11) 

È;.:ne.6Wcnv 't'?i Y.e.1'o:),'n 'tOÙ fl.E.'(.X),ou lë.piwç, 'Ir;croüç 0' ècrtlv 
o0-.oç, 't'OLI à),·r,6woü 'It;a-oü Ov'Foç crtùt'l(p(o:ç E>e.oU, [J.E'ro:),o:[J.Ôo:-

10 voy.ivou e.i.ç 't'è « crW't''l)p(a 'Io:W )) 1 O·tjÀè•J 0' O·n 't'OÜ E>EcÜ' Ëv Oè 
-r;Î:>'I Ovov.:hwv 't'OÜ E>soU 't'O 'Io:W 'Eôpo:(wJ rw•i?j. 

15. TC 10 i(pucrlov xcd 't'è àpyUpwv O:r' hl•1 Y.o:-ro:rrxw&~ona~ 
(jti<p[o}lot ·û,ebv!!ç Ur.O 't'OU -r;·~v È•rtoÀ·~·~ sD,·r,<pb-roç Oe.o:cr~lp.zOa. 
"Ap·rupoç 0 ),C·roç Y.o:l :œucrèç b voüç (ùÀ·r;ropfo:ç vb[J.I~ Èû,cq;.-

ts ô[i]vono:~. Ai.:yE·.at yoü•1 È•J -rt;J "AtcrtJ.o:n -r;i;)'J 'Atcrp.itwv ;.:spl 
't"OU-rwv [5]vtvlV VO'I)tWv Y.Et!J:r,/,fwv ;,:pO; 't''~V vUp.<p·r,v U;.O 't'l";'>v 
<pO,wv [-.:]?i.i VU[J.q>fou O:~'t~Ç ~O:(n).É<ù; ënoç· (( 'Op.Olû)p.o:•o: xpu­
crqû 'lt"::>t·~crov.i"' crot !J.etO: O''tT'(!J.Chwv 't'OÜ &pyupbu) ~w.; o~ 0 
~~Xcr~Àsù.;; &v O:vo:û,(cre.~ o:ÙtoU c. » 16. Eix.O.;; 0~ Ov.othlp.o:~x 't'OU 

20 ït\ISU\).~'t'~X.~Ü xpucroü tuyz&vsw tà O'Y.tÙl0''1 Y.~Xl a!Y.OVt'l.à 'it'O:t0aUtJ.IX't'O: 

't~<;; 'it'pO t'ljç È~tO''I!J·la; tcü ~wt'ljpoç yp~X<p?;ç· &; « crx.tàç >> ),é·ret 

dvo:t ~< tWv p.a)./,6·rth)V O:~r~awv >> b 'A7dcrtc/,o; 'l.al « ai"'.O·Ja tWv 
Ô7i7spo:vabe.ô·r,x.6't'~V 7."~0:~(\).(i"t'Wv d >>' 't'O:Uto: 0' Ècrtlv 't"7. tJ.ÉI.I,ona 

&yo.:6~ y,atO: 't'O ScùOit"Otcüv Il'IE:JtJ.O.: c cruv~crd!J.e.Va. 17. Ko:l È:'it'd 
25 tà Ô!J.CtW!l.O:'t'O: -coU e.!p''JtJ·é:vou VOï)'t'OÜ xpucriou h tWv Oe.o-;rveUcrtwv 

Àoy(w•J 'it"OtY.OJ,:::'tO:t Y.o:l Y.o:to:crxsudSetat) 0:;c0 cr·ny\).&twv toü 
&pyup(ou 'tYjv 'it"Ct'l.ti,to:v Oixe.to:t 'tè.: O!J.Ctl;l!J-O:'t'::X 't'OU VOïj't'~Ü xpucroü. 
Tt Oè 't'0 O:pyûpto\1 O:;p' oO tWv crttyp.&twv 't:X O!J.OU;l!J.::X't'O: 't'OÜ 
zpucr!ou :t.O:tO:Y.OO'!J.el'tO:t) ·~ (('t'à &~rvà ),byta 't'OÜ Kuptou Ono.: O:pyU­
pt~V 'it'EïCupwp.ÉVO'I 1 Oo:t.([J.tO'J t'?j y'?ja >>. 

18. ile.p!. 't'OÜ 0:1Co0o0ÉV't'OÇ VO'fj't'OÜ Xf>UO'(OU Y.o:!. 'tOÜ Y.IX'ta),j,·~),ou 
O:py0pou b a~'t<~ 't'ii) &mOal,o:v.\cp Up..e.vo:(c_p ),éye'to:t T-"epl •oü etp·tjvt­
Y.OÜ VUIJ.<ptou· 1c 1>operov È:'it'o(·r,crz'J ko:ut0 ~ ~:xcrt),sùç ~o:),wv.c'tlV 

97 c. Gant. 1, 11.12 11 d. Cf.lléb. 10, 1 Il e. Cf. Jn 6, 63. II Cor. 
3, 6 Il 98 a. Ps. 11, 7 

97 l2 ·d : ·r:( 8S: Pn Il 22-2:~ ;:oct ElY.Ûvo; "C'&i·1 &r;épava6s6·r1;:ut&i•i ( -Û't"W'I nos) 
;;p('typ.chw•l mg. Pl: xa1 't"~\1 trr.spo:·1~6djl]i'.1Jlo:v d;:6va -cWv r.payp.chwv P Il 
2ô -coi) exp. pn 

1. Il est logique d'adopter la correction marginale de pl : xa( 

E(Y.éva "t"<TJV &r.spr,~;vo;6s€1)XÛ't"wv r.pa.yp.in>1v. Elle est plus conforme : à la 
grammaire, puisqu'elle supprime l'article devant Elxévo;; au sens, 
puisque ce sont les réalités incluses dans r.po:yp.â-cwv qui sont trans~ 

r·--
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sur la tête du grand prêtre, qui est Jésus, - or le véri­
table Jésus est «salut de Dieu))' - et son nom se tra­
duit par c< salut de lao», c'est-à-dire de Dieu, car le mot 
de lao est l'un des noms de Dieu en hébreu. 

15. Voyons ce que sont l'or et l'argent avec lesquels 
celui qui en a reçu l'ordre confectionne plusieurs cou­
ronnes. En vertu de l'allégorie, il faut comprendre que 
l'argent est la parole et l'or l'esprit. Ainsi est-il dit à 
l'épouse, dans le Cantique des Cantiques) à propos de ces 
objets précieux qui sont spirituels, par les amis de 
l'époux, lequel est roi:« Nous ferons pour toi des figurines 
d'or pointillées d'argent, jusqu'à ce que· le roi arrive à 
son divan c. >> 16. Il va de soi que les figurines de l'or 
spirituel sont les enseignements en ombre et en figure 
de l'Écriture avant la venue du Sauveur, dont l'Apôtre 
dit que ce sont «les ombres des biens futurs >> et ((l'image 
des choses transcendantes d >> \ qui sont les biens futurs 
dont l'assurance repose sur l'Esprit vivifiant 0

• 17. Et 
puisque les figurines en cet or spirituel déjà mentionné 
tirent leur variété et leur ornement des paroles inspirées, 
ce sont des points d'argent qui apportent la variété aux 
figurines d'or spirituel. Qu'est en effet l'argent dont les 
points ornent les figurines d'or, sinon «les paroles pures 
du Seigneur qui sont de l'argent éprouvé par le feu f sur 
la terre a )), 

18. De l'or spirituel ainsi expliqué et de l'argent qui 
lui correspond, il est dit dans le Chant même d'Épi­
thalame en parlant de l'époux pacifique : << Le roi Salomon 

cendantes; à la symétrie, puisque dxciva répond à l'adjectif El;:ovti'.â 
du membre de phrase précédent. Un lecteur, qui a précédé Pl, a 
marqué d'un t dans la marge son étonnement de la formule 't"'ljY 
ûr.E(O:vo:t.0EÔ1)i:IJ'to:v d;:évo:, mais n'a pas proposé une autre lecture. Le 
texte de P n'est ni biffé ni exponctué. La formule -c~v fm. €l:t.6va 
"t"&iv r.payp..:hwv est plus littéralement celle de l'Épître aux Hébreux, 
encore que le sens que lui donne Didyme soit le contraire de celui 
~eS. Pau! qu~ ~vai; e~~loyé l'expression avec une négation: o-x[ocv 
E'f.W'I,,, OVi: alJ't"'flV 'tl]V Eti:O'IO:: X"t")" 
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5 ,btO ~ÛÀou 'toU i\~b&vou· O"'tÛÀouç: È.'ltoL"t)crsv é:o:u-c(i) &pyUpou.;, xo:l 

tà àvl:iY.Àt tOV 0>:~1".:;0 ';{pucr(ov b. ll rroÛ'tOU 't'OU 'it'VW[J.O.:TL%00 cpopefou 

&Ç &:pyUpoo 'tOÜ 7tpoe~~Yl!J·S'vcu d O"'tUÎ,o~ 'it'E'it'OC'I)v't'o:~ Y.o:l 't'à àv&­
û,rtov aù-roU zpûcreo'J vospOv 0'1tipxov. 19. Ko:l €1tsl crup.ôcdnt 
v~x:~o:ç ic-7t'o0etxvucr0o:t h -rWv s'tp·~p.évwv 'l.E~!J.'f)),(wv 't'oÙç 

10 àO),oüvtaç Ôï.Èp eùcn~ôdo:ç:, « :Î"ful'H~O!J.ÉVou[;] ëwç Oo:\l&'t'oo Ù'it'Èp 

0:),·~6Eio:ç cl>, è!; o:Ù'tWv o~ O"'t'É1lO:'JOt Y.o:[t]o:cry.eu&~ono:t -rt:lv 'lt'nu­

[J.O:"t'txWv Y.€t!J.'I) À(wJ' ·~'1::1. 0:\laO·frawl't"[ 0:] ~ O:~toù; 't'ct(Ç crrWv Y.Etpo:­

Ào:lç o! f.l.&ptupeç 'tijç à),·~f)ef.o.:ç xo:l 'lt6:nsç ot :.to:"t':X'Ito:),a(O"o:nec 
'toùç O:o-6:pY.ouç O:nm&:/,ouç, U[-;r]O 'lt60o: ),a6bneç 't'oùç r.pOç cü~ 

15 't'lj'J r.cf/.,·IJ'.I el zn xû,outJ.l[vo]uç; (( O:pz.iç;, &1;oua(o:ç;, xoap.cxp&"t'o~ 
pat; ·oU IJ''l,6"t'OU;;j "'t'OtJ"t'ou, 'it'Vsup.O:"t'~Y.~Ç 'it'OV'I'jpfo:ç d >l. 

20. ilo)J,W'I xo:l è~o:<pbpû>V ëv"t'<ù'J 't'Wv no:),o:tap . .i'twv, O:wX"'(Y.'I} 
Y.o:t 't0: Î::'it'o:O),a 'it'o).));. ;~.cà OHX<popo: -cu'Yxan~v. ô..tô oùx sl; àÀ),O: 
'it'o),),ol a"t'i<po:vo~ "t'S;(V~tdono:~ U7e[ô] -roti 't~Y 'it'p6a-ro:1;w Os!;o:[J.€~ 

20 vou. 'Exâat'fJ y;:p &ps't·~ Y.o:l -Ëp"(Y. d: Y.o:t' O:~'t[·f,]v 't'Û,oU(l.eva 
O~Y.E.~OV {';(St ati<f!IXVOV, 21. tÛ jàp 'iO(;Ç Vb!l.OUÇ 't'OU ll!X'tflÔ<; 
éo:u-roü Ehoü àY.oUcra; Y.o:~ ({ -roùç Oaa;J.oÙç; -rfiç; !J.~-rpOç o:~'toU 11·~ 
&ôtwacXp.svoç e >> << 't~<; È),wOipo:ç Xv<ù 'hp~uao:),·~!-1· f >) Y.o:l (('t'~<; 
€v06;ou 'Exû.-fJcr(o:ç g >> (( crdtpo:vov :f..Y.phw\1 >> Uxe-ro:t etç "t'~ v 

25 ~o:tncU Y.eo/o:),·f,,,, << û,ot<}l /.f>Uai<p n Y.oap.oUv.evoç 't'~V u.,.o'tetY.'t't­
)(;f,'l 't'~ç \}':JY.'i')ç OUvoqJ.tv, c< 't'Pc('l.'I}À?V >> à),),·I'J~(optY.i:;'>ç; Y.a),ou­
JJ•iv~v h, Ko:l b 't'n ),é~et "Co:U'tr; 0 x,oUaeo; yJ,otOs OÙY. È~ o:laQ·I}t'lj; 
{)),'1/Ç, èûJ,O: voU Odou 't'r,v xo:-racrxeu~v itxe~. 22, X&:pt-reç Èv 'toU­
'totç àÇ Wv -:tÀiY.e;o:t 6 a'tio:po:voç; Ov O:vo:Osho:t ·~ xe<pC:Ù'~ 'tOU 
O:x.oUao:noç 't'OÙÇ ),0JOUÇ 'toU JEVV'~!JO:Y't'OÇ o:Ù't0V 8eoü 1 È:Y. 't'OU 
OtY.O:tO!JUv·tjv T,:OlE~v. ({ l1ô:ç r[àp 'it'Ot]W') Otxo:toaUv'I}V h 't'OU 8soü 

"(Eyévv·I'J't'.'Y.t an, _xo:l <pui,&:-;'tw'v 'tOÙ[ç Oza]~.oùç 't'lj<; 1tpocmo0o0da'l}ç 

!J·'IJ't'pb; 'f;xt!J't'o: &.,.woo~ !J.s:vo; o:ù1'[ o] ~ç · o:! xo:'t'' ûOoç O:peto:l 

98 h. Ca nt. 3, 9.10 Il c. Sag. Sir. 4, 28 Il d, Éphés. 6, !2 Il 
e, Po·ov. 1, 8; 6, 20 Il f. Cf. Gal. 4, 26 Il g·. Cf. Éphés. 5, 27 Il 
h. Cf. Pro v. 1, 9 ; 6, 21 \l 99 a. 1 J u 2, 29 

98 5 ~O),ov : Ç6Àwv Pl Il ÉavtiiJ : o:Ù"t'cf Pac Il 9--t 1 &r.o8Eli'.VO<rÛ~t - o1 
ad.~oxvot: &r.oOa(xvucrOat -::oùç &OÀoUv-ro:ç bûp aÙcrE6do:o;: &:yw'lt~opùoo; S'w.;: 
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s'est fait faire une litière en bois du Liban; il s'y est 
fait dresser des colonnes en argent et son siège est en or t>. >> 
De cette litière spirituelle, les colonnes ont été faites avec 
l'argent que l'on vient de dire et le siège est en or spiri­
tuel. 19. Et comme, d'habitude, les objets précieux sus­
désignés manifestent la victoire de ceux qui combattent 
pour la piété, <<luttant jusqu'à la mort pour la vérité c n, 
c'est avec ces mêmes objets précieux spirituels que sont 
préparées les couronnes, afin que les martyrs de la vé~ 
rité en ceignent leur tête, ainsi que tous ceux qui ont 
combattu les ennemis spirituels, ayant mis sous leurs 
pieds ~eu~ contre .qui ils menaient le combat, appelés 
« Dommatwns, Pmssances, Maîtres de cc monde de 
ténèbres, Esprits du mal a>>. 

20. Puisqu'il y a des combats nombreux et variés il 
doit y avoir des récompenses nombreuses et variées. C'~st 
pourquoi. ce n'est pas une, mais plusieUrs couronnes qui 
sont fabriquées par celui qui en a reçu l'ordre. En effet 
chaque vertu et les œuvres qu'elle fait accomplir corn~ 
portent une couronne particulière. 21. Car celui qui a 
.écouté les lois de Dieu son Père et <t qui n'a pas repoussé 
les préceptes de sa mère e )) 1 <t la Jérusalem d'en haut 
qui est libre 1 ll, «l'Église glorieuse g >>, <<reçoit une cou~ 
ronne de grâces>> sur sa tête, et<< il orne d'un collier d'or>> 
la puissance de subordination de l'âme, allégoriquement 
appel~e «cou''>>. Et, dans ce passage, le collier d'or n'est 
pas fait de matière sensible, mais il porte la facture d'une 
intelligence divine. 22. Il y a des grâces dans ce qui sert à 
~resse~ la couronne do~t est ~einte la tête de celui qui a 
ecou:te les p~rol~s de Dwu, qm est son père ! du fait qu'il 
:pra~Ique la JUStice. En effet «tout homme qui pratique la 
JU~tlce est né de Dieu a>>, ainsi que celui qui garde, sans en 
reJeter aucun, les préceptes de cette mère dont nous avons 

Oo:v.:h:ou U~Èp &.À1JÛêlo:~ Èx n-;Jv Glp1Jp.i'lwV XEtiJ-'flÀ((IJV oi crt!!f~O:VO( pn 11 

28 an te X xp"~~ add. dcrtv mg. Pl !1 99 4 &r.wOoûp.~vo.; : &r.{I)Ooup.gY'fl~ pac 

1 

99 
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(99] 5 't"U"(Xchoucr~V ';(O:pt'tOÜO"O:t 'tb O"'têipb[J.êVOV xo:( « cnr~OUO'O:~ Ï.c(ptn b ll 

't~'l [J.e-céy,pno: càrWv. 
23 "E " , , .,.. , , . 

• O"''n'J ê':iôpO'I O:jWVtO'fJ.O:· OU 0 é):OJJ.SVO:; « Y.O:'tO:tpUo/0 't'OÜ 

Kup(ou' ))' p.ê'to:Î,o:!J.ô:Xvw•J o:~toU W:; ô! p-rou ~Wno~, xo:l 'ït[VCJ)') 

<< 't0 ?to1'·f,ptov >J Ô 'lt"po-rdvst 't'o~:; èpEjOp.ivot.; r.b-çc:y << !J.eOUcrr.ov 
10 ' ' d ' '[ .J ' ' b)Ç >'.p:xncrtOV ll U'r.if p 'l,0'J, WÇ ÙV 7tê1tWY..b'tœ J.:CCptcr't"!jpÜ.ùÇ 't'il) 

èpi;o:nt q>O:vo:t' << ''EO[ UJY.]:xç E~q>pocr:.\•rtJV s\ç ·t"f;v Y.o:p·%o:v !J.CU e, ;J 
'0 'to.:U't'I)V 't'~'l e~(!)zrcxv 0:~)),o:6<0:; Y.cd sùo:picr>w:; Osl;:fp.s•Joç 7tWJ­
O;l.; 'tii) dp·?(Y.6't]t àOi,oO:i-,·(1' « E~.xpicrn:t Evo:niov È~\00 xo:l 
"'((vou &!J.ë!l·"'o:;f », 04[xs'to:t o}t'Éq>o:vov "PUtJ'i):;, &11.o: x.6crp.cv Y.o:l 

15 ÔTI),ov.O"!JJ't'f,ptov ~[7t&p}~ona, 7tp0:; t"~; ),eroUcr·IJç O"oq;lo:ç· << Lte­
~<fv<fl tpu~'f)ç 6..-:::[p<fcrmJcr~( croug. >> 

24. Ilo:ü),oç Ô cbtbcrro),oç r-6acp ~po:ôe(wv ï.o:l O'tEif6.vou (( t[O•J] 
Y.o:/,Ov àrt:>va·~ywv{cro:ro, è'cD,eae tb ?pbfJ.O'J h J) hervov '7rept oTI b 
6wJcr00ç À{:y:::~· « "Av:::u O:vo!J.L:(ç ~Opow.ov y,cd Y.o:[t:::U]Ouv<>:i J)' 

20 Y.<>:l Èv hipcp 'Fo:Àw~· cc fÜOOv Èno),Wv creu EOpap.ov 0-rav È:7t),6.­
'tU'I<XÇ t'ljv xo:pOiav [J.Ou j. )J f Ap p.ov[(t)ç ô tÛ,Écro::; tOv Oob!J.OV 

~ ' ' ' rj' '~ - ' k ' ' ' 1 'tOU'tO'I Y.o:L 't'IJV EtÇ p~ava « t'IJpêt T.'tO''tt'l )}' o:.~Oe. Y.O:'tO: 7.'00'0'1 
ÔÀtcrOIÎvtùv, ~sêo:~to)Ozlç È:v IXÙ'tjj, xa•" 'tb Ap6ç nvaç ),exOèv èv 
È'lt'o:(vcp· << T·a r.lofte.t] bt·~Y.o:t€ 1. )) 

25 25 T' ~· ' ::: o ' ~ ' · ' À ' • t v o:1eo,..o 'IJcrëtat tep o:~(<.ù'HO'~IJ-êVC:J tov Y.o: Ov (J:yWvo: 
A.cÛ tz?,éao:n,, 't~V 1)pp:fJ'IZUtJ.évov Op61J.OV y.o:t t'f'JP'~O'O:V'tt t·~v « dç 
G~Y.tztOO':J'I'I)V ),ùortcrp.iv·r;v 1C(O"'t"tV rn))' ?s 0 t'f)ç ètY.O:tocrUv·fjç O''!É­
!fO:VOÇ ; fO othwç O:v?paro:Otcr6.tJ.evoç << tOv Y.aÀOv èx:vhlvo: ·f.vW-

' , 1 /1 

VtO'p.O:t » Y.O:t 't'O: O"U'Ih.lVOtJ.O:cr[.I.ÉVO: È:r.tq;Épët.' << ÀO(J.OV 0;;.6Y.Et'to:[ !J.Ot 
30 0 't~Ç ètY.o:toO"UV'fjÇ O"tLpo:voç, Ôv &r.oèWcre.t p.o~ b OlY.o:toç ï.ptr~ç, 

99 b. Cf. l~phés, 2, 5 Il c, Cf. Ps, 36, '' Il d, Cf. Ps, 22, 5 Il e, Ps. 
:~· 8 Il f. Gen, 17, 1 Il g. Prov. 4, 9 Il h. Cf. II Tim. 4, 7 il i. Ps, 
o8, 5 Il J· Ps, 118,32 Il k. Cf. Il Tim, 4,7 Il !.Il Cor. 1, 24 Il m. Cf. 
Rom. !~:, 3 

99 16 &r.s[pâcrm]crat: Ur.s[pMr.t]crw Pac Il 27 b: ,Q Pac Il 29 €m<flÉpn: 
Èpd Pn 

1. Première deg rares allusions à l'Eucharistie dans le commen­
taire i cf. II 121 ; V 88. 

il 
-~ 

.iii 

.. ~ 
' 
1 r 

)1 
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donné plus haut la signification ; et ce sont les diffé­
rentes espèces de vertu qui remplissent de grâce celui 
qui est couronné et qui <(sauvent par grâce")) celui qui les 
possède. 

La récompense 
du bon combat. 

23. Il y a un autre combat et celui 
qui le soutient sc« délecte dans le Sei­
gneur c >J. Il y participe comme à un 

pain vivant et il boit «la coupe on ne peut plus eni­
vrante d >J que le Seigneur tend à ceux qui aspirellt à 
boire 1, si bien que celui qui y a bu dit en action de grâce 
à Celui qui la lui a offerte : « Tu as mis la joie dans mon 
cœur e.)) Celui qui a participé à ce festin avec innocence 
et dans de bonnes dispositions, parce qu'il a obéi à cette 
parole de l'athlotète (suprême):« Sois dans de bonnes dis­
positions devant moi et sois irréprochable 1 

))' celui-ci 
reçoit une couronne de délices, parure et instrument de 
salut à la fois, et la Sagesse la lui donne en disant : «Orne 
toi d'une couronne de délices u. J) 

24. L'Apôtre Pa til, aspirant au prix et à la couronne, 
« combattit le bon combat ; il fournit cette course ")) 
dont le Psalmiste dit : «Y ai couru sans iniquité et j'ai 
pris le droit chemin i >J, et dans un autre Psaume : <(J'ai 
couru dans la voie de tes commandements quand tu as 
dilaté mon cœur 1• JJ Il va de soi que celui qui a fourni 
cette course, « garde aussi la foi k >> en la Trinité, sans le 
moindre faux pas, demeurant ferme en elle, selon cet 
éloge adressé à certains fidèles : <( Vous êtes demeurés 
fermes dails la foi '· )) 

25. Qu'est-ce qui récompensera celui qui a combattu 
ce bon combat, fourni la course dont il s'est agi plus haut, 
gardé «la foi imputée à justice "'>J, sinon la couronne 
de justice? Celui qui s'est ainsi conduit en homme de 
bien dit : «J'ai combattu le bon combat))' ... et le reste 
de la phrase, qu'il ajoute. ((Il ne me reste plus qu'à recevoir 
la couronne de justice que me donnera le juste Juge, et 
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oùx ~fJ.ol OZ tJ.b•JO'I, J:)J,O: xal 'lt.io-t'J -roi.'.; ·~yo:;.'lî"-6cnv -r·h'' Èmq>&­

vs~o:v n )) 't'O:J L<ù•?)po~ 1 -~!J.WV T'i(JOÜ XptcrtoU. 26. 0~-roç b 
'[ l . ' ' y - ' • ' '1. p ' O''t'E lf~'JOÇ 'l.O:( 't"~Ç O:tWVtOU ..,Wt)Ç Urro:pza, WÇ O:Y.WDOÇ EV 't?i 

[ , '] . ' )~ ' ' '0 ' ' ' " Y. 0.:1' CCJ 't'C!'J ~JHO"tC ':1 '/(O:pcrt't'~t lf:ZO'Y.WV' (< fJ.O:Y.o:p~OÇ O:'l'tjp OÇ 

'[]' '"" ')'1.' UT. Of'· ~yst 'irêtf>O:O'!J.OV 1 O'n OOXt!J.OÇ "(E.'IO!J.ii:'iOÇ ,·IJ!J•tfê'tO:t 't"OV O'ti!.-

5 (rp)o:vo'i t'ijç ~w'fiç, ôv .bt'f)"("(E.O,o:-rc b Eh:Oç "t'O[Ç &jo:r.b'Jow o:Lrt6v '\ >> 

Ko:t btd -ro:Ù't'bv È:crtw -r),·f)·nxWç 7têtpo:cq.J.Ôv Uitop . .::l•nxt 1i{> 1'q'? 
'{-().H;'l &-yc7)'10! O:ywvlcro:cr6o:r., 't'E.),ÉO'o;t 't'<:: 't'èv ?P9tJ.OV xo:l 't''l)p'ficro:t 

-c·hv ~io"'WI, EixOç Wç 0 t·fsç Onto:t9ç-Uv1jç a"térpa•;oç t(j} "t'Yjc; ~w'fjç b 
càrOç lnr&pxet. 

10 27. Ot ye•Jd.[J.E.VOt ïto)J,ol O''tirpo:vot h. "t'i.'lv 'IO'I)"t"Wv zPO?'?Ü xcd 
O:pyUpou ~7t-rr(Oen:x~ -cfi TIJaoü xe<p~Àn, 't"OU '~" Ow.:x(caUv·IJç, -
'tè yàp 'IwaeOèx e't~ 'tè << Otxo:x~oaUv·IJ )) fJ.E't'o:x),o:xtJ.ôiveto:~ ix 1"~~ 
é6po:i:x'fjç et~ -ri)v ü,).,;;(Oo: <p<ùV'~''· Ko:t Opo: ye 7;i;)~ !J.[:x lWpo:i,i) ·1) 

" '! " ) ' , ' '' ',, ' 0 ' ' 't"OU 'ljO"OIJ 'it"O ,AOIJÇ O''t"Eef:XVOU~ oeze't'O:t. 1!--7Cetp0:ü '1/ yo:p << Y.O:'t"O: 
15 'it'6.no: x[ wpt~ & J fJ.ap't'(O:~ b )) ' Oto:O),·~ao:~ 't'OÙÇ O:·r&')VO:Ç. 

28. ·,E'it'(cr-r'IJaov Y.a'tà Os<ù[pto:]y OJ,),'fj'~ J>&'lç ·~ Y.e<pai>fs 'h)aoU 
't'OU tJ.ey$.),ou !spiwç ÔÉ;(E't'CH ~[oùç A]iv'twv [crhslfa',Ouç. flineç 
of ~tcr"t"eUons~ aW!J.O! 'tOÜ Xpta-;o~ ?·[o:]t !J.Û:fj ['t]uyz6.vouatv' 

e'ip·~'o:t yàp ~>pOe; t'où; crutJ.r.Ï,YJpoüno:ç 't'è &ePotcrp.:x 't1jç 'E;t.Û>tj-

20 abc;· << ·rfJ.ûÇ Ecr't"e crWp.a Xptcr't"oü Y.o:l fJ.Û,'IJ h p.D,ooç c. )) ToU­
'Hù'l 't"l"lJ'I [J.Û,Wv 't'OÜ crWp.X't'OÇ of [J.Z'I 7Cp:XY.'t'lY.Ol zstpsç 't'Uj'/((:1.voo­
crtv, 7t60sç cc ot 't'fJ ar.ou;?J !J·iJ bx•rl)po( d ))' èipOo:),p.ol ct xa't'à -cèv 
voüv Otcpo:'t'txc~, XE1f:Û>~ o! vo[J.[p.w; Èiw:rta't'oüneç &pzov-rsç W.; 
OeL 29. 0~ ëv't'eç oü-rw Y.sopo;),~ i'.o:l O~otJJr.oUcnv i'.d &,..oUoucr~ 

25 - ' ) - '! • " , ') . ' ' " ')' 't'Ul'V 'it'O:p:X...,O ,W'/ '1)110.; 1 Y.Ctt E7Cêt 7COA ,o~ E!OW Ot OU't'CùÇ a ,A'f)"fC-

ptx<-;)ç XEifa),ij xo;),oUIJ.svct, Ot' ôv Kzcucr~·~ 7tpo:Y.-ctxdv xo:l OeMp'l)'t't-
xèv ~(ov, O:xo),o10u.lç -roùç mino:ç crn:qui•1ouç è>:izsto:~ -1) tcü 

99 n. II Tim. 4, 7.8 Il 100 a. Jac. 1,12 Il b. Cf. Héb. 4,15 Il 
c. I Cor. 12, 27 Il cl. Cf. Rom. 12, i1 

100 20 p.D,ou; : p.lpouç Pn Il 21 toü: ;o:1 ":OÜ Pac Il 23 0~~: ~rd Wç Pn 

1. MiÀ'f) h p.ÉÀ'JIJÇ. Didyme lit bien p.Houç, « membra de membro >J, 

-:- comme la Vulgate. La leçon p.€povç, « chacun pour sa part », 
est reconnue aujourd'hui comme plus authentique. 

LlVRE Il 1 25-29 441 

non seulement à moi, mais à tous ceux qui ont attendu 
avec amour la manifestation n >> de notre Sauveur 1 Jé~ 
sus-Christ. 26. Cette couronne est aussi la couronne de 
la vie éternelle comme l'écrit Jacques dans son épître, 
en déclarant : (( Heureux l'homme qui supporte l'épreuve, 
pa'rce que, devenu un homme éprouvé, il recevra la cou­
ronne de vie que Dieu a promise à ceux qui l'aiment 4

• J> 

Et puisque avoir- supporté courageusement l'épreuve est 
la même chose qu'avoir combattu le bon combat, avoir 
fourni la course et avoir gardé la foi, il est naturel que 
la couronne de justice soit la même que la couronne 
de vic. 

27. Ces nombreuses couronnes faites 
Jésus reçoit 

toutes · d'or et d'argent spirituels sont placées 
les couronnes. sur la tête de Jésus, le Jésus de justice 

- car le mot J osédek en hébreu se 
traduit par justice en grec. Examine comment il se fait 
que Jésus, sur sa seule tête, reçoive plusieurs couronnes. 
C'est qu'il a connu« toutes les épreuves hormis le péché b >>, 

ayant combattu les combats jusqu'au bout. 
28. Selon une autre manière de voir, cherche comment il 

se fait que Jésus le grand prêtre reçoive sur sa tête les 
couronnes de tous. Tous les fidèles forment le corps du 
Christ et ses membres. Il a été dit en effet à ceux qui 
composent l'assemblée de l'Église : «Vous êtes corps du 
Christ et membres les uns des autres c 1 • )) Parmi ces 
membres du corps, les uns, actifs, sont les mains, 
d'autres,« qui pour le zèle ne sont pas nonchalants à))' sont 
les pieds ; ceux qui ont l'esprit pénétrant sont les yeux ; 
ceux qui président· légitimement, exerçant leur charge 
comme il faut, sont la tête. 29. Ceux qui sont ainsi la 
tête ont à la fois le regard pénétrant et l'oreille attentive 
aux paraboles de Jésus. Et comme beaucoup sont ainsi 
allégoriquement appelés t&te, étant donné la vie active 
et contemplative qu'ils mènent, il est logique de dire 

100 



[100] 

101 
(VII, 3) 

442 IN ZACHARIA!Il (cil. ô, V. 12-15) 

!J.eyclÀou \e:piû>~ Y..EifO:À'~- Mêjo:; OS le:peùç xcd ÈY TJj 'itpè.; 
fE6p:xî.ou; ~mo-To), TI yp&ifët'o:~ cG,wç· {( "Ezone; o0v1t::pb: tJ.iy::xv 

30 'h;crolh 'tÔV atù·t;),u66't"O: 't"OÙÇ CÙpo:voU;, 'l.po.:"t'Û>[J.êV 't"ijÇ è(J.O),o­

j~O:Ç c. )) 

30. Kcà n.xp&QoÇov oùOb év'; O:vOpèç Y.Eg>iÙ·~v Uzea6:x~ -coùç 
<n,ou; O"teqd';ouç. ! Et yO:p b.~crn;.; O:pst?j;, [J.O:)J,ov èè hicr't'l/ 

O:peT'ij crtùpo.:vb; b·nv, 0 -cD,-::toç Oè 'it:l.cro:ç gxe~ -rO:; ~û,ticr't'C<Ç 
€/;elç, · O:'r:o:xoi,ouOoucrii'l'l -r:Wv &p~:n-:w É:O:Uïo:lç, 0 7-&ao.:ç ËXWV 
T."o)J,où; O:vo:~s.\to:t O''têip&vouç, 1tpo·r,'(OUfÛ'J[J)Ç p.b 0 O:vo.:Î,'I([J-?Odç 

5 Uilô 't"OÜ Ehoü Ab"'{oU &vOpw;.o;, Ë7estm o1 f'·'-[J.'I('W:l o:Ù"t'oü xo:l 
o:~'t'ol 'itpocro:yopw6[J.êVCt f.ptcr"Cot ~hO: -r.O [J.~'t'ozot e!vcn 7eepl oO 
e\p·r,Tw' t< Xptrrcèç Ehoü cro.:pfa Y.cd O'..lvo:~-(t]~ a.» 

• . . 
31. ZACI!. VI, 12-lt) : "Kal ~pE1Ç Tipoç a[û~Jov· T.xa. 

ÀÉYEl KUptoç nav'ToKp&.'T(>)fl' "15où &.v~ p. &.va"ToÀl) l)votJ.a [a ô ]'Tlj), 

10 KCÙ ÛTioK6.'T(>)8EV aÛ'TOÛ &.va'TEÀEÎ., KOlt oiKoêop.~O"E~ 'Tàv [ o't]KOV 

KupLou· 13 tcat or.û"Tàç À~tJ.lfJETat &pET~ v, tccxt tcor.BtEÎ.'Tor.t tccxt 

Kot'T&.pf,Et [~nt Toû] 8p6vou a'Ô'TOÜ, tcor.t ~O"'T(Xl Ô tEpEÙÇ ~K 8EE,t&V 

(XÛToO, tccù BouÀl) [ dp ]l']VtKT} ~a'tcxt &.va p.Éaov &p.<floTÉ:pwv. 

32. 14"0 OS: aTÉ<pcxvoç Ea'T(XL Tolç [ùTio]tJ.ÉVOUO"lV tcat 'TOÎ.Ç XPYJGL-
15 tJ.OLÇ CXÔ'T~Ç IC(Xt TOÎ:Ç Ens:yvwtc6cnv (XÔT[l))v KCÙ s:tç x&.pt'Tot utoO 

100 e. Héb 4, -14 Il 101 a. Cf. 1 Cor. 1, 24 

100 29 (dyo:v : iJ.{yo: Pac ]] 30 xpo:>Wp.EY: Y.po::toiîp.EY Pac ]] 101 1 àpe­
-~~ : Y.E<pO:À.~~ Pl Il i post O:Jvo:p.t~ gl. oùôiv Pg 

1. Dans la doctrine stoïcienne les vertus s'appellent les unes les 
autres, elles sont solidaires : O:vro:xo),ouOîa •ùJY &pnWv. Qui en a une, 
les a toutes : « 'l'à.; ÔË &:pst&:~ À6yovcrtv èwro::t.oÀ.ouO€\v àHf1),at; Y.~t •Üv 

p.io:v iyyn:IJ. ï.dcrtJ.~ Ëf.H'I ll, DIOGÈNE LAËncx,:, VII, 125, dans SVF III, 
no 295 ; cf. aussi id. nos 275, 299, 3119, Didyme, dans l' 1 n Zachariam, 
fait allusion plusieurs fois à ce point de doctrine, II 234; III 35 ; 
v 17. 

2. La glose <t oUô!v ll (v. apparat} doit être interprétée, selon les 
habitudes du premier glossateur, par : t< Je n'y ai rien compris, 
oUOf:v ~v6Yjcro: ll, Cf. lntr., p. 179. 
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que la tête du grand prêtre reçoit toutes les couronnes .. 
Et le grand prêtre, on le trouve aussi mentionné dans 
l'épître aux Hébreux, en ces termes : << Ainsi, puisque nous 
avons en Jésus un grand prêtre qui a pénétré dans les 
cieux, demeurons fermes en la foi que nous professons~.)) 

30. Et il n'y a rien d'extraordinaire à ce que la tête 
d'un seul reçoive l'ensemble des couronnes. 1 Car si 
chaque vertu a sa couronne, ou plutôt si chaque vertu 
est une couronne, et si le parfait possède toutes les bonnes 
dispositions, puisque les vertus sont liées les unes aux 
autres 1, celui qUi les possède toutes ceint de nombreuses 
couronnes, essentiellement l'homme assumé par ·le Verbe 
de Dieu, ensuite ceux qui l'imitent et qui sont appelés, 
eux aussi, des Christ par leur participation avec Celui 
dont il est dit : <<Le Christ Sagesse et Puissance de 
Dieu a)) 2 • 

• • • 

31. ZACH. VI, 12-15 : 12 Et tu lui diras : Ainsi parle 
le Seigneur tout~puissant : Voici un homme, son nom est 
Orient ; d'en dessous de lui 3 quelque chose se lèrera ; 
et il construira la maison du Seigneur ; 13 et il recerra la 
rertu ; et il siégera et commandera sur son trône 4 ; et le 
prêtre sera à sa droite et entre eux il y aura une rolonté 
de paix. 32. 14 La couronne ira à ceux qui supportent, et à 
ceux qui ont été utiles à la captirité et à ceux qui l'ont 
connue ; et elle sera donnée en fareur du fils de Sophonie 
et pour chanter un psauine dans la maison du Seigneur. 

3. Pour la traduction de ùr.oxli"t"w0Ev ctÛ"t"oi>, d'en dessous de lui, qui 
peut sembler bien gauche, on attendra le commentaire, 54-62, 
qui justifie ce littéralisme. 

t.1, Ko:"t"ipÇet [btl "t"oV] Opôvou, Dans le Papyrus, il n'y a pas la place 
de rétablir bd >oÜ, La cassure est de trois lettres. La troisième lethe 
a laissé des traces et c'est un arrondi qui apparaît : à~.O? Nous 
maintenons Èï.~ coi:i en conformité avec le texte repris dans le 
commentaire, cf. II 65, 69. 
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::Eo<povlov KcÜ Etc; lf1XÀ1f0V Èv o'lK<? Kup(ou. 16 Kat oî lf[«Kp&]v 
&:n' o:.ù't'&v ~E,ovcnv Kcü otr<oaol:l~crouat.v Êv 't'({> o'lK9 Kuplov. 
Kotl ÈTn[ yvOOa JEa8E èh6-rt. KUpt.oc; ·ruxv'ToKp&.·rc..:>p &nÉcr'taÀKÉV J:IE 

npàc; ûp.&ç• [ Kcxt ~o'J'tott., E&.v dcrctKo\Jov-rEç dcroocoUm)'rE -r~ç 

20 <!><>V~Ç Ku plou nO 0[ EoO ~~ ]l.lv. 

33. « 'EpE-r<; n, <p'f)a~v, << n-[pO<; o:~}r6v ))' 0·1)/~ovôn 't'èv utOv 
I:orpovtou' << T&Oe Àé'yst Kûptoç 7.:o:v't'oxp&·n,)p' 'IOoù O:v·t)p, 
&'iiX't'o),·~ OvotJ.o: o:~-ctr )), Ai:ye:w.t ~~ to:ü~e>: r.ëpl -rou €-r.tOY)!J:~ao:v­
't'oç l:w-c-(jpoç -i)[J.Wv, O:vOpO<; !J.È'J O•rroç xo:·rO: 't'Ov 't'sxOS:v-ro: h 

25 Mo:pb:ç, vo:Ov 't'OÜ E>soü A6jou, O'n-O<; Oè 1fW"Cb<; à),·l)etvo[u] xo:l 
Otxo:toaU'i't)Ç ·~),tou. 34. ~uv40et 't(i) 7Cpoxst!J.~Ytp 't'O eÎp'I)[J.É'i0\1 Ev 
-rij) 1tpof·~'t'?; 'hps[J.t~ lxo'i olh·w;· c< 'I?~ù ~!J.ipo:t €pxov't'o:t, ÀijEt 
KUpto.;, xcd &'naT~crw -c~ 6-o:oièi ~vo:-coÀ·~v Otxo:(o:v, xcd ~o.m­
ÀëUwv ~o:crtÀeUcrë.t :t.o:~ cruv·~crë.t xo:l 'itOt'~cret xp[IJ.a Y.o:l ètY.o:tocrU'rr,v 

30 È'it~ -c'ijç j'fi;. 'Ev 't'at; ·{j[J.Spo:t~ o:~•oU O'wO·f,cre"to:t 'IoUOo:.;, xo:t 
'Icrpo:~), XO:'t'O:O'Y:r,vWcrst 'it€ï.Ot0Ùlç, xo:~ 't'oU-;o 't'O ëvo[J.a O:~'t'cU, Ô 

xû,écret cdrtOv KWptoç, 'lc,HH:3h b •or; 7tpoq:d;'t'o:tçb. >> 35. fO 
jb:p J:vtcr't'&[J.EVOÇ ÈX 't'OU Ô.o::;l~ àvcno),~ (hxo:(o: b èetY.'J1[J.EV6ç 
Ècr't'tv 7tp0~ 't'cU !s:por&noo ] Èv 1'1!>' <1 'IOoù &v·f,p, &vo:•ol~~ Ovo[J.O: 
o:~•<1) z. J> ToU•ov o:lrtOv tOv &\IOpo: à'lo:'t'o)~~v 7tpocr:xyopsu6[J.SVOV 
Ot:X 1'0 ètxo:tocrûv·r,~ ·~)-tov Ù7t&pxet'l, h 't'OU .ô.o:u~O O:'J::cro),~ 
OtY.o:fo: àvo:a't'êlO'o:, o~x €të.p0'J ù1t&pxë.:'l ro:p.h roU jë.YX[J.ÉVOO ÈY. 

5 O'r.ÉptJ.O:to.; .Ô.xol? x(nX cr&pY.o:a, 7tepl o0 0 [ë.pOït'ijpu~ 'Hcro:-!o:; 

101 b. Jér. 23, 5.6 11102 "·Cf. Rom. 1, 3 

10! 17 •t\l om. Pac Il 25 'JI:J.Ov Pc : vaoiJ Pac [1 Ol om. Pac 1! 29 xat 
r.on;crst : 7tOtÜJY Pn Il 31 •oUro 't0 : t"Outoy 1:0 Pac 't'OÜ<;o Pn 

1. Le passage est sujet à caution. NaÔ\' 1 à l'accusatif, encore que 
le v final soit refait sur un u par P lui-môme, est bien attest6. La 
particule Oé: a été ajoutée au-dessus de la ligne après Ov'to~; autant 
que l'on puisse en juger sur deux lettres, elle semble de la main de 
P; nous l'adoptons. No:6•1 doit s~ comprendre en le rattachant à 
nxal ... -.a et Ov•o; ô~ à <>hn1]po~. S'il fallait rejeter 8~, on pourrait ratta­
cher Onoç <pwrô; à A6you, et adopter vao;:J en le rapportant à Map(a~, 
ce qui, théologiquement, est acceptable. 

2. Le texte de Jérémie 23, 5-6 a été cité en s'arrêtant d'étrange 

LIVRIO: 11 1 32-35 445 

liS Et ceux qui sont loin d'eux Yiendront et bâtiront dans la 
maison du Seigneur. Et Yous saurez que le Seigneur tout 
puissant m'a enyoyé yers Yous j et cela arriYera si, prêtant 
r oreille, YOUS écoutez docilement la voix du Seigneur votre 
Dieu. 

33. « Tu lui diras >>, porte le texte, 
.-lui, c'est-à-dire le fils de Sophonie-: 

est « Orient n. 
<<Ainsi parle le Seigneur tout-puissant : 

Son nom 

Voici un homme, son nom est Orient.>> Il s'agit de notre 
Sauveur venu en ce monde, qui est homme en tant que 
fils de Marie et temple du Verbe de Dieu, mais qui est 
Vraie Lumière et Soleil de Justice 1 • 34. En accord avec 
notre texte, le prophète Jérémie a dit :<<Voici que des 
jours viennent, dit le·Seigneur, et je susciterai à David un 
Orient de justice et il régnera en roi et comprendra, il 
rendra des arrêts et fera régner la justice sur la terre. En 
ces jours-là, Juda sera sauvé et Israël se reposera sous 
sa tente avec confiance. Et voici le nom dont le Seigneur 
l'appellera : Josédek parmi les prophètes • '· » 35. En 
effet, l'Orient de justice qui se lève de David est celui 
que le Révélateur 3 montre ] dans le passage : <<Voici 
un homme, son nom est Orient z. >l Or cet homme que 
l'on appelle Orient parce qu'il est le Soleil de Justice, 
cet Orient de justice qui s'est levé de David, nous disons 
qu'il n'est autre que Celui qui est né de la race de David 
selon la chair', au sujet duquel le porte-parole de Dieu, 

façon après 'lwo€0Èx Èv -ror~ r.pocp~'tat~. Dans les LXX, le verset 9 
auquel appartient iv 't'Ol~ 7tpocp~rat~ suit immédiatement le verset 6 
qui se termine par 'IwoeOÉ;., les versets 7 et 8 ayant été rejetés à 
la fin du chapitre. 'Ev 'toi; r.pocp~'tat~ est en fait le titre du morceau 
qui suit : (( (Oracle) sur les prophètes. >> Ainsi englobé par Didyme 
dans la phrase précédente, il est difficilement compréhensible. Il 
fallait tout de même lui donner un sens. Didyme s'y emploiera au 
no 47. Mais à mauvaise coupe, piètre explication. 

3. Le terme l€pocptlvr't].:;, ici appliqué à Zacharie, .est ordinairement 
réservé à Moïse dans l'In Zach. 

102 



[102l 

103 
(VII, 5) 

446 JN ZACIIAHIAJ\1 (Cn. 6, V. 12-15) 

'it'f>~!f"IJH'l.Ù>ç ~o0' << "Eo"ro:~ ·~ p(~a -coU 'lscrcr.x[, b àvtn<lps1o; 
&pxe:w kOvc;)v · h.' a~ 't'ii) ~6'~~'1/ D.1etoücrw r.o:l Ëcr't','l,t Yi O:v6.-;raucnç 
o:·J't'oU -rtp:~ b. >> 36. TO: o:~'t'O: -r:~ JtP?[~ ht"tl bn<r1DJ,~t 6 • ATo:6-
o .. to),oç 't'0:0e: ~rp6.rwv 't'<{) « ·rv·t;cr(tpc >l !J.C&IJ't[t] é:o:u'toü Ttfl.oOéc!l' 

10 << M·rt;[J.Ove:ue: 'lr;croüv Xpto"tè·~ È"('IJ"'(EpflAvov ii<. o'it'.i[ptJ.]o:-coç 
Llo:utO d. >> 

37. T.xlha·rO:p t"àhte:Oiv't'o: P'fJ't'~ è'l)),ot-cOv b. 't'~Ç [O:h:pinou 
7;o:p6é:vou -re:xO~no: Odipb te: rpot-r·~cr:xv't'a lvo: Y.[f,·r,]O?i ëvop.et o:lrnp· 
<< p..~:-6' -~!J.W'.I b Eh6.; )), Toü'to "(àp ài'C'ocr·w.o:t'ist IJ.[e:Ohpt;.:r,nubp.e:-

15 voy .o 'Ev.tJ.o:vou·~), c. ~U[J.!fOOVa -roUt"ctç lnr&[pzht x'al 'tO: 07t0 

'tOÜ p.e:jcD,c!.l 'it'O:'tpr.<Îpzou 7tpOCWO:!fW'i'fJ(6iv }ço: l'li t"o.:~ç .-e:pl 'tOU 

'IoûOet: e:Ù),oyio:tç SvO;:~ d:px6p.svo:· << 'Io:JOa, [o-È cd]yi<ro:&a:xv o! 
&Oû,rot aou. At xstp€ç; O'OU hd •iÙYCOU 'thlY E[xOp]t!lY aou, )'.0:~ 
7<poa,.u·r~aouo-tv crs r.&ns; ot u[ol 'tOÜ 'l}"[o:'t'pÔç: a]=-u. L:t.û!J.YOÇ 

20 ),i.ono;, h. ~),aa-coV, ut€ [J.ou, &·di)'tjç;f. >> 38. II[ùl; yàp] oùx h. 
~),o:a't'oU O:vi.'t's~),sv 0 &•;su àvOpèç; E~ àxp&nou 7.<Xp6i•;ou 't'Eï,:6dç; 

llo:p[O''t'O:'t'O:t 1j [J.SjO:),tt6't"I)Ç X<Xl Ô~spox·fJ O:~tOÜ 't~ Ô!J.'o'EÏO'Ü<Xt XCÛ 
"poaxuvdcr6aL ôr-0 TWY O:Oû,rWv o:~Toü xo:~ u!Wv T'tjç; [J.'t)'t'pbç; T?jç 
iOiaç;. Ô.s[,.vu't'<Xt Oà ,.cd Tpo;co:toUxo; ~o:crt),eùç; Ur.&pzwv h TOU 

25 bd vÛ>'tOU 't'WY kxOpW•i SO:U't'OÜ 1'0:.; zëtpo:ç; gï,:S&V siç; !fU"{~V 'tpo:­
'irÉY't(J)'), 

39. L:uv40st 'totç: ypo:rstat r-~pl O:vo:a•&o-e:w; 'to!J ÔtJ.'iOU!J.i•Jou 
xa~ -cO Èv 'h~e:,.L·~), -c(il r-po~p-~'t?j ôr-0 Ehoü Er.o:y-tû.I,ÔfJ.E'iOY, 
ÀÉ.jOY't'O<; 7<p0; oûç; e:be:pys•·~cro::t ,,cd O'Ù>cro::t ~ol./),s't'o::t' « 'Avo::cro:·~o-CJ> 

30 ô pX•; T.otp.ivo: €va, -cOv èoü),bv !J.OU D.au~O g l>, TO'i dp'I)Y.b-co: b 
Eùo:~nû,(<r « 'E~(<;) st[J.t 0 'ii:Ot[J.'(jv 0 xa).bç. ! (0 x:û,O; r.otw~v 

' ,,, ' ' - .. ' ' - ' ' ' ' , '!'I)Y 'i'ux·,1v anou ·nv'I)O't'i u7rsp •wv r-poco:'t'wv a))' wv e.cr't'tV O:"j'E-
),<fpx·tJç xo:l VO[J.e.Ùç &ptcrtoç, r.poY.wOuvsUt•lV o:Ù't'Wv· 40, &r.o-
6v'r]crY.e.t y&p, (( x<fp&n e~oü UJt"èp 'itO:'rr:Oç; ysucr&!J.SYO<; Oo:vO:ToU b ))' 

5 t'va, ~W·rta.; o::Ù't'OÙ<; &r.oèsU;o:ç:, C6;o:v Kup(cu or.o:noxp<hopoç 
7to:p6.crx?j· I1spl o:ÙTot:t yàp Oscrrd~u>v Mtzo:fo:ç; 0 &rto<; r.porp~1''1J<;, 

102 b. ]s, li, JO. cr. Rom, 15,12 Il c, cr. l Tim, J, 2 Il d. II 
Ti m. 2, x Il e. cr. Matlh. 1, 23 Il f. Gen, 49,8. 9 Il g. Éz. 34, 23 11 
103 a. Jn 10,11 Il b, Héb, 2, 9 

LJvng u, 35-40 447 

Isaïe le prophète, proclame : « II sortira un rejeton de 
Jessé qui se lèvera pour commander aux nations; les 
nations espéreront en lui et son repos sera glorieux 6, >> 

36. Et l'Apôtre dit la même chose que le Prophète quand 
il écrit à son «véritable disciple c » Timothée : « Sou~ 
viens~toi que Jésus-Christ est issu de la race de David a.>> 

37. La citation de ces textes montre que le fils de la 
Vierge sans souiilure a séjourné ici-bas pour recevoir le 
nom de <<Dieu-avec-nous)), comme l'indique le mot 
Emmanuel~ quand on le traduit. C'est dans le même sens 
qu'il faut lire ce qu'a prédit le gTand Patriarche dans les 
Bénédictions de Juda, qui commencent ainsi : <c Juda, 
que tes frères te louent ! tes mains pèseront sur le dos 
de tes ennemis, et tous les fils de ton père se proster­
neront devant toi. Lionceau de lion, tu es sorti d'un 
germe, mon fils 1• >> 38. Comment en effet ne serait~il 
pas sorti d'un germe le fils né sans père de la Vierge 
toute pure ? Sa majesté et sa suprématie sont indiquées 
par les louanges et la soumission de ses frères et des fils 
de sa mère. Et il est montré qu'il est aussi un roi vic­
torieux en ce qu'il a posé ses mains sur le dos de ses 
ennemis qu'il a mis en fuite. 

Le bon Pasteur. 39 · En harmonie avec ces textes 
sur la montée de ce personnage glo­

rieux, il y a aussi dans le prophète Ézéchiel cette pro­
messe de Dieu qui dit à ceux qu'il veut combler de bien­
faits et sauver : << Je vous susciterai un pasteur unique, 
m:m serviteur David u >>, celui-là même qui a dit dans 
l'Evangile : «Je suis le bon pasteur. ! Le bon pasteur 
donne sa vie pour ses brebis " ))' dont il est le guide et 
l'excellent berger en s'exposant au péril pour elles. 40. 
En effet il meurt, << ayant goûté par la grâce de Dieu la 
mort pour tous les hommes b l>, afin de les rendre vivants 
et par là de procurer la gloire du Seigneur tout-puis­
sant. Car Michée, le saint prophète, prophétisant à son 
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sujet, prédit dans un cantique : cc Le Seigneur se lèvera 
et il verra et il fera paître son troupeau dans la force, 
et ils subsisteront dans le nom de leur Dieu tout-puis­
sant~ 1 », c'est-à-dire qu'ils participeront à Celui qui a dit 
à Moïse, le Révélateur: «Je suis celui qui suis a.)) 

41. Et de même que le véritable David, l'homme à la 
main vigoureuse, s'est dressé en pasteur excellent pour 
paître les brebis qui écoutent la voix de Jésus ~, cc brebis 
conduites par la main" de [Jésus] et «peuple de son pâtu­
rage 'n, de même Celui qui se lève d'un germe, comme il 
a été dit il y a un instant, s'est dressé en excellent chef 
de guerre envoyé par la bienveillance du Père et a mis 
en fuite ses ennemis effrayés en frappant leur dos de ses 
mains. 42, Il est loué et glorifié par ses propres frères, 
car il est apparu comme le premier-né d'entre eux, 
selon la parole de l'Apôtre : << Ceux qu'il a connus 
d'avance et qu'il a prédestinés»- Dieu, évidemment -
«à être semblables à l'image de son Fils, afin que celui-ci fût 
le premier-né entre beaucoup de frères u. >> De ces frères, le 
premier-né parle quand il dit à Dieu:« J'annoncerai ton 
nom à mes frères; au milieu de l'assemblée, je te louerai 11

• >) 

43. Tout cela concerne Celui dont le titre de gloire est 
de descendre d'Abraham et de David, comme Matthieu 
l'écrit : «Livre de la descendance de [Jésus ]-Christ fils de 
David, fils d'Abraham'·" 

44. Semblablement à ses frères qui le louent, de leur 
côté les fils de sa mère - c'est-à-dire de la Jérusalem 
céleste - se prosternent devant lui en esprit et en 
vérité 1 comme ics anges dont il est dit : ! « Que tous les 
anges de Dieu sc prosternent devant lui a. » 

Le rejeton 
de Jessé. 

45. Et tous les hauts faits trouvent 
leur couronnement à l'accomplissement 
de cette prophétie : « Il sortira un reje­

ton de Jessé qui se lèvera pour commander aux nations : 
les nations espéreront en lui l>. )) 

Zacha1·ie. II. 3 
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30 o:ùrfr~ Oe.<ùp7Jcro:t. 

J ' !11llfls.ll,2ll 
. 3 ' 6 11 d. !s. 33, 2 Il e. cr. ' · 

104 c .. Cf. Jé~. ~· ,11"1;. Ps. 84, 12 1\ i. Ps. 11,1 
g. CL Je1. 23,u. 

, ;:o• p ll 22 r.:ot~ao:•rrt nos : r.:ot~aCI.\1-
104 20 auv~aav•t nos : auv~cr'l.l , ' P 

, . , 1oOEa1'ttY0'/1:0.:<; 

P Il 2,t r.:ooO<.am~ouatv nos · , 
'tO<; , 

1. Cf. supra, 81
1. 

.·~ 

LIVRE II, 46-48 451 

46. Dans le même sens que les mots <<sortira de la 
race de Jessé le chef de toutes les nations n, il faut com­
prendre aussi le texte de Jérémie cité tout à l'heure 1 • 

Car équivalente à la promesse : « Le roi des nations se 
lèvera de la race de Jessé ))' est celle-ci : << Voici que des 
jours viennent, dit le Seigneur, et je susciterai à David 
un Orient de justice qui régnera en roi, dans les jours 
duquel sera sauvé>> celui qui reconnaît (Dieu) - autre­
ment dit <<Juda», selon le mot hébreu, -et l'esprit qui 
contemple Dieu- c'est le sens du mot<< Israël>>- cc se 
reposera sous ·sa tente avec confia:Ùce c >> selon la parole 
de ceux qui reconnaissent à leur tour le Maître de toutes 
choses : «Aie pitié de nous, Seigneur, parce que nous 
avons mis notre confia.nce en ·toi 4• n Et de quiconque 
fait ainsi preuve de confiance et de résolution, il est 
écrit: « Heureux l'homme qui a mis sa confiance dans le 
Seigneur : le Seigneur sera son espoir d. >> 

47. Mais quel sera le nom donné à ce rejeton de David 
qui régnera en roi, qui aura l'intelligence parce que l'Es~ 
prit de Dieu est sur lui - << esprit de sagesse et d'intel~ 
ligence 1 >>, - qui jugera et apportera la justice sur la 
terre 2 ? Cc sera « J osédek parmi les prophètes 9 », -
Josédek veut dire: <<Justice n, - et elle se trouve parmi 
les prophètes 3 qui annonçent sa venue parmi nous, selon 
cette parole des Psaumes : <<La justice s'est inclinée du 
haut du ciel 11 », ou encore : << En ses jours, il fera appa~ 
raître la justice '. >> 

48. Une fois expliqués les passages des prophètes qui 
peuvent aider à comprendre le texte du prophète Za· 
charie, il est temps de l'examiner en lui~même. 

2. On ne pouvait pas garder les génitifs cruv~crav-ro-;: et 1t"ot*av"t"oç, 
pas plus que l'accusatif 1tpo0€cr1t"Î(ona; un peu plus bas, car rien ne 
justifie ces cas aberrants. Mais on peut garder "t"U'fXIÎ.vov, en considé~ 
rant qu'il a été attiré au cas de son attribut 1t"YëÛp.cx. et que celui-ci 
a été émancipé, jouissant du droit de rester au nominatif. 

3. (( J osédek parmi les prophètes », cf. supra, 34, note. 
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49. « Voici, dit-il, Orient est son 
Jésus~Christ, nom.>> Outre ce que l'on vient de dire 

lumière sur l'Incarnation qui se découvre dans 
de l'Orient. 

le texte : << Voici, 1 Orient est son nom >>, 

examine si l'époux qui possède l'épouse reçoit dans 
ce texte le nom d'homme. Car c'est ce que manifeste 
l'Apôtre quand il écrit aux Corinthiens : <<Je veux vous 
unir tous, comme une vierge pure, à un seul homme a. >> 

50. A cet homme, il faut s'attendre que parviennent 
ceux qui ont la plénitude de la connaissance du Fils de 
Dieu, comme l'écrit encore Paul, qui parle dans le Christ: 
«Jusqu'à ce que nous soyons tous parvenus à l'homme 
parfait, à la mesure de la stature parfaite b >> du Fils de 
Dieu. Oui, c'est à cet homme parfait dont cc Jean-Bap­
tiste, le plus grand parmi les enfants d,es femmes ">> 
dit : «Après moi vient un homme qui était avant moi a>>; 
cet homme, ille montre en disant:« Celui qui a l'épouse 
est l'époux et l'ami de l'époux se réjouit de la voix de 
l'épouse".>> 

51. L'homme que le prophète montre est appelé Orient; 
et c'est à son suj ct que, dans l'Évangile, Zacharie, le 
père du Baptiste, rempli du Saint-Esprit, a proclamé : 
Comme un cc Orient d'en haut ll, comme l'Orient de la 
Lumière Véritable et du Soleil de Justice', cc il s'est montré 
à ceux qui étaient assis dans les ténèbres et à l'ombre de 
la mort 0 >>; pour que, une fois dissipées les ténèbres et 
disparue l'ombre de la mort, nous passions de la mort 
à la vie", et qu'illuminés, nous devenions cc lumière dans 
le Seigneur n; pour qu'ayant rejeté les ténèbres de l'igno­
rance de Dieu et des autres vices, nous devenions cc lu­
mière dans le Seigneur>}, nous conformant à l'ensei­
gnement plein de sagesse de celui qui écrivait : << Vous 
étiez ténèbres ; maintenant vous êtes lumière dans le 
Seigneur t. » 

52. A propos de cet Orient qui s'est levé de la race de 
David, le père du Baptiste ajoute encore ceci à ce qu'il 
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a dit sur Dieu : << Il a fait se lever pour nous de la maison 
de David la corne du salut 1 ))' c'est-à-dire un roi de 
salut, car en bien des passages de l'Écriture, ! et principa­
lement chez le sage Daniel, les rois et les royaumes sont 
appelés des cornes a 1. 

53. Familiers de celui qui s'est levé dans la maison de 
David, les sages disent à Dieu : <<Avec toi, nous frappe· 
rons de la corne nos ennemis ~. l> 

54. Ce qui «se lèvera d'au-dessous 
<< Il se lèvera d'au-dessous de l'homme:» qui est apparu· dans 

de lui. .. n. l~ visio~ et qui porte le nom d'Orient, 
. c est sOit une lumière, soit une plante 

portant des frmts de salut, car c'est en commun à la 
lumière et à la plante que s'applique le mot de "se 
lever)), Lumière et plante, donc, se lèveront d'au-dessous 
du grand Maître, Législateur et Roi. 

55. Or, qu'est-ce qui est au-dessous de lui sinon les 
créatures raisonnables qui se soumettent aux l'ois divines 
ét à l'enseignement qui fait corps avec elles ? Comment 
en efi~t ne pas consi~érer comme en dessous quiconque, 
appele homme au meilleur sens du mot, a le Christ pour 
t,ê!e c.? Et tous les membres du Christ, qui composent 
1 Eghse, corps d~ Cl}rist, sont au-dessous du Christ qui 
est la tête de l'Eglise a. 

56. De même, l'on dira que les sujets sont au-dessous 
du roi ct les disciples au-dessous du maître et d'eux se 
l' , 
event, comme un Orierit, la lumière de la connaissance de 

la. vérité et l'arbre qui porte de bons fruits. A cet arbre 
Dteu parle en jardinier et dit : <<Je t'ai planté comme 
une vigne prospère tout entière de bon aloi. >> Mais puisse 
aucun homme de piété ne s'entendre dire le reste : 
« Comment es-tu devenue amère, ô vigne étrangère e ? )) 

. 57· D'au-dessous du cultivateur spirituel on peut 
due que se lèvent les différentes espèces de vertus et les 
œuvres qu'elles produisent, qui sont des fruits de justice. 
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L'Apôtre en parle quand il écrit : « Que Dieu sanctifie 1 

les fruits de votre justice 1 >>, et le prophète Osée de son 
côté dit : «Cherchez le Seigneur jusqu'à ce que vous 
arrivent les fruits de justice 9

• >> Ces fruits, c'est <<dans 
l'allégresse que les récoltent ceux qui les ont semés dans 
les larmes 11 J>, c'est-à-dire avec les peines et les sueurs 

·dépensées pour la piété. 
58. On peut encore comprendre le texte : << Il se lèvera 

d'au-dessous de lui>> de la façon suivante : Le Verbe qui 
s'est fait chair, Jésus <<né d'une femme'))' s'est levé 
d'au-dessous de <<l'Orient d'en haut 1 », du Verbe de 
Dieu 1 qui est la Vraie Lumière. 

59. De surcroît, on doit encore dire : quand le Fils 
s'est assis à la droite du Père,« ses ennemis ont été placés 
sous lui comme un marchepied <1 ». Ceux-ci, tirant parti 
de leur situation à ses pieds, se sont levés comme une 
lumière et comme des rejetons. 

60. Celui qui s'est levé d'au-dessous de Celui dont est 
reconnue la divinité «bâtira la maison du Seigneur~~~», 

l'Église du Dieu vivant. Ce sera en premier lieu l'homme 
qui, en venant parmi nous, s'est levé sous le Verbe de 
Dieu. Mais aussi, selon les autres interprétations, ceux 
qui se sont levés d'en dessous, en sujets du Roi Uni­
versel et (disciples) du Bon Maître, ayant mis en pratique 
les commandements de Celui qui les gouverne et les 
instruit, ceux-là aussi ont construit leur vie, comme une 
maison, sur la pierre b qui est le Christ c, ils ont établi 
les bases et les fondements de la maison sur la foi solide 
et indestructible en la Trinité. C'est là, la pierre désignée 
à celui qui vient de la reconnaître par Celui-là même qui 
y a été reconnu, dans le texte suivant : «Tu es Pierre 
et sur cette pierre je bâtirai mon Église, et les portes de 
l'enfer ne prévaudront point contre elle d, >> 61. Mais 

1. Dans la citation de II Cor. 9, 10, Didyme a substitué &yt&:aat à 
aùe~.aEt, On voit aussi par là que son exemplaire des LXX donnait, 
comme quelques manuscrits, la leçon en -at. 
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bâtiront encore la maison du Seigneur les ennemis qui, 
selon la troisième interprétation, ont été placés sous les 
pieds du Roi Universel et qui, ayant renoncé à leur hos­
tilité, sont devenus des amis; ainsi le Seigneur, qui les 
a appelés et les a transformés, «habitera et se promènera 
au milieu d'eUx " >>. 

62. Celui qui, en venant sur la 
« Il recevra 

terre, s'est levé d'en bas conformément la vertu n. 
au texte : «La vérité s'est levée de la 

terre 1 ))' <<recevra la vertu z ))' fruit produit par ceux 
qu'Il sauve et conduit à un haut degré de gloire. Com­
ment en effet ne la recevrait-il pas de ceux qui deviennent 
justice de Dieu en lui, parce qu'il est devenu péché pour 
eux selon l'enseignement plein de sagesse de l'Apôtre : 
«Celui qui n'avait pas connu le péché a été fait péché pour 
nous, afin que nous devenions justice de Dieu en lui u. » 
Comment, en effet, ne recevrait-il pas aussi comme 
vertu J la justice et la paix abondante qui fleurissent 
aux jours de son incarnation" ? 

63. Puisqu'il condescend à recevoir la vertu qui se 
trouve parmi les hommes, que chacun des fidèles la pro­
duise et la présente comme fruit : qui entend être chaste, 
produise décence et modestie, pureté et virginité ; qui 
entend être maître de soi, produise la modération et 
«porte la mort de Jésus en tout temps dans son propre 
corps ô». Apportent aussi de la vertu ceux qui vivent 
<<purement et honnêtement dans le mariage c >>. 64. Tels 
étaient Joseph, Suzanne, Anne la Prophétesse, Éli­
sabeth la mère du Baptiste et tous ceux et celles qui se 
sont distingués par leur pureté. Ont fait preuve d'une 
foi profonde et invincible, ce qui est une vertu plus que 
naturelle, ceux qui «ont combattu jusqu'à la mort pour 
la vérité d >>, reconnaissant en eux-mêmes le Fils de Dieu 
devant les hommes pour que lui-même présent en eux 
les reconnaisse devant le Père céleste et les saints anges ~. 
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Trône de roi, 
trône de prêtre. 

65. L'homme appelé Orient «sie­
gera et commandera sur son trône Il)), 
Son trône est double, trône· de roi, 

trône de prêtre, comme on peut le prouver par les textes 
de l'Écriture. 

66. Le trône de la Toute-Puissance est mis en evi­
dence par cet oracle des Proverbes : « Quand le roi de 
justice siégera sur son trône, aucun mal ne lui résistera 1 n, 
et aussi par ce texte: <<Ton trône, ô Dieu, durera dans les 
siècles des siècles; le sceptre de ton royaume est un sceptre 
d'équité'))' et encore par cette parole des Psaumes : 
({Le Seigneur siégera, roi pour l'éternité h. n 

67. Le trône sacerdotal est mentionné dans l'Épître 
aux Hébreux. L'auteur de la lettre ayant en effet écrit : 
«Tel est le grand prêtre qu'il nous fallait, saint, innocent, 
sans souillure 'J>, ajoute : «Marchons donc avec assurance 
vers le trône de la grâce, afin d'obtenir miséricorde et de 
trouver grâce pour être secourus 1 1• ll Ce qu'il appelle 
1 trône de grâce, c'est le trône du pontife saint, innocent, 
sans souillure. 

68. Puisque celui dont ii s'agit siégera et commandera 
de son trône, il a pris «le trône de David son père pour 
régner dans tous les siècles, car sa royauté n'aura pas de 
fin a >> et « son sacerdoce est immuable b J>, selon ce qui 
lui a été dit : <<Tu es prêtre pour tous les siècles". ll 

69. Sur son double trône, il siégera et commandera 
et il est le seul à avoir un trône de royauté et de sacer~ 
doce. Quand il siégera et qu'il commandera dans I'exer~ 
cice d'une royauté bien établie, c'est alors précisément 
qu'<< il y aura un prêtre à sa droite avec une volonté de 
paix entre les deux 11 n. Quel est ce prêtre, sinon Mel~ 
chisédech, (dont) l'Apôtre écrit qu'il reste prêtre pour 
toujours, assimilé au Fils de Dieu ? 70. Voici le passage 

1. pl a rétabli, dans la citation d'Héb. 4, 16, l'adjectif E~X«tpoY, 
Comme toujours, puisque le mot n'est pas indispensable, nous pré­
férons le texte de P. 
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de l'Apôtre aux <Hébreux 1): «Il n'a ni père ni mère ni 
généalogie ni commencement de jours ni fin de vie ; 
il est assimilé au Fils de Dieu, il demeure prêtre pour 
toujours d, >> Et puisque ce n'est pas en ombre qu'il est 
serviteur de Dieu, mais en esprit et en vérité, il sera à 
droite de Celui qui siège et qui commande sur son trône. 

71.Assimilé au Fils de Dieu, étant à droite et demeurant 
prêtre pour toujours, il a une volonté de paix avec Celui 
à qui il est assimilé, étant donné que le Fils de Dieu de 
son côté vit également en paix avec le roi de Salem, 
c'est-à-dire de paix, et avec le roi de justice, qui est Mel­
chisédech 2 • Comment en effet n'aurait-il pas une volonté 
de paix avec celui selon l'ordre duquel il est prêtre pour 
l'éternité ? 

72. Or la couronne véritable et 
divine est attribuée à ceux qui . 

de la constance. 
ont patiemment et vaillamment sup-

La couronne 

porté la captivité e, selon le passage que nous avons 
rappelé un peu plus haut 3 : << Heureux l'homme qui sup­
porte l'épreuvè, parce que, devenu un homme éprouvé, 
il recevra lia couronne de vie que Dieu a promise à ceux 
qui l'aiment a.)) 

73. Celui donc qui désire obtenir cette couronne et 
la voir ceindre sa tête, doit développer sa constance, 
- à propos de laquelle Jacques écrit : «Tenez pour une 
joie parfaite, mes frères, d'être en butte aux épreuves 
de toutes sortes, sachant que l'épreuve produit la cons­
tance b. >l Et ceux qui ont fortifié leur constance chantent 
en action de grâces c01nme un seul homme- car, dans 
leur union, ils ne forment tous qu'un cœur et qu'une 
âme c - tantôt : << J'ai attendu le Seigneur avec une 
grande constance et il s'est tourné vers moi et il a exaucé 

venions. Fallait-il garder 'vyy_ivono; au génitif tandis que p.ÉYW'I 

restait au nominatif? Comment justifier Syyv à l'infinitif? Que 
dire, au surplus, du génitif toü , . , E(fYIJYSÛWto~ ? 

3. Cf. supra, 26. 

'1 
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ma prière d ))' tantôt : ((Et maintenant qu'attendrai-je ? 
N'est-ce pas le Seigneur? Mon assurance vient de toi 6 , >) 

74. Mais cette sainte et magnifique couronne n'est pas 
réservée seulement à ceux qui supportent (la captivité), 
mais aussi <<à ceux qui lui Ont été utiles et à ceux qui 
l'ont connue z )), 

75. Qu'on la comprenne selon le 
point de vue ici exposé du prophète est la couronne. 
ou dans Je sens de la vertu que nous 

venons d'indiquer, quelle est cette couronne par excel­
lence, ainsi désignée par rapport aux couronnes nommées 
précédemment 1 faites d'or et d'argent ? C'est le Sei~ 
gneur des armées en personne, comme il est dit dans Je 
prophète Isaïe : ((En ce jour, Je Seigneur des armées 
sera la couronne de gloire 1• n Car le Seigneur est une 
récompense de gloire puisqu'il sera donné à ceux qui ont 
glorifié Dieu dans leur corps g et à ceux qui professent 
une religieuse soumission d'esprit vis~à·vis des opinions 
à garder, mais plus encore des dogmes imposés par la 
piété 2 • Cette soumission nous vaut le nom d'orthodoxes, 
à nous qui gardons la pensée de l'Église. 

76. Et cette couronne est composée non pas d'or et de 
pierres précieuses, mais de l'exacte doctrine sur la vérité. 
Elle est la même que la couronne impérissable, à propos 
de laquelle l'Apôtre écrit en propres termes : "Celui qui 
combat s'impose toute espèce de privations n, mais celui 
qui combat dans les luttes humaines de ce monde le fait 
(tpour obtenir une couronne périssable, et nous pour u-ne 
impérissable h», ou pour une incorruptible. selon les termes 
du Prince des Apôtres. 77. Pierre, en effet, écrivant aux 
bergers qui dépendent du Pasteur Véritable que Dieu 
promet de donner à ses brebis spirituelles, 1 quand il 
déclare : tt Je vous donnerai des bergers selon mon cœur 

Le Sei~neur 

de l'Écriture et de la tradition; les seconds sont les principes de Ja 
foi, les enseignements indubitables et décrétés. · 

Zacharie. Il. 4 
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~> &OouÀ[o:yWy}t;crsv Y..o:l 0ï.<ùr.(o:crsv h· -tb ~rO:p ,.Jp.r.o:vov h Oopaç 

20 VEX[poü Ç]1~0U 't'~V Y,O:'tO:O'Y.EU'~'/ ÉJ.:êL 

81. Tc'li"to ~o<poÜO"l xcd Y.pc[o:tvoucr~Jv o:\ Oq:Oouxoi.icro:\ r.inE. 

<ppÔvt!J.O~ 7tO:p6{vot, %0:-t[à: 't0 ~}?b[J.EVOV È-1 &Ç·I)Y.OO''t0 Y..O:l éô06!J.<;> 
'l!'cû,tJ.t7>' « flpoi'f{Oo:cro:•1] 0pï..onsç Èï.Ôp.sva ~o:),),ônwv b [J.Écrtp 
vsavt?[wv 'tu]tJ.7CO:'/tO"tpt;;'l'Ji, » 82. Toïç 'ijp[J:r,nu!J.SVO(Ç -ruv.;.&vo(.! 

112 
(VII, 14) 

25 [èt.;WvJ~o !J.E-r~ "t0 V;dvo:t -r1jç Aly0'it"tOU Y.o:l r.splicro:t 't'~V 
'EP[uOpO:•J 6]&i,acrcro:v at U$po:ïo:t '(U'JO:ïxs;, ·'0v &Ç'fipzsv ·~ :;:[po­
<p?,'tt]; Mo:pt&!J., O:Qëi,f·~ Mwücrihl; Y.o:l 'Ao:pWv, ),o:ôo:J[ao:q~s]2crlv 
"t:i 't't.l!J.'ltO:VO: éo:u'tÛ>v' crup.q>Wvw; \ 't''?i zopo0t0o:cry,<f),c.p È'iJl'llY,(hl<; 

Hl a. Jér. 3, !5 1\ b. 1 Pierre 5, 1.2.4 Il c. Jéo•. 13,16 Il d. Ps. 
28,1 Il e. Ps. 80, 3 Il f. CoL 3, 5 1\ g. II Cor. 4,10 Il h. Cf. 1 Cor 
9,27 Il i. Ps. !l7, 26 

1. On remarquera l'anacoluthe. La phrase commence par 'f?<Îtfl{t)Y 
au masculin et se poursuit par ~ Àé:Çtç IIS•po'J qui aurait dû com­
mander le féminin. Style oral avant tout. 
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et ils vous feront paître en bergers capables a)) - Pierre 
donc s'ex~rime ainsi~ : 78. (<J'exhorte les anciens qui 
sont parmi vous à paltre le troupeau qui est sous votre 
garde, non par contrainte mais volontairement afin que . , , 
lorsque le Souveram Pasteur paraîtra, vous obteniez 
la couronne incorruptible de gloire b n promise en récomM 
pense .à ceux g~i ont gardé la foi orthodoxe et à ceux qui 
ont mis en pratique de la façon la plus complète le conseil 
que voici : << Rendez gloire à notre Dieu ~ ))' et cet autre : 
((Apportez au Seign~ur gloire et honneur a. >> 

79. Cette couronne est donnée (< en Cantiques 
et tambourins. faveur de Sophonie et pour chanter un 

cantique dans la maison du Seigneur~)), 
A propos de quoi, le Psalmiste dit : (< Entonnez un canM 
ti~ue et faite~ résonner le tambourin, la harpe méloM 
d1euse et la Cithare 6

• >> Or comme cantique à entonner 
il y a l'enseignement des bonnes actions et des bonne~ 
pensées, pour lequel il convient de faire résonner le tamM 
?o.urin, la harpe mélodifmse et la cithare. 80. De son côté, 
Il JOUe du tambourin, celui qui, ayant reçu l'enseignement 
de ~a cha,~ te té, « rr:ortifie les ~embres [terrestres J, la for ni M 
cation, limpurete, les passiOns, les mauvais désirs 1 ))' 

«portant [la] mort de Jésus dans son corps 9 l> qu'il a réduit 
en esclavage et qu'il a châtié". car le tambourin est fait 
de peau de [bête morte]. 

81. C'est ce tambourin que frappent et battent les 
cinq vierges sages porteuses de lampes, selon la parole 
du Psaume 67 : « Les princes marchaient en tête, suivis 
de musiciens au milieu de jeunes filles battant du tamM 
bourin t. » 82. Ce sont ces tambourins tels que nous 
v~~ons de les expliquer qu['utilisèrent], après la sortie 
d Egypte et le passage de la mer [Rouge], les femmes des 
Hébreux. Ayant à leur tête la [prophétesse] Marie, sœur 
de Tv!oïse et d'Aaron, elles prirent [en main] leurs tamM 
bourms et, avec ensemble, J sous la conduite de leur maîM 112 
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!J.é),JCoUa(.(t, €o:pcxaxov· << ''AtaW[J.EV 't"~ Kupf4>, €v06~u>ç ï~P OsOô­
~:xa't'o:~ · 'lJCîtOV :~.cd haôâ-t'I)V Epptt}S'I dç Oo!),a;;:rav a >>, Y.al 't0: 
SÇ'ljç [J.iXpt -coü -rû,ouç 't'i;Ç t~O·~ç. 83, 0~ yàp x&v m0av6v Èanv 

5 VOJÛ~sw 't'070Ü'tO r.),"'6oç tUtJ:r.&vwv "lj~7Cop'i')a0Ct:t Èv 'tbr.~ '1tO:'Jep·ft!l·~> 
't'CÛÇ 't'Ocro:U~o:tç [J.Uptda-tv ":C--:lv jUVo::tY.Ùl'/, Ouva'!OÜ 't'U'(X&vov-roç 

7t&vu e.UpsfH)•1at tO: xx't' b;'J,);I)yop(a'J ),sxO~no: 'tl.:q.Mt[a]yo.: 'to:tç 

é't'SIH'J 'ltÀdoatv ·~O·IJ àv1))'fJ·€ntç 6eo:rs6Wç, ~(D:]popp.wfJ.ÉVJ;tÇ 
!J.c(),tO"'t'O: 7tp0.; 't''~') ;.vsup.o:·ny.,T,v zopdav [z]; Wv -.eOio:no:t '1t"<Xpo:-

10 oo;wç JEJ€V'f)[J.ÉVU}'I lnd:p 't'OÜ g;w ['t·fj:;] Ai:y0r.-cou "(EVÉcrOo:t. 

84. llŒo't'o:t Oà U7t0 't'i:>v t}o:),!J-0'1 OeÇ[atJ.]évwv 7tp0ç 't~ 't'Up.­

r.&vt:p Y.(.(i tfa/,'t·~ptov 'të.p7tv0•} v.st(O: 'x~]fJcipa;, auv1jp!J.001JAva 
>;;pO:; 't'WV Ouvci[J.Eû)V 't""~Ç ifux'ij; Y.al ato[e·~o]s<ùV 7tp0ç t~\1 eda'l 
!J.Û,<pètav, v·~'tstù; 0€ xpsfx t'va [!J:~ tf ].::x:r& Opya'Ja xxt ~OO:ç 

15 Àciôr, tt<; & no:po:tts('t'w GsOç ),iytt{·r 85. << Ms}trfa.-1joov d:7t' 
È!J.OU ~/.0'1 ~OWv aou, xo:l tfû,!J.OV 6pyci['llùV aJou oUït &xoUcro­
!J.O:t b. >> '0 t~ 7to:po:tt'l)'t'0: 't"ii) Gail) &ïto<npo:<pslç [·~ciÀ),)§t Y.o:l 
00et È7tatvati.">;, x:>: 't'à 7tpo-rpo7t~V 't'OÜ yp;X<pov [ 't"OÇ 'A ]1toiJ"d),ou· 
« Ao:),oUnsç ~cr:u't"oiç ~1ùp.ot:;, l~Oûç 7tvs[up.o:'t't]Y.aïç, ~Oonsç 

20 x:à tp;XiJ,onsç 't"?j Y.o:pC(lf c. >> 

86. MstO: t[O O"tiroç] s't:; xrfpmx ~Oo/ovtOu Y.CÙ siç tfo:),!J.OV !v 
oY.Y.tp Kupfou, t~[lrtW'J U]7to:p~inwv, ot g't't !J.CtY.pàv Ovtsç thlv 
IX~X!J·o:),ûl't'wv !iJ[';ouot'>'] z È;d 't'0 auvqy[oat 't"0 x·'ÎpU1;o:vtt ab't'oïç 
ètre.crw d. È[J.o:woüv}rsç 0È: '< oh.oO::>[J:~aouatv b t~> chtp -roU 

25 Kup(ou z )) ' rvo: 0( t:>:Y.0\1 ]<~atv Ot'I)VSA.Wç tspÉtùV OtY.'I'jV' XO:t'O: t'Ov 
~J.o:x.c(ptov 7t[po~r~'t'·'Î}~ I:o:JJ.ou·~),. 

H2 a. Ex. 15, 1 et 21 Il b. Am. 5, 23 Il c. Col. 3, 16 Il d. Cf. ls. 
ô!, 1 

H2 7 Tct.i~ : -ro\.; Pac ![ 13 :-~ç fuz.1jç add. Pl 

1. Encore que nous l'ayons accepté pour la clarté du sens, on 
peut considér~r -ri;.; ~uz.f.ç comme une glose. - Remarquer aussi 
ici, en l'espace de trois lignes, le triple emploi différent de r.p6~. 

2. Jérôme n'a pas suivi Didyme dans ses explications de Zach. 6, 
9-14. Il s'est d'abord attardé à l'explication littérale; l'explication 
allégorique qui suit suppose d'autres sources que Didyme. 
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tresse de chœur, elles entonnèrent un chant de victoire, 
disant : <<Chantons le Seigneur, car il a fait éclater sa 
gloire; il a jeté à la mer cheval et cavalier a))' etc. jusqu'à 
la fin du chant. 83. Car il n'est pas le moins du monde 
vraisemblable de penser qu'on ait pu se procurer, dans 
ce lieu entièrement désert, autant de tambourins ·qu'il 
en fallait à tant de 'dizaines de milliers de femmes, tandis 
qu'il est tout à fait possible de trouver les tambourins 
allégoriques que nous avons dits, quand il s'agit de 
femmes qui se sont déjà avancées durant de longues 
années dans la piété et qui, surtout, sont encouragées 
à la danse spirituelle par le spectacle des prodiges 
étonnants qui se sont produits pour permettre la sortie 
d'Égypte. 

84. En plus du tambourin, ceux qui ont entonné le 
cantique jouent de la harpe mélodieuse et de la cithare. 
Ces instruments sont accordés au chant divin par les 
puissances de l'âme 1 et les sens, mais à condition de s'en 
servir sobrement, faute de quoi l'on use de mauvais 
instruments et l'on entonne des chants que Dieu interdit 
quand il dit : 85. « Éloigne de moi le son de tes chants ; 
je ne veux pas entendre le son de tes instruments ". >> 

Il faut avoir abandonné les instruments interdits par 
Dieu, si l'on veut [jouer] et chanter comme ·a faut, selon 
l'exhortation de l'Apôtre qui écrit : «Vous exhortant 
réciproquement par psaumes et cantiques spirituels, 
chantant et psalmodiant dans vos cœurs ". n 

86. Une fois accompli ce que suppose le texte con­
cernant [la couronne J en faveur de Sophonie et le cantique 
dans la maison du Seigneur, ceux qui sont encore loin 
des captifs [viendront]' pour s'approcher tout près de 
cehii qui leur a annoncé la délivrance 11 et, [lui donnant 
l.eurs louanges], «se mettront à bâtir dans la maison du 
Seigneur z >> pour le [servir J continuellement à la manière 
des prêtres, selon l'exemple du bienheureux [prophète] 
Samuel'· 
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113 
(VII, 15) 

87. Tû,e.cr6·~<rE't'O:t 0' hao-ta ~),·t)po~[J.Evo: 9(r.b. Op&v Je w.; ë't"o:v 
c< e.lao:xo0a:zneç sicro:xo0cro><nv Tl;[.; orwv'i1ç] Kupicu ~ >> ot 'XP'~cn­
!J.Ot Y.?!l È:T.Ej'IWY.Ô'tEÇ 'ï'l)V o:[-rb·'J Y.o;[ • , o o , , P-fJ.OV 1 

' • . ' ' [ 1 l 1 'I)Ç U7t'E(J.StVO:'I 7t'f>OÇ 'l,O:tpc V , • , ••• , , , • , , , , •• , , , , • , , , , 

),TJV. 88, 01 'lÛ,'tjcrtcicro:neç -ri(> [. , , •• , ••• , ••••• , • , •••• ] 1 
'l.cd !J.O:Y.pàv ënsç ot [ ............•.•..... , , .....••. ] 1 

dx4> 7tpo:x:ttxàç xcd 0[ .............................•• J J 

5 o:ç, !J.Uv't"·~pto: t"'~Ç ~o:cr[t),e\o:ç •..•...•• , •..•.••. , , , .O:èt-] 1 

x·~~ma lepéwv .T.va[t ........................ ·.· ..... ] 1 
[J.t'l elcro:xoUoucnv [ ••.••••.••••••••••••••.••••••••••• ] 1 
twv elp'lj~.lv[w]y tei,ecrr[ ............................. ] 1 
ta< c! eùepr•[t'i]e<n•[ç ............................ JI 

10 1tpoxEi~·'"" [1r].>px Kup(cu "[avtcY.p~tcpcç. ] 1 

•• 

89. ZAGH. VII, 1-3: 1Kotll:yivEto <v tl{> [t•]tapt'f ~tE[L 
Ent âotpdou 'TOÛ f)or.crtÀÉcoç EyS:vc:'To J 1 Myoç Kup(ou n[pOç] 

ZtXxcxp[lav 'TE'tp&ôt 'ToO l:lT]VOç 'TOÛ Ev&.'Cou,J 1 Oç Ea-nv Xcxçr[ E­

ÀEU ]· 
2 

K<.Ü È~~:rr[ ÉO''TEtÀs:v dç 80tt8~À Lcxp&.aet.p Kat ~Ap J16s:crcrÈp 
15 0 f)a[ cnÀEùç Kcx.t ot &vÔpEç o:'Ô'Toû 'ToO È~tÀ&.crcxcr8cxt)l -rOv KUptov 

3 My[ Ct:~ V TipOç. 't'OÙÇ ÎEps:î.ç 'To'Vç Ev 'Tf? o'rK<p Kup{ou n«v'ToKp&.­

topoç]l Kotl npoç n[ùç npo<t>~totç Mycw E1aEÀ~Àu8Ev <Sa. l:v 
'tai l:lTJVtJI 'T~ TIÉp.ït'Tcp r 'Tà &ylcxcrp.ot, Kcx86'Tt. ÈTIOll')<HX ~ÔYJ ÎKCX.Vcl 
~t~.]l 

H3 2ith'l]crtâo:ra.v•E<; nos: r.À'I]crtavnç P Il 6-7 paragrflphos 11 8-9 pa­
ragraphos Il 14 O:pJ6écrcr~p: &p]6~cr6p P~.; 

1. Nous avons relevé ligne à ligne ces pages mutilées. Le rétablis­
sement du texte du lemme s'imposait; pour le reste, nous n'avons 
rétabli que ce qui allait de soi pour compléter un mot ou une cita­
tion devinée. Jérôme, ici (1459 C-1460 C), n'aidera pas à reconstituer 
le texte.·- Les petites barres verticales marquent la fin des lignes 
dans le papyrus. On se rappellera que chaque ligne contient en 
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87. Tout ce que contient la vision sera accompli quand 
«écouteront docilement la voix du Seigneur ~ >> ceux qui 
ont été utiles (à la captivité) et qui ont connu la cause] .. 

1 

90-91. 'E'I 'tcf} -.€:dp~cp [ ........•.. : ....... o:t:([M:-J! 20 

),wcrl [ ......................................... ] 1 
. ·[ JI [J.'I)VO~ ' •• , • • • • • • • • • • · • · • • • • • • • • • • • ' • • • • ' • ' ' ' ' • ' 

crtëtl.av cr[ •...............................•...... ] 1 
'Apozcrcr\[p ...................................... JI 
xal cl &v[op•ç .................................... J 1 25 
tou i~tl,[&craoOat .................................. ] ! 
),at pt[ .............................•.. · .... • ...• ] 1 

),ivwv [ .................................... b.~(a-] 1 
• . • J 1 crv.a l(uo[ou Et [ •••••••••••••••••••••••••••••••• AcL-

•~up1ta ' [ ........................................ J 1 Sû 

xa•o t[ ........................ · · · · · · · · · · ········li 
l ' . C> • , 1 [92., , , , , , , , , ... , , . , ... , . . . 1"E"t"O.:p~tp 1"'1)~ o:pELOU ap-

l . . 0 ' 1 [z7,~ . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . cx.vo:ypo:.:pe.cr o:~ -couc; 
. '] 0 ' ' 1 [ •.....................•......•. ·If su o-ypo:.:pwcrt tt vs~ 

[ ............•..............•• ] 4~qzo~.ivwv til>V tu- 1 
[.,,,,,,, ...•.. ,., .. ,.,,, ... , .. ]cr6at Ô•/ tO(Ç o·r,~.ocr(OIÇ 1 5 

[93 ........................... ]evaç o·ijOev r.pop·qtëiaç· 1 
[ ............................... ]at ~1tocrt~[ .]ouJJ.evcç 1 

[ .......................... . ]iwip·q 'E[I>p]a(wv pwvjj 1 

l , ' , [ 0] ' . ' 1 [. , , , , , , , , • , , , , , , , , , , • , , ••• , , , , , E'~VEO: CX. pt !J.OÇ Sit"L 

J ' [ ]' 1 10 (. , , • , •.••••••••••••• , • , ••• , •• , • 'F'IJ ït"o:pa" J::!J. OO:VOtJ.E-

l , . [' J • ' 1 [94.,,,, , , , , , .......... , . , . , , E't"CI.L SV 't"Cf EVV o:-:cp !J.'f)VL 

U4 2 &:vaypc(qJmÛo:t : liYIX)'ëyp&qJ61Xt P.n \1 4 "tiJ : du b. t"?IJ \1 11 [ÈYIJ ]&­
""t'Cf : [hY ]a-rt Pac 

moyenne 45 lettres. Ici, les points de remplissage ne représentent 
pas le nombre des lettres manquantes; 

2 •. Nous,_reconstitilons le texte d'après celui de Rahlfs. 

(113] 

114 
(Vfl, 16) 

l 
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(vm. 1) 
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[ ...........•...•......................... ] l'~"è'l 
[ · • • · · · • · · • · · · • · · · • · · · • • • · · · • · · · · ...•.••. J 7<ëpi TOÜ 1 

[ · • · · · · · • • · · · · · • ......... • · .. · .......... ] ptoç 3ov~-1 
15 [, , , •• , , ••• , • , • , , • , , , , , , , , , , , , , , , • , , , , . , r{J)ç;' ~V 'tU- j 

[95 ....................................... ] xpbv<p 1 
[ ......................................... ]"Fta-1' 1 

[ • · · · · · · · · · · · ............................ ] 6ëo),~l'·- 1 
[ ....................................... ] 7rpè; "0'1 1 

20 [. • • • • • • • • • •• • •. •. •.,. • •.•..•.•.. , .••••• : .]tOl OYTeÇ 1 

[96. · ..........•.........................•. ]oov.eç 1 
[ .•.•.•.•...•...•.....•....•.......... ] ~~ ,,,, r.o- 1 

[. · · · .. · ·. · ...........................•... ] ~noo 1 
[. • • • • • • • • • • • • • • • • • . . • • • . • •••••.••••.• ~~t]i,o!Cïo.:O"O.zt l 

25 [ ••••••.••••••.••...•...•....•.•.•..•.... )0v 3à oo 1 

[ · · · · · · · • · · · · · · · · · · · · · · · · · .. ·.. . . . ..... O]ep••w- 1 

[ ......................................... "Jyr .. ~.· 1 

97. ëtaû,·~),oOev b •!. [ ............................. JI 
"'' yqev~~.iv·r, <:•[ ••••••••.•.•.•.••••••.•••••••••• JI 
oTpéf'"',o~ TO~ K[ opiou ...•.........•..............• JI 
O:Y.E:UW\1 €1C"! 'tl.p ~[., , , , , , , , , , , • , , , •• , , , , , , , , , , , , , •• , ] 1 

5 vo:'tov e:'erreh;)..u6[ .•.....•••.•.......•.•..••...• ~o:p-] ! 
98. Oivou 'te:'l.OÉv't'o: t[ ......................... !x:y"{i-] 1 
),ou rcd:lpr~); (( n nü p.o.: [ iyw .. È:;rël,e:UO"HO.:dd O"É 'x.o.:l O:Jvo:fMÇ f Y'-] 1 
~ill''t'OU È'lHO'Xt.:fcr[ et cret· OtO x~l -r~ -ye:•Jvt;)p.e:vov &ytov x),·~O~crE'tJ:t] 1 
Ylo; 6hoü' ». T[ .................................. JI 

10 O:vo:ôo.:O[!J.i';'>v ••.•.•.••••••••••.••••••••• << irro[!J.aO"o:] 1 
99. ),1/,'10'1 [-rf~ ï.P~~•0 p.ou "· J> ••••••••••••••••••••••• ] 1 
l.Ozvoç [ •.•....•...•............•...•........... JI 
'Iwiwr,; [. . . . . . ........................... « ),û-]1 
;(VO' Y.ato[IJ.ëYoç' >1 ................................ JI 

15 • ' [ O'Et O:Y.IJ:tj\1 , , , • , •• , , •• , , , •• , , , , , , , , • , , • , , , , • , • , , , ] 1 

100. ,~, otx••?[•uv·~; .••.•......•............. O:ycc<-]1 

H5 a. Le 1, 35 Il b. Cf. Ps. 131, !ï Il c. Cf. Jn 5, 35 

H4 26 OJ~patteu (r.E expunct.) Il H5 4-5 paragTaphos 
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Cl'IJ•O:'tO::; 'tOU't[ •• , ••. , , •••• , •• , • , , , , , •• , •• , , .• , • ']té-] j 

pl <eü ô:ycôcr[~.o.,o; ...•..........••.•.......•.. 'H-]1 
av:1o:J c~QE O:r.(. • . . . . . • « K:Jp~n o:•J-rOv à·rt:Xaa-re. xo:l o:~-rè.;J t 
ga-ro:~ crou <p66[o~, Y.cd Hv bt' o:~-r0 7ter.o~ew::; Yi;, !a-ro:~ ao~ et;] l 20 
ô:y!ao~·"'· li 101. 0! [ .......................... ~a-JI 
crtv' « '0 Op6•Joç q(ou, 0 (~hb.;, e\~ -rO•J o:'!(;l'Jo: -roU o:U~vo;e. >> •• ] 1 
v·~ 'Iapo·~), Képto;, <O>•[ ...•...•.................•• JI 
x6énoç •pèç •[ ................................ &-JI 
'it'Oa-d),ou Xz;:O[, ....... , , ... , ............•.... È;n-J 1 25 
a-ro),·'Î o:ù-ro:tç [.. . . . . . . . • 102. « ~!è etcrepz6p.evoç dç 'tèv] 1 
Y.Ô7lJ.OV ),iye~· [Eha(o:•J Y.o:l 1tpoao/opO:v. oùx ÈOÜ•fJcro:ç, crW-] 1 
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119. Ce sont ceux 1 qui ont été livrés par Dieu aux pas­
sions dégradantes et à la dépravation de l'esprit, pour 
avoir honoré la créature au lieu du créateur, changé 
la vérité de Dieu et réprouvé la connaissance de Dieu, 
au point de faire ce qui ne convient pas a. 

120. Donc, comme il est salutaire de 
Le jeûne. 

s'abstenir des chairs du dragon - les 
chairs du dragon ce sont justement les enseignements 
impies et les fausses doctrines -, il est aussi avantageux 
et préférable de repousser et de fuir «la grappe cueillie 
à la vigne de Sodome b n ainsi que le vin qui en est extrait, 
<< venin des dragons et venin mortel des aspics c ». 
121. Le jeûne accompli de cette sorte, il faut le pour­
suivre et dans une même inspiration se frapper la 
poitrine en mêlant les coups aux gémissements. Mais 
condamnable et tout à fait nuisible est le jeûne pratiqué 
par ceux qui refusent d'user du pain de la vie a et des 
chairs de Jésus qui sont pain de vie, pain de vérité des­
cendu du ciel", et dont la privation, étant donné qu'il 
est aliment de vie, est absolument inadmissible 1 • 

122. Sur ces deux sortes de jeûne, il y a bien des pas­
sages épars dans l'Écriture sainte. A propos du bon jeûne, 
dans le prophète Joël, est donné cet ordre : «Sanctifiez 
le jeûne, annoncez un service divin 1 n ; ailleurs, il est 
proclamé : «Le jeûne avec la prière et l'aumône délivre 

1. L'une des rares allusions à l'Eucharistie de notre commen­
taire ; cf. II 23 ; V 88. 
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de la mort u. >l A propos du mauvais jeû.ne, des méchants 
et des impies accusent Dieu et disent : « Pourquoi donc 
jeûner et que tu ne nous voies pas, humilier nos âmes et 
que tu l'ignores".>> 123. Et Celui qu'ils accusent avec 
impiété leur répond : <<Ce n'est :Pas ce jeûne que j'ai 
choisi ' n, mais seulement celui qui est abstinence de 
nourritures pernicieuses, allant de pair avec la pratique 
des bonnes œuvres. 1 En effet, dit l'Écriture, <<romps ton 
pain pour l'affamé; à la vue d'un homme nu, couvre-le, 
et fais entrer dans ta maison le pauvre sans logis. Car 
alors, dit l'Écriture, ta lumière éclatera comme l'aurore 
et ta guérison ne se fera pas attendre "JJ, 

124. A ceux qui ont jeûné et se 
Prospérité 

de Jérusalem. sont frappé la poitrine de la mauvaise 
manière «au cinquième et au septième 

mois >> le Seigneur dit : cc Voici soixante~dix années JJ 

complètes que vous avez vécu à Babylone où vous avez 
été déportés en captivité; vous n'avez pas jeûné du 
jeûne qui m'agrée, vous mangiez et buviez ce qui vous 
plaisait sans vous conformer en rien aux paroles des pro­
phètes antérieurs, lorsque Jérusalem, avant la captivité, 
était habitée et prospère ainsi que les villes de Judée 
environnantes dont elle était la métropole et lorsque la 
montagne et la plaine étaient habitées z. 

125. Comment en effet n'aurait-elle pas été prospère 
la métropole avec les villes qui en dépendent ainsi que 
la montagne et la plaine habitées qui l'entourent, lors­
qu'elle vivait dans une paix profonde, régie par de justes 
lois, tout ennemi et tout voisin hostile repoussés au loin ? 
Quand Jérusalem et les yilles environnantes jouissaient 
de cette paix et de cette stabilité, il y avait d'abondantes­
récoltes dans Tannée, et la plaine et la montagne étaient 
peuplées. 

126. Or, d'ordinaire, de tels endroits sont peuplés 
dans la surabondance et la ·prospérité générales ; car les 

120 
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O:v6pW1twl n&'rto: crùv 'til) ),b~(~ 'ti;) OpOi"i> 'ltOtoUnwv, wa• a:J;ouç 
20 xo.:p~cr't''ljpfh>Ç itêi<.pêl!;o:t 1.CÙ 61J.'I'flao:t 1tp0ç 'tàV 'tOO"o:ih·a Owp·t;ao:p.e-

vov Eh6v; 

121 a. Ps. 6'•, !O-H 

:120 25-26 1tÀ'1]0UvouGt 't"Ô1tot~ eùxap1t(av : [r.E1tÀytlpwp.S[votç] 't"61totç 
[ dxa. ]ordaç mg. pl 11 26 E~xapr.la.v : dx~p>.\a~ Pn !1 i2:1 1 xUxÀ~ : cd 
x6r..lo/ pn 11 17 o~Gytç exp. PI 11 18 1tiliç : r.W; oùxt pl li où exp. Pl 

1. pl a bien senti la lourdeur du style de Didyme. Exemple 

LIVRE II, 126-129 481 

ho~mes peuve~t sans souci vivre dans les montagnes, 
pm~que les b01s regorgent de fruits secs tandis que la 
plame fournit le froment, l'orge et les autres récoltes 
Car, d'habitude, c'est dans les lieux qui regorgent d'abou~ 
dance qu'aime vivre la foule des hommes tour à tour 
cultivant la terre et profitant de ses belles 'récoltes. 

127. Jérusalem peuplée et prospère J et les villes envi­
ronnantes représentent spirituellement l'Église et les 
croyances orthodoxes ; les fruits dont la montagne 
re?orge sont les fermes enseignements de la piété et de la 
f01 orthodoxe, tandis que les fruits extrêmement nom­
breux de l'enseignement moral sont ceux de la plaine 
basse. 
. 128. S~~ cette a~ondance comprise dans un sens spi­

rituel, VOICI ce que dit le Psaume 64 : (< Tu as visité la terre 
et tu l'as enivrée ; tu as multiplié ses richesses · enivre 
se~ s~llons, multiplie ses produits, la terre qui 'lève se 
réJouua de ses pluies. Bénis la couronne de l'année de ta 
bonté, et les plaines se réjouiront avec tout ce qu'elles 
renferment. Les montagnes du désert seront dans l'abon­
dance, les collines s'entoureront d'allégresse. Les béliers 
des troupeaux se sont couverts de toison et les vallées 
regorgeront de froment, Ils pousseront de grands cris et 
ils jubileront 0

, )) . 

. 129. Lorsque régneront cette abondance et cette plé­
nltud~ de récolte~ spirituelles, comment la montagne et 
la plm~e ne serment-elles pas habitées par des hommes 
qm agissent en tout avec rectitude, jusqu'à s'exclamer 
et chanter par reconnaissance en l'honneur de Dieu 
auteur de tant de bienfaits ' ? ' 

frappant ici. Pour insister, Didyme ajoute le verbe auxiliaire aux 
a?jecti~s; c'est un procédé caractéristique de son style. Les parti­
Cipes s entassent les uns sur les autres. - Le déplacement et la 
transformation de où en oùy) correspond bien aux exigences pu­
ristes de Pl. 

Zacharie. II. 5 

i( 
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[121] 130. :~}~!J.erov 0~ -roü 6:/,u;.ov Y.a-rotY.(o:v eho:t b 't'?j bpstv·n Y.al 
?te.ètv?j, -cO x:d 't'OÙ~ Y.p~cùç 'H-;)v 7C"pcô&twv ~a6u[J.6.),),o•;ç r.ÔY.ou.; 

È.v0r::0Ucr0Y.t, 0~0: tè ~nciv'f)\1 "itOÎ-/,~'J O:vo:tE,IÛ,y.{vat b -re-!<; 'tÔ?tCtç 

25 't'~Ç bpt::t'l'l)ç Y.cd 7CE0\&0oç. 
131. "0't'tp ~60oç e:'tcrtpzno:t 't'ctV't''I)Ç 't'~Ç 1tV·EU!J.:)."nY.'i'jç 0:7Co-

122 À.o:üao:t e.ÙE't'fjp(aç 1 ô:xoucr&·nù 1:Wv /.6yuw 1 i<l>'l OoOitnuw 67.0 (~hoU 
(VIII, 8> È'll f.Epcrlv "iif'J ?t~O'f'f)'t'ê.'>v, e\ç lpycx drt"cÛç \U"t'o:ô<i)J,to>V, 'ivo: Y.cd 

h 't'ii)v o:~'t'OÜ 'il:pO:Y.'tT/.Ù)\1 Ou'l&fJ.ZWV ï.'l)l'~ l;w'ijç àwxôTI « üCccroç 
&;)J\O[J.ÉVCU e\.ç ~w·(,v o:h~Vt0\1 a )) x:ipt'n 't'OIJ J.Ô.'I't'CI. 'tCÔhY. 'It'O:p-

5 ézonoç Lw"t''l,poç. 

• 
• • 

132. ZACH. VII, 8-10: 8 K<><ltyÉ[vE]n Myoç Kvplou npoç 
Z«xor:.plcw ÀÉyc.>v· 9 T&.Os: ÀÉyEt K6ptoç mxv't'o[KJp&.-rQp ÀÉy<o>v· 
KpLf!ot 2H.Kottov KpLVot't'E, KotL He:oç KOI.L oÎK'rLpf!OV TIOtEÎ:'t'E ËKOI.cr­

't'OÇ npOc; 't'Ov &&e:À<POv otÙ"toO, IO KotL x~p01.v KOI.L 3p<Potv0v KOI.L 

10 Tipocr~ÀU't'OV KOI.t TilfVY]'"t"ot f:l~ Kot't'01.5UVOI.O''t"E'6E't'E, KOI.t KOI.K(CXV 

ËKOI.O''t'OÇ 't'OÛ &5e:À<Po0 cx{no0 f:l~ f!VY}O"lKotKE('t'c.:l ÈV 't'ot'i:Ç KOI.p&lcnc; 

Ôf!&:IV. 

133. '0 -roU K:,pbu ),byo~ jEV&jJ.EVO~ 7tp0~ 'tèv 7tp01f~'t"f)V w~ 

Etp·fl't'O:~ 7tpÔ'te:pov &o.cc·nDJ,et & r.pocré't'o:!;sv ô '1ÇO:vtoxp6.'t'wp 
15 Kup~oç, O:pzbjJ.EVcX 6:7C"O ~ou· (( Kp(!J.a or.xo:~ov Y.p(vo:'t"E, xo:~ SÎ,EOV 

wxl ob .. ·np!J.:rv ëY.~cr-.cv >> -chl·1 Go·.oubnwv << 'it"O~e:rv 7tpôç -rOv 
0:0û,<p0v ÉO:U't'OÜ »' Y.CÙ 'lt'poaZ-r~ (i fJ.'~ y,o:'t'o:0uvo:crïdEW z~po:v 

Y.o:l bpro:vÔ'I >>, xo:~ ')Çpocri-rt << 7r.pocr·~),nov xcù 7ti'l'lr:o: n. Oüu) 
jàp p~cr-co: U7t6.p!;E't"m .o ({ Y.O:ÛO:'/ 't'OU O:Oe:),'f'OÙ w~ jl.V'I)OTI.".lY.Et'V 

20 ho:cr't'O'/ kv 't"O:L~ xo:pè(o:t~ éo:uthlv ». 
Tl Oà 'tO:Üto: ~oU),e:to:t, t~ 7tpo.:r-ro:z6ino: 'f''fj!l·(, Y.o:tp~<; lOd'/. 

i22 a. Jn 4, !4 

1. Cf. supra, 2-5. 

LIVIŒ 11, 130-1.33 483 

130. Et le signe que montagnes et plaines sont habitées 
en toute tranquillité, c'est que même les béliers des trou­
peaux se sont couverts ·d'épaisses toisons, preuve que 
l'herbe a poussé en abondance dans les pâturages des 
monts et des plaines. 

131. Que celui qui aspire à jouir de cette abondance 
spirituelle écoute les paroles 1 que Dieu a <<mises dans les 
mains z J> des prophètes et les fasse passer en actes, pour 
que, de ses puissances d'action aussi, surgisse une source 
de vie dont ((l'cau jaillit pour la vie éternelle a)) par la 
grâce du Sauveur, auteur de tous ces bienfaits . 

• • • 

132. ZAcH. VII, 8-iO : 8 Et la parole du Seigneur fut 
adressée à Zacharie en ces termes : 0 Voici ce que dit le 
Seigneur tout-puissant : Il dit : Prononcez des jugements 
jus tes ; que chacun pratique la pitié et la miséricorde envers 
son frère; li) n'opprimez ni la YeU()e, ni l'orphelin, ni 
l'étranger, ni l'indigent; et que chacun d'entre fJOUS cesse de 
garder en son cœur rancune de la méchanceté de son frère. 

133. La parole du Seigneur, adressée au prophète 
comme il a été dit précédemment\ lui annonce les volontés 
du Seigneur tout-puissant, depuis les mots : <( Prononcez 
des jugements justes. Que chacun>> de ceux qui écoutent 
«pratique la pitié et la miséricorde envers son frère. Qu'il 
n'opprime, ensuite, ni la veuve ni l'orphelin, puis, ni 
l'étranger ni l'indigent)),_ Et ainsi il arrivera tout natu­
rellement que « nul.ne gardera plus rancune en son cœur 
de la méchanceté de son frère )), 

Quelle est la signification de cela, j'entends de ces com­
mandements? C'est ce qu'il est à propos de considérer. 
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484 lN" ZACIIARlAM (en. 7, V. 8-10} LIVllE II, i34-f38 485 

Rendre 
la justice. 

134. La parole du Seigneur, qui est 
déjà souvent venue en Zacharie, main­
tenant encore se trouve en lui et déclare 

ce qui suit : «Voici, dit-elle, ce que dit le Seigneur tout­
puissant>> à chacun des chefs du peuple : << Prononcez 
des jugements justes. >> Comme il est possible de pro­
noncer des jugements injustes quand on juge contrai­
rement au droit par vénalité et par complaisance, cela 
se produit parfois aussi par rancune contre tel ou tel 
de ceux qui sont en procès. 135. Sous des reproches de 
ce genre tombaient ceux contre qui la parole divine s'eSt 
exclamée à grands cris : « Jusques à quand rendrez-vous 
des jugements iniques et ferez-vous acception de per­
sonne en faveur des pécheurs ? Jugez J'orphelin et le 
pauvre ; J rendez justice à l'humble et à l'indigent ". >> 

De tels juges aussi visait le prophète Isaïe : « Ils jugent 
en faveur de l'impie pour des cadeaux et enlèvent son 
droit au juste b 1. » 

136. C'est à cause de prévaricateurs de ce genre que 
le prophète Habacuc crie vers Dieu : << Devant moi, un 
jugement a été rendu, et le juge reçoit des cadeaux. La 
loi est violée et le jugement n'est pas mené à bon terme 
parce que l'impie opprime le juste e. »Il faut dire que ceux 
qui examinent ainsi les affaires de ceux qui ont des dif­
férends, loin d'être des juges valables, ne sont que des 
juges injustes et prévaricateurs. 137. Car celui qui juge 
n'a pas à considérer ses liens d'amitié'; il ne doit tenir 
compte ni de la richesse, ni du rang, ni de la parenté, 
ni de l'affection; il ne doit pas être attentif à ses rancunes, 
mais uniquement à l'affaire de ceux qu'il -juge 2• 138. 
C'est ce qu'explique le Révélateur inspiré à ceux qui ont 
été choisis pour être juges : «Tu feras justice au grand et 
au petit ; tu ne feras pas acception de personne d » ; 
<<tu ne tc laisseras pas aller, en jugement, à la pitié pour 
le pauvre e » ; << car le jugement appartient à Dieu 4

, » 
Or il ne faut pas remettre et confier les prérogatives de 
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124 
(VIII, 10) 

486 IN ZACHARIA:\1 (Cil. 7, V. 8-i Û) 

Oè. -rO: -roi:i 8eoü vip.ew 1.o:l ,hn!J.e-rpdv -rer.; -ruzoücrw. TWv [ÛV 

-yàp HH<ùV h.o:cr't'O~ &~o~do:v ÈX~T<ù xo:p(~eoeo:~ c\ç .'l.v alrr<i) Oc'l.f,' 
20 o~Y. o:~•oU OÉ, à)J,O: 'toU E>eoü E.anv ·~ Ao:tO: •Ov Oûov vbiJ.OV 

xp(cr~ç. 

139. 'E~rj),OÉv ·n'n tW'J r.·û,o:~ÙlY e'tnerv -rb a~Y.o:cr-:·~v E[J.~uzov 
è{Y.o:tov e.1vo:t, "t'Oùt' Ecr>tV boUcrwv Y.cd &vu~.Ccr-ro:-:0\1, "t'S),e((ùç 
't.nâ: Ot'l.o:locr:J'ri)V 'it"E.'r.OtWfLÉVov, t'/ <~O'<tep b "t'O~Ç ~/J,ot:; •'lj:;­
àpH'ljç Epyot:; OtY.cdu>:; 't0 CrjY.W::lV Othlx.e\, oG-rw xo:l Èv -r(j) Otr..i~nv. 

140. l'vwcr6-~crs-ro:t C€ ·~ O:Jvo:[J.tÇ 't"O:J Oewpou!JAvou h ·coU 
Èn·rrbu· <:>:; jY.p 0\Y.O:[û>; -rO è(x.atO'I Otc:n•.!H 6 Y.cù 't'~V OtO:O.:mv 
y,o:l ·dj'J 7.piX~tv x.);·d: OtY.o:toa+riJv 'ï.ê'rrO\WfJ.Év·r,v Ëzwv, oü-rw; O:OL-

5 Y.w:; ,o &OtY.Ov OtWY.E.t· 0 x:xl ·djv yvWp:t)'l Y.cd tO Ep~(O'l Y.o:"C"O: 0:•J­
~cr6-.·fjtO: t.o:l 'l.o:xto:•J p~pu0[J.~O'IJ,Svoç.141. To~otr;c~ 'ltcfvt~Ç U~1jp-;,:cv 
1tpb.; oü;;: 0 À6yo<;; tp'l)dv' << ''Ew; .,_6-.E ;r.p(vE't'~ O:&~t.(o:v Y.cà '1t"p6-
crw'lto: &p.:<pttt)),hlv ).o:p.ô6.ve-re ~ ; >> 't'O~ 6Ebu 'IO[J.oOé,ou i,i"(ono;· 
<<Kat~ 't'?iv p.é~ro:v Y.o:l 't'è'l p.~Y.pOv Y.pl'JÛÇ, où ),o;p.ôcivwv·'lt"p6-

10 O'ü)'ltO'I b )), x'l.·J 'lt),dcrwç n, ;-.:Xv Oo;&ptov itO:t &;Lw p.:;;( Ë.Y,}iJ'J Yi é 
:t.pwbp.E'IOÇ. Où -yàp e~T.op[o:; XP'tJ!J.::hWJ y,-o:l 'itEvio:;, O:Çtt~[J.o:t& 
't'E Y.o:\ &::bÇ[:;;(Ç 0 vbp.o:; t<"i'l'l ~~Y.:Y.~O[J.i'IW'I &/;:xp~OfJ.ê(to:~, (;.).),' gpjo: 
xo:l 1Cp:.f.~w; y,o;.-; &pe-:;·(,v ~ i',o:;.(av &ï.ne.ÀEcrOéna. 

142. "f2cr7tEp olh o~ ÔEr l>AepoxO::; ),o;!J.6:ivelv 'tàç b. 'lt),oU.-oo 
5 ' '< ' - ' y ' " .,. ')) '1 ' 1 Y.O:' o:~ttil[J,:Y.toç 'wv r.itXo:~ov.z·JwJ, OU't'<ù;" ouoê z' ,E.l'fêlÇ XP'Ii!J·O:-

't'Wv ;.o:t >O:rrE~'Ibt'f)'t"O: r-ljv ÈÇ &Qo;lo:;· « Ko:! 'ltiv·tJ-ra y?:p o0x 
È),~;·f,oHc; b ;-.pb et<:. » Ko:-rO: yb:p <0 Y.p[[J.o: ,;, OlY.O:lOV Y.a~ ,;. toU 
'ltÉ·rr,toç è.Çewcrtin. OUtw "'àp Olt.o:~~lO'êl 'tl~ Ôplllo:vbv %O:t ~t·f.oa•J 

1 • ' t~ 1] ' 

7C't"tol'l.6v 7€ 'l.o:l 'itÉ'rljt:x, où vip.wv o:iHij) -:;0 0\'t.:Y.tov Èà•J 0:3tY.Jj, tva 
20 11:0 Oto:crtpo:r'?j -rb v6fl.ttJ.ov ,.,pty.o:. 

:124 a. Ps. 81,2 Il b. Dent. 1,17 Il c. Ex. 23,3 

:124 10 ~(bis) nos : 'I]V P Il 19 vË~.(ùY nos: v1~.r;no: P 

1. ARISTOTE: (( '0 y?.tp i3tz0:'S'~~ f;o·.JÀ~t"O:t €TY:tt oro-/ Otzxtov ~p.·fuzo•l ll, 

Eth. Nic. V, /1, 7. Jérôme n'a pas repris l'idée et n'a pas fait allusion 
à Aristote. 

LIVIŒ 11, 138-142 487 

Dieu à n'importe qui. Libre à un particulier de faire 
plaisir à qui bon lui semble, mais, quand il s'agit de juger 
selon la loi diVine, le- jugement ne lui appartient pas, il 
appartient à Dieu. 

139.- Il est arrivé à un ancien 1 de dire que le juge est 
le droit vivant, c'est-à~dire actuel et subsistant, entiè­
rement conformé à la justice. Donc, de même que pour 
les autres actes de la vertu ~1 tend au droit dans la jus· 
tice,j à plus forte raison le fait-il au tribunal. 

140. On saisira la portée de ces considérations par 
l'examen de leur contraire. En effet, pour tendre au droit 
dans la justice, il faut avoir conformé ses intentions et 
ses actes à la justice ; il faut, à l'inverse, pour tendre 
à l'arbitraire dans l'injustice, avoir réglé sa pensée et 
son action sur l'inégalité et la méchanceté. 141. Tels 
étaient tous ceux à qui s'adresse la parole : « Jusques à 
quand prononcerez-vous des jugements injustes et 
ferez-vous acception de personne en faveur des pé­
cheurs " ? » Et pourtant le divin législateur a dit : <<Tu 
feras justice au grand et au petit sans faire acception 
de personne b )l, quelque riche, quelque honoré, quelque 
noble que soit celui qui passe en jugement. Car ce n'est 
pas la richesse ou la pauvreté, la noblesse ou l'humilité 
de la condition des personnes jugées qu'énumère la loi, 
mais les œuvres et les actes accomplis par vertu ou par 
méchanceté. 

142. De même donc qu'il ne faut pas avoir égard aux 
supériorités venant de la richesse et de la dignité des 
personnes jugées, de :r:uême ne faut~il pas tenir compte 
de leur pauvreté et de l'humilité de leur condition. << Car, 
dans tes jugements, tu ne te laisseras p~s aller à la pitié 
pour le pauvre c. )l C'est selon le droit qu'il faut examiner 
aussi le cas du pauvre. Et s'il s'agit de la veuve ou de 
l'orphelin, du pauvre ou de l'indigent, on les jugera sans 
leur donner raison s'ils ont tort, parce qu'il ne faut pas 
faire d'entorse à la légalité du jugement. 
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[124] 143. ITpoo--r&Ç-x~ b OpOOç ),6yo; Of:r.o:~ov y.,ptv.o: a~el;âye.alhL., 
~~t,ç a~CC"'(Ope.Uet. (( X·f,po:v Y.:x'r. bpif!O:Vb\1 Y.cà r.poo--!j),u"t"OV ... cù 'ltÉ'I'I)iO: 

p.-1) xo:-r~a~vœcrte.Uew z, )) Où yè.:p 7tpoa~'l.E.t tupo:vnxWç &7tt'tiOE.0'60:t 

:r.o:-rà -ç(;)v O:vOpwr.(v·qc; ~o·I)Odo:.; ècrte.p·l)p.ivwv, 0:/,),' h 't'OÜ kvo:v·dou 
25 Oe:l;tàv o:Ù-::Otç bpÉ"(€~'1, xo:tO: -rO 7Cpocr-ro:-:t6tJ.E.VOV' (( rtvou jci:p, 

' , ' :.. ' • \ , ... ' :;., ' • ~ d ~'IJO'L\1, op~avorc; wc; r.:o:t·,1p, Y.O:L o:•rn avopoç 'H [J:fl"t'PL o:u'twv )), 
<< Y.ptvw'J èpifo:votç xo:~ êltxo:tOOv 1,;f,pa·1 e. >> 144. AÜrtj --yàp O:ve'ltl-

125 À'lj[J.7."t'OÇ xcà Y.Cfr:X ~o1D,·r.o:;w -roU 'it[&]no: au!O''t'I)O'O:tJ.Év~u 'it'o),tn(o:, 
(VIII, 11) Wc; 'lixw6o:;; ypci:fE.L èv fi 7tp:>O'Ef<~V'ljO'E.'I -ro~c; \"CLO''t'OÏ:ç È:r.tcrto),?} 

oÜtw;· << 8p"J1crY.dœ -x.o:fhpà xcà àiJ,io:no; -r:apà 8.û}l lla'tpl. alh·'l 
kcr't'Lv· baaY.É~-recr6o:,, Op.:po:voùç xo:l 'JC~pa; h -r?î 6/,(~e~ aù-rW'.I, 

5(/.(J7r:tÀO\l €o:u-r0v 't't)pûv 0:r.0 'tOÜ x6crp.ou a. >> 

145. '0 oû-rw 8s0v 6apcmdwv, r.W; av O:Otxwç Apf'.IOl 't06-
't'OUÇ oU; èmaxir.'t€'tO:t &v 't?j O),L•fs~ aÙ'tc;)\1, 0:'.1a7r:À't)pû'w aÙ'tiih -cà 
UfiHF~tJ.a-ro: Ot~ è),a't)[J.oaU•/'IjÇ Y.al b:ÀÀ'flÇ hctxoup{aç x.~l r.po­

cr-caab:ç ~Ç €0:v zprJÇo.)at\1 ot E.Ùëpjê'COt./p.s'.IOt; 
10 146. "O'.Ir.sp Oà 'tp67r:O'.I 0~ OE.l x:~pav xo:l OpcpavOv XO:'t<X~U')C(­

crnUst\1 Ot' &vOpOç xcd jOvéw'.l Èp'IJ!J·lav, olhwç oùOè. r.pocr~),u-cov 
È:'in/;s'Jo1p.svov ?tapO: 'toÙ; olç ?tpocrZ:pujsv, ~jOU!-'.É'Iouç aÙ'tOv 
aÙ-çôz6ova xal auwrcoÀ('t'fl'l· K&v 'ttÇ Oà 'tWV Wvo!J.<XO'IJ.ÉVWV, z-ljp:Xç 

' ' ' ' ) ' . , ' ' <fl'I)(J.t XO:t op<pO:'.IOÔ XW 7>'@00''/j ,U'tOU, E.O''têp'f)'tCXt 'l.P'fiiJ·IX'tW'.I, XO:t 
15 -ro6-r~ tcrô't'l')'tOÇ p.s-raOo'tÉO'I, oU xo:'t'o:Ou·w::cr-csUono: ?!} /D,Àwç 'it'WÇ 

'l.O:'tO:'it'O\IOÔ'I'tO:, 
147. Ko:Àèv (J.È'I oûv xal 8s~> àpioï'.O'I 7r:pdcr'taa0o:t 'thl'J oG-rwç 

, ' 0' ' ( ., ,, , , ' E.%0\l'tù.l\l XO: !.G'tOp av, fJ.aAtO''tô: c;,.,. XO:'t O:'IO.:jtùj'l)\1. 

124 d. Sag. Sir.>, !0 Il e. !s. 1, 17 Il 125 a. Jac. !, 27 

1. Didyme a fondu ici deux citations (Sag. Sir. l.~:, 10 ct Is. 1, 
17) en une seule. J~:uÔME,1462 B, a fait de même. 

2. On peut se demander si Didyme n'encourt pas, pour les para­
graphes qui vont suivre sur la veuve et l'orphelin spirituels, le 
reproche que formulera pluS tard S. GuÉGOIRE, Moralia in Job, 
Lettre-Dédie. 4 (SC 32, trad. A. nE GAuDEMARIS, p. 120) :«Quel­
quefois cependant, négliger de prendre à la lettre les expressions ~e 
l'histoire, c'est voiler la lumière de vérité qui s'offre i et à voulo1r 
trouver laborieusement dans ces textes autre chose de profond, on 

Protéger 
la veuve 

et l'orphelin. 
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143. Après avoir. enJomt de rendre 
des jugements justes, la parole de 
vérité poursuit : « N'opprimez ni la 
veuve, ni l'orphelin, ni l'étranger,· ni 

le pauvre z >>. Il ne faut pas en effet instrumenter tyran­
niquement contre ceux qui sont privés de protection 
humaine, mais au contraire leur tendre la main, selon 
le commandement : « Sois comme un père pour les or~ 
phelins, et comme un mari pour leur mère d ))' <<jugeant 
en faveur des orphelins et rendant justice à la veuve " 1 . )> 

144, C'est là, en effet, une c.onduite irréprochable et qui 
répond à .la volonté de celui qui a tout 1 organisé, comme 
Jacques l'écrit dans l'épître qu'il a adressée aux fidèles : 
<<C'est une religion pure et sans tache devant Dieu le 
Père de visiter les orphelins et les veuves dans leurs tri~ 
bulations et de se garder pur du monde .,_ )> 

145. En servant Dieu de cette façon, comment pour~ 
rait~on juger avec injustice ceux qu'on visite dans leurs 
tribulations, à l'indigence de qui on pourvoit par l'au~ 
mône ct les autres moyens de secours et de protection, 
quels que soient les besoins de ceux à qui on porte ses 
bienfaits ? 

146. De même qu'il ne faut pas opprimer la veuve et 
l'orphelin parce qu'ils n'ont pas de mari ou de parents, 
de même faut-il agir de façon semblable envers l'étranger 
qui fait appel à ceux auprès de qui il est venu se réfugier 
et qui doivent le considérer comme de chez eux et comme 
un compatriote. Et si l'un de ceux qu'on vient de citer, 
je veux dire une veuve, un orphelin ou un étranger, 
manque de ressources, c'est une raison de plus de le 
traiter comme les autres et de ne pas l'opprimer ni le 
maltraiter de quelque façon que ce soit. 

147. C'est donc une bonne œuvre et qui plaît à Dieu 
que de protéger ceux qui sont tels au sens propre, c'en 
est une plus belle encore quand il s'agit de ceux qui le 
sont au sens spirituel 2 , 
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148. 'E-rco:tvsC•o:~ 'l:~pa xo:'tà Os.<ùp(o:\1 &~,~'l)"flJ.Sv'flv ·~ O:oto8o:-
20 ),oüO'o: ôv dxë.v Y.::>:Y.O'J fhOpo:, otx hepov 0•1-ra '!oü Oto:66/,ou ·~ 

!DJ,ou ·nvO.; 'ICOV'fjpoU 'itVEUp.o:-ro;. 'Ocr:::d'tu).; Op:q>o:vO.; &yo:06ç Ècrnv 
~ 't'Ë.0v·l)x€v ô xo:'t"O: Ô:[J.O:p'tb:v "(E.'J'rftcrfl.ç cùtOv 'itO:'t''~P· ToU't'ou 
cr6f.1.6o),ov UT.<ip)(Et ô ê:~û,OWv b. 'iOU oïxou -roU 'l'to:-rpOç b.u-toî.i 
Û7r0 8:-cU yJ,·~Odç b, y,Q:;r.dv·l) 1tp0ç ·~v s.'lp'lj"t'O:t b \}~'cû,[J.olç' 

25 (< 'E'itt),o:O:.U "t'OÜ ),o:oU crou xo:l •oU ohou -roü 'itCnpbç <rou'))' 'i}èh') 

-re6vr;x6-roç crot. 
149. TO:ç OÜ't'û) x·r,peucr&cro:ç Y.o!l-bpifO!VWOe(cro:ç 4-uzO:ç E~Ç Ütj;o.; 

p.E'têWp(~et b 6etoç vup.if~OÇ W'J 'l.al 7t'O:t'f,p, Y.o:·d: "t'0 ÈV \Fo:),[l.O(Ç 

dp·r,p.i'IO'I JCepl càroU· << 'ûpg>o:v0·1 x.cd x·ftpo:v àvo:),:t)p.tj;E-ro:t d, >> 

30 « Ilit·~p yàp 'thlv Opqto:vWv Y.cà -rWv X1Jpùw Y.pt"C·~~ kvnv c )) , 
Y.a-cO: -rà ] kv (}.)..),~> 'I"o:)qJ.ij) elpi'{JÛVo:, Y:I)Ob[J.E'JO~ Y.o:l tê~v 1tpoa­
'1)),6-cw'l, -cÙlV Y.:x-ro:),~.,.ôvtu>v -r+,v eiOw),o),o:-cpeCo:v xo:l 'jÇpoa-ceOiv-cwv 
-r·n e~creêd~, -rc),ou·di;wv fi à:veOiÇ:x-co '~J.M~V €veY.O: 1t"CW"'f€~<t ... <fv-co: 
'lttwxOv Y.o:~ -rcÉ'J'l)-ro:, xo:tO: -r·~v ),li~~v -r~v O:~ov-co),~x+,v d~ e:VxC(-

5 p~c .. dœJ Oteyûpoucro:v -coù~ e:O 1to:6ôv't'C(Ç, oihw~ gxoucrC(V' (< 1\vhl­
crxe-ce 't'~') x&p~') -coti Kup(ou 'l)]J.Wv TIJ<rOU Xp~cr-roü, 0't't r.),oûcr~o~ 
Wv Ot' '~[J.ô:-; È'jÇ''C(_,)Y.éiJO'E'), 'l'IO: rn aV-coU 'lt'tWY.Et<t ·~]J.st<; 'lt),ou­
't"~O"W]J.SV a.)) 

150. â.tM!;o:ç Wç Oer p:~ Y.cno:Ouvacr-çeUetv -roùç Or:.o[J.ivouç 
10 r.poa-ro:crf.o:ç xo:l ~o·I)Os:!o:ç, O:p]J.O'J[h><; È,.,.·~y<x"'(E'I XC(l O:[J.'l'I)O"txchouç 

dvo:t où ),ôy~J ]J.6vov èûJ,O: x:xl 0:~0 ~X6ou:;; 't'?j<; èto:'lo(aç, e:t-rcWv· 
« K;.:t XaY.f.o:'l -coü àOû,qtoü o:~'t'OÜ €x:x<r't'OÇ ]J.'~ ]J.v·r,o-tY.o:xd-rw Èv 1'1Î 
xo:pO(~ Û]J.c-;)v z. >> 'IcroOuvap.e~ -r0 1tpOqt1)nY.c~ tO ),sz6€v lmO 't'OÙ 

kurti/pcç b Eùayyû,(cp' << 'EO:v .:i<r~-re tot<; àvOpÙYr.ct<; -cà ';'ÇO:pa-

125 b. Cf. Gen. 12, 1 Il c. Ps. H, H Il d. Ps. Hc5, 9 Il e. Cf. Ps. 
07, 6 Il 126 a. li Cor. 8, 9 

laisse échapper ce qu'on pouvait atteindre en surface sans difficult6. 
Par exemple le saint dit : << Si j'ai refusé aux pauvres ce qu'ils 
demandaient ct si j'ai fait languir les yeux de la veuve ... >> {Job 31, 
16). Vouloir à toutes forces ne voir dans ces paroles qu'une allé­
gorie, c'est les vider de toute la réalité de ces œuvres de misêri­
corde. » 

' . j 
1 
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148. Elle mérite l'éloge comme veuve au sens spirituel 
ce11e qui a rejeté son mauvais mari qui n'est· autre que 
le diable ou quelq,ue autre esprit du mal 1 • De même, est 
bon orphelin celui pour qui n'existe plus Je père qui l'a 
engendré dans lei péché. Et cela est symbolisé par Je 
départ, loin de Ii maison de son père, de celui qui a été 
appelé par Dieu ' et de celle à qui il a été dit dans le 
Psaume : « Oublie ton peuple et la maison de ton père e ))' 

comme s'il était déjà mort pour toi. 
149. Les âmes· devenues ainsi veuves ct orphelines 

l'époux divin les cOnduit vers les hauteurs, leur servan~ 
aussi de père, puisqu'il est dit dans les Psaumes à son 
sujet:<< Il recueillera la veuve et l'orphelin a.>) <<En effet, 
il est le Père et le Juge des veuves et des orphelins e ))' 

selon cc qui est dit J dans un autre Psaume. Il prend éga­
lement soin des étrangers qui ont abandonné l'ido­
lâtrie et qui s'appliquent à la piété, il enrichit par la 
pauvreté qu'il a acceptée pour nous tout homme pauvre 
et indigent, selon le texte de l'Apôtre, qui invite à la 
reconnaissance ceux qui ont goûté ses bienfaits, en ces 
termes : <<Voyez· la bonté de Notre-Seigneur Jésus­
Christ, lui qui, étant riche, s'est fait pauvre pour nous, 
afin de nous enrichir par sa pauvreté ". )) 

150. Après cet enseignement sur Oublier 
les offenses. l'obligation de ne pas opprimer ceux 

~ qui sont dépourvus de protection et 
de secours, l'Ecriture ajoute fort à propos qu'il faut 
oublier les injures, non seulement en parole mais du fond 
du cœur : << Que chacun de vous cesse de garder dans son 
cœur de la rancune contre la méchanceté de son frère z. )) 

Dans le même sens que ce~ui du prOphète, on peut citer 
le mot du Sauveur dans l'Evangile : « Si vous pardonnez 

1. Cette application spirituelle de la veuve et de l'orphelin a été 
laissée de côté par Jérôme. 
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15 7ttWtJ<o:to: o:~ti;'>'1, (t9·fjo-et Y.GÙ ÔtJ.tV 0 Ilo:-.·~p ô obp&vto.; 'tà 
1to:pa:TC'tÙl[J.C>:to: ôp.Wvb. >> 151. S:.~v<p30: T<j) ÈxxetiJ.iV<p 7rpo<p'l)ttY.tj), 

y,at 'hpe[J.to:ç è:x ~pocru'>T.ou toU E>eoü qt'I)O"W' (\ Ko:l Y..O:Y.tctv toU 
-;;;),'(Ja{ov o:Ù"t'OÜ lx:xaroç lv to:fç xapQ{o:t; U[J.W'I p.~ /).'J'r,aw.o:xette. z. >> 

To:U't'(JV 't'~V nÀdav à[J.V'I)O"t[av w',! 'tt<;j g1Cpo:;Ev &p.::xpt'l)'ttY..ÙlÇ 

2o tpo:v.;pcr ô ~(t)'t"'"P èv tfj 7to:po:SoÀyj -ecU p.Upto: tcG/,o:·tta XP€.Wa"toüv­
to.:; OoU),ou c. km/,lyetiX~ yb:p o:G•'Il UnO 'tOU ~ko"it'b-rou toU auyxw­
p·~tro:noç -rO: xpf.a (('ti{) àxpe!<p 8o.1À<p d )) 7tp0.:; 7C&vto:<; 'istJ..êi<;' 
(( Oû'ttù xal U[J.rv b Tio:-c·f,p 'lto~·~crê.t av fJ·~ O:'fl-q'tl:: ÊfAO:O'tOÇ à-rrO t'lj<; 

Y.o:pQL:x; lqûi)v tot.:; b<peO,oucrtv ô1ûv e. >> 

25 152. A:~.ôWv È:v -zepcrl•J (;)),·r'/v ·d;v -r;œpœôo),~v, È:'F:(cn"I)UOV àxpt-

6Wç t:ü.:; ),M;e(nv M:l vo·~aët o:Ù-c'ij~, ïvo: e'tç &yo:OO·rtjTo: Wr:pû:tj6ei~, 
&cp?J~ È.; ÔÀ't'J~ 1.o:pOio:; -r.~ OcpstÀ-,jp.o:to: j rr~~ -ror~ OtpeO,ouaLv, 
tJ·'t'Jèë'JOç ht ll·'l't)[J·Ove.Uwv <~v slç aè f)p.o:p·tev 0 O:OtA'~ao:~ ae. 

153, ToU O:Oû~!foü OlxW~ vooutJ.ivou, -roü p.èv xo:tO: aâpY.a 
Ô!J.OJV'tjO"(ou Ovtoç, -roü èÈ: h E>zoü JE'(ëV'I't'JJJ.ÉVOU •oü l<t:x( ae 

5 '(êVVfsa(}.\l'CO~, r.p0ç b.&tepov 0:pN't'JO'OtO:Y.ÛV .ir-0 Y.o:pè(tX~ 'ltpoa·~Y.êt. 

• 
• • 

154. ZAcH. VII, 11-12 : 11 K~t ~TIEC8~a~v nO TipoaÉx<cv, 
KtÜ EOCùKCXV v&'toV ncxpcxq>povo0v'tcx, tccxl 'tèt. âl'tcx cx\h&v E6étpuvcxv 

'toO ~~ EÎO"CXKoUEtv, 12 tccxl 't~V KcxpOlcxv cx'Ô't&v E'tcxE,cxv &.nEL8f1 

't"OO 1;1~ dcrcxtcoUElv -roO v61;1ou 1fOU Kcxl 'tOÙÇ Myouç o3ç EE,-

126 b. Mallh. 6, 14 Il c. Cf. Mallh. 18,23-35 Il d. Mallh. 25, 30 
e. :Matt b. 18, 3:5 

:126 23 p.~ exp. Pn Il 25 6v Pc : 't~Y Pac 

1. L'erreur de nommer Jérémie à la place de Zacharie est répétée 
par JtnôME, 1462 BC. Elle a été, comme il se devait, relevée par les 
éditeurs des œuvres de S. Jérôme. Au xvie siècle, MARIANO VITTO­
RIO la corrige; au xvnte, Dom MARTIANAY ne veut pas plus y 

LIVIIE II, 150-15~ 493 

aux hommes leurs Offenses, votre Père céleste vous par­
donnera les vôtres&.>> 151. Et Jérémie 1 fait écho au 
passage en question du prophète quand il dit de la part 
de Diéu : <<Que nul de vous ne garde rancune en son cœur 
contre la méchanceté de son prochain z. n Ce parfait 
oubli de toutes les fautes commises, le Sauveur le met 
en relief dans la parabole du serviteur endetté de dix 
mille talents G ; car le Maître qui a remis sa dette au 
<< serviteur inutile a)) conclut en disant à notre intention 
à tous : <<Ainsi vous traitera le Père si vous ne pardonnez 
pas du fond du cœUr à ceux qui vous doivent~. n 

152. Reprends en mains toute cette parabole et ap­
plique-toi à en saisir exactement les termes et la signi­
fication : tu en tireras une leçon de bonté pour remettre 
du fond du cœur toutes leurs dettes j à tes créanciers et 
oublier entièrement les torts que l'on a pu te faire 2. 

153. Et comme le mot frère s'entend de deux façons, 
d'abord désignant ton parent selon la chair, ensuite 
celui qui est né du Dieu qui t'a engendré toi aussi, c'est 
à l'un et à l'autre qu'il faut pardonner de tout cœur . 

* •• 

154. ZAcH. VII,.ii-12 : 11 Et ils furent infidèles, refu­
sant d'être attentifs ; et ils présentèrent un dos méprisant 
et ils alourdirent leurs oreilles pour ne pas entendre ; 
12 et ils se firent un cœur indocile pour ne pas entendre ma 

toucher qu'on n'a touché à l'Évangile de S. Matthieu (27, 9) pour 
une faute semblable. V ALLARSI est indulgent pour Vittorio, mais 
ne corrige pas non plus. Voir la note de Vallarsi à cet endroit, 
1461 D. Ce respect du texte par les éditeurs permet de mesurer 
jusque dans quels détails Jérôme copie Didyme. 

2. Il y a ici fusion et confusion, dans l'esprit de Didyme, de la 
parabole des talents et de celle de l'économe infidèle. 
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[127] 10 IXTIÉO"'TEtÀc:v KUplOÇ TtotV't"OKp&."t<.:>p Èv n VEUp.or:n !XÔ'TOÜ Èv XEpcrtv 
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128 
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155. Toü E>eoU OE.tov vbfJ.OV èsa<ùX6t"oç -ctj) ),ai!) 1;;1v 'E6po:Lwv, 
" ' • ' ' ' ' ' ' 0 ' '" " 0 w npO"t'p07C'tj U7CO 'CO~ oS:aCùY.OTOÇ o:n:l'v 7CpJG'IJVZ% 1) €.\1 cOoOl"':'Îy, 0"1", 

xo:l. &ô,Ô[J.tp 1.P'o:),p.i!l o0oUJ;' << Ilpbaeze, ),,abç p.ou, 't'Ov vbfJ.OV 
15 y.ou ". >> '0 To:d't"'f, O::x.oÀouOW'J t'fi ~o:pawÉcret cc ·~[J.Épo:ç y,o:i vu:x.•Oç 

,_, -K' 'b ''• ''"l-!J.s:Ae-rif·ïoiJ 'tOU . 'Jp~.::>U VO[J.OV >>, Y.O!'t'O: 1"0: EV 7i:pW<(:J :l'O.: 'fl·CJ.> 
!pt/,ocroo:poUfJ.EVo:, & 7epÔ't"e:pov 6 1epctpcf'l'r'f/Ç IVh>ücr'fj; È.Oécr7n<rEY 
e\7i:Wv b:. r.po:n.l;rou -roù 8eo0' 156. << "Ecrtw r.&no: -rà fr~IJ.crra 

.... ,, • • • ·~) ' • ' ~ ~· c ·a' &v ";CW't'O: OIJ:X E"'(W EVtEA ,OfJ.W O'Ot 0"'/{fl·EPOV €V 't"YJ Y.O:pot:t cr IJ X t 

0 ' ) ) ' , , ~ ll' ' " ' 2 't'{l t}uzjî O'OU 1 X~t ,a ,·r,cret; S') CW'tO~Ç X~v'l)fJ.€'/OÇ €'1 O~'l.(p Y.~t 
-r.oow6n.::vor Èv bOW, xomxtôu.svo; xo:t èco:•ncr't&fJ.S'Ioç, Y.o:l àro:-~ ,.. ~ ' .. 

, ' , 1 ' ' ,, ) ' ·" t}st; ana O''IJIJ.srov sm 't'i')ç J::Etpoç a-ou, xo:t scr'to:t o-o: ,su·w ))' '1 
« &o-i),su'to: » ~ ha:t:Ép{ùÇ yàp ·~ "(po:qrf) qïips>o:t, - « '1tp0 
b~Ox),[J.Wv cro_u c ». 

25 157. Tif> oÜ•w nJpotînt ·~·~ èoOs~o-o:v èvto).-~v, €'1t'e't"o:t 1"0 
r.pocr€J::StV Y.o:~ '1tsl0scr6o:t 't"jj VO[J.o6ecr[q.. flW; "(&.p àAstO·~o-Et È:V 't(i'> 
1rpocrixsw 6 è-.•1 xo:o%x xo:l diuy?j €zw'l 't~ &yto: p·~[J.o:To:, Wç ),o:),stv 
èv o:~'to~ç ol'Y.Ot [J.~v 5na ;.~l -~o:èltono: b OO(j), Y.Ot'to:~ôp.svov xo;l 
èto:ncn&!J.EVOIJ; "H où APOfÉpEt o:Ù't"à Y.Ot'tO:~Ô!J.EVOÇ ô <p&crxwv 'té{>! 
Cso-ïtÔ't"() 'thlv &7t!Îv>wv· « Ei. ~!J.V'fj!J.6vsu6v crou hel 't'i')ç crtpü>!J.v'i')ç 
!J-OU È:v '"'t"orç ëpOpotç È[J.s),·~'tWV dç O'É a)); 158. 'A)J)J. xo:! b èto:­
vtcr't&[.J.EVOÇ .o o:0t0 7tots~, OtO: [J.V'~!J.'IJÇ ëx.wv ,..;; E>soü ),6yco:, W.; 
'ïto:pp'!Jo-t&~scr6o:t n-pO.; 't0v Eh:bv· « '0 8sô.;, b 8s6ç p.::;u 7tp0:;: crÈ 

b T ~ 1 
' ' • 'Il ' " 5 OpOp{~w • >> o:Un;v •·~v crïtouo·r,v 'l.O:t o 7tpo<p'l)7'1jÇ - o-a(o:; .szwv 

dr.ev· <c 'EY. vuxtO.; bp6pt~st 10 7tvsü[.J.cf fJ.ou ïtpOç cri., 0 8€6; c. >> 

'E ' ' ' ' " ' ' ' '' ' À)' 1 ;dcrrr,<rov st 't'IJV o:un;v .szst VO'Ij<rtv Y.o.:t 'tO outw 0:7tO:j')'E ,o-
!J.e'Jov· << Ms<rov~Y.'t"tov È:Ç·r,~(e:tpôp:r,v 'toU kÇo[J.o),oysrcrOo:{ O'Ot d. >> 

127 a, Ps, 77, 1 Il b, Ps. 1, 2 Il c, Deut. 6, 6-8 Il f28 a. Ps. 
62, 7 Il b, Ps. 62, 2 Il c. !s. 26, 9 Il d. Ps. 118, 62 

:127 14 7tp6cr~z.~: 7tpocrixEn Pn Il 19-20 ~" Tft r.et.pO{;t crou xoJ ÉY •TI 
~ux.n cou add. mg. Pn Il 25 ,Q: -cqi Pac lJ 1.28 ~crot add. Pl 

1. « Par les mains des prophètes·>> : l'expression est gauche et 
traduit littéralement €Y X,Epcrlv 't'WY ttporprrrWv. Il faut la garder telle 

LIVHl~ Il, ·154-HiS 495 

loi ni leS paroles que le Seigneur tout-puissant en(,Joya par 
son Esprit par (( l~s mains>> 1 des prophètes d'autrefois. 

Garder 
les 

155. Non content d'avoir donné une 
loi divine au peuple hébreu, le Dieu 
qui l'avait donnée exhorta de plus commandements. p 77 
le peuple en ces termes, au sa ume : 

<< 0 mon peuple, prête attention à ma loi ". >> Celui qui 
suit cette invitation ((médite jour et nuit la loi du Sei­
gneur b », selon les sages réflexions du Psau~e 1 que 
Moïse, le Révélateur, avait déjà annoncées en disant de la 
part de Dieu : 156. «Tous ces commandements que je te 
donne aujourd'hui seront dans ton cœur et dans ton âme, 
et tu en parleras quand tu seras assis dans ta maison et 
quand tu iras en voyage, quand tu te coucheras et quand 
tu te lèveras ; tu les attacheras comme un sign~ sur ta 
main et ils seront agités ou tenus fixes >>, car l'Ecriture 
porte chacune des deux leçons, << devant tes yeux c. » 

157. La conséquence de cette docilité au comman~ 
dement donné, c'est que l'on est attentif et fidèle à lalo~. 
Comment en effet ne serait-il pas fidèle à être attentif 
celui qui garde les saintes paroles dans son âme et dans 
son cœur de manière à pouvoir en parler à la maison 
ou en voyage, à son coucher ou à son lever ? N'en parle­
t--il pas à son coucher celui qui ~it ) au Maîtr.e de tout~s 
choses : << Quand sur ma couche Je pense à tm, au ma tm 
ma pensée va vers toi ">> ? 158. Et celui qui se lève fait 
la même chose : ayant dans l'esprit le souvenir de la 
parole de Dieu, il peut lui dire hardiment : << 0 Dieu, mon 
Dieu, c'est pour toi que je m'éveille dès le matin l>. >> 

C'est le même zèle qui fait dire au prophète Isaïe : <<Dès 
la nuit, mon esprit veille pour toi, ô Dieu c. >> Demande­
toi aussi si l'oracle suivant n'a pas le même sens : «Au 
milieu de la nuit, je me suis réveillé pour te louer a. >> 

quelle à cause de ce que Didyme explique plus bas aux n°8 159 et 
190. Cf. aussi supra, 131. 

l 
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159. '0 oi.i't'Cd O''lt000a{(l)t; O~a't's.6ûç 7tpè<; 't'OÙ<; 8s.oti ),6y6oç, 
10 e.tç Ëpya p.no:ÔaÀW'I càt~Uç, Ô:t:p~'ittat oÙtoùç èd 't~Ç 7ip1Xif:ttY.'ijç 

Oov&p.s.w; cùroû, zs.tp?>ç 0:)..),1/~(optxWç ii.CtÎ-oup.€vY;<;:, 'h' OÛ't(t) 7tp0 
O~Oai.!l.Wv o:Ù'toû ë'zw'l, 6swp'?j 't0 Y.6.ÀÀoç 't·~ç voT,ae.wç aù-rW'I, 
crcÛ,s.U't'OÙ<;: ·~ àcra),sth·ouç ~zwv, - s.!rrn yàp OUo ypo:Ç)O:ç shen 
't'qç ),i;e.uJç. ~cÙd~Uonat Oè 'ltpè t(;')'·J btpOcù,tJ.hlv 't'lj<;: Y.apOfo:ç 't0: 

15 P-IJ!l-0:1'0: 1.o:l ot v; o:Ù'tWV cruv.'iti,·r,poU!J.S.VOt ),6jot Ô-co:v hs.pyi:JtJ.EV 
Y.ct't'O: 't0: \lOjJ.oOs.rr;Oivto:. 160. ''H où cro:Ï,s.u'tà 'tà È'ltl 't"'i)Ç zs.tpè<;_, 
0:7ta:p6iv-ra p·f,p.o:to: vooGp.:.va ~to:t .7tpzn6p.s.va, ·c·'l),oUcr·rsç 't'ijç 

hÉpa; rp:zq>?,; 't'lsç O:a&:I,Eu'to: ),syoU<r'ljÇ 4pb '7tpocrW'ltotJ 'tÙJV 

O<p6:XÀiJ.Ùl\l 't0: vop.o6E't'ljÛÉv-ro: 'tè tJ.6vqJ.6v 'tE ~ex~ ~S6œ~ov 'ti;b 

20 6scr~tcr6inwv, crot.J.t:pWvw; ,..q, 7tpor·~'ttY.q, 't(/) <10s ëxovn; « TO 
p1jp.œ 'toü Koptoo t.J.bs~ elç 'tèlv œlWva e >>, Y.al 't"?i 'tOU ~cÛ,tJ.(j)Ooü 
J-li;st' << fi~O''tO:l 'itêÎ.O"W cd ÈV'tO),o:l CX~'t'OÜ 1 ~O"'tSptj\}<é'JCXt dç 'tèV 
l);lùwa 'toU at&Svo.; r. >> Ko:'tO: 'tCXJ'tr,V 't~V 'Jé"l)crtv «où r.o:pipozov'tat 
o! 't'OÙ Tr,<:ïoU ),bjot, yJ:'' 1Cap€/,6·r, ô o•JpavOç )f.O:l ·~l'ii g >>. 

25 161. ·o Otà 'it&n<ùv 'tù:lv .-e6swp1)1J·Svwv ~<:ït:po:),tcrtJ.Svo<;;, êzwv 
'tb: p·ljiJ.O:'tCX 'tOÜ Kupbo è.v )f.o.:p%~ )(.at ~ux:n, ),a),tiJv 'tê ev at't'Oiç 
ohot p.Ë.'J tùv 1 )f.CÙ b ooq, 7topsoÔIJ.E'IOÇ' )f.Ot'to:~ÔfJ.ê'Jbç 'tê )(.(X~ Oto:­
'Jtcr't&IJ.E.VOÇ, oùOo:v.&\ç O:;cpocre.)f.'t~crst f, &7ts&f,cre.t, oùO' o:O << èW<:ïe.t 
vi1hov ?to:pat:ppovoüno: z >>. 

162. l1Wç 0~ 0 &;cst6W'J 't'Oü 7tpocr€xstv OWcrst vùno•J ?tetpo:t:ppo-
5 voünœ È.;.tcr'tœ"t'éov. 

163, I'(n-cat -coü'to 0-:o:v ·n:; 'tOO"OÜ't'OV t:po:üÀc<;; jiv·r,-ro:t Wç 
D,s~()f.'tt)f.W'to:'tO: i,e.xOTsvo:t 7tpè.; aù-cOv 't'à Èv 'tê<:ï<:ïo:po:Y.ocr~q, È:'J(htp 
'F'a'f..t.J.~l ëvO~v O:pxbv.svo:· « T~> Ô:tJ.o:p'twÀ({l shs-.1 b 8ebç· _.,Iva 
't{ èt't)~({j -rO: Oo<.o:~Wp.xr~ t.J.oo )f.O:l O:vo:),o:[J.ÔrÎVE.tç 't'~v Ota6f,'l:ljv p.ou 

i28 e. ls. t,O, 8 Il f. Ps. HO, 8 Il g. Mattb. 24, 3!\ 

i28 11 r.:tÀOUf1.i•rfj:; : r.a:ÀoUp.E'IO~ Pac Il 20 ttpOf'fl'ttr.0 : 1tpoqnrrtr.'/î Pac !\ 
i29 7 "tà. ~v ; -rà. pac !\ 8 &p.aptwÀ.W : &p.ap'twÀO'I Pac Il 9 -rt : "t( aùPI Il 
't~V Ota:O~r.'fjV Pc: O:aO~xïJV Pac 

1. Cf. Dm., ln Ps. 46, 2, PG 39, 1376 D : « "t<0·1 1Cpa"tt:~.Wv Ou'lip.s<>JV 
"tWV ÈÛv(,)v <oO'Ittr.W; 'f..ElO<Ïl'l Ü•IO!J.::t.~ouA•IwV. ll 

2. Le P~pyrus ~et une ponc'tuation forte et une pamgl'aphos 
après O.::arw:r06v-rwv. A tort, semble-t-il. 

LIVHE 11, 159-1G3 497 

159. Être ainsi bien disposé pour les paroles de Dieu 
et les m,ettr~ eri -pratiq~~-' ?'est les attacher à ses puis­
sance~ d act1on - que l Ecnture appelle allégoriquement 
la ma1n 1 

- afin de les avoir ainsi devant les yeux pour 
co?temp~er la beauté de leur signification, soit qu'on les 
agite, sOit qu'on les tienne fixes, puisque j'ai dit qu'il 
y avait les deux leçons pour ce texte. Et ces mots avec 
les phrases qu'ils forment sont agités devant les yeux 
de notre cœur quand nous agissons selon les prescrip­
tions de la· loi. 160. Ne sont-ils pas agités, les mots 
attachés à la main, quand on les médite et quand on 
les met en pratique? L'autre leçon, cependant, qui porte 
que les prescriptions de la loi sont tenues fixes devant 
les yeux, fait ressortir le caractère durable et sûr des 
paroles divines 2

• Cela s'accorde avec le passage du 
Prophète qui dit : « La parole du Seigneur demeure 
éternellement ~ >>, et avec le texte du Psalmiste : «Tous 
ses commandements sont fidèles, stables pour tout le 
cours des siècles 1

• » C'est en ce sens que <<les paroles de 
Jésus ne passent pas, quand bien même le ciel et la terre 
passeraient g >>-. 

161. Celui que toutes ces considérations ont fortifié 
et qui garde en son ·cœur et en son âme les paroles du S~i­
gneur, «parlant d'elles à la maison 1 et en voyage, à son 
coucher et à son lever», celui-là ne commettra ni négli­
gence, ni infidélité, cc il ne montrera Pas non plus un doS 
méprisant z >>. 

Celui qui tourne 
le dos à la loi 

de Dieu. 

162. Comment montrera-t-il un 
dos méprisant, celui qui est infidèle, 
refusant d'être attentif? C'est ce 
qu'il faut voir. 

163. Cela arrive quand on s'est tellement enfoncé dans 
le mal qu'on mérite les très péremptoires reproches du 
Psaume 49 à partir de : « Dieu dit au pécheur : De quel 
droit parles-tu de mes lois et as-tu mon alliance à la 

6 
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ètà cr:ôv.o:tb.; aou ; Lù Oè ~[J.i\J·~cro:ç 1tO:t~~fo:v Ao:'t È.Ç€ôa),eç toùç 
' ' , ' ' 0 ' 

10 À6-ycu.; p.ou elç 't"0: èrr.lo-(i) a. )) ?W.; "'(O:f> 0!17., o:rre.cr"t"?~~'f) to:.;' . Sto:~ 
è.n~),ciç, vW,;ov o:Ù"to:~ç èe.èoJI'.CllÇ 1 << 0 crunpexwv 'l.MT.'t'f, Y.W iJ.eto: 
p.otx<7w ·n6dç t~v p.epeèo: éo:u'toü h ))' .. 0: o:iJ'rèx hep"(~>''~ to~ç 1to:po:­
vo11.;ûcrtv, à1tocrtpercp.Évotç -rb' cc Où IJ.otxeUGetç, où yJ,ét}etç c >>, 

xat toùç aùv toU'tOtÇ OoOÉno:ç vb!J.ouç. 
15 164. Lup.ôo:('JEt 0~ 'lto:po:7to:(ew y.cà 1tœpao/pove.tv 't'OÏÇ vWtov 

,::;.. "' ' ' ' ' ' ' -r 1 
) ' o• èmo OeOw1.bcrw 't'O~ç \':'noü 1\0jOtç, wç xcn cWtO'I 't'OV ou Ot. ,oy • - · 

atn:xœ'l.vo:t. "EY.?:crtoç vb:n •Wv ol.h·w v.o:vlv-cwv ~to:l 'lto:po:Y.07tt6v·n»v, 
t" ' ' ' i ' {) fi' ?" 

à·nu.cf~et .av votJ.o'H"t"f)V 8ebv, 'itO:po:ôo:fvwv -co: votJ.ove-rr,veno:, Yl 
cp·f);~v ô • Ar.6cr"t"o),oç; 7tpèç 'tèv q.,suOWç i!.Cd aùv 06l<r è:;~qJ.Op<pa-

20 ~6[J.E.VCV €tEW 't'/j•J èû,·~6~tctV ')I.CÙ cpu)-<h't"EW tÎ kVO[J.OfJi"t"'l'jO"E E)Eb~' 
« ''0.; àv v61J.(p ')l.cttrz.aaat, 010: 't'fj<; rcapabO:a~hlÇ,'t'OÜ vb[J.OU 't'èv 8so~ 
&'t'q.d:~êlÇ d >>, t0::; ),szO'Ç•Jctt lm' ctÙ'tOU 't'OÜ ct't'lfMX~OIÛ'JOU 8Eou 
7t00; 'tOÙÇ 't'/jV jVÙlp.'~V OtacrtpJ!<ptna:; W:; p:h v.6vov et:; 't:X br.(a(l) 

1 ' ., ' ') 'l.' ' , _. 7 ' • ) ' ' 
ÈxÔ;xÀ~~V 'tOÙÇ ÛS~ou:; Mj'OUÇ; 0: '"a :I.W .?:'J'ttp OU e:cr~'J O( ,Oj'Ol 'tO: , , 'E . .1. , , , , 

25 VÙHct OoU'Jct~, xstp~O"'t'(l)Ç 0:7-CO"'t'pct!fS'J't'ctÇ' {( l itSO"tpE'i'0:\1 S7o ep.e 
~ ' ' ' ' 

vhl't'O: i!.o:l o~'X~ noéawrca a~'t'Ùl\1 e >l, ue:è•1 7Cpo.; 'tOV 'ltO:V't'hl\1 CXj'O:· 

OWv \ o:htov ixet~ 't'à r.e:<pünta!J.t"'ov 'tOU Ëcrw &·10phl-r-ou r.pôaw~tov, 
Wcr~U't'û><; 't'ti> ),syo~.~oivtp Ur.O 't'OU ao<poÜ (~ 'ltina 'tà &O'IJ À(l. x:Û 't'à 
xpU<p~O: 't'ÇÇ O"Oif!b~.; 7tS<p.XVÉpW't'J!l a. (( n pO:; aÈ. ·~po: "t'oÙ:; Oif!Oo:),[J.oU:;' 

10v :t.J:'tOtMUno: àv 'tt~ oùpo:v<r b >>" "t.o:l 7t0:),tv' « Ot bcp6.x).v.ot p.ou 
5 ?k'= ;ro:nO.; 7tp0:; -c'bv KUptov Ô't'~ o:Ù't'èç h.a7tO:cre~ h 'ltaj'lOoç :où.; 

7t60o::; !J-OUe. J> 165. Où p.bvoiJ •oîho oùx Ë'ltpo:~o:·J ot 0;),0:a't'ope:;, 
' , , n ' - ' (j_).),'b_ AO:l VÙl'tX €0st~O:V 'ti{l È7CtO''l.07COÜV'tl Ct;)I.Ol[J.'I)'t<{) O>fv0:A\J•tp 1 "t'IX 

éD,o: b~(aw 't'Ç<; Bo:OO, d 7tOpeuOiv'tsÇ :t.o:l. ~œo"flÇ e'tBw/,o),a"Cps.Co::; 
W:; aZôetv xcd 7tpov:t.u•JE.ÏIJ O:d.v.ovaç Tiov·r,poUç, 't'où:; -co~ç à.q.,Uzot:; 

f ' ..... ' 
10 ,ij'&Î,[J.CI:OW r.o:ptè?:.l!J.ÉVOUÇ 1 •{jèoiJ.ÉvCUÇ Y.'nO''(i y,at )l.ct7.V<p, 7o:07Cct· 

129 3 , Ps, 49,16-17 11 b, Ps. 49,18 Il c, Ex. 20, 13-H Il d, Rom, 
2, 23 11 e, Jél', 2, 27 11 130 a, CL Ps, 50, 8 Il b. Ps. 122, 1 Il c, Ps, 
24, 15 il d, Cf, I Rois 18, 18 

1. L'idée que les démons sont tapis près des i~oles est rep_risc 
plus bas, IV 287. Elle était courante alors. On la trouve chez Mmu-

LlVRE II, 163-165 499 

bouche ? Tu as détesté qu'on t'instruise et tu as rejeté 
mes paroles derrière toi ". >> Comment en effet ne se 
détourne-t-il pas des çommandements divins en leur 
montrant le dos, «le complice du voleur, le compagnon 
de l'adultère b ))' .puisqu'il agit comme les impies qui ne 
tiennent aucun compte du précepte : « Tu ne commettras 
pas d'adultère, tu ne voleras pas c ))' ni des autres lois 
données en même temps. 

164. Or il arrive à ceux qui ont tourné le dos aux 
paroles de Dieu de déraisonner et de perdre le sens au 
point de se détourner de Celui-là même qui est l'auteur 
de ces paroles. Les fous et les insensés de cette sorte font 
chacun injure à Dieu Législateur en .transgressant sa 
loi, comme dit l'Apôtre à celui qui se donne faussement 
et artificieusement l'apparence de posséder la vérité et 
de garder la loi de Dieu :«Toi qui t'enorgueillis de la loi, 
tu fais injure à Dieu en transgressant la loi .t. >> Aussi, .ce 
Dieu à cjui ils font injure dit à ceux qui ont faussé leur 
jugement au point que, non contents de rejeter derrière 
eux les paroles divines, ils ont encore, en se détournant, 
vilainement montré le dos à Celui qui leur parlait : « Ils 
m'ont présenté le dos et non leur visage c. )) Ils auraient 
dû au contraire 1 présenter le visage lumineux de l'homme 
intérieur à l'Auteur de tout bien, de la même façon que 
le Sage auquel tous les mystères et les secrets de la 
sagesse ont été révélés a: <<Vers toi j'ai levé les yeux, toi 
qui habites dans le ciel b >> ; et encore : «Mes yeux sont 
sans cesse tournés vers le Seigneur, car c'eSt lui qui tirera 
mes pieds du lacet 0

• >> 165. Non seulement les impies 
n'ont pas fait cela, mais, en cheminant jusqu'au bout 
derrière Baal à et toute sorte d'idolâtrie, ils ont montré 
le dos 'à Celui qui les observe d'un œil infatigable : ils se 
sont prosternés dans leurs adorations devant les démons 
du mal, établis près des statues inertes 1 , et qui se 

ci us Félix, Tertullien, Origène, Eusèbe. Cf. DTC, art. Démons d'après 
les Pères, 339 s. 
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vot<; 'tE xat ),o(6o:ï.;;, xo:~ov.évot.; bd "toi.; ?to:po:v6p.oo.; Y.o:t a<pOOpet 
O:aa!JG>ç oi.z.oOo/):~Odv~ ~wtJ.ot.;. 

166. l160ev OS ÔA'ljpx"t'at 'toto; Y.o:Y.c0o:(f1.00't'J 't"0 Coüvcn vhl-rov 
r.apa<ppovoüna, .-à ~rct<ps.p6!J.EVX O·r,ï,or· {( 'E6&pu'Jav y&:p, 'fl'l)a(v, 

15 't'à 6>-ra aÙtWv 't'oU IJ·~ a~cro:xoUew, xo:i. t~·l y,apO[œl aÙ't'Wv É"t•x~o:v 
O:;t'e.tO'ij 't"i{) !J·~ eto-o:xoUz~'l 't'OÜ Oa(ou V6[J.OU xo:t ),6ywv Wv ncD-r;crev 
!v Hve:Op.an o:~toü KUptoç 0 7to:noïtpa't'o)p 2

• >> 167. Bo:pUvst U 
' ')' ' ... ' ' .... ' , ' ' ' ~ .... 'tt<; 't'Q. W't'O: eo:u-cou ou 't'O: 't'OU aw:ux't'oç, ou yo:p E<p ·~p.tv 't'OU'to, 

bJJJJ. 't'à •?).; ~ux'ijç" r.poo:tpécret yO:p ~o:p:Jve't'o:t 't'o:lha y,o:i. O!;u-
20 ' " 'A ' ' ' ' ' ~, " 'I)XOt0:\1 azet. 'itO't'EtVS'tW "(:Xp 7têpt 't'tVW\1 0 up.wpoo-.; OU't'lù 

)J.~(wv· « 'A'It'(JÀÀ.o'tptW6l')ao:v ot &:[J.o:p-rw),ol .!mO p:~-rpo:ç, €7i:),o:-
,,.~O·fjao:v àv:O ~r~~tpbç, è),<i),·f)cro:•J ~sUO·'l· ',Q~zt O:crv:Œoç xwp'ljç 
xo:l ~uoUcr'l)ç -r" ll'to:, frn; o~x àx.o.J~Eto:~ fWv·~v lv:40onoo;, cpo:pv.O:­
Y.ou ~ê fO:p!J.O:XêUO!JAVoU v:o:p0: O"OfOÜ e_. » .168. BW:; yàp oÙX 

25 O:·rf,xoo~ xo:l. 7.(!)fOl ot ~o:?:Jvons; 't"èx llto: Y.cxl ~:Jovnç, cl àv:O 
wf,-rpaç ~Î),o'tp~(!)p.Évo~ 8e.o~, v;),o:YI)OS•rrsç -re. xo:l 'fs00·'l ),cx),·~­

acx\lt'ê<; \ O:v:O janpbç; 'P·l)6s{'l) 0~ to:Utx xa-rà v:o:Œsucr~v ~0~'/:~v 
v:e.pt TCrv à)J,otp~wOénwJ &v:O l'·~-rpo:o; 't'i1<; 't'sY.oÛcr'IJ<; o:Ù't"oÙç 
'EY.x.À·I)a(cx:; il.o:l v:Ào:v·t;Oi-rtwv ~ê!JO'tj 't'€. ),cx),·!ja&nw) &!J.o: -ri{) 
1tpoû,Odv à'lt'O 't?j<; -yo:~tpO:; o:~t'ïjo;, ~uaâvt(!)V ii.CX't'O: 't"'hv &a1t(;o: 

5 't'à 6rro:· 'ï.OY'tjpà Cl xctl h~?·l)o; OU•Jo:;J.to; èa't'~'l. 
169. Ilspl 'tW\1 ~o~othwv ô aocpW7cxto<; 'l(tl&'Nf)<;, b O:yo:v:W!J.e.voç 

lmO 'toU 'I"laoü p.o:6'f)'t·f,:;, lv fi Zx.ipo:~sv ô:-yf0 È:ïnao:o),?J cp·l/~lv· 

1.30 e. Ps. 5î, 4-6 

1.30 16 à1m01j : il.7tH8'fjV Pac 1! a1craxo6m : à.xo6aw Pac Il 23 ~ta : 
JltiX a•Jt1j(~J Pn \\1.31. 3 1tÀi1'1'fj0{v~{ù'l: x),a'l'fj8ivta~ Pac \l ),aÀ'fjO"CÎVt'(U'I : 
À-xÀ~aanaç Pac \l 4 ~uO".iV't"{fl'l nos : ~Uaa'ltil.Ç P \l 5 Ût ti},a. add. Pn 

1. Ce n'est pas la première fois que nous rencontrons un texte 
tronqué, qui serait inexplicable si l'on n'avait pas présents à l'es­
prit les éléments de phrase que le copiste, ou Didyme lui-même, a 
laissés de côté. - Ici, le génitif ~Jad O:ar::iOoç est à prendre absolu­
menti rien ne le prépare; il ne se justifie que parce que le Psaume 
l'avait employé. Mais, dans le Psaume, il était complément déter-

LIVRE II, 165-169 501 

régalent de la graisse, de la fumée, des galettes et des 
libations qui se consument sur des autels construits au 
mépris de la loi dans le comble de l'impiété. 

166 D' · . d • Ceux qui ferment , ·. ou VIe~t ?ne a ces fous 
leurs oreilles. demomaques « d avoir présenté un 

dos méprisant>> ? La suite du texte 
le montre : « Ils ont alourdi leurs oreilles, dit-il en effet, 
pour ne pas entendre ; ils se sont fait un cœur indocile 
po~r ne pas ente~dre la loi de Dieu ni les paroles que le 
Seigneur toutMpu1ssant a dites par son Esprit 11, >> 167. 
Quand on alourdit ses oreilles, ce ne peut pas être celles 
du corps, car cela ne dépend pas de nous mais celles de 
l'âme;_ elles, c:est par une libre détermin~tion qu'on les 
alourdit ou qu on les affine. En effet, le Psalmiste, s'éten­
dant sur certains individus, dit : << Les méchants se sont 
rendus étrangers dès leur naissance ; ils se sont égarés 
dès le se~n d~ l

1

eur _mère ; ils ont proféré des mensonges. 
Comme l aspic qm est sourd et qui se bouche les oreilles 
et qui n'entendra pas la voix du charmeur ni l'incan­
tation que chante le magicien 8

• » 168. Comment en effet 
n~ seraientMil~ pas indociles et sourds, ceux qui alour­
dis.sent et qui bouchent leurs oreilles, ceux qui dès leur 
naissance sont étrangers à Dieu, égarés et menteurs 
1 depuis le sein de leur mère.? Cela pourrait se dire aussi 
sur le plan moral, de ... ceux qui se sont rendus étranger~ 
dès leur naissance à l'Eglise qui les a enfantés · ils se sont 
éga~és, ils ont. pro!éré des mensonges dès ~u'ils sont 
sortis de son sem ; Ils se sont bouché les oreilles comme 
l'aspic, dont la puissance est faite de méchanceté et de 
venin. · 

169. C'est de leurs pareils que Jean, l'homme plein de 
sagesse, le _disciple bienMaimé de Jésus, dit, dans la sainte 

minatif de Oup.Oç, qui, pour de simples raisons de brièveté sans doute 
n'a pas été cité par Didyme. ' 
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« 'E~ ·~p.Wv èÇ~ÀOov, (,.)J,' où;r.. ~aav €1; ~tJ.WV' d yèt.p ~aav l~ 
~IJ.Û)v, fJ.E.p.ev·fs;r..etao:v &v fJ.dt' ·~:J.Wv a.>) 'E;r.. tWv yàp &7Coarb),wv 

10 xo:l Xp~a't'OÛ tJ.aO'Ij't'!ilV Ooxoüna<; ar'I:Xt, 'l.cd tO a·.hO do:yyû,tO'I 
'ltf>OO''IJ'l.&fJ.eVo~, xcd << Ctà ),outpcü 'lt::XÀt"fjEvecr\o:.; b )) jEVV"f)OÉne.;, 
ë!;w jÉjov:xv t~<; 't'E.xoUcr'l)<; ô:~(fo:<; p:r,-rpO~ X<Xt tû>v yevv·r,6€nwv lÇ 
a~t1l<; 1tapap.:::tv&vïwl lv til) ëxatv « -rO 't"~<; utcOecr[aç 1tvaüp.o: c >>. 
170. Tt 0' ~itoÀo~6·1jcrev 't'1j ~'itoa-.o:cr[?= o:lrrWv, ~ tO ~1cro:t tO: J.i-.o: 

15 xo:t ~apûv.:xt o:ùtà xo:tà t·~v 'itO:),o:fJ.'Ia(o:•l ~a1tLOo:, IJ.'I)OO:!J.(ilç &xoU­
oua«v -rWv È:;rq:06nwv 't'OÙ~ lepoùç 't'OÛ 8ecü ),byou<; y,al cp&pp.o:xov 
aJteuo:~6nwl ),o~rtx.?v d, ôuvitJ.evov JtO:'t<XMtp.f.a-at r.cà Y.apWa-o:t, \:va 
·n6xcr'J'eu6e!a-::x &ôroô:X),:l -rOv O·r,),·flt·f,ptov 'lbv, Wç '.IÉp.eaOat È'ltl tO 
Opo<; tO &j~Ov toü 8eoû, àl;sÀ'l)),uf.luta.; t'ij<; !J.o:xap(o:.; Jto:l ô:yto:; 

20 p&b0o!J h 't'lj; toû 'leaacà pa;'l/<; e. 
171. 'E·d 'ltÀerov OÈ 7Cept toÛïWI dp·f)tO:t ·~tûv ao:ipW<; É:p!J.'Ij­

veUouaw 't~'l toü '!t"f>Oip'f,'tou 'Haa1ou 'lt€f>lO'J('~"' <p6&0".::xcrw elç 't6' 
({Kat 'TCO!tOiov v·f,'lttOV È:ïttô:û,er 't'~V xerpo: È:·d XO('t'ljÇ &cr1tŒwv ï.o:l 

où p:~ Y.O!M~orf,crouat'l ·~ Àup.o:voüno:( 'tt va ~'it't 't0 · Opo;; tO &itbv 
25 !J.OU, ôn be7t'),·f,cr6·q 1) cr~tJ.1t[o:]cro: toU jVêlrlo:t tOv Kûpw·/. >> 

172. "On Ok 7Cp:;o:~pe·nx6v, 1 Wç €vo:rxoç dp·f)to:t, 10 ~o:pU­
Ve~v -ro:J ëiJW &•10pW'i'Cou 't'Ô: t1to:, p.o:ptupet: ·~ 't'OÜ 'Hcro:!ou 7tpo­
~·r,tdo:: O~'tW; &ït~jJEÀ),oiJ.iV'l) -r.pOç 't'OÙÇ 'tOÜ•o È:ïtL't'l)0dov'tO:Ç 
r.o;Y.enpez<~;· << 'E7to:z:Jv0·1) y&p, :pja(v, ·~ xo:pOLo: 'tcû'),aoü toG-

5 't'OU, Y.et~ 't'Orç ÙliJlV aÙ'tÙ)'I ~.:xpitol<; :~'t.OUO"O.:'I, xo:l 't'OÙ<; èip0,::x),p.~Ù; 
a~rhlv ix.cXp.p.ucro:v, p.'ljitne l'Owcrtv 'tot; bopOa),p.ot; r.o:l 'tot; Wvlv 

· O:xo:Jawatv, xo:t -tTI xo:pOL?= cr'JvWcrw M:l Èmcr'tpé~wcrw, Y.à~rW t&a~­
!J.O:t o:ÙtoUç a. n 'H06v.evot rO:p È:tJ.p.évetv fi e'O,avto ëzetv '/..O:x(~ 
Jto:l ~ae6e[~, àôipuvo:v 't,Z t1ro: Jto:l 'tOÙÇ bip6o:),p.où; è;r..&iJ.p.uO'o:V, 

10 'l't'o:xuv6e{cr'l)ç >'ij<; xo:pUo:ç abrWv, \:v .:x p.~ O:xoUcro:neç "t'OÙç 1tepl 

i3i a. 1 Jn 2,19 Il b. Tite 3, 5 Il c. Rom. 8, 15 Il cl cr. Ps. 
57,5-6 Il e. cr. Is. 11,1 Il f. Is. 11,8-9 Il 132 a. !s. 6,10 

!31. -10 8oxo5H<:~ ; ~Oor.oiSv Pac Il xcû -cO ; -cO pac 1\ ·1 1 F'''l'flÛiiv•E~ : 
"(S'(EV'ij'J"Ûet;t pac Il 18 ~J~ : 011 pac Il 19 iÇ"ù·,j),uOula; nos : ~~6),'fj),u6u['ll~ 

P h.l. mg. 1tO'tê 8[,, ,Jëatû~[., ,]),sÀ'fjÀ Pn Il 22 tpÜiO'MW: fO:Xaavto.~ 
Pac Il :132 10 -coù; add. Pc 

1. Sur le Commentaire d'Isaïe, cf. Intr., p. 122. 

LIVRE Il, 169-1 72 503. 

épître qu'il a écrite : <<Ils sont sortis de chez nous, mais 
ils n'étaient pas des nôtres, car s'ils avaient été des nôtres, 
ils seraient restés avec nous a. >l Ils paraissaient en effet 
appartenir aux apôtres et aux disciples du Christ ; ils 
s'étaient attachés au même évangile et avaient trouvé 
naissance grâce au <<bain de régénération "n ; mais ils 
ont quitté la mère sainte qui leur avait donné la vie et 
ses autres fils qui ont continué à <!posséder l'esprit 
d'adoption~». 170. Le résultat de leur apostasie est 
qu'ils se sont bouché les oreilles et les ont aloUrdies, sem­
blables à l'aspic meurtrier qui n'entend d'aucune façon 
ceux qui lui chantent les saintes paroles de Dieu et lui 
préparent le remède spifituel capable de l'endormir et 
de le plonger dans un profond sommeil'· Car il pour­
rait, apprivoisé, rejeter son dangereux venin et demeurer 
sur la sainte montagne de Dieu, maintenant qu'a surgi 
le bienheureux et saint rejeton de la racine de Jessé ~. 

171. Mais nous nous sommes étendus davantage sur ce 
sujet quand, en commentant clairement le passage du 
prophète Isaïe\ nous sommes arrivés au texte sui­
vant : << Le nouveau-né mettra la main dans un trou 
d'aspics. Il n'y a plus de danger qu'ils fassent de mal 
ni de ravage sur ma sainte montagne, parce que tout 
a été rempli de la connaissance du Seigneur 1• n 1 

172. Que -soit volontaire, comme on vient de le dire, 
l'alourdissement des oreilles pour l'homme intérieur, 
Isaïe en témoigne dans la prophétie adressée en ces 
termes à ceux qui s'adonnent à cette pratique détes­
table:<! En effet, dit-il, le cœur de ce peuple s'est épaissi; 
ils sont devenus durs d'oreilles et ils ont fermé leurs yeux, 
de peur qu'ils ne voient de leurs yeux, qu'ils n'entendent 
de leurs oreilles, qu'ils- ne· comprennent de leur cœur, 
qu'ils ne se convertissent et que je ne les guérisse a. )) 

Car en prenant plaisir à persévérer dans le ma] et l'im­
piété dont ils ont fait choix, ils ont alourdi leurs oreilles 
et fermé leurs yeux, tandis que leur cœur s'épaississait; 

1 
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"t''q; O:peT"ijç ),byou; 'l.al ;'~r~crzwç -r~ç àl.rsOd.x;, ~e),'ctwOivteç 
È:r.~o"tp.x<pWatv n'pO; :?n oO O:n-éartpa'l lc~[J.E'.ICV 't'~v Oua'ljY.ob:v xu.t 
àb),e~(:x•J o:~-rWv. 

173. ~:Jp.bo),o: -rro)J,X 'ti.lb 'tOlo1h'wv Ozpa7tetWv b 't'ctç Eùo:y-
15 -yû,btç rpÉpe-.o:t, xal o:1a61)-rW.:; ToU 'lrscroü 'to:ü:' 'w:cr.x;J.évoo· Y.toJopoù; 

yàp i'.o:l 't'U<pÀOÙ; e!.:; 1"0 0:Y.o0e:tv o;illlÇ xo:t Ol;:.)(,)'j'ÇêlV ·(,ya~(E.'I, 
<< T."àcro:v vbrscv Y.a~ p.o:),o::.t(o:v b >> thl!J.SVOÇ 't'CU cn~:J.O:'t'O;" Y.cà 7to),i,0 
;c),iov -r·~ç tf:.~z'ljç. 

174. "Ocntep È:v 't"?j 'tcU 'Hcr~:-fou ),âl;et, ot 7to:xov6iv-re:;: -r'?l 
20 xo:pOtç: Zôipuvxv -rO: fu-ca -rcü !J·~ eiao:Y.OÛEw, Y.o:l -rO: cru-yY.o:Oet:_ 

),typ.Évo: È'r~p-'{'r;aav 'it"pOç ~).~l)'!l t'fi Éo:u-c<';Jv, oÜ'tw 'l.at È:v -r?j 
""Pcl'.eq.d'rr, -rcO Zo:xo:prou <pW'JY/, ot d!;;.:neç 't''iîv Y.o:pèlo:v ::xlrtc;'n• 
àr-~~.e-~ -roU f1:~ .:b:.o1€w 'tC~ v6!J.OU :.r.aL -rc;'lv &nc<r-ro:)~inuJ'.' i.Oyw·J 
iv Uvê.Op.o:·n Kuptou r.o:noxpcXtopoç, Y5cipu'.lov -:à i5o: -.y;~ Cto:-

25 vo(aç, '{,w; fl·Ts :.r.::.:'t'a0izwv-;a! 't'j; crw•·IJp~hla'lj xal fl.O:Y,ap~o1Cctèc 

1J.a6·frJJ.o:-ro: Y.at toù~ àr.-ocr't'r.û,Sna; ),6youç Èv IIv~Ûfl.O:'t'~ Kup(ou 
no:ncxpO:-r:::poç, Ô1C€p -rO &y~cv llnü!J.O: Ur.&pz~t." 

175. 'E),qxécrOwcro:v o! a!p€-r~xd, O:fl.o:Otl>; xcd &yav àr.atè€0-
't'<ù~ q;>Ujo-e.tç da-·IJyoUr.svot O•.aybpou; 't'Wv &v6phlïtwv· Oo·rr·o:·d~ou­
crtv yàp 't'O~~ p.è:v O:vsm~ix-rooç · O:p€'t''~Ç 1 'tOÙÇ 0~ 1tp0~ J:vci:}·r;fl.!ftv 
r.ax(aç [J.ij 'itS'fUï.6taç· ~ gf.'E'tO:t !J.7)0k v6JJ.OY O:vVstv 'tt, [J-~ vou­
Oso-b:'J, fJ·~ n,qxov, [J·~ npnpo'lt·~v, [J.'fj~È: 7Cp00'€U';('i;\l 'ltpè.ç Eh:Ov 

5 Ô:VO:itê.[J·nop.{njv. 176. I1poa-·~x.a'l't'O Ok 'tè ObytJ.o; "toU"to o( Oucrcre-
6Scr-ro:,ot, f;:.r.tcrta Èr.tcrt'/;cro:nsç -r·?) Y.atvJi xo;l 'ltO:),at~ Oto:O·i;"'.'!ï. 
'E( ' ' - E" l' ' ' 'l e' · ' ' v p.e.v yo:p -rctç ,'JO:jjs ,to~ç, uJç npoç s ,e:J epav Y.O:t o:novc[J.ov 

f32 b. Matlh. 4, 23 

1.32 22 ttpoi<Et!J.ivn : ttpowp.Evou Pac Il 21~: ÈÔtip:.~vov è6&puvav Pn Il 
1.33 3 p.~ tt€rpur.Ota~ : r.€rpu·-t6Ta~ Pac 

1. Les Valcntiniens1 cf. lntr., p. 93. 
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ainsi n'entendaient-ils pas les paroles sur la vertu et la 
connaissance de la vérité qui les auraient rendus meil­
leurs et les auraient fait revenir à Celui dont ils s'étaient 
éloignés et qui les aurait guéris de leur surdité et de leur 
aveuglement. 

173. De pareilles guérisons sont maintes fois symboli­
quement retracées dans les Évangiles, car Jésus a guéri 
ces maux même sur le plan sensible : il amena sourds et 
aveugles à l'audition distincte et à la vue précise, <<gué­
rissant toute maladie et toute langueur b >> du corps 
et ·plus encore de l'âme. 

174. Dans le passage d'Isaïe, ceux qui ont épaissi leur 
cœur se sont alourdi les oreilles pour ne pas entendre et 
ils ont accompli les mauvaises· actions que cela inclut 
pour leur malheur personnel. De même, dans le texte de 
Zacharie que nous commentons, ceux qui ont rendu leur 
cœur indocile afin de ne pas entendre la loi et les paroles 
qui leur étaient adressées dans l'Esprit du Seigneur tout­
puissant, se bouchaient aussi les oreilles de l'intelligence 
pour ne pas recevoir les enseignements salutaires et béa­
tifiants ainsi que les paroles qui leur étaient adressées dans 
l'Esprit du Seigneur tout-puissant, qui est en fait l'Es­
prit-Saint. 

175. Mais il faut réfuter les héré-
La libre tiques 1 qui, dans leur ignorance et 

· détermination leur manque total d'instruction, j pré-
humaine. 

tendent qu'il y a différentes natures 
(humaines) :ils enseignent, en effet, comme une doctrine, 
que les uns sont incapables de vertu tandis que les autres 
sont naturellement exempts du mal. D'où il suit que ni 
loi, ni réprimande, ni reproche, ni exhortation, ni prière 
adressée à Dieu, ne servent à quoi que ce soit. 176. Ils 
ont adopté pareille doctrine, les fauteurs d'une si mons­
trueuse impiété, sans avoir tenu compte du Nouveau ni 
de l'Ancien Testament. Car dans les Évangiles, comme 
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ëxono:~ 1tpoJ:tp~cr~'J -roù; à'J6pc~7tou~ cp-r,crtv· cc Et ·w; OiÀs~ b·daw 
p.ou D,Oetv, &~o:pv·~o-&<rOw â:::w·dv, Y.o:l O:p0'tw 'tb a:o:upèv cÙtoü, 

10 Y.cd àY.o),ou6d't'h) [J..O~a. >> Ko:l 7-cf.),w· << Ll~:.ü-cs 7CpÔ:; [J.s, 'ïtcivts~ ot 
Y.Oivli-;>'J"t'E:; x-x( 'itEo/op·ncriJ.Évo~, Y.o:~ €yW O:va7t:xUcrw U!J.è(~· Y.o:l &po:'te 
-rèv i;uyO'' xxl tJ.~Oe't's 0:1t' è.p.oU ë'tl 7tpo:U; s(JJ.&b. >> 177. UpO.; 
O:~'t.::l;oucrbuç -yixp 'tè « Oëli'ts >> 'l.c..:l 't'O cc &po:n >> x.J:~ cr p.cf.6s't'e.)), 
ALrtb:.o: jOÜV 't''~V &-p-;.ç~'J -r·~:; èhQo:crY.o:),(o:ç b:IHOÜ oÛ'tW 'lt'O&et•o:t, 

15 <pO:crxw'l torç ·rvwp[y.otç' << M.::>o:'Jost't's, 1f,yytcrsv yàp ·~ ~acr~)d::(o: 

'ti:> v o0po:v0.w c. >> Ms:tO:yvuJcrtç ·rixp yt•n7o:t -.r7Jv r.pc'lte-r.po:"(!J·Évwv 
o0 ,.-poa·tp.ônw; T."ep: 'itpoal.pscrtv ü,su6ipo:v M'-zono:;, IJ.)J,' où 
ip:JO'tV 0:1-d't'Oj(OV &ps't'·f,ç ·~ Y.ax.b:;. Oùèè yàp ô 1lo:U),oç <r'ï'OUèaCoç 
Sa-'t'o:~, o~Oè 0 O:yaO~ç 'l.axO:;, x,;rà -cèv &creô'ij, ),6-yov 't"W'J tàç 

20 t0crs~; eiiJ·r,rcup.Évuw. 
178. 'EY.Ûê(J.ÉVOUÇ h 't~Ç xaw~ç 0~a6'i)X'flÇ ·d~ç 1tept -coU 

o:~'eÇo:J.:no•J dvw ·û.lv 5v6pwT-"ov [J.O:p'tup(aç, Wpo: :x.o:l 't'àç &-;.0 't'~<;; 
'it'·cû,:::n.Y.; -;.o:po:y~~rsr·,. 1 

179. K~i 7tp<7>~6·1 ys 'tàç fJ .. wUao:~x.àç ?'1/'tÉo·l, eho: 'tà:ç 't'Wv 
7CpO~'fl't'Wv. 

180. ITp<.hov 't'W\1 OJxo: ),o~r({ÙIJ Ô'7t'0 E>soü ).~z0€v'tWIJ o~à 

Mu>Ua€w; Èa't(v· << Ü~Y. ëaono:[ o-o~ 6eol ë'tepot 7tÎ,~v È!J.oU >>' Y.cd 
5 .!Ç·qç· << 0~ 'l't'ot·frcretç aecw'tip E.\:Ow),ov, o~Oè 7to:n0ç ôv.oiû>p.o:, ôo-o: 

b 'tt}\ o~po:v<i) &'.lw, xo:l Ôo-o: h 'toC:; üOo:crw Ù7to:x.&-rw t·r,.; ~(~Ça. >> 

Ko:l [J.!i:'t' b),(jo:' << TitJ.?.: -rOv '7t'~'tipo: crou Y.o:l d;v p.r;-cipo:, ~v-:>: eÜ 
O'Ot yiv·r,'to:t h, )) Kal z;·~ç· (( 0~ ~::>vdcr:::tç, 0~ ~-::tzdcr~tç, où 
x),b.jlet.; c. >> 'A If' Wv Ù>g.>Û>r,Oelç TI o:tD,oç b &7téO''toÎ,oç, VO[J.o-

133 a. Matth. 16,24 Il b. Matth. 11,28-29 Il c. Matlh. 4,17 Il 
:134 a. Ex.20,3-411 b. Ex. 20,1211 c. Ex.20,13.15.14 

:133 8 'iyov-:tJ..ç r.poa[p€o:t'J Pn2 : gf..OV'ttJ..ç Pac h. 1. mg. 1tpotX!pHnv exp. 
Pnl Il 21 b:OE:J.ivou; : h.O€p.ëvot Pac Il :134 6 post èi.vw add. ;:o:1 OatJ.. bd 
•1iç r'lî~ ,o:t;,w mg. Pn 

1._ "Avw : Didyme cite en abrégeant. Il ne veut qu'évoquer les 
principales occasions que Dieu donne à l'homme d'agir librement. 
1.1 importe peu que tombe de la citation tel ou tel membre de phrase. 
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à des hommes qui possèdent une libre et autonome déter­
mination de leUr conduite, il est dit : « Si quelqu'un veut 
venir à ma suite, qu'il se renonce, qu'il prenne sa croix 
et qu'il mc suive " J>, et encore : ·<< Venez à moi vous tous 
qui êtes fatigués et accablés et je vous soulagerai. Prenez 
mon joug et apprenez de moi que je suis doux b. ll 177. 
C'est bien en effet à des personnes capables de décision 
personnelle que s'adressent les impératifs : «Venez ... , 
prenez ... , apprenez. n Ainsi, il commence ·l'enseignement 
de sa doctrine par ces mots adressés à ses disciples : 
<< Repentez-vous, car le royaume des cieux approche c. ll 

C'est dire que le repentir des actes déréglés, antérieure­
ment commis, est le fait de gens qui ont la libre détermi­
nation de leur conduite et non de ceux dont la nature est 
étrangère soit à la vertu soit au mal. Car dans la théorie 
impie de ceux qui inventent plusieurs natures, le méchant 
n'accédera pas à la vertu, pas plus que le bon ne tombera 
dans le mal. 

178. Une fois tirés du Nouveau Testament les témoi­
gnages de l'existence de l'autodétermination humaine, 
il est opportun d'y ajouter ceux que donne l'Ancien. 1 

179. D'abord les témoignages mosaïques, ensuite ceux 
des prophètes. 

180. Le premier des dix Commandements proclamés 
par Dieu grâce à Moïse est le suivant : <<Tu n'auras pas 
d'autres dieux que moi.» Aussitôt après : <<Tu ne te feras 
pas d'image taillée ni aucune figure de ce qui est soit en 
haut 1 dans le ciel, soit dans les eaux sous la surface de 
la terre ". >> Après quelque intervalle : « Honore ton père 
ct ta mère afin qu'il t'en arrive du bien b. >l Et aussitôt 
après : «Tu ne tueras pas, tu ne commettras pas d'adul­
tère, tu ne voleras pas ~. >> S'appuyant sur ces textes, 
l'apôtre Paul, un connaisseur de la loi s'il en fût, écrit : 

Aussi ne relèverons-nous pas avec Pn 'l.CÛ Saa bd. t'ij; j'~~ 'l.<i'tw dont 
l'absence évidente ne nuit en rien au propos de l'auteur. 
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[134] 10 JJ.o:O~ç Wv ei xz{ -rtç i.),Àoç, yp&qte.t • « '0 xÀé'll:'tWV IJ.'Ijiti'n xÀe­
'T.''t{tuJ, p.à)J,o" oz xo1ttà-r1.ù, è.pyo:ÇbtJ.evo.; 't'Ô O:ro:Obvd. >) ~n; 
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~po a'-e.J:" ' 'l-' ' '"' ' 'A 9' · ç u • ~,ucnouç oe. r.o:t t'CO€ ypo:q>st' << ~o e.p.e:vot to tfd)Ooç, 
),o:Àêt't'e. O:À~Oe.tav Sxo:cr't'OÇ 7tp0ç tèv •d,'tjiJ(ov cùroU e. » 

181. 'AY.ôÀcuOov dits[•J xcd b. 't'W'I 7tpOif't)'nJ)•J Y:tjpun6p.e.·J~ 
15 1tp0ç o:·J-cE.;oucr(ouç. 

182. 'Hcro:l<Xç <p1)trtv 7tp0ç 't'oÙç è.nzotJ.É'>~ouç &p.o:p"t'to.:tç Y.al , ' . 
ota: 'tO~ho O:)'VOOÜ'n".XÇ -dsv 't'WV È.ï.~tVs't'WV è.vJp)'E.to:v· cc 11aUO'o:0'0E. 
CmO tWv 7COV't)ptWv lqJ.Wv, tJ.~6sH xa),Ov 7Cotst\J r. >l 'E),suO~po:v 
"' · ·a, , . , , , .. 7 ro:p itO:t 0: E0'7c:o't0'1 1tp00:tpe.crt') e.xov'tlù'l 'CO 1tCt:.JO'acrOo:t O;f W'J 

20 ËOpo:cr:xv xo:xWç Y.cd tJ.o:Oe.r•J 'ltote:tv -cO xû,6v. l1pèç 'tOÙç 't'OtoU'tou~ 
OtO: 'toU 'Hacdou 0 KUptoç ),J-ye:t' << 'Aif'!O,e:'te: -rO:~ 7tOV'f)ptrxç ,,ho 
-rWv tfiuzii'Jv ùtû7>v 0:7ë€vav-r~ tù'Jv 01f6rtÀ!J.iÛv p.ou g >>, - bpW yO:p 
'tè xpu,.tbv U!J.Gw. b.~è !.1·~ ),6-ycp 1~ til} Ooxe:tv à)J,O: xrx'tà 0;),·~6e:trxv 
~ 'thlY 7tOV'f)ptWv à<prxtpem~ èc'It"è toU xpUit't'OlJ 'thlY tfuxWv 0"7tOUÔ:rt-

25 Çéo9w. 

183. ~O!J.<pwva Y.rxt ô 'hpe:[J.ta~ 7t"p0~ -r·~v a'It"e:ÛOouao:xv Wux~v 
È.7tl 'iëOY'f)p(et'l 'tpÉzël'V, Xet~ ÔpE"'(O!J.4V'f)V 'thlV ze:tp(cr't'WV 1tO!J.:XTwV, 
'itpoat<.hte:t ),iywv· « 'A;.ba-cpe:o/ov 't0V ;.bOet aou 0:;.0 ôOoU 'tpa­
zd:xç, 7.at 'tèv <p&.puyy& crou &'ït'è è(o/ou~. 'H 0~ dr.e:v· 'AvOotoü-

IJa< 1 ô .' , ')) , ' ' , , - • ' l • , 'tt I"J"[Ct7t'f)Uê'J 0: , ,otptoU~ 1!.0:\ O'ittO'W CX!J't'WV E1t0pEUE't'O a. >> 

184. Tpo:xe:ro: OÈ 006ç Sa-ctv ·(; à;.o:~rope:tw 1.dv'fJ ·~ &:.r.o:v6Wv 7te:1t),'t-
p(û[J.S'v1J • ataxpd 0' È.7n6up.(o:t Y.o:t rh6'/..o:cr'tot ~èovo:l xo:xl << o:! 
~tw·n;r.:x! fJ.Épt[J.vo:t b >> e:'taw o:t O:~t.&ve::x~, o:t'ttve:ç <pUovto:~ fJ.&),~ata 

5 z,~ ~ · ... ... · · y • .}, • , 't<Xt~ rttpO:ôt'OtÇ 't'W'I p:fl e:p~(O:~O[J.Z'HùV 't',IV o:pë"t'~V, Y,O:'t'O: 't0 
'It"O:OOW.!"'Oe ) ' " '1 'Q~' 1 

... • 1 1 CJJ -Ç ,oyto'l e.zov ou"t'w~· << (,,ot o:e:pyw1 e:atpwp.évat 
O:~t.~v?::xlo;, a,! èÈ OOol 't'W•1 &vOpe:(w•J te:tptJJ.p.i'lo:l c. >> l:uve:ziû~ y;;p 
xat o:Oto:crtO:'t'Wç ~o:è(~ov-re:o;, ot xo:p'te.p(o:v xo:l &vOpe:to:'l gXO'I't'€~ 

~pt:ouow oü~ OtoOe.Ucuat d;couo;, Wo; 0~0: 't'~v ci-uvsx·~ 't'ptô·f;"' Il·~ 
10 œxo:v6o:o;, fJ:~ 't'pt66),ouç q;Ue:a6at. 

f34 d. Éphés. 4, 28 Il e. Éphés. 4, 2o 11 r. !s. 1, 16·17·11 g. Is. 
1, 16 Il 135 a, Jér. 2, 25 Il b, Le 21, 34 Il c. Prov. 15, 19 

f34 21 &:<pD.En: : èfp€1:€ Pae Il 24-2;) crr.:ou0a:~icr6(ù : m-:e8avvôcr0c.J pnl 
ywécrBw mg. Pn2 IJ 135 :1. ~yo:ir.'I]O"€v Pc ; 1J'(0:1i:YJ Pac ~y(f.r.l):m pn 

r 

LIVR!!; 11, :1.80-:1.84 .509 

« Qu_e le voleur ne vole plus, mais plutôt qu'il s'applique 
à faue quelque honnête ouvrage<~.» C'est en supposant 
qu'il s'adresse à des personnes capable? de décision per­
sonnelle qu'il écrit encore : « Rejetez le mensonge et que 
chacun dise la vérité à son prochain 6

• >> 

181. Ensuite, il faut citer des messages des prophètes 
formulés pour des personnes capables de libre détermi­
nation. 

182. Isaïe dit à ceux qui sont attachés au péché et 
qui, de ce fait, ignorent la pratique des bonnes œuvres : 
<< Arrêtez-vous de commettre l'iniquité, apprenez à faire 
le bien 1• » En effet, s'ils se déterminent librement et sans 
contrainte, ils peuvent cesser de commettre le mal et 
apprendre à faire le bien. Aux gens de cette sorte, le 
Seigneur dit par la bouche d'Isaïe : « Enlevez de devant 
mes yeux les iniquités de vos âm~s (1 )), car je vois au plus 
profond de vos cœurs. Aussi n'est-ce pas en parole ou en 
apparence, mais en vérité, que doit se faire dans le fond 
de vos cœurs le renoncement aux iniquités. 

183. Jérémie, en des textes de même portée, recom­
mande à l'âme empressée de courir à l'iniquité et dont 
le désir se porte aux plus pernicieuses boissons : 
« Détourne ton, pied du chemin raboteux et ton gosier 
de la soif. Mais celle-ci dit : Je veux me comporter en 
homme, 1 car elle a aimé les étrangers et a marché à 
leur suite ". J> 184. Le chemin raboteux est le chemin 
interdit ou couvert d'épines. Les épines sont les désirs 
honteux, les plaisirs impurs et <<les soucis de la vie z. >> ; 

elles poussent de préférence sur les sentiers de ceux qui 
ne s'exercent pas à la vertu, selon cet oracle des Pro­
verbes : << Les voies des .Paresseux sont tapissées d'épines, 
tandis que les voies des hommes courageux sont unies c. >> 

Car la marche continue et régulière des hommes déci­
dés et courageux aplanit 'les lieux où ils passent et 
leur foulée ininterrompue empêche les épines et les ronces 
de pousser. 
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510 IN ZACHARIAM (en. 7, V. ll-12) 

185. Muplwv O•tt(i)'J &y 7t'è(cr~ •ot~ 7tpoq)'Q'to:\ç 't'hlV O:vo:~poUvt(i)V 
.-·f,v !J.U6~v.'fïv 0:ai0E~IXV -c(;}v -c0:ç <pÔVS~o;ï &v~'i':ÀO:O'X[J.é'IWV, Xoà 
~e6o:toUntù'l 't'0 O:Ùt'e:~oVcnov 't"I~JV ),cytY.WV oùcr~Wv, O:pxeo"tÉ::;v 't'Ctç 

b:teOercrw, '(vo: V·~ 'it'Épif 't'OÜ O<tov't'oç p:tjhUV0'?'1 0 ),byoç hlv lrrco-
15 fJ.V'tj!J.o:-mt6;. 

186. ToU-rwJ 1tpoo:wcr0inwv, &mno:'t"Éov 'til) 7tpoY.etfJ.ÉVtp 

)-iyont 'lt'ep~ « -cW•1 vW'tOV Oe0wY.6'tW'I 7Co:po:~poYoUno: r.o:l ~o:po­

v&v-cwv -rO: til"to: -coü tJ:h eiO"o:xoUetv z >). T&~av·n:.; y&p, if'I)O'('J, 't'(,v 
Y.o:pO(o:v o:Ù't'Ùlv 0:7t"et07j 't'<J'> !-'-~ k'lto:xoUetv 'toü vbv.ou, (l'rcÉ7tecro:\l 

20 ":'oiç Y.o:OetÎ,ty!JAVotç &!J.O:pt·f,p.xow. Où 10:p &:pvw xcd Wç ê'Tuzev 
v:~ ~OIJÀOjJ.ÉVOtÇ auvCaro:tCH -çQ; à'lt·~ropeutJ.ÉWx, cD,l0: ~pO cdrtWv 
o~o:eécra(i)ç; xa~p!crrtJ<; lrito:pÇ.:Xcr"IJ<;, xae' :~v tO:noucr~v t-(;v. Y..apUo:·J 
é:o:uthlv 0:7tat8"ij" 1tpoo:tpécra~ yO:p -r?j é.o:utWv toüt'. ë''ltpaÇo:v, obx 

' ' , "'' ""t) ). ' ' ~ ' ' ' ' EqJ.O:f'!J·EI/1)<; OU6 O:A ,1)<; 't~Vv<; 0:\IO:jY.YJÇ tOUt E'itO:"f:XYOUO''t;<;, W<; 

25 o:~tô 'ltou O·fJ),ot tO 'ltpor·r'l•~"-Ov f&crY..Ov· (( "E'ïo:~o:v t'lJ'-' Y..o:pO!o:v 
O:~'ïhl\1 0:'ltat8'fî 'iCÜ !Jo"~ Ô'ltO:Y..OtJEt'l 'ïOÜ VÔ!J.OU !J.OU z. )) 

187. l1o:po:;t),î'jcrfcù<; xo:~ ô 1""7}<; VO'IJ'ï"lsç Ai"'(UT.tcu àbpo:'i"OÇ 
tûpo:vvoç Èô.:Xpujvav Y..o:~ ÈcrYJ'~fl'JVEV t·~·~ Y.o:pèfo:v cdJtcü, W.; Èv 

'EÇ60c.p 'lto),À.ixtç; a'lp·IJ'iO:~ ':tspl o:Ùtoü a. TO:xo: Ok crÛ,·tJpUvEto:t ·~ 
xo:pèfo: toü Y..o:to:fpov"f)t:>Ü xo:l ~o:pUvstat, èa!;o:v.év·l) t·~v ô:vov.to:v, 

t36 a. Cf. Ex. 7,13.22;8,11.15.28etc. 

i35 17 r.Epl 'tGi•J pl : t'WV pac IJ 17-18 ~o;puvâv-rwv pl : ~o:pUvO:Y'tO: 

Pac p 19 -cij) : -coU Pl Il bto:xoUuv : daw:o:JEw Pl Il 26 &r.o:xoUm : 
ëto.xxoVGtv pl 

1'. Cette réflexion semble avoir provoqué la remarque de Jérôme 
qu'on lit en H63 C. Agacé sans doute par les longs développements 
de Didyme, dont, depuis le no 156, il n'a rien retenu sauf la citation 
du Ps. 57, 4-6, Jérôme s'encourage de la sorte : (( Passons rapide­
ment sur ce qui est clair afin d'avoir le temps de discourir sur ce qui 
est obscur. Nous ne faisOilS pas des traités longs ct fleuris dans 
lesquels s'égay~ un agréable discours, mais nous écrivons des 
commentaires dont le devoir est de passer sur ce qui est évident 
et de disserter sur les passages obscurs ... praeterire manifesta, 
obscura disserere. Jl On ne retrouvera des points de contact entre 
Didyme et Jérôme qu'à partir du no 226. 

2. A partir de où yip &q)'Jw • •• le raisonnement et la phrase de Di­
dyme manquent de netteté. On croit comprendre que, s'il y a des 

LIVRE ll 1 18!>-187 511 

185. Comme il y a des milliers de textes, chez les pro· 
phètes, réfutant l'impiété mensongère de ceux qui ima­
ginent à leur façon les natUres, et confirmant la libre 
détermination des êtres raisonnables, il faut nous con­
tenter de ceux que nous venons de citer pour que _cet 
ouvrage, qui est un commentaire, ne s'étende pas d'une 
manière démesurée 1 • 

186. Cela fait, il faut revenir 
Comment le cœur au prophète que nous commentons 

s'endurcit. 
et qui parle de ceux qui «ont pré­

senté un dos méprisant et alourdi leurs oreilles de manière 
à ne pas entendre>>. Car, dit-il, en rendant leur cœur 
jndocile par mépris de la loi, ils sont tombés dans les 
péchés que cela inclut. Ce n'est pas, en effet, soudain 2 

et n'importe comment que les interdictions sont établies 
pour ceux qui ne veulent pas s'y conformer, mais avant 
que ne deviennent mauvaises les dispositions par les­
quelles ils rendent leur cœur indocile; en effet, c'est par 
leur libre choix qu'ils agissent ainsi sans que le destin 
ou quelque autre nécessité les y ait poussés, comme le 
montre en somme le texte prophétique lui-même quand 
il dit : « Ils ont rendu leur ccéur indocile pour ne pas 
obéir à ma loi z. )) 

187. C'est d'une manière semblable que le tyran invi­
sible de l'Égypte prise au sens spirituel a alourdi 1 et 
endurci son cœur, comme l'Exode l'a dit maintes fois à 
son sujet a. Peut-être le cœur de celui qui méprise la loi 
s'endurcit-il et s'alourdit-il d'avoir accueilli l'iniquité, 

interdictions dans l'Écriture, c'est en prévision des mauvaise$ dis­
positions auxquelles une volonté, antérieurement bonne, peut se 
laisser aller. Peut-être pourrait-on faire de r.pO un adverbe et pro­
poser une traduction assez différente :· <\ Ce n'est pas soudainement 
ct par hasard, malgré la volonté de ceux qui les font, que sc font 
les choses défendues, mais parce qu'au préalable s'est réalisée leur 
mauvaise disposition ... >> 

f36 
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i36 b. Cf. Zach. 5, 7-8 Il c. Rom. 2, 4-5 Il d. Ex. 15,10 Il e. Cf. 
Éz. Il, !9 11 f. Cf. 1\z.!l, 20 

i36 4 r.a:po:6a)..),op.ÉV'f)Y : 1CO'.?IXÔctÀÀop.€\l'fj pnc ll 8 tJE om. pnc Il ,9 ÛTj­

cro:uo(~w; : Or,crctupt~~tv Pac Il 11 'tOÜ: 1tŒ!=-& 't"OÜ Pn li 12 ;tporpf1t0p.~vwv : 
1'.0:~ 

1
1l:po-rps1tO!lÊYWV pn li 13 ~l'.EW : tMelv mg. Pl 11 17 l~Ç: wa~1 pn Il 

20 Wç : Wcr'tE Pn IJ 22 t'v' &n' càrWv : (''.lct -caÙtWv pac 

1. On remarquera, dans cette longue phrase très didymienne, 
l'embarras du copiste et des lecteurs. Le copiste s'y est perdu à 
un& ~o:.~À:jjç { = u.na.Ôo:Ào1cr'flç) et c'est grâce à l'un des correcteurs 
~ue nous pouv~ns proposer une lect,ure satisfaisa~te .. Les lecteurs 
ont perdu pied dès le début avec uJç, o~ du _m01~s ds o~t voulu 
préciser en écrivant Wç 't'E (Wcn-s ?}. La conJonctiOn wç est b1en c~m­
parative pour Didyme puisqu'elle a pour correspondant O'Jt'W. 

Mais c'est htü 'tO(vuv qui a rendu perplexes nos lecteurs. Il perd 

. '''!f,.é····. 
tl 

i!•.i 
., 
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comparée à un disque de plomb ~>. A celui qui méprise 
Dieu, source de bonté, l'Apôtre écrit : <<Ou bien méprises­
tu les trésors de sa bonté, de sa patience, de sa longani­
mité, ignorant que la bonté de Dieu veut te conduire au 
repentir ? A cause de la dureté ct de l'obstination de ton 
cœur, tu amasses contre toi la colère pour le jour de la 
colère c. >> 

188. C'est ainsi que Pharaon s'est endurci dans son 
cœur. En effet les pouvoirs prodigieux de Celui qui est 
riche de bonté s'étaient manifestés les uns après les 
autres, l'invitant, ou plutôt l'obligeant à en arriver au 
repentir ; pourtant, persévérant dans son arrogance et 
sa cruauté, cet homme exécrable s'endurcissait, alour­
dissant son cœur avec le disque de plomb qui n'est autre 
que l'iniquité. C'est pourquoi, se faisant qualifier du même 
terme que le plomb de l'iniquité, <<il coula comme du 
plomb dans les eaux déchaînées d », ainsi qu'il est dit 
dans le Cantique qui célèbre la victoire remportée contre 
lui. 

189. Donc puisque personne ne 
Un cœur docile. tient de Dieu un cœur pareil, étant 

donné que, si l'on a ce cœur, c'est par soi-même qu'on le 
possède, cœur appelé aussi de pierre à cause de sa dureté et 
de sa résistance, puisque c'est de nous-mêmes que nous 
vient une telle direction de la volonté, que ce soit aussi par 
un libre choix que nous nous approchions de Celui qui ôte 
les cœurs de pierre pour mettre en leur place des cœurs 
de chair~, souples et dociles. Ainsi nous pourrons garder, 
dans la fidélité à la loi spirituelle, ses ordonnances et ses 
commandements 1, en faisant passer 1 notre cœur de 

son sens causal en com•s de route et quand Didyme, pour se résu­
mer, en arrive à ÙJç, il a pris le sens comparatif. Passer ainsi d'une 
catégorie à une autre manifeste la décadence du style chez Didyme: 
les génitifs absolus, plus ordinairement employés, cachent sous 
leur polyvalence, avec la lourdeur en plus, le même défaut. 

Zach:trie. Il. 7 
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25 r.vEUtJ.a·m<.(j> v6p..tp, tJ.e:to:ôo:),oûcrr.c; -c?jc; xo:pè[o:c; ·~p.Wv b. 't'OÜ Ô:7tE.l­
Gûv ito:l tJ:h Ur.aY.OUE.tV -r(\) Od([l vb[J.<p e'tc; tO crùv 'itE.~6o~ 7tdv-ro: 
7tote.tv & èeX &7n'tele.tv Y.o:"t"à vbp.ov i\.ctl -ccùç 0:7tccr-ro:),Éno:c; ),61ouc; 

' ' " ~~ f 1 

è:v -ci!) llvd!J.O:"t'l Kup(ou 'ton 7to:v-:oxpo:<opoc;, 'tC o:-ytov u u'lto:pze.t 

-roüto, \ Wc; û1tbyuov è:!,ix6·1J. " 
' 190. ~uv00e.l 'tOth<p Y.O:l 't'Ô èùJ,o:xbOt ),e.x6èv WOe. exov· {( A 
è:vtDJ,o!J.o:t &v Il ve.tq.J.o:-ci p.ou 'tele; OoU),otc; p.ou 't"Olç 7tPO!f''f,'t'O:'.Ç (\. >) 

'Epp.'IJVE.Uw'l 't"Lve.c; ct Ô:7tCO"'t'O:),Éne.ç ),6yot Y.cÙ ftG')c; MCov't'O.:l Y.cà 
~ ' • ' ~ • - b )) ':!>,;~::.._ 

5 rcoï.i, « b 't'O:LÇ j(EflO"W >> cp-f)crLV O:trCOUÇ (( 'thl'l .,.-pO!fij't(ù\1 v ... ,.,. 

crOo:t. Iloto: 0' ·~ vb·IJcrLç 't''ijç ),iÇr:.(l); t"o:U•·'lç 't"Ll"f'Zâvst, €Y 'tC~<; 
v.tY.cÎ.Û 7tpbn.pov aeao:!f'·f,·wrrw. 6.tb, \:va p:() r.aÀt)J,o"(Wp.e.v 7t:e.p1. 
-rwv' ~~tWv, 'ltOÀi,<h.~ç; ,0: atHà 6:::CùpoUnaç, O:p;r.eaùé•rta<; tolo; 

elp'f)!J·É'Jotç;, 't"h'J éi;9iç toU 7tpo<p'ft'tou ),éÇw h0W!J.a6a. 

• 
' ' 

10 191. ZACIL Vil, 12b-if> : "l<~l ~yÉvE~O opy~ ~·y&À~ 
Tiotp&. Kuplou ncxv'ToKp&:ropoc;. 13 l{cxl E:cr'tCXL 'av 'tp6nov EtttEV Kotl 

oÛK dcr~KOUO"CXV CXÛ'tOÜ, o{hroc; KEKpét.E,oV'tCXL Kotl OÙ If~ EÎ.O"CXKo\lcrro 

cxû't&v, ÀÉyEL KUpLoc; ncxv'toKp&.'trop. 14 Kcxl €K6cxÀ& CXÛ'toùc; EÎ.Ç 

n&.v'tct 't<Î E:8v11 81: oÔK Eyvrocrctv, Kctl ~ yf\ &<t>ctvtcr8~crE'tCXL Kcx't6-

15 TILCJ8Ev ctû't&v ËK SLoSEÙOV'tOÇ Kctl EE, &vcxcr'tpé:<t>oV'tOÇ' Kctl E:'tcx­

E,cxv yfjv_ Ed.EK't~V Elc; &<t>cxVLcrp.6v. 

192. '0 o~B:oùç K~plO<; b.&o"t(j) -çêi}'} O:v6pW1tW'I y,o:-cà tT,v 
7tpii~~v aÙ1"0Ü, 'tOi'ç 7t'o)J)x Y.o:l p.e.Ïti),a ô:p.O:p't&voucrw !J·Eï&),wç 
bp"(i~e.tat 1 ~pép..o: 't"OÜ't'O 7t'OtWV 'tOi'<; ~pax~a Y.al b),("(CJ. 'ft:'iCJ.(CUO't'/-, 

!37 a. Zach. 1, \> Il b. Zach. 6, 12 

i36 25 u.E't"c:t6tù.o6cr'fjç •1Jç xt~.pOlctç ~p.ü.w nos : p.€"tà ~ouÀT,ç ~ç Pac p:s-rà 
~ou),rjç El,; ~v et mg. sinistr. O·'l),ov6n 'trjç xctpOlct; gl. pnl p.wx6o:),€!Y 
I~P~ mg. in fer. Pn2 \l 26 ùr::ctxoUm : &7to:7.o6cr'fjo; pac 
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la désobéissance et de l'indocilité envers la loi divine à 
la pratique fidèle de tout ce qu'enjoignent la loi et les 
paroles qui nous sont adressées par l'Esprit du Seigneur 
tout-puissant, qui est bien l'Esprit-Saint, 1 comme nous 
l'avons dit tout à l'heure 1. 

190. Cela est confirmé par ce que le prophète a dit 
~pleurs en ces term:s : << Les commandements que 
J adresse par mon esprit-à mes serviteurs les prophètes a. >> 

Pour expliquer queUes sont les paroles adressées, comment 
elles ont été données et où, il dit qu'« elles ont été données 
<< d~~s les ~ai~s >> des prophètes ~> ». Le sens de ce passage 
a etc ~x~hque un peu. plus haut 2

• Aussi, pour ne pas 
nous repeter en exammant souvent les mêmes choses 
nous nous en tiendrons à ce que nous avons dit et pas~ 
serons à la suite du texte du prophète . 

• 
• • 

~91. ZAc_H. VII, 12h-14 : "Et il y eut une grande 
colere du Se~gneur tout~pu~ssant. 13 Et roici ce qui arrirera : 
de la même manière qu'il leur a parlé et qu.'ils n'ont point 
é~outé, d~ même aussi ils crieront et je ne les écouterai pas, 
d~t le Se~gneur tout-puissant. 14 Et je les chasserai chez tous 
les P~,uples qu'il~ ne, connaissaient pas, et la terre sera raragée 
den:wre eux ~t Û n y aura plus personne à y aller et renir. 
Et Ûs ont fmt de la terre élue un désert. 

192. Le Seigneur rend à chacun selon 
La colère 
de Dieu. Ses œuvres : contre ceux qui corn-

il . . mettent de nombreux et grands péchés, 
s'Irrite fortement ; mais il s'irrite doucement contre 

ceux qui ne bronchent qu'en passant et en peu de chose. 

1. Cf. supra, 174. 
2. Cf. supra, 159. 
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20 E'(~'t)"t'IXt yoûv u~· o:~toU "itEP~ tWv <riWJW\1 t"'Ïj~ Opji'J<; y.o),acr~(;')\1 
1"1J"('l,:O:v6nwv· <' 'ErW tJ.Èv <~pïlcrO·I)v Q),(yo:, aù-:cl 0~ cruve7tS0EV'tO 

et.; xo:Y.&c. >> Kal o\ Y.a't''f('(Opoüne; é:autWv È<p
1 

oT; 7tapo:'IO­
!J•O::ÎV"t'E<; €7tpo:!;o:v 7-pO; 't0V 'O,ew :t.o:t n.e·f,fl.OVO: Oecr-n-6-c·i)V ~ohlaw' 

Mh''Y<' "d"Q '' >•' « ·,
1 

op"'(t._ou 'tJIM'I cr<poopx . » v-.sp ~ro:p "t'po'ï."O'I << vtY.o:to<; wv 
, , , 'fJ. , , , • , o' ' , 

25 l'.pt't'f,<;, tcrzupo<; y.o:~ !l.a:t.povutJ.o<;, oux E7tiXjEt op")'·r,v Y.o: ~:.t'.o:O"t'tj'l 
. (jp.ipêi:v e >>, oGtw<;; ·~pÉ[J.X Opyl~e:to:t 't'Olç ïtpt'IO!J.É'.IOtç, où 7to:po:­

't'f)polq; .. evoç 7t&o-o:ç tàç O:votJ.!o:ç o:ùtW'I f, 

193. To:./'t{ùV oÛ't'0 voou!J.É\•wv, d )..i~(OHO bp'f'{j IJ.e·-r:X),·I) 7to:p0: 

K 
' ' ' ' 0' y ') ' ' uptoU 'it'O!\l'tOY.pO:'t'Opoç ")'EjO%VO:t 1 OU ii.O: O:'ltO.; tJ.EjY. ,'1)'1 CWtî'jV 

),É\î'otJ.ê'·o~· << où ;àp €:rn),·~<re.tœ~ toU oh::cup'(}a:i~ €n, oùOk aov€~st 
Ev -t1) èpy'(j tOÜ~ O~%ttp[J.oÙ.; IX~'t'OÜ a. )) ToUtwV p.€v yO!p 'lt~t·i;p 
y,.o:t "r.'IJi·~ h U7t~Xpxe.~, t·~-J 0È. bp·r~v p.Éxpt toü vouSe.t'(jaœt &7te.t),Wv 
è:'lt&yet' e.~ 0' o[ O:[J.o:ptcivone.ç y,o:to:<ppovo~e.v t9iç 0:'1te.û5îç, Y.o:t 

5 o:Ùt?J t?J 'lte.(p:f :~.o/,<Xae.ulç 0:;.oÀœ6aotev. 
194. To:ûrr,v t·i;v e.ùae.ô?j q;pb•rljaw ot êzov-;sç 7tp0; -.èv s.ùep·rÉ­

t'ljV ~oWow' « M·~ e.l~ tD,oç &py~oO?Jç ·~p.ïv, ·~ Otneve.rç t-f;v 
· · · · ,__ ·oe · · bpy·~·~ aou cmO yé:veliç e.t; j€.'1€.7..'1 c; ll '/.O:t 'ltO:At\1- C< ""e.:::ç, a:;, 

È'lttatpi~aç ~wWae.tç ·~p.iç, 1.o:l &'ltbatpe.~ov tOv Oo[J.6v creu 0:1' 
10 ·~[J<WV d. ll . 

195. T o:lh'o: 7.e.pl 8e.oü tÙlV ypœ<pWv ),~;.·rou&Wv, p.+, e.'tç toao:U-
t'IJV 0:crÉ6e.~CG'I y,o:l ·(j),t0•.6-ç·r,to: 'lticrot[J.E.V Wç O:v6p<0mvet 'lt0:0r, 7tpoa­
c(.1•o:t t<-;} ),É'[OV'n' « Oùx ·~),),o(w[J.CGt e ll 1 'lto0.; ôv ot Oe.o),6yot 

'f • ~ ' ~ 
1'«cr(v, ô !J.Év' << ~ù èÈ. ô œÙ't'Oç e.! f », ô Oè 'ltëpl aùtoü' « Tietp tp 

, . ) l , ·~ , , g E' , , , , 
15 O'J'l. ÉVt o;;apa .. , ,Ct'("lj 'lj 'tp07C'ijÇ O:'itCO'Y.tO:Cf!J .. O: • >l :..t "(O:p 0 O:U't"OÇ 

èo"nV, où p.e.taô::û,),Ô[J .. E:\loç, oùx. 0:À),otoUp.E.\loç, tpo,.·r,ç 'lto:pa),Ào:j'T,v 
" • , , , .... " , '1: { • o·~·., ).,.P 
't) o:7toaY.to:a;.r.o: 1-'<11 e.xwv, 'ltWÇ o:·1 cpe.~otto •wwpto:Ç, uue.. '(..,. 

i37 c. Zach. 1,15 Il d. !s. 61<, 8 Il e. Ps. 7, 12 Il f. Cf. Ps. 
!29, 3 Il i38 a. Cf. Ps. 76, 10 Il b. Cf. Il Cm·. 1, 3 Il c. Ps. 8'•, 6 Il 
d. Ps. 8>, 7.5 Il e. Mal. 3, 6 Il f. Ps. 101,28 Il g. Jac. 1, !7 Il 

1.38 'l -rfi am. pac \! 5 •TI: ~ pac \\ -12 tb~ om. pac \\ 12-13 1tpocri­

~er:~ : 1tpo<rci·fcup.EY pac 

1. Cf. Dm., ln 2" Cor., PG 39, 1681 B : <t Il"-t~p o\Y.ttpp.Wv r.«'t' 
oÔcr(o:Y1 1t'P,)'~ etÙ-ciJiY 'tU"f'klfYWY >>· 

LIVRE II, 192-195 517 

Aussi a-t-il dit à propos des instruments de colère qui 
son_t des châtiments : <<Quant à moi, j'étais peu irrité, 
maiS eux se sont acharnés à les mettre à mal c. >> Et ceux 
qui s'accusent eux-mêmes de leurs transgressions disent 
à haute voix au Maître bienveillant et miséricordieux : 
«Ne t'irrite pas violemment contre nous 11

• >>Car de même 
qu'<< il juge avec justice, force et longanimité; sans dé­
chaîner sa colère tous les jours 6 

)), il atténue aussi sa colère 
contre ceux qu'il juge, sans tenir compte de toutes leurs 
fautes 1• 

193. Cela étant entendu, quand il est dit que le Sei­
gneur toutMpuissant s'est mis dans une grande colère 

' ffi ' nous n a 1rmons pas que cette colère est grande une fois 
p~u~ ~out~s; 1 ((car il ne manquera pas non plus d'être 
m~ser~cord1eux, et, dans la colère, il cne retiendra pas ses 
misériCordes a. >l Car il est en vérité le Père et la Source des 
~iséric.ordes b 1

1 ne déchaînant sa colère que jusqu'à 
1 ~vertissement des menaces; si les pécheurs viennent à 
fane fi de la menace, en expérimentant le châtiment 
ils en tireront encore profit. 

194. Ceux qui gardent ces dispositions de piété 
clament vers leur bienfaiteur : «Pousseras-tu à bout ta 
col?re contre nous et feras-tu durer ta colère de géné­
ration en génération o ? ll Et encore : << 0 Dieu, en te tourM 
n~nt vers nous, tu nous feras vivre ; détourne ta colère 
lom de nous ,z_ >> 

195. Si les Écritures s'expriment ainsi sur Dieu, n'al­
lons pas ~o~ber dans ta~t d'impiété ni de stupidité que 
nous attnbmons des passiOns humaines à Celui qui dit : 
"Je ne change pas • "• et de qui les théologiens disent 
soit en s'adressant à lui directement : «Toi, tu es 1~ 
mê~e ~ >:, ~oit en. parlant de lui : «Lui en qui il n'y 
a m VICissitude m l'ombre d'un changement (1. l> Car s'il 
est le . même,. s~n~ mutation ni altération, incapable de 
la momdre VICissitude ou de l'ombre d'un changement, 
comment peutMil désirer la vengeance ? La colère, en 

i38 
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S:ep6v è:a:lV ~ bp"(·~ ~ ·ntJ.lùpLaç Opd;lç. 196. Oùx OÛ'tW aè eeo.; 
op1t~etat, 0:7ta0·(j.; Uït&px(J)v, b.iJ,' è:r.&')'w'.l -:-~ Y.aY.W'tTJ.b: 01tèp 

20 ~û,·w~!1êlùÇ •ot.; :JU'tlù\1 Oeo~.Évo~:; ~cr~O·~!l·rX'tOÇ èlY.'IjV, .U7t:èp -roü 
1t'O:~axa0at. 't~V &tJ,o:ptio:v :t.o:l. 0:7tO to:U't·~:; vocr·f,p.o:t6. 'tE. 'lto:t tpo:û­
p.o:~a. A~'tCÜ ·yoüv ëcrtl'.l O:v.oücra~ <<toU 1t'<iv-ra:; aWaat 6ÉÀovto:; 
y.çd e'!<; bd~('IWO'W 0:),·1j6ëio::; n,eerv h)). (( "Ü'tO:'I bp·r~ 'tOÜ Ou!J.OÜ 

!J.cu "(ÉV'f)'tO:l, -r.<i),w t&rrotJ.J:t i >>, W:; 't"è'l tô:aewr; 1t'E:.t.po:6ina Ota 

139 
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25 t'ljr; Èïtl1t'bvou &-yw~(fi<; xo:ptO''t'ljptwr; ),é.yet\1' (( EùÀo··rf,O'W 0'€, 

KU pte, ôn hlpj(cr0't)Ç !J.Ot.' 0:TCÉcr't"pê~ar; 'tbV euv.bv crou Y.CÙ ÈÀi'rjO"Ô:r; 

1J.e). >> 197. 'H olhw Wfû,r,Oeï:cra 4'ux·~ Uv.ve~ tOv Y.o:Y.c~cr~:.t -r.ept­

f..a),6v'ta o/&aY.o:Jaa· '' M-f) È'ït(xcx~pé iJ.Ot ·~ ~xep& iJ.Oll, \ ô·n 
'itÉît'tWY.o:, y.,o:l O:'Jacr-c·~aoiJ.O:t · bp'f-fJv Kupi.ou imoiaw ë't~ fwcxp'tov 
o:Ù't~)' ëw~ o~ OtY.o:u-;)crcu "t-ljv y.,p(aw [J.ou, %0:~ émolcrz~ "0 Y.?(iJ.O: 

iJ.ou, y,al È~:i~z~ iJ·Z s't~ tb cpW.;. ''0'1JoiJ.O:t -c'l)v ètXl.tOcrÛV'f)V o:·)'t'où, 
5 Y.a\ 0'1Js't'o:t ·~ ~xOp& iJ.ou, xal 'it"Sp~6a),s~'t'o:t o:laxU'rljv, 1; ),€.1ouao: 

'it"pb~ !J·S' l1oü KUpto~ 0 E>sô; a~u ; Ot Ocp6a;),[J.C!. [J.Ou O!.J;o'~'t'<Xt 
aù-e·~'J' vùv €a-eo:t et; Y.O:'t'o:T-â't'f)V·a a,)) 

198. 'H -coao:Û't'lj'~ cpopàv O:"(a&hlv &"(a"(o"ûao: bp"(·f, Ku pte[ u], 
où pi,o:'it'ttY.:~, ~.)J,' 0HpÙ'f)'ttx'lj -cu~cz.&vst, Uîtè 'tatpo1 -chlv '1JuzW'I 

10 (( 'l'tëiC"O:V vb-sov Y.at v.o:),o;y.(av Osp:zT."sUono~ b )) ~'it"tO''t'f)tJ·OvtY.i.û:; 
È7CO:~(O!J.ÉV'i)· UW:; jb:p où crW1'/iptWOs~ -çb È~o:zO~vo:t s't; tb <pi;'l<; 
-cbv <j) Wp~((a6'1) 0 t),sw 8zb~, W; ).omèv Os:ia?:cr6o:t -ç·f;·~ ÈX6po:(­
vourso:•J '1tO'r1Jpàv OUvaiJ.tV o:'taxUv·n Ur.o'ït"saoUaer:v, 7tEpttis6)•fl~J-ÉV'IjV 
o:Ù-ç·hv OtO: 1è slç xo:-ea'it&nwc.: "(E.'(Ovévo:t; 

15 199. ''Ü'tt 0~ È'it"tO''t'~iJ.O'IOÇ 'to:tpoù è(X'IJV È."rtt<pÉpEl 0 'ltc(V't'W'I 
' '• " ' ' >• ' ' ' ' ' · ' " o) 0'(">" O:~(O:UW'I <Xt't'tOÇ 'tet Cflj<.nj Y.O:t €'itt7(;0'10:, 0 7tpO<p'f'l't'f)~ vE ' "Y 

, IT' , , . ! , ' , ' • '. ,. ' cpo:crY.Et • {< :\.0:~ o:no:; crocpo~ ·,1jsV s-;;; au'tOUÇ "t.o:'l.o:, Y.o:t o ~~.oyo~ 

i38 h. 1 Tim. 2, 4, Il i. !s. 7, t, Il j. ls 12,1 Il i39 a. Mich. 7, 8-

10 Il b. Matth. >, 23 

t38 20 ~oYJO~p.a.toç : &p.D-st yoth• ?oYJ6~p.o:toç pac Il 21 à1tO : t& &1tO 
Pn Il 2l-22 post -:po:Up.o:"ta. add. "tOta.üto: ÀÉys"ta.t mg·. Pn

1 
quod exp. 

P"' 

1. Défmition stoïcienne de la colère. DwG. LAER., VII, 113 

Cî. SVF. III, n°8 395, 396, 398. 
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effet, n'est qu'un désir de vengeance 1. 196. Mais telle n'est 
pas la colère de Dieu qui est impassible : ·il inflige les 
châtiments pour rendre meilleurs ceux qui en ont besoin 
comme d'un secours, pour mettre fin au péché ainsi 
qu'aux maladies et aux blessures qui en découlent. Aussi 
peut-on ente.ndre de la bouche même de Celui << qui veut 
que tous sOient sauvés et parviennent à la connaissance 
de la vérité " >> les mots que voici : << Quand la colère de 
mon indignation sera venue, je les guérirai à nouveau t. >> 
Et celui qui a. été guéri par cette rude méthode peut dire 
avec rec?nn~1s~~nce : <<Je te bénirai, Seigneur, parce 
que tu tes unte contre moi ; tu as détourné ton indi­
gnation et tu as eu pitié de moi 1, >> 197. L'âme ainsi 
secourue célèbre Celui qui l'a soumise à ce dur traitement 
en disant : « Ne te réjouis pas contre moi ô mon ennemie' 
1 c~r si je su~s tombée, je me relèverai. Je supporterai 1~ 
col,~re du ~~1gneur par~e q.ue j'ai péché contre lui, jus­
qu a ce qu Il me fasse JUStice; et il rapportera ma con­
damnation et me fera sortir à la lumière. Je verrai sa 
justice, et mon ennemie la verra et sera couverte de 
honte, elle qui me disait : Où est-il, le Seigneur ton Dieu ? 
Mes yeux la verront ; elle sera alors comme la poussière 
qu'on foule aux pieds".>> 

198. L.a colère du Seigneur, qui apporte avec elle une 
tell~ m~Isso~ ~e. bienfaits, n'est donc pas malfaisante 
mais utile, JUdicieusement exercée par un médecin des 
â~es ~ui {( guérit to;tte sorte de maladie et de langueur b >>. 
~,es~-Il. p~~ saluta:re, en effet, que celui contre lequel 
s et~~t un te le. Seigneur miséricordieux parvie[,l.ne à la 
lumiCre ct vo1e désormais la puissance du mal son 
ennen:~e, écr,asée de honte, dominée jusqu'à deve~ir la 
pouss1ere qu on foule aux pieds ? 

199. En ,médecin avisé, l'Auteur de tout bien emploie 
des remèdes désagréables et pénibles, comme l'atteste 
~e Prophète parlant en théologien : « Dans sa sagesse, 
Il a envoyé des maux sur eux et~sa parole ne peut être 

i39 
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O:~'t"OÜ où v:it &Oe·rr,en '· )) Et €'ol€xa toU p:~ à6e:tij6"/j•J<x~ .ov Àbyov 
't'OÜ p.Ovou O'O'f::>Ü 8s::>ü bdje'to:~ ,0; xo:Y.wnx&, o~ 7t&Ooç -~ t@01t'it 

20 fr è'ito:~:nY.-1) -roU-cwv bpy~ (~h:oü. Ilo:p(ato:to:l ,Oç oùx Ope~~<; ·np.w­
pb~ç È:crclv ·1) toü tJ.bvou tJ,~w èpy~ ..-.o:l h -roU ),erov.ivou 'itpèç 
-roü ts:poq>ânou Mwücriw; "PO<; tOv Oo~oÀoyoUv.e'iO'l èv t7n-HY.Üp 

<{lOTI xo:-rà <Po:po:<~ xcd 't''fsÇ <r-rpo:ttè.ê; O:~'t'oÜ' << 'Ei;ct'itÉO"tE~),o;ç t~Y 
Op'(-qv o-ou xcd xo:-réro:ys:Y o:~to0ç Wç xo:À&p:fJv d. » 200. 'Opr-1) 

25 0' È~o:r.ccrrz/,),o~.ÉV'IJ 1.vo: Y.o:'t'aq;:i·rn -coùç Ol' à:r..o:p·ûo:v àr.cOe~xOiv­
to:ç xo:Àâp:ljv, oÙY. lO'nV Ops~t; 'itO:O"!j·m~~ lxoucro: -cO dvo:~ b 't<i) 
&.yo:vo:;~.•oUHt, &<f'o:vt~O!J.É'riJ ô-ro:v l/;w jÉ'I'I)'tO:l "iCÜ Opyt~OIJ.Évou· 
èlO ·~ h1tq;:~opAv'tJ où ,.aaoç \ Ècrtiv, &/,i,' è7d7eovo.; J,."füJ"f'~· 

201. T'ij; [J.S"fâ),"l)ç bp'('lj<; 1tapX Kuptou ~anoïtpâtopcç "(E-Wl.­

!J.€'r~ç, &ÇYj.; ~ aht~ .iTCoaŒno:~· << ''Ecrto:~ "fâF, y·~d'l, ôv tpbTCov 
o~ït ·r,,-,ouaav aùtoü, 7tO:po:6~lvonsç o:~tcü tèv v6p.cv, hôo:/,bneç 

5 toù:; ),b'(ou; o:•jtoü el; tO: b'I'Ciaw, oG1w ,-.eïtpâÇono:~ xo:xWaet 
67C07tê'J'Ô'Jtsç ,-,:xl où,-. ei.ao:Y.oÛaO[J.o:t o:~ïW'J_, ),Z"(E-t KUpto:;; 'it'o:no­

Y.p::hwp a.)) Ihpo:;.À'I)O'{w.; toU't'<p ),l"(f-"!C(L E\1 •?i IVIwücr.iwç yp:,(<p?j 
UitO 't'ODOtxo:!ou xp~"!oÜ' « Aùtot Èï.opsUO·I)ao:v ï.pèç È!J.~ T.),â"(tOt1 

x:X1W 7topeUcrojJ.o:t itpO.; cùroùç €,, 6\Jf1<0 'TC),al(cp h. » 
10 202. Tt~~ T.stcrono:t ot bp'f?i p.e"(âÀy, U7to'I'Cecr6nsç; << 'Exôo:ÀW, 

<p'~criv, aù,oùç e'tç tO: €0v'fl & o~x Ë')'VU>0'0!\1 z », 7tet'pav 1~.:; &jptb­
't''tJ"!OÇ xo:t wfJ.6't'"l)'t'CÇ aù"!iiJv otx ÈO";('f)Y.b'te;· 'Acra:.lptOt Oè: Y.o:l 
Bo:!b/,Wvtot xo:! Ocrot rJ.),),ot ~ipôo:pot otç ô 'Icrpo:·~), éqJ.o:p"!.:i\l(t)'J 
Y.at O:crei3Wv 7to:po:Bé0o"!o:t, U'it"O'it"ecrWv 't'o:t.; ï.ëpcrlv at"!W\1 VÔ!J.tp 

15 o:tzt~.o:Àwcrto:_ç. 
203. Tipèç to~:;; oütw:; Sx:ouatv &v0pc..')7t0t<; Ot' WtJ.bï'tJ't'O: xo:t 

!39 c. !s. 3!, 2 Il d, Ex. !5, 7 If f40 a. Cf, Zach. 7, i3.i2 et 
Ps. 49, i7 If b. Lé v. 26, 27-28 
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repoussée c. >> Si c'est pour qu'on ne puisse repousser la 
parole de Dieu, qui est seul sage, que les châtiments sont 
infligés, elle n'est ni passion ni altération la colère de 
Dieu qui les inflige. Que la colère de Celui qui est seul 
miséricordieux ne soit pas désir de vengeance, le prouvent 
aussi ces paroles qu'adresse Moïse, le Révélateur, à Celui 
qu'il .glorifie dans le chant de victoire sur Pharaon et 
son armée : <<Tu as envoyé ta colère et elle les a dévorés 
comme du chaume à>>. 200. Or une colère envoyée pour 
dévorer ceux que leur stérilité fait c,omparer à du -chaume 
n'est pas un désir de nature passionnelle vraiment im~ 
plan"l{é en celui qui est irrité. Il disparaît aussitôt sorti de 
celui qui est en colère ; aussi la colère envoyée au~dehors 
n'est pas une passion,j mais une manière de châtier. 

201. Aussitôt après la mention de la grande colère du 
Seigneur tout~puissant, l'Écriture en donne la cause : 
« Voici ce qui arrivera : de même qu'ils ne l'ont pas 
écouté, transgressant sa loi, ayant rejeté derrière eux ses 
paroles, de même ils crieront sous le coup des durs traiw 
tements et je ne les exaucerai pas, dit le Seigneur tout­
puissant ". >> On trouve dans les livres 'mosaïques des 
paroles à peu près semblables prononcées par le juste 
Juge : (( Ils ont marché contre moi par des voies obliques, 
et moi aussi je marcherai contre èux avec une colère 
oblique ~. n 

202. Mais quel sera le châtiment 
Comment Dieu 
châtie les siens. de ceux qui sont tombés sous le 

coup d'up.e grande colère? «Je les 
rejetterai, dit le Prophète, chez les peuples qu'ils ne 
connaissaient pas"))' n'ayant pas fait l'expérience de 
leur sauvagerie et de leur cruauté : les Assyriens, les 
Babyloniens et tous les autres Barbares auxquels Israël, 
pour ses péchés et son impiété, a été livré, réduit à leur 
merci par la captivité. 

203. Outre les hommes de ce degré de cruauté et de 

1 
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fh')ptwO[o:v, Y.o:l Cf.O'apxot àv-:t,.,dp.e•Jat Ou·Hfp.etç, àno:v6p(;l7CtllÇ 
'!: , ... , l , , ) , 'A ,. , 
S<:,'~jpltù!J.ÉVO:t XO:'tO: 't'WV ê<X ,WY.Otû>'l O:t';([J.O: ,(J)'tWV, O"O"UfHC~ Y.O:l 

Bo:6u),Jmct A'tjLht-cto( -cs xcrr' O:vcqol'{'f;v 't'U"(".(.:ivouaw. Où i~P 
20 e'rfi"t'Ol 'Acra:Jptof e'tcrtv Wv O:pzet 0 Y.o:),oUp.evoç voU.; [J.É-yo:ç, 'lt"êpl 

'7 , , ''!-! , 'E '" l{' , , , ~ , O:J ye~(p0:7C'tO:t E'l <iCH<t << 'ltO:-:,E.t uptOÇ êO.t 'tOV VOU'J 't'O'I 

p.iyo:·1 1èv &pzono: .-Wv 'AcrO"up(wv c. >> 204. llepl toÛ't"OU xo:l h 
-r<;> NaoÙiJ. -ci!) '7rpocp-f,-çy, erp-r,t.:;.:t, - ËbèC!J.O.;' Oè ·n7lV .6.~>ÔêY.O: 
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sauvagerie, les Assyriens, les Babyloniens et les Égyptiens 
représentent aussi, au sens, spirituel, les puissances hos­
tiles incorporelles, d'une inhumaine cruauté contre les 
captifs prisonniers. Car ce .ne SOfit pas des Assyriens 
mortels, ceux dont le chef est appelé « Grand Esprit>> 
et dont il est écrit dans Isaïe : <<Le Seigneur s'en prendra 
au Grand Esprit, chef des Assyriens '. » 204. Il est aussi 
parlé de lui dans Nahum le prophète, le septième des 
Douze Prophètes : <<Malheur à eux! Tes bergers se sont 
assoupis et le Roi d'Assyrie a endormi tes chefs d. » 
Or le roi d'Assyrie est appelé Grand Esprit à cause de 
sa four herie et de son hahileté à faire le mal ; il est si 
habile que peu de gens peuvent le prendre sur le fait 
dans ses machinations : seuls en sont capables ceux qui 
peuvent dire : <<Nous n'ignorons pas en effet ses des­
seins ~ », \ mais nous pouvons les surprendre et les con­
fondre. 205. Ainsi, par exemple, celui qui ne pouvait 
ignorer les desseins du diable, ayan! percé à jour les 
sophismes de son serviteur le mage Elymas, lui opposa 
une vigoureuse contradiction en ces termes : << 0 homme 
plein de ruse et de toute espèce de tnéchanccté, fils du 
diable, ennemi de toute justice, ne cesseras-tu pas de 
pervertir les voies du Seigneur qui sont droites "n ? Ce 
Grand Esprit, qui exerce sa puissance et sa· royauté sur 
les Assyriens pris au sens allégorique, commande, d'après 
une autre explication, la méchanceté des Babyloniens et, 
d'après une autre, celle des Égyptiens, de ceux qui, au sens 

·allégorique, sont spirituellement Égyptiens et Babyloniens. 
206. Vers ceux qui sont ainsi devenus les Gentils, la 

Providence rejette ceux qu'elle leur abandonne. Car 
s'ils étaient restés dans l'observance des lois divines; les 
1néditant et les gardant en fidèles du dedans, ils ne seraient 
pas rejetés ; mais ils ont subi ce châtiment pour avoir 
décidé et accompli ce qui a été la cause de leur rejet et 
de leur abandon à leurs ennemis. 207, L'Apôtre l'explique 
de plUsieurs façons, quand il écrit, d'abord : <<Se pré-
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tendant des sages, ils sont devenus insensés et ils ont 
troqué la gloire du Dieu ill'l:mortel pour des images re pré~ 
sentant un homme mortel, des oiseaux, des quadrupèdes 
et des reptiles. C'est pourquoi Dieu les a livrés aux convoi~ 
tises de leur cœur menant à l'impureté 11 », 208. ou bien: 
c< Ils ont transformé la vérité de Dieu en mensonge, ils 
ont honoré et adoré la créature au lieu du Créateur. C'est 
pourquoi Dieu les a livrés à des passions dégradantes 
pour le déshonneur de leur propre corps ; les hommes 
parmi eux ont brûlé de désir les uns pour les autres dans 
la honte et l'immoralité, ayant d'homme à homme des 
rapports infâmes. Et semblablement les femmes parmi 
eux ont changé 1 les rapports haturels de la femme en des 
rapports contre nature".» 209. Mais ils ont été aussi 
livrés d'une troisième manière, qui est celle «de ceux qui 
ont été livrés à la dépravation de l'esprit pour avoir 
réprouvé la véritable connaissance de Dieu 11 » ; en suite 
de quoi c< ils ont été remplis de toute sorte de méchan­
ceté c >> et de ses manifestations dont l'Apôtre dresse à la 
suite la liste dans son épître. 

210. Ces mêmes abandons, les subirent encore les 
hommes rejetés chez les Gentils à cause de la grande 
colère contre eux du Seigneur tout-puissant. Ils furent 
livrés à des nations étrangères qu'ils n'avaient pas encore 
connues d'expérience. 

211. Ceux qui firent l'objet de 
la grande colère une fois rejetés 

et la terre chez tous les peuples qu'ils n'avaient 
où coulent le lait 

Le désert 

pas connus, la terre qu'ils avaient et le miel. 
quittée fut changée en désert der­

rière eux, , sans qu'il y eut personne à y aller et venir zo. 

Quand l'homme n'y fut plus, toute végétation à son tour 
disparut ; la terre ne produisit plus d'herbe verte, plus 
d'arbres, et par conséquent les animaux ne purent plus 
y vivre en troupeaux. Et la ruine s'étendit, car elle était 
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devenue un désert inculte, la terre d'élection d'autrefois 
qui ((ruisselait de lait et de miel a>>. 

212. En plus du sens littéral, il y a le sens allégorique : 
le cœur généreux et bon est devenu un désert 1 quand il 
est passé de la fertilité en bons fruits à la seule production 
de chardons, de ronces et d'ivraie. Aucune bonne pensée, 
dans ces conditions, ne peut plus y pénétrer ni faire son 
chemin, puisque c'est maintenant un désert, en. dépit 
de l'élection qui le distinguait autrefois, quand il avait 
pour l'habiter cultivateurs et bergers. 

213. On pourrait encore dire, par tropologie 2 , ceci : 
la terre d'élection, c'est notre corps quand il est chaste 
et pur ; \ en lui vont et viennent les mœurs pures et 
décentes, car il produit les récoltes de pureté et les fruits 
comestibles que portent les arbres de la vertu. 

214. Mais il arrive parfois que le mal envahissant 
transforme en un désert désolé ce qui avait été, par sa 
pureté, une terre d'élection. Qu'il évite ce malheur, celui 
qui a choisi le parfait célibat pour plaire à Dieu, en gar~ 
dant dans son état d'élection sa terre, c'cst~à~dire sa 
chair, mortifiée de- façon louable, parce que <<portant en 
elle la mort de Jésus • "· 

215. Dans le double sens spirituel, le tropologique 
et l'allégorique, la terre digne d'élection ruisselle de lait 
et de miel, qui constituent la nourriture et le régal spi­
rituels, car le miel vient de l'abeille, diligente avant tout 
pour la sagesse divine, selon l'oracle des Proverbes qui 
donne cc conseil à l'homme laborieux : << V a vers l'abeille 
et vois comme elle est laborieuse; si on la loue, c'est 
qu'elle est diligente pour la sagesse; les rois et les parti~ 
culiers utilisent le fruit de ses travaux pour leur santé ; 
elle est objet d'envie et de louange l>, lJ Et avec ce doux 
produit, la terre sainte fait aussi couler du lait, celui~ 

2. Tropologie : sens figuré, bien peu différent, chez Didyme, de 
l'allégorie. Cf. Intr., p. 58. 
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30 "(U'IO:W.è.Ç 7C6pV'tjÇ, ·~ 7Cpè:; ~),t"(O'/ j ,uY.O:LVSt 0"0'/ q:'CI:pU"("'(O:, une:-

@0'1 ~.É'I't'C~ 'lt~Y.p6tspoV Ï.o),1)<; slwf.crs~:; g, >> 

219. ToU"t<ù 't'<j) b. l tŒ'I Xë.~I.Swv -t'ij~ '1t'bp•11J~ 11-D,~·n, ï.et'tcÎ),-
, ' ' . ,, . 

):tj),c•l pst jrl.lo: h 't'Ùl'l IJ<IX-:iOWv .-Wv opaMnwv· 'it'~'l'tjpat os stcrt'/ 
oÛ>O! Ouvâ{J-stç, W:; r.e.pl o:·J,W•I b 7tpo<p·~"t'flÇ 'Ie.ps\).(o::; olhw ),S"'(st' 
« . Kat jE Op<iY.o·ne.; è.~€13uaav \).o:cr6oU:;, è:.O·f,), -xao:v crxG~N_ou:; 

5 ::X~'tW•I. e'J"'(cÎ't'fl? ),o;oû [J.OU W; O''tf>O'J6i:ov h è.p"ljp.<p '\ )) <l>o:al'l 
of:; È:.tJ.€"À1Jcrsv È:.1HO"'t~cro:t 'tTI ipUaet 'tÙl'l Èp7Ce.-tùw, 'ltë.pt 'tt";w ï.o:),ou­
iJ.ÉVW'I '/,sp:::tcr'tWv, ôn È:v "t'?i !.\Jo:tJ.IJ.<~Ost è.p·~V·<f Y.pU~xne:; bu"tÙl'l 
OÀov "tè crÙ)II.~ "t"0: '/,Zoo:'tct fJ.vffi 't~; È:.'ltt<po:vsb::; È:Watv, &7tsp 

l'"' ' 1 ' ' 

Y.tvoUns; Oû,d~oucrt "tà a'tpouO{x. 220. Ko:"tctit"'tO:V'tO: "(o:p crY.w-
10 ),·~ï.ffi'/ <po:v-to:cr(o:v ),~66v-to:, 'ltl.·qnono:t ù'lt0 "toü '\oÜ È:.'nep.Svou el; 

'tè a-tb\).o: o:Ù"t"Wv 0'ltè 't'C:lv xspo:cr"tÙl'l, ~tO !p'tj<rt'l 0 À0"(0Ç 't'OÙ; 

143 c. Cf. 1 Cor. 3, 2 11 d. Gant. 4<, 11 Il e. Héb. 5, 12 il f. 1 Cor. 
2, 6 11 g. Prov. 5, 3-4 Il :144 a. Lam. 4, 3 

1.43 26 "t"EÀ.e(otç : "t"eÀelv pac Il t44 5 p.oiJ : p.ou âç à.v{r.J:rov pl 1l 6 
post ~pr.e"t"WV add. Hyouo"tY P1\ 1 quod. exp. Pn2 

1. Parmi « ceux qui ont étudié la nature des serpents >J, il faut 
citer PHILUMENOS n'ALEXANDRIE (ne siècle ap. J.-C.) dont la 
description de la vipère cornue commence d'une manière analogue 

:~ 
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là même dont l'Apôtre abreuve les petits enfants dans le 
Christ '. 

216. Ces deux produits, la sainte épouse du Verbe de 
Di~u l~s porte da~s ~es dis~ours, au point que, dans l'éloge 
qm lu1 est adresse, Il est dit : << Le lait et le miel sont sous 
ta langue d, >> 

21? · Ainsi, Paul, comparable à l'épouse unie de cœur 
à l'Epoux divin, a sous la langue, c'est-à-dire dans sa 
parole, le lait qu'il donnait à boire à ceux dont il est dit : 

<< Vous êtes comme des gens qui ont besoin de lait et non 
?e nour.riture .solide e. » Mais aux autres, aux parfaits 
Il donnait le miel, leur transmettant la sagesse, en disant: 
<<Nous parlons de sagesse parmi les parfaits '· >> 

218. Celui qui dégénère et cesse d'être terre d'élection 
a le miel dont il est écrit dans les Proverbes : «Le miel 
coule des lèvres de la femme impudique : celle-ci est douce 
à ton gosier pour un temps, mais ensuite tu la trouveras 
plus amère que la bile r~, >> ! 

21~. Comme le miel des lèvres de la femme impudique, 
un lait coule de la mamelle des dragons - ceux-ci sont 
les puissances du mal-, selon ces paroles de Jérémie à 
leur suj~t : « Même les dragons ont présenté les mamelles 
et ont allaité leurs petits. La fille de mon peuple est comme 
l'autruche dans le désert a. >> Ceux qui ont étudié la 
nature des serpents 1 disent au sujet de ceux qu'on 
appelle« serpents à cornes», qu'au désert ils cachent ·tout 
leur corps dans le sable en ne laissant apparaître à la 
surface que leurs cornes qu'ils font bouger pour attirer 
les autruches. 220. Celles-ci, en effet, descendues en volant 
vers les serpents qui ont pris l'apparence de vers de 
terre, son: atteintes par le venin que les serpents à cornes 
leur envOient dans la bouche. C'est pburq~oi l'Écriture 

à celle de D_idy~e : ((. ~0 0~ "1.€frcl<1"CTJÇ, ;~,a:OWç ot Û1Jpo::...o1 \4-r:opoÜcrt'J ... >> 

(De Penenatts anur:ahbus eorumque remediis, 18, 1, éd. Wellmann, 
1908_). ~ette mamère ~e s'en remettre aux spécialistes pourrait 
trahir lmfluence de Ph1lumenos sur Didyme. Cf. Intr., p. 116. 

Zacharie. Il. s 
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• 
• • 

15 221. ZACH. VIII, 1-3 : 1 Kotl 'yl:v•~o Myoç Kuplou TiotV­

't'OKfl&'topoç ÀÉyc.:~v· 2T&.0E ÀÉYEL KUpLoÇ TICiV't'oKp&'t'oop· ~EZ:f}­
À<i>crot ~~v 'l•poucrotÀ~~ Kotl ~~v :Eci>V l;~Àov ~Éyotv, Kotl Bu~l,l 
lfEy&.Àc.p El;f}Àwacx a.fvtf}v. a T&OE ÀÉYEL K6pLoç· Kcü ETILO''t'flÉl{J(I.) 

Ent I:t..àlv KOLt KOL'tCXO'KTJv&,crÜ) Ev ~;~-Ëcrc.p "IEpoucrtXÀf}J:L. Keil KÀTJBf}aE-

20 'ti).L "1EpoucrotÀ~1fTI6ÀLÇ &~11Bw'?! KOLl 'tb 5poc; Kup(ou nor.v't'oKp6:­

't6poc; 5poc; &yLOv. 

i44 b. Cf. Lam. 4, 3 

1. Jérusalem et Sion ne font qu'un, localement, parce que la 
montagne de Sion est englobée dans .Jérusalem, et selon la pen~ée 
de. Didyme, parce qu'il s'agit essentiellement de leur populatwn 
(v. infra, 224). Cela explique que le pronom personnel reste au 
singulier, dans la traduction comme dans le texte grec. 
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dit de ceux qui reçoivent le venin des dragons qu'ils 
tètent, que, même s'ils font partie du peuple de Dieu 
ils sont desséchés- <<comme l'autruche dans le désert b ~ 
surprise par les serpents dont nous avons parlé . 

* • • 

~21. ZACII. VIII, 1-3 : 1 Et la parole du Seigneur tout­
pu~ssr:nt me fut adressée en ces termes : 2 Voici ce que dit 
le Sagneur tout· puissant : J'ai· aimé Jérusalem et Sion 
d:un ~mou; .extrême, et. je l'ai .aimée aÇJec u~e ardente pas· 
swn. . Vo~c~ ce que da le Sagneur : Et 1e me tournerai 
ÇJers Swn et j'habiterai au milieu de Jérusalem, et J éru· 
sal~m sera ap pel~e << la V ille véritable >> et la montagne du 
Se~gneur tout~ pu~ssant << la Montagne sainte n. 

222. Voici comment on pourrait expliquer littéralement 
ce texte : La parole du Seigneur tout-puissant fut 
a~ressée (au prophète) lui disant ce qui est indiqué immé­
diatement après : Voici, dit~elle, ce que dit le Seigneur 
tout·puissant : J'ai aimé Jérusalem et Sion, car je l'ai 
rappelée à moi après l'avoir rejetée et repoussée au point 
qu'elle a été couverte d'outrages par les étrangers 1 • Et 
ce n'est pas n'importe comment que je l'ai aimée, c'est 
avec une ardente passion. 

Jérusalem, 
épouse infidèle 

délaissée 
et reprise. 

223. L'exemple est emprunté à 
la vie conjugale. La femme qui a 
violé les lois du mariage et délaissé 
jle lit conjugal par amour pour 
des étrangers perd la protection 

de son conjoint antérieur et mérite ·son mépris, si bien 
qu'elle s'entend dire par le mari trompé : Je ne t'épar· 
gnerai plus et je ne t'aimerai plus. Comment en effet 
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i45 a. Jér. 3, 20 Il b. Os. 2, 9 1\ i46 a. Os. 2,18 

i45 11 't"~<; : t~V pnc 11 Oewp[a;v: Oewp(a~ pac \\ 20 a:;vOY't"Gt: : au•ll)•rta. 

' - " Pl 11 97 aUu.6tov · auu.61w:m Pn \\ 29 bd. om. pac !\ 1.46 o:ttrru o1.rc(IJ<; ... , • , 
~p~o:x::o add. nos 

1. Cf. JÉRÔME, 1461t A. 
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l'aimer et se soucier d'elle, le mariage rompu ? Mais, 
même dans le cas où celle qui a méprisé le lit conjugal 
a été répudiée, si elle saisit l'occasion de se repentir et 
revient à celui qu'elle avait délaissé, alors elle redevient 
l'aimée, car celui qui l'avait jadis prise à son foyer la 
réadmet avec une inépuisable bonté. 

224. Mais, de ce qui regarde les épouses, il faut passer 
à la considération de Sion et de Jérusalem. 

J'appelle Jérusalem et Sion non pas les lieux, mais la 
nation qui y habitait. . . 

_225. Dieu I',a;ait amen~e pour vivre avec lui, l'ayant 
fmt monter d Egypte, lm ayant donné comme dot ses 
lois_ e_t ses préceptes, décidé à faire ·preuve désormais de 
solh01tude et de ménagement pour cette épousée et à 
parta_ger s,a couche, comme il convient à un époux pour 
une Jeune épouse. 

226. Après l'accord ainsi contracté selon les lois Jéru­
salem rompit les lois du mariage et de ce fait ~ompit 

l '' ' avec epoux, son protecteur et son soutien. Aussi dit-il : 
<< Comme_une ferr:me rompt avec son mari, ainsi· a rompu 
avec mm la mmson d'Israël "' >>, partie vivre désormais 
auprès ~e démons criminels et d'esprits impurs, dont 
elle reçoit toute sorte d'outrages impudiques 1. 

Et ceu:: qui l'accompagnent sont des Babyloniens et 
des Assynens au sens allégorique. 

227 · A la longue, «Jérusalem et Sion>> retrouva son 
bon sens; elle se rappela celui qui, jadis, Pavait prise 
pour compagne et elle voulut revenir à celui dont elle 
s'était s~parée; Elle laissa donc échapper ces paroles : 
<<Je reviendrai à mon mari d'autrefois, car j'étais alors 
plus heureuse que maintenant 6

• >> [ Celui vers lequel elle :146 
(a commencé> à se retourner et à revenir, acceptant d'elle 
un tel repentir, dit : <<En ce jour-là >> - c'est-à-dire 
quand ce ret?ur sera chose sûre - <<elle pourra m'ap-
peler : Mon epoux ,.. >> Et désormais, se faisant son pro­
tecteur et son soutien, il l'aimera avec une ardente pas-
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5 -r.ep~uôp(ao:v-ro:ç air;·frv. 'E·J 6upJ~ p.q<l),tp ~'fj),Wao:~ aÙ't''t}v, <:JO''t'E 

7to6·~aa~ o-untv~~ cÙt~ Wç -r.pb't'epov, O't'e oürcw :i;.,..c~ot't''f,craaa ~v 
to;J Oai,.Xp.ou, OtO ~T.tcr,pi<pu>v 7tpèu; aù.-·~v· « Ko:to:aY.'I)V<;lO'W !v 
p.Écr<p o:Ù•·~ç 1.. l) 

228. 'ü; 7tepl p..~aç Ok 'Ai·ret 't"ï)ç ~~Wv y,o:l 't'?jç 'Iepouao:),·~v: 
10 tJ.ipoç jdp ~ Lu.:.w t'ii<; !J.1Jtport6),e,~ç èatt•J. 

229. T~ o' 67t&p1;e'tO:l (( Ô't'0:\1 È7CtO''tpÉ!fw xo:l XO:'t'O:O'Y.'~')(~O'W b 
!J.Écr<p o:ùtr,ç >>, 'iJ 't'~ ,.c(),tv 'XP'tHJ.o:'t'(ao:t d·d;v 7t6),w << à);r,O~'rf,v >l, 

#'p·qp..c·~ où'l.ft' oûao:v, J:)J)x 7\,),·ftp·r,ç 'lto),t-:Wv xo:~ ohoOcv:t;JJ . .:i't'CùV, 

O:veyep6incç 't"oU vo:oii Y.at 't'Wv xo:6' ë'.lo: ohwJ, Wç ),otn-èv itxew 
15 W; 7tp6rspov ),o:Upo:;, àj'ut~ç, 't'ep.l'J'f/ 't'e 7tl,o:'t'ebç Y.o:t O"tevWrrouç. 

230. Oû't'w 't'?j; 'hpoua.o:),·~[J. 'ltpè; P'IJ't'èv XP'I)V·:xnaicr·l)ç, xat 

't'è Opo; Kup~ou ;:av•oY.pi't"opoç &y~cv ao-'t"at Wç 7tp0 't"'/jç a'txt~·a­
),wo-la; 67''/jp';(EV, &:j~O''t"Etl~lv ,w, crU'I'Ij0l;)v 'tEÀoup.{vwv hü, 'l.CÙ 

<~0ÙJV Y.cd 'ltCWÎV(t)\1 J:vai'.pOUO[J.iVW\1 Y.::n-X 't"otç 't"OÜ tfaÎ,IJ·f{>~OÜ 
20 ),6~rouç, Ô'ïtou p.b ),iyonoç· « ~ol 'ltpé'lte~ ÛiJNOÇ b Eleôç iv 

~tWv h )) • O;.ou Qi· cc 'FO:Àa•e 'tii) Ku pt~) 't<~ X::X't"OtMÜV't"t iv 
~tW·} c. >) 

231. Toû":'WV Y.O:'t"0: 't"~V fcr't"op(av i!pJ!VÉV'CWV, xatpèç er'fl ·d: '1tpèç 

't'f,v &vo:ywj·f,v Oewp1)cr:n. 
25 232, T1jç Àqou[J.{V'flÇ 'hpouiJO:À'~[J. Otopo:'ttx'fiç ~u·;ç~ç, -

[J.era),o:[J.6cfve't"at -yàp 'tè 'lepoucraÀ~tJ. dç « dp·ftvYJÇ Opo:cnv H -, 

b),tcrO·r,crcicr·r,ç )I.J!l Ctà 'tOlho aÇw 'tOÜ Oetou ÛaÀ<Xfl.OU ')'E')'EV't)[J.i'V't)Ç, 

0:7t:eùO'fJ.ÔÇ -yéyonv 0:'1t0 'tOÜ cruvotY.oüvtcç O:~'t'n 'itp6n.p.o•1, Wç Àot­
'ltèv ~opvtxù'Jç aÙ't·~v Oto:crUpé&Oat U7tè O:ntY.Et[J.Évwv Ouvcf[J.swv, 
xo:),OU[J.ÉVUJV '/.O:'t" 1 O:vo:~(w-y-l)v \ 'Acrcrup(wv xal Baôu),wv(wv, iliç 
[J.'tjXÉn x·~8e.cr0o:t o:Ùt?jç 't6v ota crUÇuyov i!pE~Ob[J.e.vov. 

146 b. Ps. 64, 2 11 c. Ps. 9, 12 

146 7 Y.IXt"MY.'flv<Ücrw nos : l:iX't"Mi'.YjYW P Il 9 &ç 7tEpi. : illcr7tEp Pac Il 
16 OÜ't"w : o{l-twç Pac Il 19 "toU om. Pac 

·1, .Cf. JÉRÔME, 1/:~,64 C. 
2. C!. 1 70, 109. 

i 
) 
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sion et châtiera ceux qui l'ont couverte d'outrages. Et 
comme il l'a aimée d'une si ardente passion qu'il veut 
vivre avec elle comme auparavant quand elle n'avait 
pas déserté le lit conjugal, il revient à elle en disant : 
<<J'habiterai au milieu d'elle 2

, J> 

228. Il parle de Sion et de Jérusalem comme d'une 
seule ville, car Sion est un quartier de la métropole 1. 

229. Qu'arrivera-t-il quand <<je serai revenu et que 
j'habiterai au milieu d'elle l>, sinon qu'elle se nommera 
de nouveau <<la ville véritable·>> ? En effet, elle ne sera 
plus un désert, mais sera pleine d'habitants et les cons­
tructions foisonneront : le temple et chaque maison 
l'une après l'autre seront relevés, et il y aura désormais, 
comme auparavant, des rues, des chemins, des temples, 
des places ct des ruelles '· 

230. Quand la Jérusalem·du sens littéral aura été ainsi 
nommée, à son tour la montagne du Seigneur tout­
puissant sera sainte, comme elle l'était avant la captivité; 
les cérémonies sacrées habituelles y seront célébrées et 
on y préludera aux chants et aux hymnes selon les paroles 
du Psalmiste qui. dit d'abord : <<Il convient, ô Dieu, de 
te louer en Sion b ll, et encore : « Chantez pour le Seigneur 
qui habite en Sion c. >l 

Applications 
spirituelles. 

231. Ces explications littérales don­
nées, il serait bon de considérer les 
choses du point de vue spirituel. 

232. L'âme contemplative qu'on appelle Jérusalem­
car le mot de Jérusalem se traduit par<< vision de paix))­
qui a failli et à cause de cela a été exclue de la divine 
char:nb~e nuptiale, s'est trouvée chassée par celui qui 
habitait auparavant avec elle. Aussi est-elle par la suite 
impudiquement malmenée par les puissances hostiles, 
appelées au sens spirituel! Assyriens et Babyloniens, 
de sorte que Celui qui ~vait pour elle tous les Qlénagements 
d'époux n'en a plus aucune sollicitude. 
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233. 'Af-"A' beat 11.~ &v to:Uti}l v.Év~~ 'tà t'f); r.poo:tpéaew;, Wc; 
yàp è:~ O:pe't''i'j<; slc; xo:Y.Lo:•J Y.GÙ :ir. à eùae6do:ç. s'tc; ô:aiôe to:v ytveto:t 

5 •• 0 ..... ;.: od't'I.IV' ëu.'ïto:Àrv b. f.«pfa't'U)V xat È'ittô),o:I)Wv de; ~û,'t'(w 
•;-' l••o ~ r· • 
xd c:ulÔ-t[J.IX ytveto:t IJ.E't'ctOoA~, W; È:'ittjvhlvo:t ';'Ccf),tv 't'Ô'J Osi:ov 
O&),o:~ov 't'T,v &7to~orc·frcro:cro:v, t/ Wc; r.p6't'E@O'I Y.'I)Ob!J.EVOÇ o:lrtOç 
~·lj),oï. be' o:Ù't''?J &itû,a~vwv 't'OÙ<; p.otztxWç [J.t&vo:no:ç o:Ù't'~V. Ko:l 
Ou!J.ifl J'E !J.sy<i),Cf 't'OÛto È.vepye~, crq;63po: O:yo:vo:xtc~h~ xatb. -c:Wv 

10 Oto:aup&nwv ai.n·iro~, Wç ),om·ôv ÀÉjëtv q>o:vepWç· « 'E~·~Àwao: tT,v 
~tWv xcd 't"~'J 'lepooao:),~p.z. >) 

234. Ko:t' O:vo:jwjl;v ~tWv xcû 'Iepcuacû,7;v. q,uz·~ È.o-·nv aY.c­
,çoUo-o: tO: [J:~ ~),s7dp.svo: Y.o:\. o:tu'PJto:, xo:l ~uz7; (OpWcro:) 't'~v e'wft­
'J't)V, 't"ï1ç &naxoÀou6(aç 'tW'J O:p~'tÙW Y.al 6dwv <ppon)!J.:hwv Êzoucra 

15 'tÔ'I dp[J.bv, ~ntva 0 6utJ.~ p.ey&),tp ~'t)),Wcr;.:ç lmèp o:~'t'ij; bacrtpi­
<pH 11:pOç b:ut6v, &p.o: xat o:U'tôç 1tp0; a~'t·~v, btweUwv 1'aîç 
~xecrfcnç o:t.l't'f,; &v 't~ 'ltapizew & Unèp (~v àO~o:i,d"ïnw; ?tpocreOze­
'tO:t. 235. ÜÜ'tw Oè. ~û,-nw6dO'o:, 0;),r,6t·r~ 'Ieroucrcû,ljp. bvop..o:­
cr6d't), oùxin 'itEptÉ'ltoucro: 'tèt: crxtWè·lj x.A! e'txovtY.èt: 'tOÜ vb~J.ou, èù,),à 

' ~ ' • - • 6' ~ ' ' ' .. ' s~ ' ~ 'A1to' ··o) or 20 'tO: r;l a:Jt(t)V aya 0: v'ljf\O:.I!J.EV0: 1 'itE.pt W'J 0 ::.O''r.~O'LO'O "" ' ~ 

yp&<pet · (( ~xt~v ë"zwv 0 vb[J.o:; 'tWv !J.EÀ),bv'twv O:yo:6Wv, oÙY. o:Ù't1j\l 
't~V ei.Y.6vo: 't&b 7tpaytJ.&'twva. )) Ko:ht&Î,tv 'toro; &:~>0 ~O·JWv 'ittcr'td­
craatv' « M·~ 'tto; UtJ.ii; xpwhw Èv ~pW.,.et ·~ 'lt'bcret, &v v.épet Éop't'f,Ç 

' ' Ill!. 1 " ' ' .... ; ~ ' b xal 'JEOU.'IjYLCI.Ç i'.CI.t O'CI.ooCI.'tOU, a EO''tt'J cr;<.ta 't<ù'J {J.Ef\/,O'It'WV • )) 
25 236. 'À yo:60: tJ.ÉÀÀono: èv to:î; 'ltapo:):l)<p6e(cro:to; ),€Çecrtv tujzâ­

vouO"t\1 'tO: eUetj"(Û,txO: tJ.o:6·~v.o:'to:, & ~o:O"tÀe(o:; p..oO"'t"ljpto: ehev 0 
~w't·i;p 'toto; yvwp(vmo; tp<f.[J.evoç' (( 'Tv.tv OiOo'to:t J'IWva.t 't0: 

147 a. Héb. 10, 1 Il b. Col. 2, 16 

i47 ~ ~vepys.t: ÈvEpystv Pac Il 13 OpWaa add. nos 1\ 13-14 âp~'I'I)V: 
âp~Y'I)V xo:i T:ÙV dwOv Pl !\ 15 T:àv Eipp.Ov exp. Pl Il 24 vEOp.1Jv{aç nos 
vEwuEv[a.; pac vwup.evletç Pn Il post p.sÀÀÜvT:wv add. &yetOWv mg. Pn !1 
25 '&yetO& : à.yetOà. OS Pn Il 27 cpdp.éVO;: cpiaxwv mg. Pn 

1. Pour ~ux~ boWaet, cf. 164; Il236; Ill 157,336; IV207; V 91, 
161; in Ps.101, 'pc 39,1517 A:« 'H ~tWv x::>:t 'lepouaetÀ1]p. ... Otà. T:à 
C'iton:elv T:Z:.: xc.el't"t'ova. itett Opiiv '~" dpi.v'fJY T:0 dpp.0 ital -en aup.cpwvl';' -ciilv 
Ooyp.iT:w''· 11 ~ Pour la dépendance réciproque des vertus, cf. II 30 
et la note; III35;V17. · · · 
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233. Mais le choix du libre arbitre ne demeure pas fixe. 
En effet, comme il y a retournement de la vertu vers le 
vice et de la piété vers l'impiété, de même, en sens 
inverse, il y a transformation des pires vices apportant 
mille domn:ages en des améliorations vraiment profi­
tables. Aussi peut-elle connaître à nouveau l'union divine, 
l'âme qui l'a délaissée : l'époux donc, retrouvant son 
attachement ancien, se remet à l'aimer et chasse ceux 
qui l'avaient souillée dans une union adultère. Il y met 
une ardente passion, un ressentiment extrême contre 
ceux qui l'ont malmenée. Désormais, il peut dire bien 
haut : ((J'ai aimé Sion et Jérusalem z. n 

234. Au sens spirituel, Sion et Jérusalem c'est l'âme 
qui contemple 1 les choses invisibles et éternelles et 
aussi l'âme qui voit la paix, en qui s'enchaînent dans 'zeur 
dépendance réciproque les vertus et sentiments divins. 
Celui qui est animé d'une ardente passion pour elle la 
fait se tourner vers lui, et lui de son côté sc tourne vers 
e1le, il écoute ses supplications et lui accorde ce pourquoi 
elle ne cesse de le prier. 235. Ainsi rendue meilleure, elle 
peut être appelée véritable Jérusalem ; attachée non 
plus aux ombres et aux figures de la loi, mais aux biens 
réels que celles-ci représentent et au sujet desquelles 
l'Apôtre inspiré écrit : ((La loi possède une ombre des 
biens à venir, et non l'image même des choses ". >> Et 
il dit encore aux croyants venus du paganisme : (< Que 
nul ne vous critique pour la nourriture ou la boisson ni . ' en matière de fêtes, de néoménies et de sabbat, car ce ne 
sont là qu'une ombre des choses à venir 6 2• >> 236. Dans 
les passages précités, les biens à venir ce sont les ensei­
gnements de l'Évangile, que le Sauveur désigne à ses 
disciples comme les mystères du royaume en disant : (<A 
vous, il a été donné de connaître les mystères du royaume 

2: Le texte de Col. 2, 16, s'il est littéral, est intéressant pour ses · 
var1antes. 
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f47 c. Mallh. 13,11 Il i48 a. Cf. Jn li, 39 el II Tim. 3, 16 Il 
b. Ps. 124,! Il c. Jér. n, Î Il d. Ps.117,8 \\ e. Is. 2,2. Mich. 
4,1 11 f. Béb. 9, 26 Il g. Jn 1, 29 

1. Ps. 124, 1, cité par Jtn~ME, 1464 D. 

i, 

·~·~ . . 
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des cieux'\ >> L'âme .qui contemple ces mystères et qui 
voit la paix de leur accord _mutuel est <<Jérusalem et 
Sion>> au sens spirituel, et elle est dite << véritable>> j 

parce qu'elle est.régie selon la vérité que l'on découvre 
sous l'ombre de la loi et parce qu'c< elle scrute les Écri­
tures inspirées " )), 

237. En accord avec l'appellation 
La montagne 

sainte. de <<véritable>> donnée à la ville sacrée, 
la montagne du Seigneur tout-puis­

sant, de son côté, sera sainte et en méritera le titre. Vois 
si la montagne du Seigneur tout-puissant n'est pas la 
doctrine de la venue parmi nous du Fils de Dieu. De cette 
montagne, il est écrit dans l'un des Cantiques des Mon­
tées : «Ceux qui se confient dans le Seigneur sont comme 
la montagne de Sion 6 1• >> N'ayons pas l'esprit indigent 
au point de penser qu'on compare ou qu'on assimile à 
une montagne matérielle des fidèles du Seigneur, qui ont 
une·vertu assez extraordinaire pour pouvoir être déclarés, 
comme ceux qui la possèdent, bénis de bénédictions spi­
rituelles. Il est écrit en effet dans le prophète Jérémie : 
«Béni soit l'homme qui se confie dans le Seigneur : le Sei­
gneur sera son espérance c »,et dans les Psaumes : « Il vaut 
mieux se confier dans le Seigneur plutôt que de se confier 
en l'homme a. >> 

238. Ainsi donc, puisque ceux qui se confient dans le 
Seigneur ne peuvent ressembler à une montagne maté­
rielle, simple soulèvement de terre, que faut-il penser 
d'elle, sinon ce qui en est dit dans Isaïe :<<Il arrivera à la 
fin des jours que la montagne du Seigneur se manifes­
tera'" ? Elle brillera et resplendira «à la fin des temps 
pour détruire le p~ché 1 », l'ayant réduit et· anéanti ·en 
étant sacrifiée comme un agneaU. 

239. Pour éclairer ce mystère, le grand Jean (Baptiste) 
montre Jésus et dit : «Voici l'agneau de Dieu, celui qui 
enlève le péché du ·monde .fi .• » . · 

i48 

1 
1 

l 
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240. Ihpl -roü O:r.oO~:.~xê~vtoç ëpouç h/,o:ôe.rv BeX wxl to sv 
25 nacro:po:xoatl{> é606[J.tp 'Fcû,IJ.~ O:r.o:·ryûJ,b~J.svOv olhw' c< M~ya<; 

KUptoç )f.O:l o:he.-cOç cr~bOpo:, b r.6),s~ 't'OÙ E>soU ~p.Wv, h Op~:.t 
&:~(lep h. )) 

241, rroU't'WJ Y.o:t.l: 't''~\1 7tp<~t'I)'J O:va"((Jlj~V <pO:VÉ'J'tWV, È.ÛSjiJ·-
' ' ')) ' '.o. ) "' , ' ' ..,, ' "r."'CÉOV %0:~ %::X't' 0:, ,'l)yOptO:V U~f'l'} ,·:J V:YI)O'Et E'ltlC"'t'pêrOUCi0.:\1 .;...lW\1 

30 Y.CÙ AtYJ;I')'J"Y.O!J.éV'I')\1 ;i)_-f)6t'I'{,V 'JspOl.IO'O:À~p. -r& è:J 't'?j 7tp0; 
(Eôotxbuç lflL),ocro~t~oU[J.EVO: UïïO 'tOÜ È\1 XotcrtW Ào:ÀoÙV't'O<;, "(p&­
<pO'J~oç· « Ilpoas'À'f)'A06o:-r€. ~tWv Ope.t x~l 7t6Àet BsoD ~Wno;, 
'I.~poucr:Û,~!J. Èr.oupo:vtc_p, Y.O:l hY.kl)aVf= 7tf>W't'OtéY.WV, tWV7tO:V'I)"'(Upt-

' 1 '~ - ' ') ~, ,, ' ; ' ~6nwv !J.E't'O: tJ.U pto:uwv 't(Jl'J a·ns ,<ù'l ))' ot 'IJV o:l'nav << 0!7tO"'(E"fpCqJ.-

tû.vot È.V tor; oÙpo:vorç al) '!U"(X,&VOUO'~V, 'tn Ô:"((~ Y.O:l btoupo.:'J(cp 
Z:p.7<o),rto"(pO.:tp'lj0i'tte;. 242. Obt l<.o.:l ot 0:1tba'tçÀo~ 't'U"(';é:vone~, 
·~Y.ouao:v &7.0 't'OÔ no:!J.6::t.a~),éo)~' (< Xcûpe'te O·n tO: Ovôp.o:'t::t. Uv.Wv 

5 ève"(o&a:>'I).10:'I Sv '!O~<; oùoo:'Jor; b. >> Aih'l) 1j "fPO:if'~ << ~Wnwv )) 
't'IJ~(~6.v~t « ~(ô),oç' )), riep( 't~'IWV "(O'ü'l p.xxo.:p(wv zo:p:f'tn~ t0 
't~Ç hÀoy?j; aY.eüo; d c10e· << Me't'à: Y.o:l K),~p.evto; Y.o:l 't'Wv Àot­

-r.c;">v t'Sv 't'à bvOp.o:'t::t. b ~(ô),tp ~w'(j; e, )) 

• 
• • 

243. ZAciL VIII, 4-5 : • T&B• Hy•' KupLoç nano<p&~"'P' 
10 "'E·n KcxBf}crov'tcn ïtpEa6U'tEpot. Kcxl TtpEa6Un:pcxt. Ev 'texte; TtXot­

'tElcuc; ~IEpoucrcxXi}ll• itKcxa'toÇ 't~V ,P&.6ôov ot'Ô'to\l t:xoov h -rfi 
XELpl ot'Ô'to\l, &ïtO TIXf}Souc; ~l!Ep&lv. 5 Kclll otl TIXCX'tEÏOtt. -r~c; 
TI6;\Eeo>Ç TIÀT}a8f}aoV'tot~ TICXLÔ«pleo>V KCXl KOpOla(oov TICXLi;6V't(.o)V f:\1 

-r«i:c; TIXcx-rdor;Lç Ol'Ô't~c;. 

i48 h. Ps. <7,2 \1149 a. Héb. 12,22.23 \1 b. Le 10,20 \1 c. Cf, 
Ps. 68,28 Il d. Cf. Act. 9, 15 ,1 e. Phil.>, 3 

f48 2Ô i-J 20 Offi. pac 1\ 149 5 fvEypciifl"flO'<XV pc : !ypci~r,Get.V pac 1! 14-
post o::h~c;: add. "tciÔE Àsy Pac (cf. infra n° 279) 
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240. C'est encore en le rapportant à la montagne en 
question qu'il faut interpréter ce texte du Psaume 47 : 
«Grand est le Seigneur et tout à fait digne de louange, 
dans la ville de notre Dieu, sur sa montagne sainte h 1. >> 

241. Après ces explications selon le premier sens spi­
rituel, il faut comprendre encore allégoriquement, dans 
une interprétation élevée, que « Sion qui se convertit» 
et que «Jérusalem dénommée la véritable))' ce sont les 
réalités profondes exprimées dans l'Épître aux Hébreux 
par celui qui parle dans le Christ, quand il écrit : << Vous 
vous êtes approchés de la montagne de Sion et de la 
ville du Dieu vivant, la Jérusalem céleste, de l'assemblée 
des premiers-nés, ·réunis avec les myriades J d'anges n, 
raison pour laquelle << leurs noms sont inscrits dans les 
cieux a)), c'est-à-dire parce qu'ils sont inscrits sur la 
liste des citoyens de la ville sainte et céleste. 242. De leur 
nombre étaient aussi les Apôtres et ils entendirent le 
Roi Souverain leur dire : << Réjouissez-vous parce que vos 
noms sont inscrits dans le cieux b. >> Ces listes constituent 
le « Livre des vivants e )), Ainsi, à propos de quelques 
saints personnages, celui qui fut un Vase d'Élection à s'ex­
prime de la sorte : <<Avec Clément et les autres dont les 
noms sont inscrits dans le Livre de vie~. n 

• • • 

243, ZAcH. VIII, 4-5 : ' Voici ce que dit le Seigneur 
tout-puissant : Vieillards et femmes âgées viendront encore 
s'asseoir sur les places de Jérusalem, chacun aSJec son 
bâton à la main, à cause du grand nombre de leurs jours. 
6 Et les places de la ville seront remplies de petits garçons 
et de petites filles qui y prendront leurs ébats. 

1. Ps. ft?, 2, cité par JÉRÔME, 11±64 D. 

149 
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15 244. '~l:; 7tp0; frf)'t6'J
1 

ei.; s'~p·~vt,v ~o-:0eî:);'J xo:l yÛ,'I)'nWO·r, 

-r,:o),~'t'eio.:v à7to%1:0[<rro:cr0o:~ -~·~ 'h.poucro:H;~J. ·f, 7.poo:vo:rc~V'Ij<rt<; 't'OU 

-;:po(fl'~'t'ou O·t;),oL Oü-.(1) ~rO:p 0:-co:po#;.:ç o\.\a·l); Y.o:.l hte't'o!;wv.€vw'l 
1t&nwv r.o),s~.(w•J 1tbppw 't"'l); :t.aD,~nb).e:w:;, oùOap.Wç S·n <pbô~u 
V; kzOpW.., 7-pocrOoxouv.Zvo'J, ot O:·dl 'lto),ux.povtb't"t(COÇ 'l.o:t 7C),·f,6ou.; 

20 f,!J.epWv 7tpeabo't'~Y.~V ·f,),t'/.lt:~.v Sxoneç, éipo-eveç éq.1.oU xo:l 6·1)1-E.i.'o:~, 
E·n Y.o:O~o-onat W; r.pO 't'ijç o:ixtJ·o:),c.ùa(o:ç &v 't":Xtç 7t),o:,do:t:;, 

pcii')Qouç p.e-cb: xerpo: gzov't'EÇ, 7-pO'f)"'(OUJÛ'JW:;_ !J·Ëv ot o;rpeaÔU't"epot, 
hda"t'I)O'OV OS e!. itCd cd '1tpeo-6t.l't'Ep.):t' 't'qJ:;j:; OS aûp.Oo),cv ·(; p<XbOoç 

't'U''('X&·;et. 
25 245. OGt<ù 7tpOY.O:Û1)iJ•i'HùV 't'il'>\1 Yj),tY.(0 1-po·rp:.6'.l'tWV 1 7tÎ;r;cr6·~-

crono:~ al 'it Ào:1e~o:~ 'itO:~~bnwv 7t'CH0o:p(wv xo:l xopo:cr(wv. où x &Ou­
pbnwl è.v -ro:t~ ,.),o:1'eto:~ç 'tWv xotJ.~on V'IJ';Çtwv, &zOpWv &mxetv.i­

vu>v xo:l. ;.pocr~OY.W]J.Évwv 'koÎ,qJ.fwv. 
246. Tr,ç tcr-;op(o:ç dpY)IJ.in;~, Y.o:\. 'tè.: ;.pOç o~<bo~o:v ),:;:Y.1'ÉOv. 

30 247. ri61.tç ~vsuv.o:ttx~ 11:/,o:réw; Ezoucro: ·~ ëvOo;6; Ècr'ttv 
'E ) ' ' ' ' ,, ) - • '\ • 6 i 'X.X ,'f)tno:, 'ltept 'lîÇ o:7CZ'f'{ê/, ,e't:n -;<p Y.po:'touv-n o:u 't•i\i 7tO:IJ. o:-
crü,e~· (( àeOo~o:crv.ivo: È),o:),·f,O·'Î ;.epl ::ro1, -~ 'ltb),tç 'tOÙ Ehoü a. Il 

I1t:>ç ~(àp o~x. &oŒtv.o~ xo:l ;.o),u~fLV'IJ"rOÇ et·f), Os(cùV .,.;ottcrv.Wv 
v.e'to:Ào:v-givoucr:x àr.b c< -roU 7CÀ·ftp-r.ç U30:'twv· 'itO'tO:!J.OÜ 't'OÜ 8eoü b >>. 

5 Etp·r;-eo:t xo:l Èv -recrao:po:xoo-1:4'> Y.cd 7tÉiJ.7t't~l 'I!' cû,v.i{) 'itêpl 'to"~ ~o:crt­
),tY.OÜ &cr'têc.ùÇ xet:l 'tÛl\1 O€zê'tO:t xo:ptcrv.O::wv 7tpôç 't'OÙ Y.po:'tOÜV'tOÇ 
o:ù•·~·~ ~o:crt/,tY.w~· ,,_Tou 'ltno:v.oü ôp!J:~IJ.o:'t:X eùq;pa!'loucr~v 't·f;v 
'ïf:6),w -roü 8eoü' ·IJi(acrsv 'tÔ crY:ftvwv-o: o:Ù'ton 6 Ü~tcr-;oç, ô E>sô; 
Èv tJ.ÉO'<)> o:Ù't'ijç, où cr:;c),suO·f,cre't:Xt '· >> 'E'J tJ.Écr<r -yèt.p 't~ç e'~p1J-

i50 a. Ps. 86,3 Il b. Ps. 64,10 Il c. Ps. 45, 5.6 

t49 15 Wç exp. pn Il raÀ'fjYtWO·f) : raÀ'fjVlw01jY pac j'O::À't]VtWo-av pl Il 
25 '"'PO'fl:-.ÜY'tWV : 1tpo666-t]x6nvv (•w'i expunct.) mg. pn· Il i50 5 x~Xl 
tu exp. pn 1\ 9-10 ~;Îp'I]Y€1J0[1-~V't]Ç pn ; eÎp'f](J-ÊVJ]Ç pac ~Îfll)vtUp.ivJ]Ç pc 

1. Cl. infra, 266. 
2. Les deux textes, Psaumes 64, 10 et 45, 5, sont déjà cités en-

semble, 1 160. Groupement de- florilège ? 

LIVRE II, 244-247 543 

244. Au sens littéral, cette prédiction 
Sens littéral. dp. prophète montre que Jérusalem se 

trouve rétablie dans une paix profonde et une vie pu­
blique tranquille. Dans ce calme, puisque tous les ennemis 
ont été refoulés loin de la ville de beauté et qu'il n'y a 
plus à redouter aucune menace de l'ennemi, ceux qui, 
par leur grand âge et le nombre de leurs jours, sont 
arrivés à la vieillesse, hommes et femmes ensemble 
s'assiéront ~ nouveau, comme avant la captivité, sur le~ 
places publiques, tenant des bâtons à la main. En prin­
cipe, ce sont les hommes qui tiennent un bâton mais il 
faut voir si les femmes, elles aussi, n'en tienne~t pas l; 
car le bâton est un signe d'honneur. 

245. Les plus avancés en âge ayant ainsi pris siège au 
premier rang, les places publiques seront pleines de 
jeun.es enfants qui s'ébattent, garçons et filles, alors que 
les Jeunes enfants ne jouent pas sur les places tandis 
que l'ennemi menace et que les armées d'invasion risquent 
d'arriver. 

246. Après cette explication littérale, il faut reprendre 
les choses spirituellement. 

La ville 
spirituelle 

et ses places 
publiques. 

247. La ville spirituelle eomport;nt . 
des places publiques, c'est l'Église 
glorieuse à laquelle s'applique ce qui 
est proclamé en l'honneur [ du Roi 
Souverain son Maître : « On raconte 

de toi des choses merveilleuses, ô cité de Dieu ".>>Comment 
ne serait-elle pas, en effet, chantée et abondamment 
célébrée, ayant part aux ondes divines qui découlent 
<<du fleuve de Dieu débordant ~> >> ? Il est dit aussi dans 
le Psaume 45 à propos de la ville royale et des faveurs 
qu'elle reçoit du roi qui la gouverne : <<Les bouillon­
nements du fl.euve réjouissent la ville de Dieu ; le Très­
Haut a sanctifié sa demeure; Dieu est au milieu d'elle, 
elle ne sera pas ébranlée~ 2• >> Car le Très-Haut, qui a 

i50 
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15Er.' i5È , ht' pn li 24 ;w.t: i~l}'t7j0':1. o:lrtOv xo:l 
1.50 14, I:H: e,~P· \n ~~ tt6Às:tpl !i 27 o:ù-cOv : Ov ~y&1t1JO'E'I ~ ~ux.~ p.ou pl Pl 11 26 "t'l]Y 7t0AtV : EV 'TI 

. , 'd mais en étant beaucoup plus court. 1. JÉRÔME revtent a DI yme, . . 1l65 B-1466 C. 
8 1 'lle surtout les c1tatwns, l 

Jusqu'à 27 ' J ~ecuei . . ti n du Ps. 118, 96, en gardant, 
2. On pourrait traduue ~~-~Ita o donné à r.l«tEfo: dans tout ce 

par jeu de mot, le sens que dl ymet a t une vaste place publique. )) 
, écède . « Ton comman emen es qut pr · 
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sanctifié sa demeure, habitant au milieu de la ville qui 
vit dans la paix, n'en sort jamais, demeurant inébran­
lable au milieu d'elle 1• 

248, Les places de cette ville de beauté sont les vertus 
de toute sorte et les actes qui en découlent, dont, dans 
les Proverbes, le Sage fait l'éloge en écrivant ceci de la 
sagesse : « La Sagesse chante dans les rues ; elle parle 
avec confiance sur les plaCes publiques, elle se fait entendre 
du haut des remparts '· » Et pourquoi donc la Sagesse 
de Dieu ne parlerait~elle pas avec confiance sur les places 
publiques de la ville spirituelle, puisqu'un autre texte 
dit : << Si tu désires la sagesse, garde les commandements 
et Dieu te l'accordera ~ >> ? Or les commandenlents sont 
appelés des places publiques à cause de leur propre lar­
geur, ce qui fait dire au Psalmiste en s'adressant à Dieu: 
<<Ton commandement est immensément large 12• » 

249. Examinons si ce n'est pas en ce sens spirituel 
que parle l'épouse du Christ dans le Drame nuptial' : 

<< Snr ma couche, dans la nuit, j'ai cherché celui qu'aime 
mon âme et ne l'ai pas trouvé; je l'ai appelé-et il ne 
m'a pas entendue. Je me lèverai donc et je parcourrai 
la ville, j'irai dans les assemblées et sur les places 
publiques, jusqu'à ce que je l'aie trouvé 0 • >> En effet, au 
moment de s'unir à lui et de prendre un peu de repos, 
moment qu'elle appelle allégoriquement la nuit, [après 
avoir cru son époux divin à côté d'elle, elle l'a cherché, 
mais sans le trouver ; elle l'a appelé, mais sans être 
entendue. Il s'était éloigné d'elle pour l'avantage de la 
blesser encore plus d'amour pour lui 4_; car l'éloignement 
de celui qu'on ·aime avive davantage l'amour qu'on lui 
porte. 

250. Donc, excitée par ce sentiment, elle s'est éveillée 
d'elle-même, s'est levée et s'est mise à le chercher. 

3. Le Cantique, drame nuptial : cf. V 55. 
4. Sur la 11 blessure d'amour ll, cf. III 189, note. 

Za.clwrie. II. 
9 
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l5i 9 Ût ï'.!Xl -rà. pac 

1 0 «des paroles de correction>>, 
. u 0 261 

développée plus bas au n · 

t retenir l'idée si l'on veu 

' 
l 
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D'abord dans les églises, assemblées sacrées où prennent 
la parole ceux qui sont officiellement apôtres, prophètes, 
docteurs a, pour expliquer les secrets de la vérité et les 
mystères du royaume de Dieu. 

251. Non contente de le chercher dans les assemblées, 
elle s'efforce encore de rencontrer sur les places publiques, 
au sens où on les a interprétées tout à l'heure, celui qu'elle 
cherche pour le trouver puis se reposer avec lui. 

252. La sagesse qui parle avec confiance sur les places 
publiques de cette ville de beauté, sagesse en hiquelle 
le Créateur a appelé tous les êtres à l'existence b' ne fait 
pas entendre ses appels ailleurs qu'au sommet des rem­
parts par la voix des veilleurs de nuit et des gardiens de 
la divine cité, selon la parole du prophète Isaïe, mise 
dans la bouche du Roi Souverain en ces termes : <<J'ai 
établi sur tes remparts des gardes de jour et de nuit, qui 
ne cesseront pas jusqu'au bout de rappeler le Seigneur c. >> 

253. Dans la ville bienheureuse, sur les divines places 
dont nous venons de parler, s'assiéront à nouveau, 
comme auparavant, des vieillards et des femmes âgées, 
pleins de vertu, portant en main chacun son bâton, sym­
bole soit de la ro-yauté, soit des fonctions sacerdotales, 
soit même aussi de l'enseignement par la parole 1• 

254. Il faut comprendre par Anciens, 
Les Anciens. les hommes blanchis dans la sagesse, 

selon ce qui est rapporté dans l'admirable Sagesse de 
Salomon:« Une vieillesse honorable ne dépend pas de la 
longueur des jours et ne se mesure pas au nombre des 
années : lia sagesse, au milieu des hommes, tient lieu de 
cheveux blanes et la vieillesse, c'est une vie sans tache a.>> 
Ce grand âge spirituel, c'était c~lui d'Abraham, lui qui 
fut appelé ami de Dieu et dont «la foi fut imputée à 
justice z, )). 255. Car Moïse, le Révélateur, dit dans la 
Genèse : «Abraham s'éteignit et mourut dans une belle 
vieillesse, ancien et rempli de jours c. >> Ce n'est pas le 
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i52 8 
7tpëc6ûuoot pnc · 
..:...--·-- f é r pl qui a voulu y substituer 

1. [JolunEa·dpwv: un ha pa~, re us pa 's bien moins didyrnien~ 
, 1 5 classtque, certes, mat . 

1tOÀOJ povt < t<l) 't"Epwv, p u • r ' . ' de Didyme aux ri? qm se 
2. 'on mesure l'insoucmnce Itter~ue . . 

succèdent dans quatre phrases consecutiVeS. 
3. Cf. PHILON, De sobl'., 19. 
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nombre d'années des révolutions du soleil sensible qui fait 
dire cela, car ceux qui le précédèrent étaient plus âgés 1 et 
pourtant nul d'entre eux n'est dit <<Ancien ct rempli de 
jours. >r Le père d'Isaac fut en effet le premier homme à 
être appelé Ancien à cause de cette vieillesse que pro­
cure la vertu 2• 

256. A propos d'hommes arrivés là par la pensée, la 
conduite et l'âge spirituel, le Créateur de toute chose, 
Dispensateur de tout bien, dit à son serviteur fidèle : 
« Institue avec toi soixante-dix Anciens que tu sais par 
toi-même être des Anciens cl.>> Preuve que ce n'est pas 
l'institution ni l'élection qui font un Ancien de celui 
qui ne l'était pas auparavan.t, mais qu'elles le désignent 
et le font apparaître publiquement 3 : le chef du peuple 
reçut l'ordre exprès de choisir ceux qu'il savait être déjà 
des Anciens. 

257. Il y a dans Joël, l'un des Douze Prophètes, un 
texte de portée semblable : ordre est donné de << choisir 
comme Anciens ~ >) ceux qui le sont déjà ; le choix ne pré­
cède pas, mais s'ajoute pour proclamer ceux qui pos­
sèdent déjà Ja vertu et l'ancienneté qu'elle confère. Sur 
ceux qui poSS'èdent cet honneur il est dit dans les Pro­
verbes : « La gloire des vieillards, ce sont les cheveux 
blancs 1 ))' c'est-à-dire ceux qui viennent de leur sagesse. 

258. Les Anciens de la Nouvelle Alliance jouissent aussi 
du même honneur et de la même autorité que ceux dont 
nous venons de parler. L'Apôtre écrivant à Tite, son dis­
ciple, ! lui dit entre autres choses : <<Si je t'ai laissé en 
Crète, c'est pour que tu règles les questions en suspens 
selon que je te l'ai ordonné, et que tu établisses des 
Anciens dans chaque ville a.>) Et·il donne les caractéris­
tiques de ceux qui sont promus, de ceux qui sont rangés 
dans les dignités ecclésiastiques : n'avoir été marié qu'une 
fois, avoir bien élevé ses enfants et s'être conformé aux 
autres vertus 6

• Ces anciens, il les appelle aussi È~tcrxb7tou; 
(inspecteurs), selon l'ancienne coutume, comme nous 
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cruv·r,Osi.<?=, hlç ,-.o:l Sv ~Ïf-f,ot<; a·w~~ta[J.e.V. 259. Ai.n(y,o: "(OÛV b 'to:t<; 
Ilp&~e.cr~ -tGw 'Aïtoatb),~w <p:Sp:::ro:t Wc; cc p.e.'t'SY.o:f-é:ao:to l1o:U),oç 

, , , 'E l , c ?' , • , "' -
10 'tOU<; 7tpe.cr~Jlrre:pouç 't'ij<; ''l."t. ,'fl<HX<; )), ot<; %CtL <p"t)O't'l << 1 p.o:<; 

l6e:'to -cO &rto'l llvsüp.o: bncrY.b'ïCou<; 'TtOtp.::d'.IEtv .. d;v 'E1.û,'fjaÜ:v, ·~v 
' ~ '" " , • • "" d T - - -'itSfHE'ltOt'fjO'O:'tO ·np t~t<p aqJ.o:•t >l, ACX~ 'tO: E~fjÇ • ?tÇ 'tOV'tOV 't"O'I 

~O:Ûfl.Ô'I exouO't'l, b Y.o;:n.)~ett6'to:to:; tÛ)'J Xptcr'tOÜ p.o:O'Ij'thl'l Ilé:tpo:; 
'ltfJOO"f{ùVEt €v -c?j Y.o:'t' càtè" €7t'tO"'tOÎ,1j' « ilpscrôuté.pou:; 't'OÙ<; b 

15 Op.t'l 1tapo:Y.::û,W e. l) Tl o· È.(rd'l ô 'lto:po:Y.û,st tOwv.sv, ~ r.oqJ.o:(­
'/êlV ·d;v Xptcr'toü O:~ri'kr;v, 11:~ O:va:î':t..o:cr:W:;, !J..D,' b.ouC"Lw:;, ~'lo:, 
't"OÛ O:pX'·'"of.p.e.vo:; <pave.pwOé.no::;, Y.op.[crtùv7at tOv O:p.o:p:in~vov tT,<; 

0~~-r,~ crtÉ'flO'.'t0\1 f. 
260. Ot &~oOoOtnE:; Y.o:,O: &p.?otZpo:ç -::O:ç Oto:O·~:~.o:; 7tpëcrô6-

20 •zpot, ~o:crti-d:; x.x•O: "t'Ô'J 'Al)po:O:~t OvTzç;, Y.o:'t;; tb ÀzzElh Ur.ô 
"t'é1'1 È:yvo>Y.b"t'tt)'l "t'-fj'l Ur.~po·z-~v o:~toü' (( Bo:at),ëÙÇ itO:pà ezcü crù 
~I è.-1 ·l;p.iv g >>, (,),)):;. 1.at "'('~~'fla((i)ç; Ospo:r.zûonz; lspo:nY.ii'>.:; .-0'1 
È:û,z~&v.zvn, t~ ax'f,it'tpo: <fÉpcucrt'l t'r,ç 1tpocroÛcr"ljÇ Ot"t'"t'f,<;: U7tzp­
o·t'i)ç, Y.c&~v.s\lot b to:C:; <Jt),o:'ts.!o:l<; 'tij<; [vo:"'(zoç Oto:"(po:<fs(a'f)<; 

25 r.b),ë(i)<;, y,:xr:é:;.hlv ëY.O:O"'t'O<; t'~\1 S:o:u'toU p&6èo•1, o0cro:v -;;:pô<; a:~.'ij'it­
tpo'l Y.:Ù Oc::pOo>nY.Ô'I ),O"'(ov. 261. llëpt "'(1p tWv S),É."[';(hl'l 

'ltettbnwv 1tw:; 't'OÙ<; i.l'ltëuOûvouç, 'YP&<fsto:t Ur.ô ilaUi,ou' <<Tt 
OéÀs-.s; b p6bO~.p S),Ohl 1tp?.:; U~tâ<; ~ Sv 0:1&nYJ h; >) ~Uv.~(J)vo; 
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(X,S) 

't"oU•:n:; xo:i Oz.b: tWv flo:pot!J.lW'I "(PO:o/'~ Cto:"'(opdst, ôr.ou y.€'1' 
« ''0.:; .,.poaq;€pet È:l'. zs.lÀÉwv aoq;!:xv, ~&jt:O~> t:.lr.--r:zt êivOpo: à.x&p-

153 c. Act. 20,! 7 Il d. Act. 20, 28 s. Il e. 1 Pierre 5, j Il f. cr. 1 
Pierre 5, 2R4 \\ g. Gen. 23, ô \1 h.l Cor. 4, 21 !! !54 a. Prov. :1.0, 13 

!53 17 tpet.vtpwOiv"t'O<; Pl: rcapaOoùhto~ pac \1 22 r.al exp. pn \l [epa.­

'Ctl'.W.; : x::â ttpa.<:tY.ù~>.; Pn \\ 20R2ô crx~r.rpo'l nos : crûjrc,pov €1v-xt P 

1. 'Ev èfnm; : «dans un autre commentaire», celui des Actes 
des Apôtres. Cf. Jntr., p. 125.- THÉOPllYLACTE, Expos. in Act. 
Apost. 20, 28, PC 125, 780 A, semble avoir eu le commentaire de 

Didyme sous les yeux. 
2. Nous suivons ici pl qui a rétabli <pa'1Epw0~v;;oç, mot de l' épitre, à 
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l'avons dit dans un autre commentaire 1 • 259. Ainsi il est 
rapport~ dans le~ .. ~c;--es des Apôtres que Paul «con~oqua 
les Anc1ens de 1 Eghse '" et qu'il leur dit : "Le Saint­
Esprit voys a établis comme È:J.tcrx6ncu:; (inspecteurs) pour 
paître l'Eglise qu'il s'est acquise par son propre sang>> 
et le reste a. A ceux qui ont cette dignité Pierre 1~ 

- d A ' d ' ' pn~ce es potres u .Christ, dit dans son épître : 
« J exhorte le_s A~ciens parmi vous ". >> Et à quoi donc 
les exhorte-t-Il, smon, voyons, à paître le troupeau d 

Ch
. - u 

nst, non pOint par contrainte, mais de plein gré, 
pou.r que, quand apparaîtra 2 le Pasteur Suprême, ils 
obtiennent la couronne de gloire impérissable 1. 

260. Ces P.ersonnag~s que les deux Testaments regardent 
comme A~c1ens, quo1que rois à la manière d'Abraham 
exprimée par la parole de ceux qui avaient reconn~ 
s~ supériorité : « Tu e_s parmi nous roi de par Dieu q ))' 

n en servent pas mOins de· tout leur cœur sacerdota~ 
lement, celui qui les a choisis. C'est pourquoi ils portent 
le sceptre de la double autorité qui est la leur : assis sur 
les places publiques de la ville décrite tout à J'heure 
chacun d'eux tient son. bâton, qui représente le sceptr; 
et la parole. de correct10n. 261. Car, au sujet des répri~ 
mandes fustigeant pour ainsi dire ceux qui le méritaient 
bien, Paul écrit : cc Que désirez-vous ? Que je vienne 
c~e~ VO:?S avec un bâton ou avec amour 11 ? >> Et la 
d1vme Ecriture a des textes semblables dans les Pro­
verbes, soit celui-ci : <<Celui dont les lèvres profèrent 
la sagesse 1 frappe du bâton l'homme sans jugement a))' 

la place de r.ctpaôoOÉno~. A la rigueur r.apo;Oo6Énoç: pourrait se défendre 
en pensant au texte d'Act. 20, 28 que Didyme vient de citer : c'est, 
er; effet,. la mort du Pasteur Suprême qui nous a donné la possibilité 
d ob~enn· la couronn~ de gloire. Mais, outre qu'ici cette explication 
ne viCnt pas _ad rem, 11 faut constater que Didyme, qui cite en trois 
aut~es endroits le même texte, le fait toujours en employant <!10:ve­

pwO:v•oç et que le mot &:r.oôoO~v;;o~ qui survient une ligne plus bas a 
pu mflucncer le copiste dans le sens de rcapaôoOSno.;. 
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èt0\1 a >l' 0-r.OU OÉ' << ''Qç !f~t3e:t"O:t 't~Ç ~!.Xx:t'ljp(.:CÇ [J.UrêÏ 't0V u\0'1 
. ~· , .... ' "1.... Jilt ' b ) 

É;O:l.l':'OÜ, Q u€ O:)'O:'itW'I ê'it:t[J.êMùÇ ";t"O:t:.~Wêl • > . , 

262, T~; ,;Wv 'lt'pscrôu't'Éptüv ttp.'ijç xo:l 6·fs),etat !J.S'tizoucrw 0'.0: 
5 da't't'J Y.cà 1tp:XY.'t'~x·~v &:pet~'J 7tpeaôeïo: 1-EX't''t)IJ·!vo:t. T·~'J 'toto:U't''ljV 

Oto:jp&<pv>V &'(Wj'~'l, Tt[J.C6É!}l x,;p&Hwl è È.V Xp~O''t'êjl ),a:,wv 
ilo:ü),bo; <p'ljO'W' (( T[[J.I1. x·f,po:.; t":Xo; Onu>; y,:!; pa; c >>, 't'OtCW't'O:o; 

dva~ O'i'JIJ.;âvw·l -rO:.; r.d.v;;wv 1:&'1 &·;Opwrctvwv aHpOJ.dvo:.;, È'f.oUao:.; 
'lt'p&Çe.t.; ~:'ltCd'Jouo; if!EpoÛO'O:!ii, O:n6pe~ap.i•nx.; 'tÉY-.va W.; èsï, Co:~t-

10 Àcilr; 1ft),o!;evotlcraç, lm•::ps1'1jcr&cro:; 8soü èoù),otç, Ope~&<r:x; T.ÉV'I)­
't'O:,.. xo:l 'lt'éÎ.O't -roïç r.-o:oa'lt),·I)O'iot.; Spjotç O:pr:."t''f)ç È-yY.o:)J,lt>1n~OlJ.l-

~' 1 ' ' ' 

vo:ç. 263. ''EzE~ Oà ~ep~ 't'Olrtwl o:~no:f<:; auÀÀo:Ôo:i.; ~ o:~oa·toA~"t:fl 
o_~Oo:axo:),(o: €vQev &pxotJ.É'rtJ' ({ X·~po: Y.IX't'o:),ey€a0w p.-f) Ü,o:nov 
è.1~)v kt:·Axono: ...,e~rovuto:, bO.; ,bôpO.; ~(uv·f,, ~'it'l. Ë.pyc~; AoJ,oillï 

•. , ' • 0 ,. • • ' 
15 !J.O:O't'UOOIJ{J,é.'J'I), el è't'sY.VOq>f>6'1'f)O'ê.V 1 êt È<.,EVOO::l%'f)O'EV, Et O:"(~WV 

7t63o:lli 
1 

Mn~sv, e't O/,tÔO\).Zvotç &ît·~pY.screv, s't 'ïto:nl ~p"(<p Y.o:À~, 
È.'it'"f)XO),oUfJ·fjaêV d. n 

264, 'Y'îtèp ~sÔo:tWae(t)<; Ô~ 't'(j)v !J.V"/)!J•OVEU0E~O'(;'>v O:ps't'WV ';(pe(o: 
"t.O:l. 't'ëÀdo:ç ·~),tr.(o:ç O'UV~'it'~Y.OO'!J·OtJO''I)Ç ,.O:ç i'.'t'fj't'àc; &pe't'<fç, "Ce/,e(WJ 

20 È't'<~V 0:ot0tJ.0V ÈO'ï,.'f)i'.uio:V oÙA È),o:'t''t'OIJfJ.ÉV'f)V É;'f)"t.OV't'O:É't'O~<; zp6vou. 
Toto:U~·IJ "t.o:<O: -r·~·~ ta:opf.o:'J ùrc·~pzev "Avva 1) 7tfiOf'ljn;, ~·f,a~a~ 
p.e.'t'à êt:vOpO; hYj ih't'a èmO 't'Y)<; 'i'O:pOev(o:ç o:Ù't'Yj;, O~o:p.etvo:a~ E'~'; 
'it'OÀÙ 'l:f,pa gU) /li h'Wv OyOo·f,xona naa6:pw1 e. Ütxzio.; Os Aat 
~ • t:. ' ' ' ' ' r.enl où ÈV Ô:À-Aot<; OU'tOÇ Ô o:pt~JjJ.O<; 't'Y)<; EV 'X,'f)PEL0 O:jVEtO:<;, • 1 

25 e'(prp:o:t. 
265. TaU't'"f)<; -r·ij.; 'itpOO:'.pÉO'E(t)<; È.7.t!J.Û,op.é•Jo:ç €O"·nv l3dv Y.o:.l. 

0 " .T • ' • 'I a·e û è.v 't'-?} 7taÀxt~ OtaO·f,x·û· to: Tj'l 1) o:voptw't'O:'t''f) ou t , <pEpwv -

154 a. Prov. 10,13 11 b. Prov. 13, 24 Il c. l Tim. 5, 3 Il d. ·r;m. 
5, 9. J 0 Il e. Cf. Le 2, 3G 

154 4 '* , , . t'tp3]ç : t'ji • , , t'tp.j'i pac Jl 27 (o:.~ôiO: louô(t P 

1. Nombre propre à la chasteté dans le veuvage, parce quo 84 = 

7 X 12. Cf. Intr., p. 113. , . . . 
2. 'E·1 Gf)J..otç: cf. supra, 258 et lntr., p. 125. Il s agit tel du com-

mentaire sur S. Luc. 
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soit cet autre : <<Celui qui ménage le bâton hait son fils 
mais celui qui l'aime le corrige avec soin b.» ' 

262. Les femmes aussi ont part 
Les femmes 

ont droit à cette considération qui entoure 
à la considération les Anciens, si, par la foi et la pra­

de l'ancienneté. tique des vertus, elles ont acquis 
l'ancienneté. Décrivant la· conduite 

qu'elles doivent tenir, Paul, l'Apôtre qui parle dans le 
Christ, écrit à Timothée : <( Honore les veuves qui le 
s~nt réellement ". » Et il indique comme telles, celles qui 
vivent dét~chées de toutes les choses humaines, qui ont 
à leur actif des actions louables, qui ont élevé leurs 
e.n~ants .co~me il faut, ~ul pratiquent une large hospita­
hte, qm ·viennent en mde aux serviteurs de Dieu, qui 
nourrissent les pauvres ct se distinguent par toute sorte 
de bonnes œuvres de ce genre. 263. Mais voici en propres 
termes l'enseignement de l'Apôtre, à partir du début : 
<<Que la -veuve ne soit pas inscrité si elle n'a pas soixante 
ans, qu'elle n'ait été mariée qu'une fois, qu'elle ait une 
réputation de bonnes œuvres. Elle doit avoir élevé ses 
enfan,ts, pratiqué rhospitalité, lavé les pieds des saints 
secouru les affiigés et collaboré à toute sorte de bonne; 
œuvres d. >> 

264. Pour l'affermissement des vertus ainsi énumérées 
il faut aussi qu'un âge parfait s'ajoute en ornement au~ 
vertus acquises, que la veuve ait donc atteint un nombre 
d'années parfaites, qu'elle ait au moins soixante ans. 
Telle était à la lettre Anne la Prophétesse ; elle avait 
vécu sept ans avec son mari après sa virginité, et son 
veuvage s'était prolongé jusqu'à l'âge de quatre-vingt-· 
quatre ans". Ce nombre est d'ailleurs propre à la chas­
teté du veuvage t, et nous en avons parlé dans un autre 
commentaire 2. 

265. Dans l'Ancien Testament aussi, on peut trouver 
des femmes qui ont choisi de cultiver ce genre de vie : 
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~ P'l\ 12~:6v~pael\ 
'54 28 (ouôl6 : touôl; p:~e \\ :155 2 &tJ.W\1 : ~P:w: p' 
·.1 t .• na.opr.ato:n-EOOI 

:1.4-15 no:pp"~"iata.a;:t~tl)npov nos • ' ' ' 

d Papyrus apparaît comme un 
1. llo:pp-r;c:na;hapov, qui est 1~ l~çon re~- o· crtM"tt;oStEpov, forme reçue, 

barbarisme. Nous avons cornge end 'JP: rus qui se l'etrouve en 
Mais il n'est pas sûr que la.leçon du ute~; for,rne abrégée qu'avait 
IV 15'1, soit une hu te. C'était sans t o En IV 154, un correcteur a 
prise le mot dans le parler cou:an . -en -•l.rtE-. s'il avait trouvé, 
transformé dans le mot la graphie -E"tct.t ' 
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par exemple la valeureuse Judith, qui portait si bien 
son nom puisque Judith signifie<< louange)), Et il ne serait 
pas impossible d'en trouver d'autres encore en plus 
grand nombre qui ont été parées d'honneur et de vieil­
lesse, spécialement celles à propos desquelles 1 Dieu dit 
par le prophète : << Je répandrai mon Esprit sur toute 
chair et vos fils et vos filles prophétiseront», et la suite 
jusqu'à «Et je répandrai mon Esprit sur mes serviteurs 
et mes servantes et ils prophétiseront "n. 

266. Réfléchis par toi-même pour tc rendre compte 
si c'est seulement des vieillards qu'il est dit qu'ils ont 
un bâton à la main, ou si cela s'applique aussi au femmes 
âgées. Il est possible que cela ait été écrit des deux sexes, 
mais il paraît plus vraisemblable. que cela ne concerne 
que les hommes. 

Les enfants 
de la vllle. 

267, Sur ces places publiques telles 
que nous les avons expliquées, où pré­
sident ceux qui ont blanchi dans la 

sagesse et qui sont arrivés à la vieillesse par une vie 
sans tache b, il y a aussi des petits garçons et des fillettes 
en train de jouer au jeu louable où ·David, homme selon 
le cœur de Dieue, s'étant fait remarquer en exécutant 
toutes les volontés de Celui qui l'avait choisi, proclama 
avec une confiance entière 1 : «Je danserai et je jouerai 
devant le Seigneur d. ll 

268. Les enfants qui jouent sur les places publiques 
de la glorieuse cité de Dieu, on peut comprendre que ce 
sont ceux qui se sont adonnés à la tempérance dès la 
petite enfance de manière à joindre à une pureté accom­
pagnée d'une dignité profonde une parole saine et irré­
prochable '. 

269. Tels étaient les disciples des Apôtres, «régénérés 
d'un germe non pas corruptible mais incorruptible par 

lui ou un autre, la forme incorrecte, il aurait fait les transformations 
voulues. 

1.55 
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. 2 2 Il h Prov 1 g, Il i. Prov. 
i55 f 1 Pierre 1,231\ g. 1 Pterre ' . . À. i4 t. 5 

4,111156a.Ps.g,4,10.15.1611 b.Cf.JCor.7,3g, Il c. poe. •'· 
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·la parole du Dieu vivant et éternel 1 n et qui, «comme des 
enfants nouveau-nés, étaient avides du lait spirituel 
non frelaté Q n. 

270. C'est aussi l'occasion d'utiliser ce passage des Pro­
verbes : <<Afin de donner aux innocents le discernement 
et au jeune enfant le sens et la réflexion h >>. Dans le même 
livre, l'auteur inspiré dit encore : «Écoutez, enfants, 
l'instruction de votre père et soyez attentifs pour ap­
prendre la réflexion '. >> 

271. Mais ce n'est pas seulement en parlant de la viri­
lité j corporelle que l'on dit cela ; car il y a aussi dans 
des corps de femmes des âmes viriles par leurs senti­
timents. 

272. Après l'explication des petits garçons, il faut 
trouver aussi· le sens des fillettes qui jouent. Dema~de­
toi si ce .n'est pas à leur sujet qu'au Psaume 44, à 
propos de l'époux et de l'épouse, est chanté l'hymne 
suivant : « Des vierges seront amenées au Roi à sa 
suite n, c'est-à-dire à la suite de l'épouse et reine, de 

<< celle qui se tient à la droite >>de son époux ; « ses proches 
te ·seront amenées ; elles seront amenées dans la joie et 
l'allégresse a )), 

273. Les vierges qui doivent être amenées à la suite de 
l'Église, conduite comme une épouse à son unique 
époux, le Christ, sont pures d'esprit et de corps b, chastes 
dans leurs pensées et dans leurs actes. 

274. De même que nous avons dit qu'il y a des gar­
çons dont non seulement le corps, mais surtout l'âme 
est masculine, de même aussi celles qui par la sainteté 
de leurs pensées et de leur conduite sont vierges n'ont 
pas nécessairement un corps de femme. Ainsi, dans 
l'Apocalypse de Jean, les cent quarante-quatre mille 
vierges n'étaient pas, corporellement, des femmes, car il 
est rapporté : <<Ce sont ceux qui ne se Sont pas souillés 
avec des femmes; ils sont vierges et il n'y a pas de trom­
perie dans leur bouche, car ils sont irréprochables 0

, >> 
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275. Ihpl r.&nwv t&:w O~atptôOnwv è.v -ro:lç 7CÀo:n.fo:~o; -roU 
'ltO/,uU!J.V~"!OU cicr'tEblÇ, W.; 1tspt évèç zop~ü èv é:vl tWv '1-"cû,y..Wv 
ifépe-cO:t· << Necxvtaxot Y.cà r.o:p6€v~a, 7tpecrô~tepot IJ.EtO: veotÉpwv 

25 o:lveo-&tüHl'O:V tb Ov:?!l.et Kup(ou d. >l liept tW'J xo:'t'à •bv ·gaw 
&v6pw7tov Oto:if6pwv 1)/.tY.U~V Y.o:t Ôv ·~-y&r.o: 'bjaoüç !J.0:6'1)'t~Y 
èmadD,et· « rpiifw Uv.tv 1 7to:t3(a, 0'tl àrpiw•tto:t U[J.Wv o:! Ô:IJ.apt(o:t 
O!à -rO Ovo[M: aôtoü ll 1 - 't'OÜ Lwt'ljpoç O·tJÀo:O·~, - << yp&rpw 
U!J.lV, 'itatépe~, O't't €1vW'A.o:n tO &-r.' cXp';(f)ç' "(p&ipw Up.tv, na­
v(crxo(, On taxupo( So"tê xcd ô À6yoç 1 •oU e~oü èv U[ûV v.évet, 
xo:t \lEVtY.'~Y.o:te 't'Ov T.OV'I)p6v a.» 276, ITatè(a Oè ÀÉjEt -coù.; &pn 
t t ~ 1 H ) " "S ,._ ' \ 
O:'f'Éa'EWÇ O:!J.apttW'I 't€'t'UX'IJY.O't'<XÇ 1 Otct<; 'itO't (1.'1 WO't\1 'tjAtY.tl:tÇ Y.O>:ta 
tOV €!;w &v0pw7tov, ~a-dpaç OvotJ.cfÇ(t)v (toÙç) tO :l:1t' O:px~; t'il; 

5 ~~o),o"(fa; È'lt~a .. ta!J.Évou;, xo:t veo:·1fcrY.Ouç toùç laxùv Szono:o:; 
' ' ' !fi-!J·Évonoo:; èv o:~tot; toJ ),b-you toU 1tpnp~'itO!J.evou tJ.ev~~v ccxa:o:-

' " ' . ' ')' , - ' . ' ' . ~ ( IJ.ct';('tjtou.;, Y.xv o o:~(WJ YJ ct'J•o~; << 1tpo.; ccpxx.;, 7tpo.; e>:;oucr ::r::;, 
'it(JÔÇ tOÙÇ Y.OO'[J.OY.p:l-rop:xç 't'OU al<.6-rou; tOI.hou, 'itp0<; -ri: 1t'nU!J.O:­
t~'l.& t'lt.; 'it'O'I"t)pio:o:; b )), fi W.; "f~P oùx 'tcrzupo~ ot Ô7t0 toU 7eo:[J.6a-

to atÀÉwç Lwt"'1po.; e.D,·~<}l6teç << l!;oucr(av 'itO:tdv Èm:i'lw ëfE.t»'l xat 
' • • ' .... ' ~· ~ • n ~ c .l! O'Y.Op'itttt}')l Y.O:t er.t 7t0:Cl'O:V 1"~V OUVC([J.W tOU e';(•1pcu >J, TjY.~O'tO>: 

B),aïCtO!J.É'Iouo:;; taùtèv -y.Xp t6' << o~ah Ô!J.ao:; &8tY.:~aet c >>, ti})' 
<< o~Ob UtJ.a.o:; ~),<f~et >>. 277. A~tixo: "(OiJ'I 7t~pt toU t~v è!;oucr(o:" 
),o:ébvtcç 7to:te~·l tà :.oôô),o: y,o:'/. 'ltiicro:v t·~y 06'1o:!J.~" toU èxOpoO, 
, , ,, , , , ~ &t: -:.-0::, '1 • << ·'E-' 

15 ~'it'Wtx~oç UtJ.'IOÇ O:'l0:7t'E!J.7t'Etat xo:to: A-~W wu~ czoy ,. 
&a~(èo: Y.O:~ ~O:cr~),(crY.OV Èm6·~cret 1 XXt0:1tO:t'~cre~ç ),Éovta xo:l 8pcf­
XOVtiX d. » 

278. 'ApY.oUnw:; etp'tJIJ.~'IWIJ e'tç tO 1tpOY.dtJ.EVOIJ ~rr,t6v, h6W­
[J.a6a ,;, s~7,ç. 

156 d. Ps. H.8, 12-13 Il 157 a. 1 Jn 2, 12-11 Il b. Éphés. 6, !2 Il 
c. Le 10, 19 Il d. Ps. 90, 13 

{56 29 ,Q : 'tàY pn H :157 2 vavtx1jY.a::s nos : \IE\ItX'l]'t€ P l\ 3 &p.apnWv 
pc ; &p.a.pn&Jy ÈaX.ytY.Ô'tct.<; pac \! 4 't'OÙ~ add. nos 1\ 7 n nos : 'l]V p 

1. Remarquer la leçon tà (non 'tàY) &tt' &pz~.; de 1 .Tn 2, 13, bien 
confirmée par le no 276 : 'tr.l citt' &.py_* •'li.; O.:oÀoyf.,;~. 

2. BEoÀoyia, difficile à préciser. Dans le reste du commentaire, le 
mot a ordinairement le sens d'étude de Dieu pris en lui-même, dans 
sa nature divine. Cf. 1 22 ; III 15. 

Unanimité 
dans la louange. 

LIVRE Il, 275-278. 559 

27,5. Tous ceux qui vivent sur les 
places publiques de la cité glorieuse 
forment pour ainsi dire un seul chœur, 

dont il est dit dans un Psaume : «Jeunes gens et jeunes 
filles, anciens mêlés aux plus jeunes, que tous louent 
le nom du Seigneur d. >> _A propos des différents âges 
selon l'homme intérieur, le disciple que, Jésus aimait 
écrit : <<Je vous écris, petits enfants, parce que vos pé­
chés ont été effacés par son nom>> - celui du Sauveur 
évidemment - ; «je vous écris, pères, parce que vous 
connaissez ce qui est dès le· commencement 1 ; je vous 
écris, jeunes gens, parce que vous êtes forts et que la 
parole ! de Dieu demeure en vous et que vous avez vaincu 
le Malin".»· 276. II appelle petits enfants ceux qui 
viennent d'obtenir la rémission de leurs péchés, quel que 
soit leur âge selon l'homme extérieur ; il donne le nom 
de père à ceux qui connaissent ce qui est dès le commen­
cement de la science de Dieu 2 ; il nomme jeunes gens 
ceux qui possèdent la force, car ils ont en eux la parole 
de Celui qui les exhorte à rester invincibles quel que soit 
le combat à soutenir contre <<les principautés, les puis­
sances, les maîtres de ce monde de ténèbres et les esprits 
du mal & >>. Comment en effet ne seraient-ils pas forts, 
ceux qui ont reçu du Sauveur, Roi Souverain, «pouvoir 
de fouler aux pieds les serpents et les scorpions et de 
s'opposer à toute la puissance de l'ennemi~» sans en 
recevoir le moindre mal ? Car dire : << rien ne pourra vous 
nuire c », c'est dire la même chose que : « rien ne vous 
fera de mal». 277. Voilà pourquoi, quand il s'agit de 
celui qui a reçu le pouvoir de fouler aux pieds les bêtes 
venimeuses et toute puissance ennemie, c'est en ces termes 
qu'un chant de victoire monte vers les hauteurs : «Tu 
marcheras sur l'aspic et le basilic ; tu fouleras aux pieds 
le lion et le dragon d, >> 

278. Mais en voilà assez sur le texte à commenter, 
passons à la suite. 
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. ' 
20 279. ZACH. VIII, 6 : T&a• ÀÉy<e Kuptoç nono•p&~c.>p' 

Et &auvo.'t~CJEt. Èvé.:lnt.ov -r&v K«'tctÀolnc .. w -roO À«oO 'toU-rou Èv 

't«'lç fJl!ÉpettÇ ÈKElvcuc;, l:lll K«t Èv&.lTn6v p. ou &auvet-r~crEL; ÀÉ.yEt. 

KUpt.oc; TiotV'tOKp&"t'(ùp. 

280. Ko:'t"O:O'XO:f'~\1 ô~tO 'lto),e.p.(wv ôr.op.a~v&o"J1Ç 't''t1<; o:\.a6·~'t'i1ç; 
25 y.o!l Y.6:tw 'Ie.pou<:ro:),'t)p., Wç; Unoa-'t''i)Vo.:t 1to)J,~v cdzp.o:),wcrio:v 't'OÙç; 

?to),ho:ç; ~Xln"ijç;, 'tcdç; ~'ltO:jj'E),fo:t<; 1tëpl 0:7tox.o:'t'o:a't'6:ae.wç; o:lrr~ç; 
&7ttO''t'OÙno:ç;, Èpdmov càt~v -ye.vop.é·rl)'l OpWvto:~, O:OUvcrtov T,jou-

) [ Jo • ' ' ~ ' ' • ' !J.Svouç; if-tt ),o:!J.1tp<"0ç; r.o ,l a v·~vo:t O:Ut'ljV, wç 't"•(·l op€.tV't}V l'.ett 

r.e.Ot6:0o: o\Y.'t}t~p::xç; €y:ew, xcà b tcdç; 'lt),o:'t'do:tç; cdrr'Çç; €·n toùç; 
1tpe.a6utipooç; xo:l 't'Q:ç; 7tpe.crbutépo:ç; 1 x.o:6e.0"61jvo:t, 'lt)\tj6ov6n<ù'l 

.. ' ' 'Al l'' ' ' èv a~-wJ; '7t"0:~~6'J't'(t)V '7t"O:to\Xp[c,>v 't.O:~ 't.opœcnwv. ~' e;.et c< 'it'O:'I't'O: 

8eW Ou 'Jo:,& a))' xo:l &,o O''t't:.Vbt'lj't'OÇ -;:Ào:'t'V't''l)tO:, Y.o:l è:.!; O:n-bpwv 

zt'it~o(o:v ~)'t:.tv, 't..iv è:.d'7t"pocr6ev 't'W'1 't.O:'t'o:ÀoL-r.wv 't'OÜ ),o:oü 't'WV 
' ' 'i) ' ' '~' 5 1teptbnw-1 e'tcrSn OëUpo 'it'o)~).Wv n.Ov'I}Y.O't'b.W, ct.A, ou't. o:uuvo:'t'OV 

8eW 't'0 É:'t.dVOLÇ 0:0Uvo:'t'OV q:;.o:tv6!l.€VOV. 
' "0 "3" ' ' 'i -· 'I • ' 281, "' Ci'ît"êp OUV €1tt 't'i'jÇ (L'f)'t'p07t0AEW; 't''I}Ç 0!J';.I0:tO:Ç 

ô:),oUcr·IJç 't.o:t ècrx&'t''I/V È:.p'I/!J·ro:v Ùï.C!J.SIIoUcr'lj;, &OUvo:"tov fr(otlno 
' • , " " Il ' • .,.;;:.:. ....... , ot O:VO:O"'t't'l!J·O: ~uz~t; 0\J't. szcv"t'SÇ O:Vvp(J.)7t0t 't'O 0:1tOY,O:"t'O:O' "P""' 

10 o:Ù"t·~v sl; 't'~\1 1tpc't'Épo:v 06~o:v y,cd sÙS't''l)p!o:v, Y.O:('t'ct 8soU È:.ïtO:"f" 

"(Et),a!J.É'IOU Y.o:l sl; ;.épo:; O:jo:-ydv Ouva!J.Évou 't'à 'lt'poOso-r.tcrOZv"to:, 

o1hw ot &-;ncrtot xo:l 'lt'"t'W'Y.d 't'~V Ot&voto:'l, &v 't'OÏÇ "'t.O:"tà zptcrttavWv 
' 'E ' ' o 0 - ' ' ' •o Ot(J.)j[J.OÏÇ OpWV't'SÇ "t'I}V ~ XXA'IjO'tO:'I 1topv'lj stcro:v scrzo:"twç, wç r.; -

)(.€ÏV 'lt'tW[J.CX àvi~(S.p't'O'I 'it'S."r."t(t)'t.ÉVO:t 1 !Ï0Uvo:'t'OV dvo:t 0:'itOY.O:'t'O:O''t'1jVO:t 

i58 a. Matt!>. !9, 26 

:157 27 &.r.tO"toiktocç nos : o:ir.tO""toünaç P Il lpdmov : &"tt 0~ Èpa[?twv 
Pl \l 27-28 &OUva:-cov ~yo"Jp.ivouç P : h. l. &1tO Y.Ol'IOÜ &06va:"tov ~youp.ÉYouç 
mg. Pn \l !58 t) &.Mva:'t'OV nos : &Ou't'OV P Il 11 r.po0to-r.to-O€vt(.( nos : 
r.poo-OEO"r.tO"EY"tct. P 1tpocr0aatmr0lv't'l2 pc 

LIVRE 11 1 27\J-281. 

* ' . 
5()1 

279. ZAcn, VIII, 6 : Voici ce que dit le Seigneur tout­
puissant : Si cela paraît impossible aux yeux du reste de 
ce peuple en ces jours-là, est-ce que cela paraîtra ~mpos~ 
si ble à mes yeux P dit le Seigneur tout-puissant. 

280. La Jérusalem visible d'ici-bas avait été soumise 
par ses ennemis à une destruction telle que la majorité 
de ses citoyens eurent à subir la captivité sans plus 
croire aux promesses de sa restauration. La voyant en 
ruines, ils pensaient impossible qu'elle redevînt une bril..: 
Jante cité où la montagne et la plaine auraient encore 
des habitants, et que vieillards . et femmes âgées 1 y 
siègent encore sur ses places publiques au milieu d'une 
foule de garçons et de filles en train de jouer. Mais <<tout 
est possible à Dieu a)), même de tirer la largeur de l'étroi­
tesse et l'abondance de la pauvreté ; c'est pourquoi, mê1ne 
si, aux yeux du reste du peuple qui avait survécu jus­
qu'alors à la mort d'un grand nombre, c'était une chose 
qui paraissait impossible, du moins ce ne l'était pas pour 
Dieu. 

Les persécutions 
de l'É~l!se. 

281. Ainsi, quand la capitale, de 
la Judée eut été prise et alors qu'elle 
était complètement laissée déserte, 

ceux dont l'âme était sans ressort pensaient qu'il était 
impossible de la restaurer dans sà gloire et sa prospérité 
d'autrefois, malgré les prédictions et les promesses de 
Dieu et sa toute-puissance à les réaliser. Semblablement, 
lors des persécutions contre les chrétiens, les incrédules 
et les faibles d'esprit, voyant l'Église ravagée de fond 
en comble et tombée au point de ne plus sembler pou­
voir se relever, s'imaginaient qu'il était impossible 

Zaclw,rie. II. 10 

- ·:--c; 1 
'i; 
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158 b. Jn 14,27 Il c. Jn 16,33 

:158 15 I'X~'t~Y : ctÙt'l)v &1CEÀO:Îp.6o:YO'J pl \! 24 't"OO"a.6't1}~ : 't"Ota:6t1}~ mg. 

pn l! 25 h01t(Jm:v pc : ËôoÇav pac JI :159 8 t.a:·mtov~61j : xcù xa.:tE7tOY~Ûl] 
p" 

1. << Car la vérité est aimable>> : on ne voit guère comment cett~ 
· · h 1 sens à ce qui précède ou à ce qm propositiOn se rattac e pour e , , 

suit. pn a mis une ponctuation faible entre Ba:pcrr,crttn et ~;ÀYJ, et 
n'en a mis aucune entre à:),~Owt et ol.- Comparer III 212 : ou <ptÀov 

't"G'J EÙapya-.oup.hu>. , 
'2. ~uvrxxt't]pf~u; "CÜr.ouç : lieux de réunion pour la synaxe, . c estp 

à-dire pour le sacrifice eucharistique. Un peu plus bas, 297, Didy_m.e 
emploie le terme r;poaau~::t~pW''• lieu pour la prière. D.ans le De T~mt­
tate II, vn, 8, PG 39, 589 BJC, on relève pour dés1gner les éghses, 

LlVRE 11, 28!-285 563 

qu'elle fût restaurée et retrouvât la paix profonde de 
Celui qui avait dit à ses disciples : «Je vous donne- ma 
paix, je vous laisse ma paix b.>> 282. Et Pour donner 
confiance à ceux à qui il promettait cette paix stable 
et sereine, il leur dit : <<Ayez confiance, j'ai vaincu le 
monde ~. >> C'est pourquoi, même si en ce moment vous 
êtes dans la tribulation, espérez avec confiance qu'elle 
cessera. Car la vérité est aimable 1. 

283. Ceux qui se sont attaqués à l'Église et au chris­
tianisme en arrivèrent à tant de sauvagerie qu'ils détrui~ 
sirent de fond en comble les lieux de réunion 2 et livrèrent 
au feu les Saints Livres. Tant de cruauté l'ayant emporté 
pendant quelque temps, les pusillanimes s'imaginèrent 
qu'il était impossible que l'Église retrouvât son pres~ 
tige. 284. Mais quoique, à leurs yeux, la situation sem­
blât sans issue et irréparable, il s'est avéré que ce dont ils 
désespéraient était possible et facile. 1 Ainsi, l'on peut 
voir les édifices jadis abattus, relevés jusqu'au faîte plus 
splendides qu'ils n'étaient, se faisant remarquer par 
leurs toitures dorées et toute leur décoration extrêmement 
recherchée. Et les Livres que l'on jetait au feu, main­
tenant ornés d'incrustations et de plaques d'or, sont 
exposés dans les palais des rois. 

285. La puissance de Dieu se manifeste au-delà de 
toute attente en ce que ceux-là mêmes qui ont persécuté 
le christianisme l'ont aussi restauré; quand je dis les 
mêmes, je ne veux pas dire les mêmes hommes, mais 
ceux qui détiennent le même pouvoir. Mais il a été parlé 
de cela plus complètement dans le Commentaire du pro­
phète Isaïe 3 • 

les mots: b:ùr1(llo.:, eÙr.t~ptoY {ou o"tr.oç n;xt~ptoç), p.aptOptoY et, s'il n'y a 
pas d'erreur de copiste, oùpa.YO~. Voir les notes de Mingarelli à ce 
sujet, col. 591-594. 

3. Didyme reviendra à peu près dans les mêmes termes en V 123 
sm• cette persécution, avec la référence à son Commentaire d'Isaïe. 
Cf. aussi III 45. Il s'agit de la persécution de Dioclétien, qui sévit 
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286. !Hat~'' 'F.O:PÉXW'J ô Àbyoç toU 7tpocr0ox?,cra~ 't'à OoMUna 
, 0 !(' ' ' ' ')" ' ' ii o:rcû,'IC(a o:~, uptov -rov 'itO:V't"OY.po:topa E'lt'ljj)'E -va~ auto: r.o~ 1aat 

ehev. 

•• 

15 287. ZACII. VIII, 7-8 : 'T&.5E lttyoc Kupcoç TI<Xno<p&.~c.>p· 
~18o'O Eycil &vacr~4w 'tbv Àot6v 1fOU &:nO yflc; &vo:'toÀ&v KCÙ &nO 
yflc; 8ucrJ:lO:.v, s Kcx.t e:icr&.E,Q OLÔ'To'Ùç KCxt K«'t'«CJKT}V~O'(,) Ev f!ÉO'<p 

"IEpoucraÀ~If· Kotl t:croV'tOL( ~fOL de; ÀotOv K«l EyOO .ltaolf<XL C(;Ô-co'Lc; 

E[i]ç 6e:0v tv &Àl")8e:lq. KCÜ Ev 8LK«tocr6vn. 

20 288. ''Oa7te.p Eleoü éfv6pw7toç 7tpoO'o:yopeUeto:t 0 ),a'tpeUwv 
~cd OouÀeUwv o:ùt0, oÜ;oû) ),o:~ç o:ÙtoU XP'IJ!l·o:'t'(~et 0 b. 't'hl v Y.o:O' 
ëxo:ato: Oeoaeôû)\l autJ.·Û,'tJpoUp.evo;. Ao:Oç o:Ù-;oü tiJ"'('X&n.~ Ovr.ep 
&vacr~~e.t b. or.&cr-r,ç t·~ç o'txou!).É'oi"IJ<; A.cd 't'Wv 7tëp&-cwv o:Ùt~ç· 
U7ttcrxvst't'o:t œ&crxwv' << 'IOoù O:vo:crt~~w '!ÔV f.abv (J.OIJ 0:1tô -y~.; 

25 O:v::x-ro)J~>v %ai &7tô j'l,~ Oucr!J.WY, ),É~~t KUptoç 'it"O:Y'tc%p&'ïù>p z. )) 

0 ' ' "'' ' '1! ·~)' s. ' ~ 'J't. Q SY. 1têpl..-O\).'f)Ç OS (J.::lYOÇ OU"':OÇ, al., y 7W.V-.WY 't'W\1 '7ttO''t'ëU-

bnwv 't0 :i:c.ù-r~p~ &evwv xo:-rà 't'Ô s~o:-y-yD,tcv l.>7t~pxst. 289. llâf.o:t 

t59 22 Àct0<; aÙ'to\i 'tuyxr.f.vet exp. Pn 

en Égypte plus longtemps qu'ailleurs (303~313} et qui avait laissé 
de crUels et durables souvenirs : martyrs nombreux, églises rasées, 
livres saints jetés au feu. Il est remarquable que Didyme s'en 
tienne à ces deux dernières manifestations sans évoquer les martyrs 
eux~mêmes. Ce n'est pas sur des propos de témoins ou des souve­
nirs originaux transmis qu'il en parle, mais tout simplement, nous 
semble-t~il, d'après Eusèbe. On est frappé de la ressemb~ance des 
formules qui résument l'essentiel de l'édit de persécutwn, chez 
EusÈBE, Histoire Ecclésiastique VIII, 2, 1 et 4, et chez DIDYME, II 
283 et V 123. L'idée de la palinodie, si chère à Eusèbe (H. E. VIII, 
13, 8; 16, 1; 17, 2; IX, 1, 1; M. P.13, 14. Vie de Constantin I, 
57, 9. Éloge de Constantin, XVII, 5) se retrouve (sans l'expression) 
chez Didyme, II 285. Les nouveaux édifices plus somptueux que 
les anciens suscitent même admiration chez EusÈBE (H. E. X, 
2, 1. Vie, III, 1. Éloge, IX, 12, 13, 15} et chez DIDYME, II 284. Les 

LIVRE II, 286-288 565 

286. Pour donner confiance et faire attendre la réali­
sation de ce qui semble désespéré, le texte du prophète 
dit maintenant que le Seigneur tout~puissant promet de 
passer à la réalisation. 

* • • 

287. ZACH. VIII, 7·8 : 'Voici ce que dit le Seigneur 
tout~puissant : Voici que je saupe mo~ peuple de la terre 
d'Orient et de la terre d'Occident. 8 Je les ramènerai et j'ha­
biterai au milieu de Jérusalem, et ils seront mon peuple 
et je serai leur Dieu dans la Périté et dans la justice. 

288, De même que l' 011 appelle homme 
«Je sauve 

mon peuple». de Dieu celui qui adore Dieu et qui le 
sert, ainsi appelle-t-on peuple de Dieu 

celui qui est formé d'individus qui honorent Dieu en 
toute chose. Est son peuple, celui qu'il sauve en le rap­
pelant de toute la terre jusqu'à ses extrémités. Ille pro­
met en ces termes : <<Voici que je sauve mon peuple de 
la terre d'Orient et de la terre d'Occident, dit le Seigneur 
tout-puissant". >) Ce n'est pas seulement le peuple de la 
circoncision, mais celui qui est formé de toutes les na­
tions qui croient au Sauveur annoncé par l'Évangile. 

livres soigneusement exécutés aux frais du Trésor sont déjà remar­
qués par EusÈnE, Vie, III, 1 i IV, 36, 37. On dira que c'était des lieux 
communs. Sans doute. Mais ce n'était pas Lactance, l'auteur latin, 
qui les apportait à Didyme. S. Jérôme, arrivé aux mêmes endroits 
du commentaire, suit Didyme dans l'évocation des persécutions, 
d'assez près en 1467 B, avec des précisions historiques que ne donne 
pas son devancier en 1532 C. VALLAnsi, l'éditeur des œuvres de 
S. Jérôme, et J. MonEAu, Lactance, De la mort des persécuteurs, 
SC 39, I, p. 72, reconnaissent, pour le passage 1532 C, l'influence 
de Lactance sur Jérôme. Pour 1467 B, il faut reconnaître, par l'in­
termédiaire de Didyme, celle d'Eusèbe. -Faut-il donner à xpua6-
xoÀÀo~ (ligne 5) le sens d'<< écrit en lettres d'orll? Jérôme, en em­
ployant, H:67 C, les adj. <<deauratos et purpuratos ll, le suggère 
peut-être, surtout si l'on sc reporte à sa Lettre 22, 32. 
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!J.ÈV yàp z,, p.bvov ~6vo~ 'tè 't'Wv tEbpcdrov, Ào:Oç >toU tO: "ltCb.lta 

O·r,IJ.toup~r-,jao:'J't'oç, p.eplc; x~t Y.À?)poç ·~v, x.o:tà 't'~v 't'oU tepo!f&:nou 
tJ.O:pn~pLxv )~t·rov'too;· << .,Ü't'E Ote!J.Épt~ev 6 Ü~to"roç ! €6v1), Wo; 
èltÉcr7tetpsv u!oùo; 'Aèb:p. Y.o:-o:à &pt6!J.èv &--nü~wv Ehoü,. èyevf.6"~J 
!J.spl; Kup(ou 'Io:x<~ô, (rzo(,Jtcrp.a x),"f)pno[Lb:; o:Ù't'oU 'Iapo:·~), ;~: », 
Otà Y.a)J,ov·0 ·~6cu:; xo:l ~(ou, xo:tà 't~'' !J.O:p't'up(o:\1 't'~V Ev 't'Ecrcre.-

5 po:xoa-'t'<i) Y.a( ËY:ttp lJ!'o:À[J.ij) 'ltf>Oifêf>O(J.Év·~v U7t0 't'Wv Ô:j'(wv oÜ't'wç· 

« 'E~eÀÉ~o:to f,[J.t'J 't'~V x.),"f)f>OVO!J.(O:V ÉO:U't"OÜ, 't'~ V Y.cûJ .. ov~v 'fo:y,Ù)f) 

~~i'it't)O"ê'/ b. >> 290. llo:po:1t),'ljO"(Wç €zet ito:l 't"è È;v p.waC('X'n 
ètO.xay.cû,{0 O~tY:nxW:; d:7to:-yyûJ,6[J.svov· << 'lèoù ),o:èç 0"01f0:; Y.cd 
È-r-tcr't"IJ!J.wv, 't'O S6vc:; -cO I'·ÉJO: 't'OO't'O c )) , 6eoasôWv j(,Cd O:TCexbv.svoc; 

10 Ô:tJ.IXp·nW'II, Y.IXtO: tà ),sx6èv È'l 'lt':xvo;pÉttp Z:o:),(t)p.Wvo; Z:o<ptqc· 
«"On 0 p.~ Sxwv xo:Y.étsxvo'l q,uz·~·~, p:t)Oè rrW[J.IX xo:t&zpsw 
O:[J.O:ptt'o:ç d )) Oézs't'O:~ 't"f]V Eh:oU O'O<p(o:v Y.o:t 't''~V Y.O:'t'&Ài,"t)ÀCV aÙ't'n 
tepO:v bacr:·~fJ."~JV. ~uv~Qet 'tn whjast 'to::hn .orO ),ez6h Û7t0 6zorrs­
ôoUç O:vOpOc;: 7tepl 't'OU EhoO <p:bxono; 't'ii) 0:),r,6tv(J} O:v6pWmp' 

15 « 'Boù 7) 6eoO'~Ôet& krr-n•1 aocpt~X, 't'0 Oe 0:7té';(E0'6:t:t à7t'à xo:x.Wv 
ÈO''t'L'I È7tlO''t''~ [J."i) e. >l 

291. Z:ùv 'to6't'<p -cc{) aocpifl xcd È7ttO't"~tJ.OVt SOvst, û7tc!pxon~ 

<< ~·:xcrtAd~ 1epo:>eûv.x·n, Ào:(j} slç 'lt'Ept'lt'oh; [cr ]tv f » Ov't't, sùr.ppat­
VE't'O:t 't~ €6v·i) 7t:Xno:, yevx[J.é'Jou 't'OU ~w-c'ij(poç] c>:Ù'totç &ya6'ijç 

20 7tpo0'0ox.to:;, x:x't'O: 't·f,v eù),oy(av 't'OU h. (-co]U 'loUOa 0:'1o:'t'dÀano; 
~w't'ij?oc;: g' fi O'UV~Oet xo:l 'Cà Èv '1-bo:·[q: oû't'[w]ç Zzov· « "Ecr'tat 
·~ p[~a 'toU 'L:acr:x(, xcà b O:·wn:X[J.evo; &pzew E[6]'1ii'w· k7t' aù-ci{) 
S6•ri) SÀ'Iuoüow h. » 292. Ile pl ~rjç &v.a 7t&nwv àv6ptÛ7twv 
-cspr.w),r,; x:à 6u[J."t)O~aç "(É"(p:X1t't'O:t' << Eù<pp&v(6}t)Te, S6v'1), v.e't'à: 

25 "COÙ ÀaoO aÙ>oi.i i », oùxé't't !'lô; p.6vou €6(vo)uç rotl éOpo:rx.:Jü, 
fi.),),O: 7t&vtwv &!J.:X 'lt'@OO'XUvoUnwv x( aL ),].?=Tpeu6v-:wv 8sii) i'.o:-cO: 
tO: b o/a),fJ.or; 0:7to:"("(EÀÀbv.sv(x), 07t(o)u tJ.év· << ll&nx tà: S6v·i) 
OouÀzUaoUO'tV o:Ù't'(\) j ll • Ô7tOU Oé· << fi&na tb: Ë6v't) Ôao: È'1tc('1)ao:ç 

i60 a. Deut. 32, 8-9 Il b. Ps. 4ô, 5 Il c. Deut. 4, 6 Il d. Sag. 1, 4 Il 
e. Job 28,28 Il f. 1 Piene 2, 9 Il g. Cf. Gen. '•9,10 Il h. !s. 11, 10 
d'après Rom. 15, i2 Il i. Deut. 32,43 d'après Rom. 15, 10 Il j. Ps. 
71, 11 

LlVR!!i H, 289-292 567 

289. Jadis, en effet, une seule ei unique natiOn, celle des 
Hébreux, ·était le peuple du Créateur de toutes choses, 
<<sa part et son héritage ))1 selon le témoilsnage du Rêvé­
lateur qui dit : «Quand le Très-Haut partageait Iles 
peuples, au moment où il dispersa les fils d'Adam selon 
le nombre des anges, Jacob devint la part du Seigneur 
et Israël la portion de son héritage " ))1 à cause de la 
beaUté morale de sa vie, selon le témoignage rapporté 
en ces termes par les saints dans le Psaume 46 : << Il nous 
choisit son héritage : il a aimé la beauté de Jacob b.>> 
290. Dans l'enseignement mosaïque, un texte semblable 
montre cela directement : <<Voici un peuple sage et 
savant; celui-là, c'est la grande nation e », car elle honore 
Dieu et s'éloigne du péché, selon ce qui est dit dans l'adM 
mira ble Sagesse de Salomon : << Celui qui n'a pas une 
âme corrompue ni un corps asservi au péché .r >l reçoit 
la sagesse de- Dieu et la science sacrée qui y correspond. 
Cette interprétation trouve encore un appui dans le mot 
d'un. homme pieux rapportant la parole adressée par 
Dieu à l'homme véritable : «La crainte religieUse de 
Dieu, voilà la sag.esse, et s'abstenir du mal, voilà la 
science ~. >> 

291. Avec ce peuple sage et savant, qui forme cc un 
sacerdoce royal, peuple que Dieu s'est acquis 1 », tous les 
peuples se réjouissent, car le Sauveur est devenu leur 
heureuse attente, selon la Bénédiction qui annonce 
que le Sauveur sortira de Juda u, confirmée par le pas­
sage suivant d'Isaïe:<< Il y aura un rejeton de Jessé qui 
se lèvera pour commander aux nations; en lui les nations 
espéreront".>> 292. A propos de cette satisfaction et de 
cette joie communes à tous les hommes, il est écrit : 
cc Réjouissez-vous, nations, en même temps que son 
peuple' "• et ce peuple n'est plus le seul peuple hébreu, 
mais tous ceux qui, avec lui, adorent et servent religieu~ 
sement Dieu, selon ce qui est prophétisé dans les Psaumes, 
soit dans ce texte:<< Tous les peuples seront ses esclaves 1 >J, 
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~~/;oua~v, :.tcd 1tpocrxu'l·~crouc~v bWmOv cr~u, ït:>:Î Oo;&a-ouo-w -r:O 
0-..ov.&: 1 Cl'OU a))' KU pt~. Ko:l 1t&Àtv' (( Mv·r;aO·/;O'OV"t'C(t xa't s,..t<ï't'po:­
lf'/;0'0'/'tO:~ 7Cp0.; KUptov -rà 1tip:x-ro: 't?jç "('tj.;, xo:l 1tpOcrituv~oouow 
S:vWr.tov o:b'toO o:( 'it'o:tpw:l thlv S:O·~Wv, ô·n 't'oU K:.~p(ou 1j po:ati,e1a, 
xo:l a~'tèç 0S0"1té~st -rWv èOvW·1 b.>> 

5 293. Ilspt 't'tjç 1t&vn•lV O:v0pt~7tWV 'louOo:(wv -rs xo:\ 'E),):Ijvwv 
x),·ftcrswç W.; 'ï'sp't IbO.; ),o:oU 'tb 1tpoxd:J.svov 't'O~ "'Por-l)'t'ou P1J't0v 
à1to:jyé).),e:to:~, 'tOÜ 0Ecr1tb't'OU tWv 0::1t<Î'i't'WV ),é.yonoç' << 'JOoÙ Ëyhl 

O:vo:a<{>~w -rOv ),a6v Jl.Ou 0:'ltè y~; àwx-r:o)J;w xo:l O:r.O J'ij.; OuatJ.i:>'l, 
),éyst KU pte.; 1tanoxp1hwp z. >> Ilspl 't'OÜ ~it 1e&nw1 't'Î:l'J xÀttJ . .f-

10 'tÜlV 't'~Ç o\Y.OU[J.é\•·1).; O'UVO:jO!J.ÉVOU xopoU xc<l -rO E~ajyD,tov 
O''t)tJ·o:(vst 116.crY.ov 't'bv ~(t)'t''ijpo; dp·~:.-.évx~· « l1o),),ol à1rO à'Ja't'oÀWv 
)f.etl Oocrv.Wv 1)/..(ow ~~oocrw, xo:l O:vo:û,t6·f,crono:[~J È'l 't'?) ~o:crtÀdf 
tWv oùpo:vW'' tJ.nà 'A6po::itJ. Y.:d '10'o:b. xo:l 'b::.-.Wôe. >> ~uvc~Oà 
t'?j '7tO:\I't'O:';(b6z'J :t.À~crs~ xo.:l b 't'zcra::oo:Y.ocr't"W xcà ~v6.-rw 'Jl'o.:),p.i;> ô 

15 U~.\l{p30; ;,û,o:OWv 1l'~aw· « 8e0~ '6sWv !<Uptot; ÈJ,&À'I)O'EV, ~o:l 
è.x6.ÀEO'E 't'~') "('f)'J &'ïtO O:vo:'t'o),Wv T,À!oo :.-.o:l tJA:xp~ OocrtJ.Wv d. >l 

294. fl6't'E Oà ·~ û,'ija~; alkr, y€y[o]%v, ~ O-rs << h :Btc1v 1) 
, , ' , ' , [ ]" [ l , ) s1mpe1rsto: 't'"/j; (llpo:wt'IJ't'O; >> o:w't' o o '7t Elflo:npwto:t, r. ,r,pou-

~ti'J't)Ç étépo:; 'ltpog>·IJ-rdo:;, 't'~ç WOe [&]zoUcr'IJç· « .,H~st h. ~tc1'J b 
20 puôp.svo;f>l, 1] « Sn.xsv ~tWvg >>, W; yp6.[1fst] 10 -:'fj; è:x/,oy'ij.; 

crY.eüo.;, ô.è:v Xptcr't'<i) ),a),W'I Ilo:tiÀo.;. 
295 Il , >· '[ ]' , l- ~', ' , > _, , , • Ot€ o€ 0: ïo 0 0:\ICI.tO ,(I)V 'IAt~U Y.O:t IJ.ê';(p! IJUO'!J.(t)') êX0:-

),€0"€'1 Ào:À·f,cr[o:ç] b 't'WV 6e(-;'lv 8eb;, 11) 0-ce à'lts6ÀY)O·'l b ÈY. r.spt· 
', '[] , ' . )' ,, , , , 't'OtJ:ls; 1\0:0Ç, 0: p 'l'f/O'O:fJ.S.\IOÇ 't'OV I.O:[J.t>O:O"t ,.;:a ,O::.I!Jl'C'f)po: €t7thlV 

f6f a. Ps. 85,9 Il b. Ps. 21,28.29 Il c. Malth. 8,11 Il d. Ps. 
49, l Il e. Ps. 49,2 Il f. Rom. ll, 2611 g. ls, 59,20 

iGi l3 fcra2ot nos : !crèx.x P Il 17 h Pe : É~ Pac Il atWv : ûi.; atWv Pn 

1. Cf. JÉRÔl'>tE, 1468 AB. 
2. "EvEY.EV ~tWv est la leçon d'Isaïe; b: celle de S. Paul. "g•,sxEv : 

en faveur de. 

LIVRE 11, 292-295 569 

soit dans cet autre : <<Tous les peu"ples que tu as créés 
viendront et ils se prosterneront devant toi, ct ils glori~ 
fieront ton nom, 1 Seigneur a», soit encore dans celui~ci : 
<< Les extrémités de la terre se souviendront et elles se 
tourneront vers le Seigneur, et les familles des nations se 
prosterneront devant lui parce que la Royauté appar~ 
tient au Seigneur et que c'est lui le Maître souverain 
des peuples '. " 

293 1 • Sur la vocation universelle de 
tous les hommes, Juifs et G1·ecs, comme 

universelle 
des peuples. ne formant qu'un seul peuple, le pas~ 

sage du prophète que nous commentons 
annonce, en le mettant dans la bouche du Maître de 
toutes choses : «Voici que je sauve mon peuple de la 
terre d'Orient et ·de la terre d'Occident, dit le Seigneur 
tout~puissant z. >> L'Évangile aussi signale cette réunion 
des hommes de toutes les contrées de la terre, quand 
il rapporte ces paroles du Sauveur : «Beaucoup vien ... 
dront de l'Orient et de l'Occident et prendront place 
dans le royaume des cieux avec Abraham, Isaac et 
Jacob c. >> Avec cette vocation adressée à tous les coins 
du monde s'accordent aussi les paroles dites à pleine 
voix par le Psalmiste au Psaume 49 : « Le Dieu des dieux, 
le Seigneur a parlé et a appelé la terre de l'Orient jusqu'à 
l'Occident 8 • ll . 

Vocation 

294. Mais quand donc eut lieu cette vocation ? « Quand 
la splendeur de sa beauté s'est manifestée en Sion~ n, 

à l'accomplissement de cette autre prophétie qui disait: 
« Le libérateur viendra de Sion 1 >> ou « pour Sioh " », 
comme l'écrit Paul 2, le vase d'élection, qui parlait dans 
le Christ. 

295, Et quand donc le Dieu des dieux a-t-il parlé et 
a-t-il appelé de l'Orient jusqu'à l'Occident? Quand fut 
rejeté le peuple de la circoncision pour avoir renié le 
Sauveur, Roi Souverain, en disant : «Nous n'avons de 

f6f 1 
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o:Ù":'OÜ xal i1tl. "t"Ô: -rtx[vx ~]v.Wvi ». ~'t'o:upWaane.;; -yô:p -.b 
~W't'~pa &rrWae·~ao:\l Y.a~ 't'{/,[o; · Ëa}zev ·~ ·x.o:-cô: aY.tà'' zo:t -yp&:p.11.o: 
i,o:-cpsta, W; E<hOv ),J.ye.~v ;p[O; o:]~-çoU;· « 0~,. gcr-ctv \ 60,~tll·& 
p.ou È.v U!J.[i]v, "!.a\. (juaio:'l où 7tpoa-è€Ço1J.o:t è.x 't'Ûl'l xe.tpffi'o1 Ô[J.Wv, 
On &n:è &'ICr:to),Wv i',cù èucr[J.Wv 6u!J.icq.Mx -rtpocr&-ye"t"o:t 't'~ OvOfl.O:'t'( 
!l.OU h 7.0N't'l 't'Ô'itw, Y.al Ouata y,aOo:o&: a. )) 

5 296. Ti Oè 'tô, [O]:.~tJ.lcqJ.o: xo:t -~' Y.~Oo:p; Ouar.c.: È'.l 7t:>:vtl 'tÔ7t<t> 

'it"pGcro:~(b{J.[ev]o: ùr.è.p toü è:;Ço:cr01jvw -çOv 8e.ôv, b tJ.5Ào7totb.; Oto:­
!?0[Lv]et r.pOç; 't'èv v.é~(O:'I ~c.:vtÀÉo: ifciO'X.û)',l' (( Kc.:te.u0U'10'~'t\•> 'lj 
~pocre.u:.c~ \JoOU Wc; Ouvùq.J.o: È.vl:rrn6v crou, €7to:pat<; ·r;illv xe.tpÛ>V IJ.OU 

6ucr(o:- aa-r.~p~v~ b, >) n~no:t tû·J 1?xp ôtz ·q crY.[~]WO·I/o; ),o:-rp~!a 

10 xWpctv dx.::v, €v <fëpocroÀ6[J.Ot<; ·~v << 0 -.ér.o; Ô~?IJ npoaY,IJVEtV 
l'Ost c ))' Y • .1.l r.poa~u·;c~v O:vo:7Ci!J.'itSW, 1.o.l 6uab:v lspoupjst•J. 
297. 'E7C~À&!J.q.Jo:'J'O<; ôË. v1v -r~~ &/.,·~a~voo f<V't'Oo; d 1.o:l <pw-r!ao:v-:co; 
't'Ô'J a0!J.'ito:vro: Y.é[o]tJ.O'J, kv 7Co:[v"ïl] "ïéit(Jl -rO kpp:f)v.::U6Zv 6u!J.(O:[J.O: 
'it"poaijst:xt Y.o:l ·~ ô:p[t.J.év]~o; o:~tij) 6ucr(o:, r.poasux"ï-r,p(wv 'it'o:v~~-

15 xoU y'ljç (èt]?x a7CouO·~ç 6do:ç ~"'('I/"(Zpp.€vwv, Lvo: Oo~â~-r,"to:t ~0 
O•JOjJ.o: [ 'oü] 8soü kY 7Càcn -co~ç ë6vsatv "t"O~<; &vo:-co),ty.orç Y.o:t 
o[ OU~.LY.]otç. 

298. Ko:'tà (hâvo~o:v 1/.Àh)v, Oo~c(~ouatv tbv 8sôv dç 0 ~),[toç 
't'r,]o; o~"/..::XtocrUV"tjÇ àvé-r.stÀsv, xo:t olo; UOu t'Ô <pÙJÇ 't'W'J O:as(bt7w] 

20 'itSpt oO ~v l1o:potp.1o:t<; <pipno:t· « <I>Wç àas-5t7JV aôea6·ft[crs-ro} c. >> 

"0-ro:•J O.S -coü6' 07Co:pxar11 O:·Jo:a~~st "tèv ),o:Ov cx~-coU KUpto[o; 
7to:v]toY.p::X-cwp 0:7CO t'f,ç 'ti;>v O:va-roÀ{;">v "(7,:; xo:t -r·~ç 't~{v Ou]a!J.i;'lv, 
?/ e~ao:y&·rn tb: SO'rl), oÙY. è.W'J o:Ù't"O: v.Svetv E~[w ')(.O:t]~ 't'OÙÇ 

Oj),ou.; 'tOÙç Èv 7t:Xpo:ôo),o:lç O:xoUono:ç >O[v Àé~rov -r]D,s(O'J, ïv' 
25 dcrû,Obno: e'(ç 't-ljv !J.ucrnY.·hv 'l.o:l 'it'IEUp.o:'ttx[·r,v o:ù/,'l)v] -roü 'I"Ilaoü, 

161 h. Jn 19, 15 Il i. Matth. 27,25 Il 162 a. !Mal. 1, 10-11 
b. Ps. HO, 2 Il c. Jn 4, 20 Il d. Cf. Jn 1, 9 Il e. Prov. 13,9 

1. IIpocr€o7.'"1lP(ov : sur le nom des édifices sacrés, cf. supra, 283, 
note. 
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roi que César 11 
))' << que son sang retOmbe sur nous et sur 

no.s enfants '· >> Car, ayant crucifié le Sauveur, ils furent 
reJetés et le culte de l'ombre et de la lettre prit fin. Et 
Dieu put leur dire :<<Je ne prends en vous nulle complai­
sance 1 et je ne recevrai pas d'oblation de vos mains, 
parce que de l'Orient et de l'Occident monte vers mon 
nom en tout lieu un sacrifice fumant et une oblation 
pure IJ. >> 

296. Quel est ce sacrifice fumant et cette oblation pure 
qui s'élève en tout lieu pour glorifier Dieu ? Le Psalmiste 
nous le fait voir quand il dit au Grand Roi : " Que ma 
prière mont~ vers toi comme un sacrifice en ta présence, 
que mes mains levées soient comme l'oblation du soir l>. n 

Autrefois, en effet, tant que dura le culte de l'ombre, 
Jérusalem était << r endroit OÙ il fallait adorer c >> adres-. ' 
ser ses pnères et offrir les sacrifices. -297. Mais main-
tenant qu'a resplendi la vraie Lumière 11 et qu'elle a illu­
miné le monde entier, c'est partout que s'élève le sacri­
fice que nous venons de dire et roblation qu'il comporte 
car des lieux de prière 1 ont été élevés avec un zèle pieu~ 
en tOus points de la terre pour que soit glorifié le nom 
de Dieu chez toutes les nations de l'Orient et de l'Oc­
cident. 

Ceux qui entrent 298. Selon une autre interpréta-
et ceux tion, ceux qui glorifient Dieu sont 

qui restent dehors. ceux pour quî s'est levé le Soleil 
de Justice et pour qui a disparu la 

lumière des impies, dont il est dit dans les Proverbes : 
<<La lumière des impies s'éteindra e. >> Mais, quand cela 
aura lieu, le Seigneur tout-puissant sauvera son peuple 
de la terre d'Orient et de la terre d'Occident : il intro­
duira les nations, sans les laisser dehors comme les foules 
qui entendaient en paraboles les discours de perfection; 
de. s.orte qu'une fois entrées dans la bergerie mystique et 
spultuelle de Jésus, elles se mettent à entendre aussi 
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O:ï<.poo:-ral "'(ÉVhlno:t 't?jç cro:cp"f)VE{o:ç xcd È7tt['yvhlcre]w~ 't'Wv 'lto:po:ôo­
ÀWv, Àlyo'll'toç 't'OÜ tJ.Ucr't'a")'Wjoü· (( 'fv.[rv OlOo}toa YvÙ.)'IO:~ 
't'ci tJ.ucr't1)p~a 't'~Ç ~œaD,e(o:ç 't'Wv oùpa[vù.>v] f, )) 

299 . .,Ocr1tep Oè aÇw 'tt; U7t&pzwv cù -ç6r.~ jlJJJ,(,. Oto:Oécret 
Èl;w1eptxù:lv O:)to~et ),6ywv, Wcro:U't'wç Y.cà 0 't'rjç 'ltcÙo:t&ç Ow:O~­
')I:YjÇ xo:'tà yp&p.v.a xo:t cr~nàv &l':.poo:•·~ç Ô'lto:(·n6ç Ècr'ttiJ' ),ê.ye't'o:~ 
"'(àp 1tept 'tWV 't'O.tOU't'û)V y,e.,O:ÀU!J.!J·ÉV(i)Ç 't'OÜ v6!J.OU 0:-xouÔvtWV a• 

5 « 'A'Jf.yvwsav ëÇw v6jJ.OV, xo:l È1tEY.o:ÀÉa<:>:V't'O Ov.o),ojb:ç h ))' oùx 

gçw O:vc.:ytv<.Ùaxoneç 't'-ijv 8tOa:.crY.o:),(o:v 't'OÜ ~<ùO'ltÇtOLÎv't'o.; llveUp.a­
't'o; c -..pocr1)xoqJ.évou. 300. 'T1t1jpx1o:t Oè 't'olho à•Jo:ïtep.ifOela't)ç; 
dr;t~; Woe k:zoUcr'l).;· « 'A7toY.&J..UtVov 't'OÙç OtpOo:),p.oUç tJ.ou, xal 
Y.o:to:vo·~<Hù "0: O.:tutJ.&a~a aou h. toü vbtJ.ou <roud·. )) Toüto ô &!;~or 

a~ ') [ l . , . . , . ' ' 10 1têptatpE ,1V:Xt Y.IX ,u IJ• tJ.a, 0.:0'0:/fEtCt 'tW'i O:'iO:j'')(I)O'tJ.IX't"W'i EO''tl'i 7.at 
àj''iO~~ 't"fl 'iO't)O'.!l S'ittY.Et}J.É'i'l) totl È'i't'Uj'X&Yovto~ W:; où 'ïtpogil"AE'i. 
"Ean'i y(xp 7tEpl 't'OUno•J È'lttO''t"'I)!J•O'JLY.é;')Ç p.çd}d•J 'ltpèt; 't'OÜ j'p:i­

q;onoç 'Ar.o(j't'ô),ou· (( "Axpt ,&p -cil; (j'f,tJ.~pov 'ht~·ipœ~, ·f,vt"A.o: av 

O:vœj'('it~O''l.'l)[ro:]t M(l)ücr~:;, .y.,c(i,up.tJ-0: È·;d 't'"() O:Yaj'v~>~et :r.~t't'XL 
15 'H vixo: 0' &v à1tt<1't'pé!fet 7:pè; KUptov, 'iteptatper't'o:t 't'è xci),utJ.p.o:· 

0 0€ KUpto; -rO 'itveï.iV.i Èatw e. )) 
301. Tt 0~ 61t&p:;e-co:t, xo:pt~OtJ.Évou E>eoü, 3't'aV elg[o:]~en 'tà 

"a • · · • " - 'I ' · [ J • e 'J'Ij 't'(J> etp'f)tJ-EVtp tpo'ittp, '1) ev 'tY/ epouaO:I\'fl!l· xa 't'O:O'X'fJ'I(I)<10:t 
-rO'I KUptov, 'itÀ't)pOu!J.iVo'J -coU èv o:Ù't'1j vo:qü 't'[~:;] 06~·1):; Kup(ou 

20 Eh.oü ~tœnoxpi-copo:; f àv Q:),I)Oetq: Y.o:l Èv OtY.o:toaUv:; · o~ tJ.Ôvov 
j'àp Sn:xï.iO.z aùv tri Q:),~Odq:, &J,),à [xo:l] ~'! h€po:t:; j'po:q;:x~ç -lj 
èt%1Xt00'0Y·I) !J·V'f) [J-O V eU eto:t. [à v) yoUv teaaepe!1Y.o:t0e'A.&.'t~) lJf O:ÀtJ.ti) 
<< ô '1t'opeu6v-evo:; [&!l.]<~!J.O<; Èpj'&~eO'Oo:t èt'A.o:to!1Uv·l)v >J e!p'ljto:t 

<< i(.O:l Ào:Àetv 0: ]"A~Oeto: ]y" èv Y.~pèt0 o:ù-coü g )) .' Ko:t èv b.'/J,tp 

25 l!f:x),tJ.fi>' « "EÀeoç :r.o:[~ J:),·t)Oe )~o: <1UV'I1Vt'lj<10:V, ètY.O:tCdV"I) Y.o:l 

i62 f. Matth. !3, 11 Il i63 a. cr. Il. Col'. 3, 15 Il b. Amos 4, 5 Il 
c. Cf. Il Cor. 3, 6 Il d. Ps. 118, 18 Il c. Il Cor. 3, 14-17 Il f. Cf. 
!s. 6, l Il g. Ps. 14,2 

1. Le texte d'Amos est cité selon les LXX.· Il diffère beaucoup 
de l'hébreu. 
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l'explication et le vrai sens des paraboles; selon la parole 
de Celui-là même qui révèle les mystères : "A vous, il a 
été donné de connaître les mystères du royaume des 
cieux '· >> 

299. De même que, lorsqu'on est dehors, non pas loca­
lement [ mais moralement, on entend des paroles dans 
leur sens exotérique, de même aussi on est coupable, 
quand on écoute l'Ancien Testament selon la lettre et 
l'ombre ; car il est dit de ceux qui écoutent ainsi la loi 
avec un voile a : << Ils ont lu la loi de l'extérieur et ils se 
sont prévalus de leurs professions de foi 1.11. >>Tandis que 
ce n'est pas de l'extérieur qu'ils ont lu l'enseignement 
quand «l'Esprit vivifiant c >> fut venu à eux. 300. Et 
cela s'est produit, une fois montée au ciel la prière ainsi 
formulée : (( Ote le voile de mes yeux et je comprendrai 
les merveilles de ta loi 11

• J> Ce voile qu'on demande d'en· 
lever, c'est l'obscurité des textes et l'ignorance inhérente 
à l'es~rit de celui dont la lecture n'est pas comme elle 
devrait être. On peut à ce propos recevoir les leçons avi~ 
sées de l'Apôtre qUi écrit: ((Jusqu'à ce jour toutes les 
fois qu'on lit Moïse, un voile recouvre cette l:cture. Mais 
quand on se tourne vers le Seigneur, le voile est ôté : car 
le Seigneur est l'Esprit 6

• >> 

Justice et vérité. 301.' Qu'arrivera-t-il par la grâce 
de Dieu, quand les peuples seront 

introduits de la manière que nous avons dite ? Le Sei~ 
gneur habitera dans Jérusalem et le temple qui s'y trouve 
sera rempli de la gloire du Seigneur Dieu toutRpuissant ' 
clans la vérité et dans la justice. Car non seulement ici . - , 
~ms encore dans d'autres textes des Ecritur~s, la jus-
tice est mentionnée avec la vérité. Par exemple, dans le 
Psaume 14, il est dit que «celui qui marche dans l'innoR 
cence pratique la justice et dit la vérité dans son cœur u » ; 
et dans un autre Psaume : (( La pitié et la vérité se sont 
rencontrées ; la justice et la paix se sont embrassées ; 
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zip·~V'I} Ao:'t~lp0,'t)O"IXV' 0:[),~]0ato: bt -rf,.; •(ij<; 0:v4nt),sv, 0t%o:toaUv'lj 
h. 'tOÜ obpo:voü 9[tiY..]o~zv h, >> 302. Ko:t cr%b~€t €i. ~ O:i,·~!Oeto: 
't-ijv tJ.uO"nll:~v Y.o:l O:v·l)ytJ.iV'IjV Oewp[(]o:v 'tWV -r'ij.; eùcrdJdo:ç OoytJ.cf­
-rwv Chj),or, 't?j<;: ·~Otx?jç xcd 'itpo:Y.nY.?j<; O:pe"t'~Ç· Otxo:tocrUV'flÇ Y...;(Àou­
!J.l'rtj<;, y,a't"à tô ÀeJ.OZ.v .,.spl aivr'ij.; 't'o~ç crw't"tjp(o:ç ?tb6cv ~xouaw· 

5 « 6.t"I.O:tocr6V'IjV p.aO.s't'e '1\:0tê~'J, o( ÈVCtY.oUneç btl 't''Ïj<; y'ijç a. )l 

303, T( Oè 7to:pi1t€:t~n 'to:rç p.:•rtjtJ.onuOe(ao:to; &pE.-ro:tç Oew­
p·qticv. 

304. Tn 0:À'fs0E(<f iD.zo.; auvo:nq:, « +, Otïto:toaUv'f) Y.o:l dp~V'fJ 
Y.O:'t'Ef0,'1JO'O:V b. » 'E1tel "(Q:p !J·EjiÀ•q 't'(Ç ÈO'tt'J Y.o:t 0:\l'f)j!J.ÉV'IJ 1j 

10 8soü_ 0:),·f,0Et0:, xpdo: Ècr'tl\1 D-t~'t)O'ijvcu 7tp:.ç 't'CÙ Ehou 0'JtOÇ 'it't)'(ij<; 

&yo:66't1j'too;, !va O:vOp(~r.o~ç U7txpx6Ti· 'AJ,).œ Y.cd r, OtxatoaUv'lj, 
),Uoucra 'ltaaJ:Y &at x Lxv, !J·ï)-ripo: 'itoéa·tJç a-r&as(ùÇ xcà "r.o:nôç 7COÀÉ­

!J·ou, s\.p~V'IJ'I ital aup.rw•J(av E.mx'tjpu;.~.sUe't'o:t. E1p'IJxS 't'tç xo:i 't'Wv 
7to:pb: ècv6phlnou; O'O<pi':)'l O'U!J.<fWV(O:'I 7Cf>ÔÇ bu't'Ô:Ç €'';(EW 't-i)Y e\.p'ij'l't)\1 

15 i'.O:~ Otxo:tocrU'I't'J'I' 'ltaV'ttùY yO:p o~xo:lwç 'tÔ O(xo:tO'I Otwxbnw'l c' s't 
olhw -rU'l.o~, 1tô!aa at&atç xal €'x6po: hnoOù.w o'tx+,astat, Wç o:3 
e'tpf,v'l)ç kmY.p:XtoÛa'tJ<;, i.aôt'I)Ç )!.al OtxatcaUv'f) ~o:oü,sUst. 

305. ToU-rwv WOe &xbv-rwv, b no:ncxp&twp KUptoç -r'ijç èù't)~ 
6do:ç Y.o:l OtxatoaUv't)ç Èat(v. Etp'lj-rO:t yoüv ÈY "t'pt::xii.Ott"t'{i) Wo:),!J.<i>, 

20 UiiO 't'OÜ èJ..?ti.Oa "t'ÔV KUptO'I exov"t'OÇ xo:tÔ: "t'~'l "t''~Ç <!>O'ijç &pxY!v' 
<< 'E'Au•pWaw !J.E, KU pts ô 0s0ç "t''ljç 0:J,'t)6s!o:ç d )) • ii.O:t b tnoép"t'({> 
lJf'aÀ!J.<J)' «'Ev "t'ip à?tt:.to:Às~a6o:( !J·E e!a·~xoua&ç !J.OU, b E.lsôç t'ljç 
Ot:.tcHoaUv·tJç p.ou e. )) 'Ap[J.ov(c.lç 't'ii> e:!vo:t "t''ljç Q:),·tJ6daç E.ls6•1, 
xo:l "t''i;Ç yvWasWç àan'l, Wç ·1-, !J.axo:ptx tJ:~"t''IJP "t'OÜ &yiou ~o:p.ou-1)), 

25 d7te:V' « [M·~ k/;]sJ..6<f"t'W !J•Ejo:/,op·l)fJ.OO"Uv't) b. 'tOÙ a"t'6!J.O:ïOÇ 
U!J.W'I, O·n [E.lsOç j'l}~aswç K~ptoç r. n 

i63 h. Ps. 8'•, Il Il i64 a. ls. 26, 9 Il b. Ps, ~·. Il Il c. Cf. 
Deut.l6, 20 Il d, Ps, 30,6 Il e. Ps. 4, 2 Il f. I Sam. 2, 3 

1. La pensée doit serrer le texte du philosophe d'assez près, si 
l'on en croit l'allusion du même genre en II 139. Les index de Platon 
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la vérité monte .de la terre et la justice descend du ciel ". )> 

302. Examine si la vérité 1 ne veut pas dire la contem­
plation mystique. et spirituelle des fermes enseignements 
de la piété, tandis que la justice désignerait la vertu 
morale et pratique, selon c.e qui est dit d'elle à ceux qui 
désirent le salut : <<Apprenez à pratiquer la justice, vous 
qui habitez la terre ". » 

303. Il faut examiner les conséquences des vertus ici 
mentionnées. 

304. ''La pitié a rencontré la vérité, et la justice et la 
paix se sont embrassées ~>. >> Comme la vérité de Dieu 
est vraiment grande et élevée, il faut la pitié de Dieu . ' 
qu1 est source de bonté, pour qu'elle soit accordée à 
l'homme. Et la justice de son côté, qui abolit toute injus­
tice, mère de toute espèce de discorde et de toute guerre, 
annonce avec elle la paix et la concorde. Un philosophe 
profane a dit, lui aussi, qu'un accord mutuel unissait 
la paix et la justice 1• En effet, tous poursuivant de 
façon juste la justice c, si cela se réalisait, toute révolte 
et t?ute haine disparaîtraient, de même que, la paix 
dommant la terre, l'égalité et la justice y régneraient:~. 

305. Puisqu'il en est ainsi, le Tout-Puissant est Sei­
gneur de la vérité et de la justice. C'est pourquoi il est 
dit dans le Psaume 30 par celui qui, selon le début du 
cantique, a mis sa confiance dans le Seigneur : ''Tu m'as 
racheté Seigneur, Dieu de la vérité à n et au Psaume 4 · ' . 
"Quand je t'invoque, tu m'exauces, Seigneur, Dieu de ma 
justice~. n Dieu est donc le Dieu de la vérité. A quoi s'ac­
corde qu'il est aussi le Dieu de la connaissance comme le 
dit la bienheureuse mère du saint Samuel : /Que votre 
bouche ne profère pas de paroles d'orgueil, car le Seigneur 
est un Dieu de connaissance '· » 

et d'Aristote n'ont rien révélé. L'idée a pu revenir fréquemment 
dans la littérature : cf. PINDARE, Olymp. XIII, 7 : « 'AG<pclÀ~; t.\(xa. 
:<.<d Op.O-rpoqJo; Etp~vo:, Justice l'inébranlable et Paix sa sœur. » 

2. Cf. JÉRÔME, H65 c. 
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(164) 306~ crÛ't'O:V crïtOUa<fcrwp.EV è~&. &ya6ÙW Ëpjl!l[\1 Y.CÙ] 0:/,'t)60ÜÇ 
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xo:t eÙ::rE.ôoüç yvr~crewç 8ecü XP"tJfJ·O:'t(ao:t ),J.:6ç, [r]O t't)vh..o.:Oe xat 

o;~tôç 1jp.Wv Ëcr•llt Eh6ç, olAEtoUp.evoç fsv.rv [h O:]),'t)6û~ xil:t è:v 
30 Otxo:toO'Uvr;. 

• 
• • 

307. ZACH. VIII, 9 : Té<5• Hy<c K\'ipcoç nanoKpé<~c,>[p· 
KJ~ncrxuÉ"t"CùC"<XV cx1 xElpEÇ Up.&v 1 't&v &.K:ou6u't"CùV ~v 'tette; ~l;lÉ­
pcuç 'T<XU't'OLtÇ 't'OÙÇ Myouç "tOU-roue; EK a-r6f!<X"tOÇ 't'&v npoq>T}-rl5v, 
&cp' ~ç ~f:!Épcx.ç 't"E8Ef!EÀLoo't'otL 0 o't~eoc; Kuptou TUXV'TOKp&."topoç, 

K«l & vcxèç &q>' o~ <p~eo561fY]'t'ott. 

5 308. '0 o;:o:•rroxp&t(üp KUptoç 1tpocr"t<htet xcrncrxUetv 't'à<;; xer-
po:ç toiî O:v-zxE.t[JAvou Kup(<p T."?.V;-oY.p&:-ropt ),aoü, Y.a-rO: 't'Obç 
),byooç Kop(ou Ehoù 7tO:\ltOY.p.:f't'op::::.:; 0:11' o"G 0 ohoç etÙ't'OÜ 'te6:.­
!J.Û,(w•cn, /'.O:'t'à -ràç Mv:rrpoa6ev ·~fJ.Épo:ç, O:o:p' où 0 vo:Or;; ~nto06-
f/.'fl"t'Gn. Ka't~a-xUou<r~ Oè cd <rÙv eùcre5e{q: xo:f. O<r~brt;n ·.-Y)r;; 0:/,"'j{}eb:r;;, 

1o xo:tb: "t'oùr;; )..b·rour;; "t'&")'J ),exeSvtCùv ô:;;O a-tb~J-o:"t'or;; thlv n"f'>O'f'fi'û'>v, 
O:o:p' oO ô ohor;; Kup(ou •~Oep.û,îw"t'o:~, Y.cà ô vo:èr;; b :Xywr;; (~xo06-
!J.'I'J"t'O:t. 

309. KanO'zUoU/1~ Oà xe~pe; Èv ),6yo~; ë"t'o:V et; ~p-ya [J.E"t'O:Ô~­
),.wO't'J "'b: ~Otxb: fJ.ae~p.~ta. Tbte yO:p "t'6n: cd 3po:<r"t'~p~ot zerper;; 

15 "t''f}r;; q.,ux'l)r;; e(; ivipye~o:v [J.Eto:ô~À),ou:rw, 0-;o:v <ruwo:p'l) •uyz&:v:; 
•o!; ),6yolr;; 't'à: crùv &pe't'?î Spya, 't'Wv J:y.oubnwv oGx O:Y.poo:-rWv 
!J.bvou v6p.ou Onwv !J..)J .. è, xcd 'ltOt'l)"t'&'w Spyou. 

310. Ilbte Oè 't'IXiho: jV"fjO'(wr;; xo:l eeoaeôhlr;; O''ltOUè&~e"t'O:~, ~ 
O't'e ô 't'OÜ 8eoü Ào.O; crùv À6j(JJ •i}r;; s;Ùcreôe(a; ?tpâ"t"t'et xccl èto:w 

i64 29 ~p.t';îv pc : ~p.\v Pac Il i65 8 vaO; Pn : oho;. œth·oû Pa~ Il 13 
:t.Gt'tt11X.6oucrt: ;.:o;tt11J~6Et Pac Il 19 cr&v Myq) : cruÀÀÔyq> Pl 

1. Conclusion parénétique, ici à la première personne du pluriel, 
comme infra, 315, 371; à Ia troisième personne du singulier, supra, 
131; à la deuxième personne, supra, 152. Cf. Intr., p. 43. 
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3_06. Lorsque nous nous efforcerons par les bonnes 
actwns et par une connaissance véritable et pieuse de 
porter le nom de peuple de Dieu, c'est alors que lui aussi 
sera notre Dieu, familièrement proche de nous dans la 
vérité et dans la justice 1 • 

* • • 

~07. ZACH. VIII, 9 : Voici ce que dit le Seigneur tout· 
pu~ssan_t : Que ços mains soient fortes, çous / qui écouteZ 
en c~s JOU~S ces paroles sorties de la bouche des prophètes 
au JOUr ou furent posés les fondements de la maison du 
Seigneur tout-puissant et où le temple fut bdti. 

Les mains fortes 308. Le Seigneur tout-puissant 
et actives. ordonne que soient fortes les mains 

, du peuple consacré au Seigneur toutw 
pmssant~ sel~~ les paroles du Seigneur Dieu tout-puis­
sant au JOUr ou furent posés les fondements de sa 1naison 
dans les jours anciens, au moment où le temple fut bâti: 
Or sont_ fortes l_es. mains qui s'accompagnent de piété 
et du respect religieux de la vérité, selon les paroles dites 
par la bouche des prophètes au jour où la maison du 
Seigneur· reçut ses fondements et où le temple saint fut 
bâti. 

309. ~es mains puisent leur force dans les paroles, quand 
les enseignements moraux se traduisent en acte. En effet 
les mains actives de l'âme . sont tournées vers l'action' 
lorsque les actes de vertu sont entrelacés avec les paroles~ 
alor~, ceux q~i _écoutent la loi ne sont plus de simple~ 
auditeurs, mars Ils la font passer dans leurs actes. 

310. Quand donc cette généreuse et sainte activité 
s'exerce-t-elle, sinon quand le peuple de Dieu agit et 
pense avec la parole de la piété, au moment où la maison 

Zacharie. IL 11 
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20 voe.h"~Xt, 't'OU OE.(ou (olY.ou) 6sfJ.e:),w:.qJ.Êvou Y.o:l obtoèotJ.OO[J.évou -.oU 
'JO:OÜ XO:'tà 't'à~ Sv:r.poa6sv ~!J.Épaç. eefJ.Û.tclha~ OÈ 0 't'OÜ Kup(ou 
oho~ Y.al 0 vaO~ ob:.oOoJJ.eÏ'tO:t, -rt),'flpOu!J.i'IOU -roü iv I1o:potp.t'o:tç 
• ' ·· .H ' ' "'' 1 ~ -r o:l e.tp'Jl[J·ê.VOU OU't(J)~· (( croqao: f}'X.OCiO[J.'tjO'ê\1 t.O:!J't'!) OtM'l, if. . 

ùï.·~petasv O"d),ou:; Ë'it'"t'O: "'. Jl ilE pt 't'Oth·ou 't'OÜ ch·.ou Y.o:L vcàü è 
25 Èvo:v6oOJiï."f.O'O:Ç KUoto<; ),éïet iW no: .. o(· (( ~W!J.O: Ok Y.Ct't't)f''t(O'ttJ 

1 1 •• • ' 1" 1 l ' . , ~ 
tJ.Ot h. J> Toü ou.-w ) .. ez6e.noç otxou [6 E!J.e),tou:; e.crz·li1-noç o!o: 
vo:oü Ô:jtou oho00[J.'tj6i\{'t'o:;]' o:t XE~peç' 't'Otrt' aO'nV 0:~ 7tpo:y.;mr.o:l 
èuv&:[J.et:;, xo:·ncr~[Uou]crtv Y.a't'O: 't'O:ç €p.r:poa6ev q?hl"t'~tvà:; 6s:<ùpfo::;, 

'IJ!J.ipo:ç xaÀcup.liva:;. 
1 'E · · ' e "1 • ' ' • "' ao 31 . '-;;~cr'OJO'OV e~ oo<.o; 'tl! 1!\J.E.AtU>!J·E.vo; xo:~ vo:o; cpxooo-

tJ.'fltJ.Évo; \ 't'U)'X&ve~ ~ SvOo;o; 'Exû,'ljoÜ:, r.ept ~; Èï.lcr't'D../,et 6 
'A7tbcr'toÀo; TqJ.o6écp 't'f{l hu'toU !J.o:O·r,":'n' << 'EO:v Oè. ~po:OUvw, 
tv' e'tOfl; 7tW; 0::.! év o~xtp 8eoU &vo:cr'tpÉrscr6o:t, f,TtÇ é:cr'tlv 'Exû,·l/­
cr{o: 8eoL• ~Wno;, cr't'ÜÀo; xcd éOpo:(wtJ.O: ,...~; IÏÀ·.;6eb:;a. )) To:U;_'t)v 

5 lmoô&i.ÀEl 't''~V v6·r,crw xo:t r, '1t'p0r'fl'ttX~ -coU Tlcro:(ou rwv·~ wOe 
Sxoucro:' (( ro ),é,W'J 'Iepoucro:Î,-/jfl." O'txoOO!J."Ij6·f,crEt xcd 't0V ohov 
, " , e - ' b Il' ~· ~a' · ~p~=-"' • :fi ·o'-,.,, 'tC..V O:"(lOI p.oo ey.eAtWO'<ù • )) O>E QE 'tOU O'TC"' ~c.'t':7:• 1 •1 ~"'y 

' ' ' ' ' ') , ' ) ' ' '"' 'lt'O:'ItêÇ 0~ 7CpOO''I)XO:V.EVOt 't'O EUO:)'")'t. ,tOV f.ltO: -ce ,EtO:Ç ma'tEWÇ · · 
O:pe't?j; « é'lt'OlY.o0ov:r,6Wcrw btl T0 6ef1.Û,(<~ 'tWv 0:7tocrt6),wv xo:l 

10 r.pcr'l/'tt;lV, OvTo; àxpojwn:xlou o:Ù't'OÜ 'h;croü Xptq•oü, et; v<Xèv 
&ytov ho Ru,ot't:p, el.; X~'t'OtY.lJ''~pwv' )) tTs; Tpt&Oo;; 

165 a. Prov. 9,1 11 b. lléb, 10,5 Il 166 a. I Tim. 3,15 Il b. Is. 
41>, 28 Il c. Éphés. 2, 20-22 

!65 20 "tOÜ fo exp. Pl Il ol'l'.O:J nos w1.0ü P Il 21. vaoü: oY;wv P1 Il 
23 Efp1Jp.ÊYOV : dp'f][J-ÊYOV ÀEX0~v"t0ç pac 

1. Il faut garder tout au long, comme Didyme l'a fait (cf. 3~0, 
311, 312, 315, 318), le parallélisme des mots ol~oç et va6.;, le, prem:er 
toujours employé avec 0Ep.ll),wüv, le second tOUJOUrS avec otr.oôop.uv. 
C'est pourquoi nous nous permettons de refaire le texte au ~ébut 
de 310. pl nous a ouvert la voie, mais en sc trompant : n'a-t-Il pas 
remplacé 9 tort le premier vao'ü xaû1. ,O:ç ... par ol'r.ou. Le copiste a 
buté plusieurs fois sur cette symétrie : cf. 308, apparat. 

2. Toü 0ü,w ),q_Oiv,0 ç xù : exemple de style qui ne s'embarrasse 

pas des génitifs. 

LrVRE II, 3f0-311 579 

divine reçoit ses fondations et où le temple 1 se bâtit 
selon les jours anciens. Or la maison du Seigneur reçoit 
ses fondations et le temple se construit lorsque s'ac­
complit la parole des Proverbes : «La sagesse s'est 
bâtie une maison qu'elle a étayée de sept colonnes a.)) 

C'est en faisant allusion à cette maison ct à ce temple 
que le Seigneur fait homme dit à son Père : <<Tu m'as 
façonné un corps b. )) Une fois que la maison telle que nous 
venons de la dire 2 , avec ses fondements, a été construite 
comme un temple saint, les mains, c'est-à-dire les puis­
sances actives, sont fortes selon les contemplations lumi­
neuses d'autrefois 3 , que l'Écriture appelle jours. 

311. _Examine si la maison fondée 
L-e temple 

et la maison. et le temple construit 1 ne sont pas 
l'Église glorieuse, à propos de laquelle 

l'Apôtre êcrit à son disciple Timothée : <<Si je tarde, c'est 
pour que tu saches comment il faut te conduire dans la 
maison de Dieu, qui est l'Église du Dieu vivant, la co­
lonne et le fondement de la vérité 11

• )) Cette interpré­
tation est suggérée aussi par cette prophétie d'Isaïe : 
« (Je suis) celui qui dit à Jérusalem : Tu seras construite 
et je poserai les fondements de ma sainte demeure b, )) 

Et le moment où cela se produira, n'est-ce pas quand tous 
ceux qui ont adhéré à l'Évangile par une foi et une vertu 
parfaites «seront bâtis sur le fondement des Apôtres et 
des Prophètes, dont la pierre d'angle est le Christ Jésus, 
pour former un temple saint dans le Seigneur et une 
demeure c )) de la Trinité ? 

3. Ces (j)W'W'I?t<; 0Ewp(-xç font difficulté. S'agit-il des contemplations 
antérieures à la vie présente, que les âmes pratiquaient avant d'être 
emprisonnées dans les corps d'ici bas ? Trace évidente d'origénisme, 
dans ce cas. S'agit-il seulement des u théories JJ, des points de vue 
d'autrefois (c'est-à-dire de l'A. T.), des vues éclairées d'autrefois 
qUi permettaient atL"X hommes de l'A.T. de marcher dans la vérité? 
Un peu plus bas, 312, nous traduisons, et alors cela s'impose, 7tp0~ 
"tOÏ<; nOEwp'f)[J-lvotç par (( en plus de ces réflexions». 
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580 IN ZACHARIAM (CH. 8, V. 9) 

312. l1p0.; tot; 't"E0e:wp·tj[Li-Jot;, x:::ù $xaa't'O<; 1"Wv Oec.crsêW'J 
oho.; 6etJ.Û,~oU't'at xcd vcxO:; o!xo3o!J.EL'to:t, x.o:tà 't'hv Xp~atoü 
!J.O:pTup[av ip:fcxov-ro.;· « 'E&,, ·n:; &~ra~~ [J.E, 't'èl'l ),éyo'l tOv ÈtJ.èV 

15 't"I)P'fscre:~, Y.o:~ b Ilo:'t·~p p.ou 0:-yo:;;·~cre:~ o:lrrôv, Y.cd. Ü,eucr6!J.E6o: ))' 
è1W xa& è l1o:-r·~p [J.:Ju, (( Y.o:\ !J.O'ri;v 7to:p' aÙ't'~l 7COt1J::ïbfJ.e:O.x d. n 

313. Ko:'t'tcrxUoucnv cd züpe::; 'thlv Xplcrtcü p.o:Or;.-Wv, 7tpa-c­
-côvtwl & Oto:yopeUêt "t"O e:ùa~nD,tc'l, 7d,·l)pWcrrtno:; -ecU 2;w't'ijpo:; 
't'0V V6!J.OV Y.o:l 't'O~<; 1tf>Of'~'t'O:Ç 1 &q/ 0~ 't'ê0ë[J.Û,(w-ro:t Ô oho; XCt~ 0 

20 vo:è.; 0Y.oèov:f,O·f), È'itû,Oôv-ro:; -.oü ô:-y{ou llvstliJ.O:'tO\i È:rd ri;v O:ytw­
't'&:-r·l)v no:pOSvov Maptcfp., .. r,:; roU ô~(cr.-ou Ouvap.e:w; Èmcrxto:crcfcr·r,\i 
o:Ùt~V e. T6n: yO:p ,?:),·r,OW<; ~~r),1Jp<~61JO'O:V tWv g[J.1tpoa6av ApO<p't)­
tW'I o! ),byot, È:xbiaaw; ntuÎçrsx6tCùV tWv 7tp:::Oeamcr0inwv. 
314. TIW; -yb.p [o]'!~. \.o::ixûoucr~'l at zûpe~ tWv 0:'l.OUÔV'tCùY -rWv 

25 1tpo<p'fl"f[W'I -;W]y l.by{Ùv, Ô"to:'J ~exO·!j h. t~~ 1to:pOlvou oO tô Ovo~.[;t] 
Y.sÛ\~crsto:t '' [J.sO' ·~[J.WY 0 8e6çf n' Ôto:v yO:p fl·ea' 'I}[J.WV ô KVp~oç 
~É'I'Ij"tO:~, 't'Ô 't"I)Y~%:XÙ't'O: o:t zs~ps.ç ·r,p.Wv XO:'t'~(j'xUou~:n[v] (,.~Ç L>{J:vouv: 
to:ç O:v:xôo~cro:~ · (< Kûp~oç 1 tWv 01n&[MWV p.eO' ·~p.Wv, O:vn),'lj!J.'it't<ùp 
1j[J.Wv b 8s.Oç 'Io:xWb a.>> 

315. 'An~Ào:ÔO[J.Évou yO:p 't'OÜ 'lttepvi~ono~ 't'(; V xo:xLo:v b, 

'tOÜ't''- ecr-;tv "tOÜ 'lct.xulb, 8eod ïo?'.noxpGhopoç lcr';(ÙV Ô7CE.p<pu'ij 
5 xsM'I)[J.ÉVot, È:ïnvtxiw; ~o-~aW[J.E.'I' « MeO' ·~rWv 0 8ebç. fvW-re, 

SO'riJ, xo:l 1j't'-racrOe, k~o:r.o•Jcro:te E(•>Ç &crz<Î't'ou 't'fi;; ''(fsr.;:. 'Edv yO:p 
[crzUcr·l)tS, 1-.iÀtY ·~'t't''t;6·~crea0e, xo:l ),byov ôv èàv ),a/,f,a'l)të, o0 
ll·~ È[J.[J.dv:; Èv ÔJJ.[~]v, Ô't't v.eO' -~[J.WV KUptoç 0 8e6ç '. >> llb't'e 
Ok 'tO:Ü~· ërno:t -r:\.: xo:-rop0hl[J.O:'CO:, ·?, Ô't'ê xo:·naxVoua~Y a! zeXpe~ 

10 ·ijv-i:w, "tOU o'(xou Oep.el,tCùOÉ'rto;;, Y.::d "toU vo:oü o\.xoOowrsOénoç, 
Y.o:tO: 1tO:cro:; -rO:ç à;;oOoOebo:ç ~pp:l)'lEio:ç toU hxetp.:!vou 7tpO<p't)tt­

xoü p·r,-roü. 

166 d. Jn 14.,23 Il e. Cf. Le 1, 35 Il f. !s. 7,14 11167 a. Ps. 
1,5, 8 et 12 Il b. Cf. Gen. 27,36 Il c. !s. 8, 8-H 

i66 13 ~sp.éÀtoiJ-ra;t : tEOEp.EÀlOU'ttU pac U Hi t'l]pl)crE·t : t'ljp~aEt«t Pac 
19 tOY YÔp.oY : toÙ~ vôp.ou~ pac Il i67 10 -.oü 1° : ~ 'tOÛ Pac 

LIVRE Il, 312-3Hi 581 

312. Ajoutons à ces réflexions que chacun de ceux qui 
rend.ent un culte. à Dieu est lui aussi une maison qui 
reçoit ses fondatiOns et un temple qui se bâtit, selon le 
témoignage du Christ affirmant : «Si quelqu'un m'aime 
il gardera ma parole et mon Père l'aimera, et nous vien~ 
cirons », mon Père et moi, <<et nous ferons en lui notre 
demeure rl. >> 

· 313. Les mains des disciples du Christ sont fortes, 
quand elles accomplissent ce que prescrit l'Évangile. Le 
Sauveur, en effet, a accompli la loi et les prophètes au 
moment où la maison reçut ses fondations et le temple se 
construisit, c'est-à-dire quand l'Esprit-Saint survint en la 
très Sainte Vierge Marie et que la puissance du Très­
Haut la couvrit de son ombre~. Alors, les paroles des pro­
phètes d'autrefois furent accomplies en vérité, l'évé­
nement ayant réalisé les prédictions. 314. Comment 
donc les mains de ceux qui écoutent les paroles des pro­
phètes ne seraient-elles pas fortes, puisque d'une Vierge 
est né Celui qui devait s'appeler <<Dieu-avec-nous'»? 
Quand en effet le Seigneur est avec nous, nos mains sont 
fortes et nous pouvons chanter à pleine voix : (( Le Sei­
gneur 1 des armées est avec nous, le Dieu de Jacob est 
notre protecteur a. >> 

315. Oui, avea la protection du Dieu tout-puissant de 
celui qui frappe le mal _de son talon b, c'est-à-dire de 
Jacob, en possession d'une force surnaturelle, exclamons­
nous triomphalement : << Dieu est avec nous : sachez­
le, nations, et soumettez-vous; écoutez jusqu'à l'extré­
mité de la terre. Vous aurez beau déployer votre force, 
vous serez à nouveau soumises ; quelque propos que 
vous émettiez, il échouera, car le Seigneur Dieu est avec 
nous c. >> Quand donc auront lieu ces succès ? Ce sera 
quand nos mains seront fortes, une fois la maison établie 
sur ses fondations et le temple bâti, en comprenant cela 
suivant toutes les interprétations données de la présente 
prophétie. 
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• 
• • 

316. ZACII. VIII, 10 : .11.,6~• npo ~ll>v ~~Epil>v hE(vcov & 

~;na80ç 't"é3v &.v8pC::mQV o'ÔK: ~cr'tcxt Elç Ov"lcrLV, Koc.l ô !fL080ç -r&v 

15 K'TTlVé.)v oôx Ôn&.pXEL, Kotl. 'T~ ÈKTIOpEUOI;lÉVCfl Katl 't9 dcrn:o­

pEU01fÉV9 oôK Ecr-r<XL Eipi}vl'"} &nO 't'~Ç 8ÀLl{JECùÇ' ~ecü S:E,cc.Tiocr't'EÀ& 

n&.v'rotÇ 't"OÙÇ &v8p00nouç ËKOlO''t"OV Tip0ç 'T0v TIÀllcrtov etÙ'TOÛ. 

317, llo),.),O: -r.pco:vo:<pWv·~cro:ç; 7tspt -ç~ç; Èao[J.iv'l)ç àv06~ou àT.o­
x.z'ta~-rci:!rswç 't'tl) sùspys'tootJ.€'.1<p Ào:{j) %o:l 't?j<; è:y€pO'HùÇ 't'fi<; O:yiar;; 

20 'L~pOUO'(Û,'~[J., 6s!J.Û,t0U[J.ÉYOU È:1t' o:Ù~ijr;; ïOÜ Ô:y(cu otxoo Y.::Xl 'COÜ 

vo:oU obt.oOo!J.?U(J.évou b-e' Û:>~pû,s(a y,cd aù6utJ.t'o: -roù ),o:oü, ob o:! 
zdpsr;; Y.O:'ttcrxUoucrt'i È:v totr;; 1tpof·lj·mtorr;; ),6yot~, 1tp0 'tWv ·~IJ.êphlv 
"t''ijr;; U7tocrxio-s(l)r;;, Ô't's ~P~tJ.W'to Tj r.ÔÀtr;;, x.po:'t'oU•rrwv 'ti;)') o:i.xtJ.O.:­
Àw·wr~nwv o:~'t·tjv, oùOoqûi)r;; O·n;a~'J !;.7.zsv 0 fLtG60-; 'tCw àv6pWw 

25 ;.wv, x.evW~ Gr.ouOa~bv-rwV x.cd à:~1)'![0'tw]~ 7tpa'tdnwv. 

318, I1pb; 'tr) 't(;'l'J àv6pW7Cwv ~~'100'1tOu0(0, y.q.[t 'tW]v Y.'t"f)VWY 
0 fJ..tG60ç o~z U;.&pzs.~, o0Y. hd aufJ.<:pipov n [1~'tJo~ cr'itouOo:~bn(J_w 
~ :ix6oropoi.Jv'tuw, -roU !J.tcr6oU 'tù')'l O:v6pW;.wv ëv·qGt'l ËXOV'toç 1 

xcà toü 'thlv X.'t"flvWv Ur..ipzovro-;, Ô'to:'l 0 ohoç 6s.p.s),tW'to:t y.at 0 
vo:Oç olxo0op:ïj~a1• • 'tb•s. jàp 't6•s. uà -çi)} b.?rops.uop.~'l(tl Y.at s.iG'ltOw 
flEUO!J.ÉW.p OÜG1)Ç s.\.p·frv·lj~ 0: .. 0 1"9)<; 6Î,[~s.wc;, <p"IJ!J·~ 't"OÜ ~Opiihoc; 
Y.al ;.6vou O:van),ouiÛ'IOO'/ Ô'ICË:p ~û,·nWaEcù,; xo:~ -c:D,ouc; -cWv a7tou-

5 Oo:~Oid'JW'/. 

{67 2-1 Ào:oU : \IO:Ol.l Pac \1 i68 2 vo:à; Pn : olxo~ P Il 3 O~O""I]Ç : Ëcrto:t 
mg. Pn 

1. Phrase très didymiennc, suffisamment longue pour que l'on 
perde la notion du sujet qui a commencé la phrase et que l'anaco­
luthe se produise sans que l'on y prenne garde. Elle est en outre 
chargée de ces propositions épithètes, relatives ou génitifs absolus, 
qui récapitulent les explications antérieures et qui embarrassent 
la pensée. 

2. On appréciera encore la série des génitifs de la fin de la phrase ... 
On comprend que le correcteur antique ait substitué ~crut -à OlÎd'ig, 

LIVRE Il, 316-3!8 

* • • 

583 

316. ZAcH. VIII, 10 : C'est pourquoi, avant ces jours, 
le salaire des hommes sera sans uti(ité et il n'y aura pas de 
salaire pour les animaux. Et pour celui qui sort et pour 
celui qui entre, il n'y aura pas de paix à cause de la tribup 
lation. Et j'enverrai tous les hommes, chacun contre son 
prochain. 

Paraphrase 
littérale. 

317. Maintes prédictions ayant été 
faites au peuple comblé de bienfaits, 
relatives à la restauration glorieuse et 

à la résurrection de la sainte Jérusalem, - Jérusalem 
en laquelle sont établies les fondations de la sainte 
maison et où a été bâti le temple pour l'utilité et. la joie 
du peuple, - peuple dont les mains puisent leur force 
dans les paroles des prophètes, -- avant les jours de la 
promesse, quand la ville était déserte et soumise à la 
puissance de cetix qui l'avaient réduite en captivité, 
le salaire des hommes n'avait aucune utilité : ils fai~ 

saient de vains efforts et agissaient sans résultat 1 . 

318. OUtre l'inanité de l'effort des hommes, il n'y a 
pas non plus de salaire pour les bêtes de somme, qu'on 
fait sans profit peiner ou porter des fardeaux. Au con­
traire, le salaire des hommes a son utilité 1 et il y a un 
salaire pour les animaux, quand on creuse les fondations 
de la maison et que le temple se construit. Alors, en 
effet, la tribulation laisse en paix et celui qui sort et 
celui qui entre; par tribulation j'entends la sueur et la 
peine dépensées en vue de l'amélioration et de la per:­
fection des buts poursuivis 2 • 

d'autant qu'il y était engagé par la reprise •On yàp •Ou, formule 
avec laquelle d'autres fois Didyme a employé un mode personnel; 
of. v.!g. 309. 
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319. OùOcqJ.&'>~ oÜcr'l)c; elp"/)v'l)ç &~o t'i)ç O),(~eooc; -c~ a'tO"r.o7 
pêUO!J.ÉV(:> Y.al ÈY."itOpêUO[J.~V<~, àv'ljV!Jt"OU XCÙ àvw«pe.ÀOÜÇ CÜO"'fjÇ 

1"-qç 'thl'J (h6pul1t'wv 7.o:l x·nr'!~Wv lpjaa(c~;, E'if'l)' IJ.&ta~oç 0 !J.ta6èç 
-cC.:>v ),oytxi:>v O'rl/'t'Wv ~0hlv gato.:t Y,o:l 0 tii'>v x:;'l)vhl•1 o~x U7tâp!;e.t, 

10 Wç &<.o:'l[ato:a6at -r-oùç àvOpûmouç h.o:ato'J è:rd -rOv -;;;),Yja[cv o.:Ù"t'où, 
'7tâO''fjÇ ê.Ùato:6efo:ç xcd O'UtJ.if'WVÎO:Ç 7télpU"(0:0WtJ.éV'I)Ç Q~èt; 01)ptw0îo:v 
Y.o:l O:yptb't'IJtCX U~tâpl;o:ao:v b<. 6u~.où Y.al O:aTCbvèou {f.6paç. 

320. ''Ean 7tp0ç &vayu>y1;'1, à>J6?<;>'7tWV Otèt: tb Ooxetv i,bjtp 
x:piia6o:1. p:âto:tcx r.ovo6nw'l xo:l a~ouOo:~Ôn(t)v p:~ dvo.:t tè•1 !J.to-6;., 

15 elç 5v'l)atv, 0:)J,Q: xo:t !J·~ U7tâpxona -rWv Ot' dr~Oeto:v X't''l)vwOea't'i-
T • , • '"~ , , l.o , , • , p(t)v, W'l wtayopeuwv ·t"I)V ~"'c·r~o:v, eu·ri e~o:v -re xcu ajp~01"1'j'to:, 

0 ),6jo~ 'f'l'jatv· << M~ yivea6e Wç \:n:'itOÇ xJ:l ~!J.(ovo:;, otç obx €an·1 
aUvecnç a. J) 321. Bt;\ç yàp Um:Xp~e~v ol6ç 't1 

Èa't"~v 0 !J.~a60ç TÛ)V 

, • , , -· , 'l , , , K" 
O'U'IE.O"~'I OUX E.';.(OV'tW\1 1 't"WV O'U'J 0: ,o·r~qc T.O:'J'tCC 'itpa~'tCV't'WV; av 

20 l 't "0 T ~ ~ ; ' ; 'ï.C't OU\1 >WSÇ \/.\1 pw'it'O~ EW\1.~ uOY.WO'~V, 7;0:\"tiX O'UV XO:Y,O'tSXvt<;' 
OpWneç, &!J.t~Of. xal O:v·l)vUn)Ç Èvepyoüvnç, bv·~a~!J.OV !J.taO'bv ob:t. 
€xouaw, ôtO: -tè << !J.~ daZpxecreat ao<piav e'tç ·d)v xax6-tezvov 
alnWv tfu~cf,v, fJ:r,Oè Y.a'to~xe~v h 1'~ xa'tay:pécp &!J.ap't{;x;ç ac~!J.an b J), 

[Ov·r,o]w !J.taOoU gxonoç 'toü U·ûp &pe't''f); xat eùcrsOdaç. 322. [T1j 
25 k}npya~O!J.ÉVïl yoUv tfuxn « 't'~V !J-Évouaav dç o:!Wvtov [~]w~v 

~?(;')atvc )) xal e'(ç épya [J.eraôa)J,oUan 'tàç &:ytaç h['t]o),ciç, b 
(< !J.ta6xr.o06"'1)Ç d n 8ebç <p't)atv' \ << "Eanv fl.taeO; rotç aotç 
€pjotç a. )J 'laoèuva[J.oUnwç 't?j &!J.e(lfet 'ta:h·r,, r.epl 'tWv b;y,o;-

168 a. Ps. 31,9 Il b. Sag. 1,411 c. Jn 6,27 Il d. Cf.lléb, H,611 
!69 a. Jér. 31, 16 =LXX 38,16 

i68 i3 àvOptÛ1ttoJY : &vOpWr.:ou~ pac 

1. La négligence continue. Didyme cherche sa pensée ou du 
moins la tournure à lui donner. Après Ey,_Opa; du numéro précédent, 
le Papyrus laisse apparaître un ot très effacé, lavé peut-être; on 
pense au début d'une phrase : o! Ctv0fW1tot .•. Quoi qu'il en soit, lan 
1tpOç· &vaytolr~v appelle un verbe<< dire», qui ne vient pas. Le substan­
tif &:vOpWttlùv avait· d'abord été écrit à l'accusatif laissant attendre 
un verbe<< avoir». C'est le verbe« être» qui est venu, obligeant les 

LIVRE U, 3HI-322 585 

319. Comme la tribulation ne laisse en paix ni celui 
qui entre ni celui qui sort, puisque le travail des hommes 

· et des animaux n'aboutit et ne sert à rien, notre texte 
dit que le salaire des mortels raisonnables sera sans uti­
lité et qu'il n'y en aura pas pour les bêtes, si bien que les 
hommes se dresseront chacun contre son prochain et 
que la bonne entente et la concorde seront bannies par 
la brutalité féroce résultant du ressentiment et des 
haines implacables. 

320. Au sens spirituel, on peut dire 
Salaire utile 

que les hommes - hommes parce et Inutile. 
qu'ils paraissent user de la raison -

qui se donnent du mal et travaillent en vain, ont un 
salaire sans utilité, tandis que ce salaire n'existe même 
pas pour ceux que leur stupidité assimile plutôt à des 
bêtes 1 • L'Écriture, reprochant à ces derniers leur inin­
telligence, leur stupidité et leur sauvagerie, leur dit : 
<<Ne soyez pas comme le cheval et le mulet qui sont sans 
intelligence ". >> 321. Comment en effet pourrait-il y avoir 
un salaire pour des gens sans intelligence qui font tout 
avec déraison ? Et même si parfois certains semblent 
être des hommes, comme ils font tout frauduleusement, 
agissant sans mériter de récompense et sans résultat, 
ils touchent un salaire inutile, car <<la sagesse n'entre 
pas dans leur âme artificieuse et n'habite pas un corps 
asservi au péché b >>, alors que le salaire utile est celui 
qui récompense la vertu et la piété. 322. Ainsi, à l'âme 
qui produit cette <<nourriture qui reste pour la vie éter­
nell~ c >)et qui met en pratique les saints commandements, 
Dieu << qui donne le salaire à » dit : J << Il y a un salaire 
pour tes œuvres".>) C'est quelque chose d'équivalent 

correcteurs à rétablir &.·~OptÙ7tC!l''· au génitif. Hésitations, reprises, 
marche en avant malgré tout, le mouvement permettant de laisser 
le début de la phrase en suspens, nous àvons là encore un exemple 
frappant du style de Didyme. 
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586 IN ZACIIAIUAl'.I (cH. 8, V. 10) 

-ro:~axUn1vv Èpyo.:-ril'>v 0 È.v Xp~~ti!> 'A~oôato),o~ l1o:ü),o~ yp&if'e.t' 
« "Exo:v-roç ),·~!J·~e.'t"o:t 't'O" to~ov fMcrOOv Y.o:'t'O: "t"O o:Utoü [pyov b. >> 

5 323. 'Eit(crt)')O'OV O:xp~ôWç e.1 p.évo: -cO: 8:è6,u.e.'Jo: 6rr.Sp ~r.X!VE."t'Wv 

Ëp"(WV p.ta00~ 'l.o:),e.i;-ro:t, 't'hlV È41' d:p.o:p-r[o:tç T.'pO't'WO[ÛVWV y,oNY.~ 
crE.tJW, li.)J,' où p.tcr61;lV 1 bvop.o:1:;o!J.Svu.w. 

324. Tt 0' ë~z't':::n 't'OU [.M<rOoü 't"W'I O:vOfH~'ltWV e.'lç On;atv oÙK 

Ov-roç xo:t 't'OU [J.tcrOoü -cWv X't''fjVWv oùx STCcipxonoç, ~ 0:1tO O),(~e.f.I)Ç 
10 e.~.pYr·rtjV p.:~ e.ho:t à;.;O toU h'ltopsuotJ.ivou xo:l e.ta";rope.uo[J.ivou, 

-r:Wv ètvOpWr.wv 0:7toatÛ,),ofLéVWV 7tp0ç 'tOÜ e.'tp'f)'HY.Wç ~o:cnL~60V't'OÇ 
<< ëxo:cr't'ov hd 'Û>'I 7C),·qatcv o:Ù't'oü » xa't'' (û,À·fJ..wv O:d c:povWv-rwv 
XO:~ 'tO:pO:'t't'OIJ.éVW\1. 

325. T•ÎJ'I -roto:U·op &jp(o:\1 Xo:"t'&cr-racrw U7toJp&q>cüv, b Uv.vtrOO~ 
15 È.\1 'Fo:À!J·0 hèeY.:X·np lf'I)O'Cv· '' M&<tato.: è:),c1.),·1JcrE.'.I Ë%o.:cr"t'c~ !v "t'îj 

y,o:nè(o: O:~'t'OÛ, ~n::.O;t: Ob),to.: È'l' Y.o:oè(o: %at È\1 y,o:nèta O:~"t'WV n.&-
i • ,, ' ' ' i ' 

i,·IJcrO.:v c. >) 'lcroOu'.la!J.oUnw:; Y,cd ô 'hpz!J.Ca:; 'itepl "t'i~v olhw~ 
6-.mxet\)<é'.IWI y,a-:-' l!JJ,·f,),wl ),i"(at' <<M-l}. Y.a-:;a~~a"t'aUa"t'e €.., q>O..ot:;, 
7.Cd bt' &Oû,o/o~:; v:~ 'itE.7tol0a•e, ô·n "r-&:; 0:0aÀq>G:; 7t't'tp[j 7t"t"ep-

20 ne~ Y.al 7tiX<;; !p(Ào:; Oo),tw.; 7topdae't'at' èG),-I)Owxv où p.-l) Àa/,·f,crou­
cr~\1, !J·EJJ..:f01JY.EV r),Wcrcrx a~'t'i.')'l ),o;Î,E.f'J t}eUO'I) d, )) Ilapl 'thl'J 
"t'Oto1h-wv Y.o:t b laporfO:):t'I)Ç .6.aul0 ~c0' << 'E11.ol !J.È:v a'tp'IJVtY.O: 
€/,&J,ouv, xo:l !.,.' Opr?i ),ÔJOUÇ Ot.:ùoy(~ono:te. )> Ko:l b 7tpoq>'lj"t'Yj~ 

') ' ' 'J'- ) ' , ' ) ) ' ' ' " ' -7t.X ,tv -J,cJE.•.' « cp 7t ,Y)o-~ov anou ,o; ,E.\ Etfi'IJ'ItY.J:, %at e.v aau-r~> 

25 Zzat •[·~]v €x6pœv f ))' ô Oc/,epGç Y.o:l O:rco.:t'f)Î,G:; è'l)),ov6tt. 
326. T<7l'J o[:};{t)] o-7tou0o:~bnwv xœl (< 'tà 't'?,<;; o-o.:p%0:; Spyag» 

7tpo:nôno)'), y.[Y.v] &v0p{t)7tot èoY.Wcrt'l ehœt, ô ;J.tcrOô:;; e\:; Ov'l]vt~~ 
o~Y. Scr't'o.:t oùO' b 'tWV 'l.t'I)Vwèecrdpwv 1 Lm&pÇst. 

327. Kr~V'IJ Èv toU"t'ot:; b.Î,'fJ!J·7tdov 't"OÙÇ q>LÀ'IJèÔvouç xcd iftÎ,o-

!69 b. I Cor, 3, 8 Il c, Ps.ll, 3 Il d. Jér. 9, 3-4. Il e. Ps. 34., 20 Il 
r. Jér. 9, 8 Il g. Gal. 5, 19 

!69 16-17 D-&J,'fJGO:Y pl : O.c.Ü,'fJ%'1 P add. :<axlf P1!1170 2 tpt),'l86•Jou~ : 
9tÀ1jÔ6W.ù<; pac 

1. .L'expression 0 lY Xyta;:tj:i 'Ar.o'cr<oÀo<; est évidemment l'abrégé de 
ceHe que. Didyme emploie plus or:dinairement: Oj.v Xptcr·nï' Àct.ÀW\1 
'An6a't'oÀo;. Cf. III 16: b ho Xpta"tttl llaiïÀo~. 

".~ .. ' .. ·.· .. '.··t·' ..... ·'ff··:·· 
.. 1 

1 
! 

''j 

. '\ 
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à cette réponse que Paul, l'Apôtre dans le Christ 1 , 

écrii .à propos de ceux qui agissent en toute droiture : 
« Chacun recevra son salaire selon ses œuvres ~. n 

323. Examine avec grande attention si seul porte le 
nom de salaire ce qui est donné en échange de bonnes 
actions, tandis que ce qu'on reçoit en échange du péché 
se nommerait châtiment et non salaire. 

324. Que s'ensuit-il de ce que le salaire des hommes 
est s~ns utilité et qu'il n'y a pas de salaire du tout pour 
les bêtes de somme ? Il s'ensuit qu'il n'y a pas de paix 
mettant fin à la tribulation de la part de celui qui sort 
et de celui qui entre, car les hommes, envoyés chacun 
vers son prochain par Celui dont le règne est un règne 
de paix, sont dressés les uns contre les autres dans des 
meurtres et des troubles continuels. 

325. Le Psalmiste fait pressentir un tel état de sauva~ 
gerie quand il écrit dans le Psaume 11 : « Chacun dit des 
mensonges dans son cœur ; leurs lèvres sont trompeuses 
dans leur cœur, et c'est dans leur cœur qu'ils ont parlé c. )) 

Abondant en ce sens, Jérémie dit des gens qui sont ainsi 
dressés les uns cOntre les autres: <<Ne vous confiez pas 
dans vos amis ; méfiez~vous de vos frères, car tout frère 
vous frappera du talon et tout ami vous trompera. Ils 
ne peuvent dire la vérité, car leur langue a appris le men~ 
songe à. » A propos d'hommes de cette sorte, David, le 
psalmiste sacré, s'écrie : « Ils prononçaient pour moi des 
paroles de paix, mais la colère inspirait leurs paroles e. n 

Et le prophète dit encore : « Il prononce des paroles de 
paix pour son prochain, mais il garde la haine en son 
cœur '», le menteur et le fourbe évidemment. 

326. Ceux qui agissent ainsi et accomplissent <<les 
œuvres de la chair " >> peuvent bien ressembler à des 
hommes, leur Salaire n'en sera pas moins inutile et, pour 
ceux qui ressemblent plutôt aux bêtes, il n'y en aura pas 
du tout. 1 

327. Dans ces textes, il faut comprendre les bêtes i70 



588 IN ZACHARIAM (en. 8, V. 11-12) 

(170] r.cd)st~, &vep,~r.-ou~ 0€ -roù~ 7tpea-ôdono:~ -r"fjv ~suOWwtJ.O'I 1vW~ 
a~V a %al (( -ri)v O"Ciplav -ro1-rov 'tOU al&'l\lOÇ 1.0:l -rWv &pxbnwv 

5 aÙ'toü b >), O•rf,a~Jl.O'J !J.~a00•1 oÙ7. ltxouaa'J 't<J) Y.O:'tapyelcrOa~ Aal Il·~ 
tJ.É'JSt'J p.erà -rOv aiWva -roUtov A:xl 't"'~\l y.o:-r' o:Ù't"Ov ~u>"~\1. lÏ>a•Jinc; 
ArO:p xa't"O: -rOv !J.Ü,Àono: o:'tWvo: -roü <pw-rOç 'tOÜ Q:),·r,Ot•JoO, ),uO·f,ae­
to:t 'it"Ô:O"o: èm&'t"'I)V ltx~ua.x aocp~anfo: Y.o:l 11J,oyo~ +,Oo'J·~, ~a't"e 
IJ.'tJY.é'rt -rOv tJ.ixpt -roU Oo7.etv Ov't"a [HaOèv aÙ't"ù'l\l Ov·l')a~v ~txst'J ·~ 

10 Ô'lt<:fpxetv, 'tOU ÈY.r.-Opsuop.ivou Y.cd e'ta;.:opeuct.J.évou oùOatJ.I;).; elp·f,­
V'f)\1 txonoo:; àr.O -rY)~ Y.a-ra7to•rf)aia'IJ<; Q),(tjieto)<;, ÈY.&a-rou &vOp(~'l'Cou 
à'lt"oa't"o:ÀÉV'toç xa't"èt ..-oU 7t),'IJatov, ~a't"s 7top0av xo:l xaxoüv o:ù't6v. 

•• 

328. ZACH. VIII, H-12 : ll Ke<t vOv où Ke<~è< ~è<ç ~~Épe<ç 

-r&.c; Ë1f1lflOcr8s:v Eyc!> not& -cote; Ka"taÀolnotc; -coO ÀaoO -coU-cou, 
15 ÀÉyEL KupLOÇ ne<noKp<hc.>p, 12 &ÀÀ' ~ adE,c.> dp~v~v· ~ &~TIEÀOÇ 

O&lcrEL -cOv KapnOv cxû-c~c; Kat ~ y~ O&lcrEL -c&. yEVi)tJ.CX'COt aÛ"t~Ç 

Kat ô o-ôpavOc; O&lcrEL -c~v Op6aov or.U-roO, Kcxt Kot'taKÀllflovop.~croo 

rroîc; Ka'tor.Àolnotc; rroO ÀaoO p.ou n&.v-ra 'taO-ca. 

329. 'Pitjio:o:; el.; e~spyeafav, 0 '7t'cinw"V O:yaOWv ahtoo:; btay-
20 yi),),stat {J.'f)Y.É'tt r.orf,aew 't"OÏ<; U7toÎ.etcpOelaw 't"OÜ À::xoü 7.o:'t'à -rO:~ 

7tp6't"epov ·~tJ.épo:o:;, Ô't'e hp&'t"ouv oî &xOpo(, 7teptjev&!-'-evot Wv 
&/;ft:,(!-'-:Û,(~-tO":X\1' zlp·f,•r(j\1 zo:pt~6[J.E'I0<; 1 îtcp'l), ê~S't''ljp(:x Y.::d eÙ0'1)V(~X 

êo-'t'o:~, 'tÙ>V ohcq;6p(l)\l cpu't"Wv :t.o:pr.Ov T."o),ù cpëp6nwv, 7.0:~ 't''ij<; i~~ 
"'(E'l~IJ.:X>:X s![;] r-),~Ooo:; xcxp7tocpopo6a'IJ~, Op6crov 't"OÜ o~pavoü 

i70 a. Cf. 1 Tim. 6, 20 Il b. l Cor. 2, 6 

!70 5 fx.oucrav nos : è;_o6a1}~ P 1! :1.2 1top-6Etv : r.op9oüv Pa.e Il (t0t"Ov 
h. 1. [où)8Év mg. gl. Pg 11 22 li;nxp.(tÀWt'tO'(t'' : t~Ep.a:ÀWt"tO"a:>J P 

1. Elp~v1}v x.a:pt~Ôp.Evo~ : construction libre au nominatif. Langage 
parlé. 

LIVRE II, 327-329 589 

comme désignant les voluptueux et les sensu_cls, et les 
hommes comme étant ceux qui professent la gnose au 
nom trompeur " ainsi que <<la sagesse de ce monde et 
des maîtres de ce monde h ))' sagesse dont le salaire est 
sans utilité parce qu'elle est sans effet et ne survivra pas 
à ce monde ni à sa vie. Car dans le siècle à venir, à 
l'apparition de la Lumière Véritable, on verra se dis­
soudre tous les sophismes trompeurs et tous les plaisirs 
déraisonnables, de sorte que leur salaire qui n'existe 
qu'en apparence n'a plus d'utilité ou n'existe plus, tan­
dis que la tribulation accablante ne laisse nullement en 
paix celui qui sort et celui qui entre, chaque homme 
étant envoyé contre le prochain de manière à le maltrai­
ter et le rendre malheureux. 

• 
' ' 

328. ZAcH. VIII, 11-12: 11 Et maintenant ce n'est pas 
comme durant les jours passés que je pais agir enPers les 
survipants de ce peuple, dit le Seigneur tout-puissant, 
12 mais je pais faire paraître la paix j la Pigne donnera 
son fruit, la terre donnera ses produits et le ciel donnera 
sa rosée. Et je donnerai tout cela en héritage aux sur,_,i,.,ants 
de ce peuple. 

Il accordera 
la grâce 

de la paix. 

329. Incliné à la bienfaisance, l'au­
teur de tout bien promet de ne plus 
agir envers les survivants du peuple 
comme aux jours d'autrefois quand les 

ennemis au pouvoir faisaient sentir leur domination à 
ceux qu'ils avaient emmenés en cuptivité. Il accordera 
la grâce de la paix 1, dit-il, et l'abondance et la prospé­
rité régneront, les vignobles donneront du fruit en abon­
dance, la terre sera généreuse dans ses produits, le ciel 
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[170) 25 Q~abnoç, &~[~p 7t]cXna XÀ'tjpOVO!J:I)ast Ô E)~Q.; 'tO~Ç XO:'tCÛ,o(-r.o~ç 

'tOU i,aoü ['toU}tou. 

171 
(Xl, 9) 

330. 'Oç ~pO<; pî')tOv, bc1rr:s.Àtll.t 'tb: r.poxetv.evo: 'tijl Y.cnpij) 
't'i)ç kmatpoq>r)ç "t'Wv o:'txtJ.o:),W't(J)V, xo:O' ôv o~ c:O -r-a06neç, ~~za­
pta'toüneç eh-cv· <<'Ev 'ti{> bn[a"t'pi!fo:t KUptov -d;v o:'txp.û .. wd(o:v 
::EtWv, &ye•rf,O·~JJ.EV Wç 7to:p:XhEx):fJp.É'IOt 11 ))'O-re o0xi·n 'itOte.t 8s0ç 
't'otç xo:to:),ot~.otç -.oU brJ,ex'tOÜ Ào:oü Y.o:'tà 't0:ç €p.7tpoa0ev i)p.Épo:;, 
ô,e ~p-QIJ.w't'o 1) 'lepouao:),·f,tt, ),omOv e~p·f,v·r,v Ehoü 7tccpizonoç, 

5 xo:e' ·~v O:vi'lt'e.fJ.~o:'l 7tpoaeu-;c~v cp~o-Y.one.ç· <<KU pte 0 8eOç TjtJ.Clv, 
itp-~v·~v aoç ~v.tv b. )) 

331. 'l"'it'i)p'l.tat M 't'à 't'ij<;; ),cqJ.7tpŒç &'ltoxo:'to:cr'riaewç VOYj'tWç 

Ô1'E kÀ·fs/,uf)ev 0 Ài:ywv· << Iheüp.o: Kuplou è'it' &p.€, oO etvexev 
Sxp~criv p.s, eùayjû,(cracrOo:~ 'lt''t'W"f.Otç à'lt'icrt-xÀY.Év !J.e, X'IJPÜ~a~ 

10 <Xlxw:û,Ûno~c; &<psow Y.o:l -cu<p),otc; O:v&6Àstfl~v, 't&aaa6;.:~ toùç auvts­
'tpt!J·!J·Évouç t'~ v xo:pOto:•1 c. )) TJ: o:ù-c.X ÈOto:yyD-f,s'to:t Y.cd Sv 'AIJ.Wç 
- , , 'E '·'· , , , l . '! " •cp 7tpO!fY)'t"7] <fO:O'X.fùV' << rrtcr't'p::'fW O:tX!·MXAfùO't0:\1 ,o:ou [J.OU crpO:'t)A 

xo:l otxoOop.~aouaw 't'O:ç 7t0),s~c; -rè.:ç ~<po:nav.ivo:c; xaù 'll.o:to:<punUvw 
o:Ù-roUç d. )) 

15 332. Toû't"WV tÛW xaphwv xal Owpe:Wv. Odwv Oc6ELO'WV UO'tè 
't'OU tJ.E~(:xÀoOWpou, e:'tp·~v·~ ë"a-ro:t, &v~te:D,aao: !J.e:tà OtxatoaUv'IJÇ, 
Èv to:lç +,!J.Épo:tç 't"'fîç S7tt0'f)!J·1o:c; 'toU ),a66V't'OÇ -r.o:pà Ehoù tè Y.p(!J.C( 
~o:crtÀiwc; e, 'ite:pl o0 E:tp·IJ't'W · « 'Avfl.'t'Û,eT. &•1 't'cdç 1) p.€ pate; o:lrcoü 
0l'!.o:tocrUv·r;v 1.o:l '7t),5j6oç ~:.tp·~v'I)Ç f n, {~Ç p.~ dv.zt ëptov t?jç e'tp·~V'IJÇ 

20 IXÙ't'OiÎg 1 't"C~ !J·~ ~'IÔÇ ë"O'IOIJÇ ciÀ),Ct 7t0:Vt'WV 't'&'lV è.OvWv h Y.O:~ -r9jç 
ohou!J .. iv'I)Ç n6.aï)ç ~o:cn),suop.ÉVhlV U'lt'' o:ù:oü, etp'ljY.6'toç 'lt'pôç 't'oÙ; 
yvwp(!J.OUÇ Y.cù lm'o:ùt~ O''tpo:'t<:.UsaO~t ~ou),otJ.évouç' << E'tp~vr,v 

i7i •· Ps. 125, 1 Il b. !s. 26,12 Il c. Le 4,18 et !s. ûl, 1 Il 
d. Amos 9, 11<-15 Il e. Cf. Ps. 71, 1 Il f. Ps. 71, 7 Il g. Cf. !s. 
9,6 !! h. Cf. Ps. 71,14 

t 7t 22 ~ouÀop.Évou.; nos : ~ouÀop.Êvotç P 

1. De toute la section présente, JtnÔME (1471) a surtout retenu 
les citations. Sa section (mêmes versets que ceux de Didyme) ne 
fait que résumer celle de Didyme. Voici; dans l'ordre, les citations 

LIVRE n, 329-332 591 

donnera .sa rosée, et tout cela Dieu le donnera en héri­
tage aux survivants de ce peuple. 

330. Au sens littéral, ces promesses ont été faites pour 
l'époque du retour des captifs, dont les bénéficiaires, 
pleins de reconnaissance, ont dit : << Quand le Seigneur 
j a fait cesser la captivité de Sion, ce fut pour nous comme 
une consblation a.>> Car Dieu n'agit plus alors envers 
les survivants du peuple élu comme aux jours d'au­
trefois quand Jérusalem était dévastée ; mais il leur 
donne désormais la paix selon la prière qu'ils lui adres­
saient en ces termes : c< Seigneur, notre Dieu, donne-nous 
la paix 11 • » 

331. Mais la réalisation de cette brillante restauration 
a eu lieu au sens spirituel quand est venu Celui qui 
dit : <<L'Esprit du Seigneur est sur moi; c'est pourquoi 
il m'a oint; il m'a envoyé pour porter la bonne nouvelle 
aux pauvres, annoncer la délivrance aux captifs, rendre 
la vue aux aveugles et guérir ceux qui ont le cœur brisé c. JJ 

Il fait les mêmes prédictions dans le prophète Amos, 
en disant : <<Je ramènerai les captifs d'Israël, mon 
peuple, et ils rebâtiront les villes détruites et je les y 
installerai à. >> 1 

332. Quand ces grâces et ces dons divins auront été 
accordés par la munificence divine, il y aura la paix ; 
elle se lèvera avec la justice aux temps de la venue sur 
terre du Roi qui a reçu de Dieu le jugement ~ et dont il 
est dit : << En ses jours, il fera se lever la justice et une 
paix débordante 1• >> Sa paix ne connaîtra pas de fron­
tières : ce ne sera pas celle d'une seule nation mais celle 
de l'ensemble des nations Q et de toute la tei-re régies 
par Celui qui a dit à ses disciples et à ceux qui veulent 

(ou allusions) de Jérôme: Is. 61, 2; Amos 9, 14; Ps. 71, 7; Gant. 2, 
13 ; Matth. 13, 8 et 23; Ps, 125, 5; Ps. 18, 2; Deut. 32, 43; Rom. 8, 
29; Deut. 32, 2; Is. 26, 19; !s. 1, 9. En comparant avec les réfé­
rences de Didyme, on mesurera le peu d'originalité que Jérôme 
pouvait déployer dans des passages de ce genre. 
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592 IN ZACHARIAni (cH. 8, V. i1-t2) 

-.·~'~~ &fJ:IJ'II U(O]ù)fJ.t l.qûv i », €~1J, T.OÀ),'ijç &t:xpaÇta; ~'lt~Y.p:xtoû-
0'1JÇ, [x.x~ p.}h ~a·d: -rà.; -iJ!J.Spo:ç -.O:ç Mp.7tpoa6e.v ?totW'I -roi.; xo:-ro:-

25 [i,d] -r.ot<; 't'~Ü 'lapa·~),, 7tO:p:xcrY.e.udae.t lmepôcf),),ouo-av e.Ùxo:p7tio:v, 
OtOoUa·'Îç t'ljç O:!J.!7tO,oo 't"0\1 Y.o:p-r.Ov O:~t?jç xo:l t'ijç r?iç -rd o1Y.Eto: 

ye'riJfMXta, 1.cd 't'oU o~pavoU 't''~'J :t.!J.:r.ft.),J,·fJÀov Op60"ov. 
333. "A!J.1tÛ,o.; èS ohrn~:f; toU tOLou Y.CWïtoü +, r.v~O!J.ato<.·(j 

~ • ; {\ , ' ' ' J., ' ' \ ,l ) ' 6ewpta t?j<; CUù'JgEtiXÇ EO''tt\1 1 XO:t 'l XO:'t' O:UT'I)V 'it"E'it'OHù!J.cV'I) ,O"(tX't) 

5 oUvio:, é.x7tecpuxuro: è:x -r'ij; &iJ,'it"Ü,ou t'fj<; à:À1J6r·r~; !J.E'touato:ç 

tpb'it'<:L Ilepl 't':Xth''l)<; 't'ij<; &ywr?j;, èv EUo:yjû.ttp ei;.ev 6 };wr{Jp· 
« 'EyW elp.t -~ !ÏIJ.'ltû,o;, U~o' . .ëtç 't'O: û,~fl.o:ta· 'it~'' û,'fjfJ.o: fJ.~vov 
b ~p.oî, xo:6:âpet a1.H0 0 Il~'t'·~p, tva ·rc),Ef.o'la x:xp;.bv fiPYI a.>> 

334, nËpl 't'Olh(J)V 't'(7JV x),'fJtJ·&'t'W'J &p",(,'~'l XO:pîtOifOpkt; ixbv-
10 't'WV k•J 't'0 ''Atcr-!J.a't't tWv 'AtO'fJ.I:hwv yéyp::xï.tcn· <(At &!J.itÛ,ot 

1)v.ùw Xuîtpt~ouo-tv, tOwxav bo-!J:hv h. >> IIpox6·~o:; 0' 0 x::xp;.Oç xal 
D.6Wv e~; nÀstbt'f)~Œ -cpuylit::xt, x:x' €!<;; À"/lvOv ~),·1)6€1<; lx6),(­
Ô€t~t, xo:l yîvst.::tt 'lt'6!J.o: €~ifpo:rvov t~v 'l.apè(o:v -coU r.tbv't'o;, xo:tGc 
't'è b llf' aÀv.ot<; sÏp'flfJ.Évov· << Oivo; s~ifpa(v€t Y.::xpèb:v Ô!'J6 phl7.ou c. » 

15 335. flsp~ 't'~<; r.vwf1.o:-nx1j; -cpuy~;, Ô7t€pÀ·~·Jtot ~Ocd Ô!vsyp&-
o/'fJO'O:'I, oht E:!o-tv 1) OyOJ'I), xo:l ôrOo·l)xoo-t·~, xo:l -cp(-c·IJ xo:l brOo·rr 
XOO't'~· o0't'Ot jàp fJ.bVOt o! -cp€~<; 'Fo:),fJ.ol &1i0 't'WV hatèV 
7CSV't''f,XO'I't'O: (( lmkp 't'W'I )\I)VÙ)V ll €7t's'(p&tp'I)O'Il:'l, 

336. ·Ap!J.~vfw; xo:'t'' &vo:y(J>y'l)•1 -c1J OoUo-·n 0:[J.7ÇD,(r 't'èv xo:p?tèv 
20 .::t~'t'7s<; xo:t 1) y'ij OWcrst 't'-': j€'1'/;!J.O:to: a~tYj<;, -csÀ€0'fOp·Qo-œcro: êv 

€6o:À€v 'l'f)aoü<; €7t' o:Ù't''~V 0'1i6pov, W; Ooüvo:t ho:dv, é:;·~xono:, 
-cpt&xovto:, xo:tà -c~v é:pfJ.'I)Vd'(l.v 't''ij<; 1to:pa6o),•fi; d· -c'ljv yàp xcû,'l)v 

171 i. Jn !4,27 Il 172 a. Jn !5,5.2 Il b. Cant. 2,!3 Il c. Ps. 
103, 5 Il d. Cf. Matth. 13,8.23 

1. Cf. V 115. Des recueils avaient catalogué les remarques de_ ce 
genre. La « Synopsis scripturae Sacrae » que l'on trouve dans Migne 
parmi les opera dubia de S. Athanase, et qui doit remonter à une 
époque peu postérieure au grand évêque, relève au chapitre des 
Psaumes:« Ot 1(, r.', 1t"f' Udp t1!Jv À'flllilh, les Psaumes 8, 80, 83, pour 
les pressoirs», PG 28,337 B. (On sait que cette Synopsis, l.t36 A, fait 

i 

i 
·~ 
' ,, 

1 

1 

UVHE 11 1 332-336 593 

militer à son service : «Je vous donne ma paix t. >> Un 
grand calme régnera, et au lieu d'agir _comme aux jours 
d'autrefois envers les survivants d'Israël, il préparera 
une abondance extraordinaire : la vigne donnera J son 
fruit, la terre ses produits habituels et le ciel la rosée 
correspondante. 

333. La vigne qui porte son fruit, 
Vigne c'est la contemplation spirituelle de la 

et vendange. vérité et la conformation avec elle de 

la nature raisonnable, qui a poussé sur la Vigne véri­
table par mode de participation. Sur cette transfor­
mation, le Sauveur dit dans l'Évangile : « Je suis la vigne, 
vous êtes les sarments. Tout sarment qui demeure en moi, 
le Père le taille pour qu'il porte davantage de fruit •, " 

334. De ces sarments qui commencent à porter du 
fruit, il est écrit dans le Cantique des Cantiques : <<Nos 
vignes fleurissent ; elles ont donné leur parfum b. >) Quand 
le fruit a poussé et qu'il est arrivé à maturité, il est ven­
dangé, mis au pressoir, écrasé et devient ainsi une bois­
son qui réjouit le cœur du buveur, selon cette parole des 
Psaumes : << Le vin réj ouït le cœur de l'homme 0

, >> 

335, La vendange spirituelle a ses « chants pour le 
pressoir>> qui lui sont dédiés : ce sont les Psaumes 8, 80 
et 83. Ces trois~là, sur les cent cinquante, sont les seuls 
à porter l'indication << Pour les pre5soirs » 1 • 

336- En accord avec le sens spirituel 
de cette vigne qui ~onne son fruit, 
la terre aussi donnera ses produits, 

faisant 'mûrir la semence que Jésus a jetée en elle de 
manière' à produire cent, soixante, trente d' selon l'expli~ 

Les récoltes 
spirituelles. 

état de deux trouvailles de textes de l'Écriture dans des jarres, à 
Jéricho et à Nicopolis, découvertes non sans rapport avec les 
récentes de la mer Morte.) 

Zacharie. II. 12 
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594 IN ZACHARJAM (cH. 8, V. 1!-12) 

x(a]t sùOUt'Jjto: xo:pO~av Sxoucro:v, O:~raO·~·J .,r~·~ ·~pwf,-nucrsv ô 
l:wt·~p. 

25 337. 6.[i]~o-co:t Ok -co:iho: -cO: ys·r~p.o:to: -c·~ç; "('f/Ç -r~> O"r-d-
po:vn €v 01:[xp}Jcrtv, toüt' Scr-nv crÙ'J tOpGrn .... o:l 1t6v(~' "Cà Oet11. 
O''it'Ép[J.Ctto:, t-JO: Osp(cr·n o:Utà b O:~rcû,),~O:ast e. Ihpl;O:p to.J't'WV -rWv 
O''lt'êtpbnwv, oU x o:lcrO·I)tWç; 'tOU'to l noto1nwv :Z)J,O: vo·fJ•Wç, Sv 
"tTH 00·a tl:)v O:val)rxO!J.Wv <pSpstat' «Of a'lts!pons; b è&Y.pucrw, 
Èv J: .. (O:À),t<fO'Et 6~pt0Ü(nv· 'ltOpsu6p.svct È:itopsUov-ro xcd b),Œ!O'I, 

o:tpone:; -rô: a-;;Épfl.O:'to: o:Ù"t'Ù)\1' èpx6p.sYot f)Çoucrtv Sv &.,rcûJ,tO:O"st, 
5 o:'lpons; 't'à Op&:"(\l•O:'t'a a!.nWv a. >> 

38 rr ' ' 'li 1 ~ " ', 3 _. spt t'qÇ 't'OtO:U'tY)Ç li:UIJ'l)'HaÇ, TvVEUfJ.CI/t'tY.'I)<; èUO"'IjÇ, Y,O:t EV 

'Ocr'i)s t{j> 7tpoq>·f,t"n ô OEio:; npoo"t6:"t"te:t ),6jcç· « L'TC'dpau: &au•oTç 
s\ç 0~Y.O:tOo-UV'f)V, 't'pU·'('~O"::X't"E eL; Y.o:p7t0V ~w·~ç, cpül'tt'ao:'t'ê ÉO:U't'O~Ç 

11hlç yvr:)ae:wç, h~'f)'t''~O"O:'t'ê 't'Ov K~pto'l ëwç 't'OÜ ü,Odv ye:v·~[J.a't'o: 
10 Otxo:~oo-Uv·rso;; b. >> 

339. 6.(0Cùow ·~ &1toOo&e:ta::x &"[J.'ït'E),oç 't'èv èOWOtp.ov Y.o:l &:~lfpctt~ 
vono: xo:p'ltàv xo:l 't'à "(EV'~[J.O:'t'O: &o:u't''i}ç f, &yo:O·f, y'/î, 't'oU cùpo:voU 
Oe:OCùXb't'oç 't''~V Opbaov o:·~'t'oü. No·~O'op.e:·~ Oè. 't'tç T, Op6aoç o:Û't''tJ, 

' , ' '!!, "' ' ' ' • • ' " " , .... yvone:ç 'tt; o Qwou; aU't''f)V oupo:voç, ou x e:'t"spoç w1 't'axa 't'OU 
15 \lloooüv't'oç &vOoùmou << 't''l;v e:h6'1a 't'OÜ hcoupavtou c », Exov't'cç 

~< iv o~oo:vW 't0' 'ït'o),hsuv.o: d >>. Ils pl 7t&.nwv 't'WV 11,e:p.oo, \llW~Évwv 
' ' • l" ' 

r.o:""Cà 't'Ov bto'Jp&vtov ~hl't''~po:, r.Î\IjÜUV't'tY.&'>ç ),É"(E't'O:t àv 0Y.'t'WY.O:t-
0e:Y.cé'ttp 1J!'o:),v.ii)' « 01 o~po:vol Onj"(oUno:t ObÇo:v Eh:oü, 'ltO['flO"t'l 
OÈ. xe:tpWv o:Ù't'OÜ O:vO:j"(ÉÀÎ,e:t 't"O anpÉU>fJ.O: e. )) 340. ile pl 't'OihWJ 

20 r.o:t è:v ~C?j IJ.E"(GO,y, Sv ~e:u"tepovop.i~l ~(Éypo:tc't'at' « Eùfp&vO·I')'t"e:, 
oi oùpo:vo(, ap.a càtii} f ))' 'ti{) l:u>•'/îpt O·qÀoVb't't. llWç yàp oùx 
&p.a a~'tii'> "(E''('~Oo:aw Y.o:t O:yo:À),tWnat, p.op:rwOS'v't'EÇ xo:'t' o:Ù't'6v, 
xo:'t'O: 't"·f,v 'lto:Œe:uatv toU [epoù 'A"ocrt"b),ou IlaUÀou, Ô'ltou p1'J 
IP&fonoç 'ltEpt "~lV ma't'Wç xo:l "(V'IJaf.wç Oeoae:ôoUnwv · cc ÜtJç 

f72 e. Ps. 125,5 Il i73 a. Ps. 125, 5-6 Il b. Os. 10, 12 Il c. 1 
Cor. 15, 49 11 d. Phil. 3, 20 11 e. Ps. 18, 2 11 f. Deut. 32, 43 

:1.73 g -::oü 0..6Elv: où non Pn Il 17-18 Ox1"WX«t0er.i-rw Pl: €1t1"0:)\GH0e­
:>:i1"t:> pac Il 24 mani).; ; 1tt0"1"G'>V Pac 

1. Didyme a donné le numéro du Ps. 18. Jérôme a fait de même, 
1!.71 B. 

.,r ... ·· ......•.•.. · ,'',,_ ,'•'' 

·' 
,, } 

:tl 
,! 
a . 
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cation· de la parabble; car le Sauveur a _{lxpliqué qu'un 
cœur bon et droit était une bonne terre. 

337. Mais ces produits de la terre sont donnés à celui 
qui a semé dans les larmes, c'est·à·dire dans la sueur et 
dans la peine, les semences divines, de manière à les mois­
sonner dans la joie d. Car de ces semeurs qui ne sèment paS 
au sens matériel, 1 mais spirituel, il est dit dans l'un des 
Cantiques des Montées: «Ceux qui sèment dans les larmes 
moissonneront dans la joie ; ils allaient et venaient en 
pleurant quand ils portaient leurs semences ;· ils revien­
dront dans la joie quand ils porteront leurs gerbes ". >> 

338. Ces abondantes récoltes aussi sont spirituelles 
et à leur propos la parole divine, dans le prophète Osée, 
enjoint : << Semez pour faire croître eÙ vous la justice, 
vendangez pour des fruits de vie, éclairez-vous de la 
lumière de la connaissanèe, cherchez le Seigneur jusqu'à 
ce que viennent les fruits de la justice ~. >> 

339. La vigne en question donne 
son fruit savoureux et réjouissant et la 
bonne terre ses produits quand le ciel 

a donné sa rosée. Nous comprendrons quelle est. cette 
rosée quand nous saurons quel est le ciel qui la donne. 
Or ce ciel n'est sans doute pas autre chose que« l'homme 
qui porte l'image de l'homme céleste c >> et dont «la 
patrie est dans le ciel à )), De tous les hommes marqués à 
l'image du Sauveur céleste, il est dit dans le Psaume ·18 1 

où le mot ciel est au pluriel : << Les cieux racontent la 
gloire de Dieu et le firmament annonce l'œuvre de ses 
ma_ins ~. » 340. Il en est aussi parlé d:ins le grand Can­
tique du Deutéronome : <<Cieux, réjouissez-vous -avec 
lui 1 n, c'est-à-dire avec le Sauveur. Comment donc ne se 
réjouiraient~ils pas et ne seraient~ils pas dans l'allé· 
gresse avec lui les hommes formés à son image, selon 
l'enseignement du saint apôtre Paul, écrivant, d'abord, 
de ceux qui aiment Dieu avec foi et générosité : « Ceux 

Le ciel 
et sa rosée. 
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596 IN ZACHARIAM (CH. 8, V. H-1.2) 

25 ~poé·r·Jw xo:\ ttpoWptasv crutJ.tJ.Ôp:pou~ 't'ljç dY-6vo~ "toü 1"loü 
o:ù-roü g )) • [ôr.: ]ou' Oé· l< 1>opém.t)!J.E.v -r·~v e.tY.Ôvo:x 't"OÜ Èï.oupo:vtou h. » 

341. Toùç OÛ'tW Oto:7tpi4o:no:; b ~Ooti1 &pe.t'?l Y.o:l o~o:VO"tj't"txjj, 
<( Y.O:t"tjpttO'fJ.Évoo~ -r<i) cdrrij) vot 1 xo:l t?j a~'t'?l "(VW!J·'!l a»,· ëvo: 
oùpo:vOv xatà crup.'flwv(o:v p'f(CÉov, OtOôno: 7tVEU!J.O:'ttY.:~v Opôaov. 
'Aî,))x xa~ ëxo:O'to; TWV 't'OtOÛ't'c,>v Q(èhlcrtv 't~V iOto:v OpôO"ov, 'lt'apo:­
'it'À'f,G(Cùç 't'ij} Àéyont le.po~:Xnn Mwüae~· « TipoaOox&aOw W; 

5 ùetô; O:'ltbtpOejtJ.i v.ou, xo:l xo:-caô·~-cw Wc; Opôaoc; -rO: fr/){J.o:-r& 
!J.OUb, » 

, 342. <Ü(J.Û>ç el xo:l ù..cO tWv é:pwqvs.uOév't'wv oùpœvWv O!Oo'ta~, 
,.,.),)..' oOv Ù1tÔ 'tOU Oea7C6't'OU tWv o~po:vWv 'lt'PO'tl"(OU!J.ÉVW; zcp"ij-

~ ' ·' 'Ti ~ tJ. ' ' 1'~ " 'A ' jl!t't'O:t, 'I.O:'t'O: 't'ljV l O'O:tOU vEt(X'J q>Wrt)V wog Ef.OUO"o;V' « 'J(XO"'t'fj-
10 crono:t oé ve.xpo~, Y.œl È.ysp{h)crov-rat ct È.v 'tot.; p .. V'IJtJ·do~ç, Y.cd 
' e.Ù<ppav6~aov'to:t o! Èv 't'~ ~~· ~ yO:p Op6ao; ·~ 7to:p0:_ aoU tœ!J.O: 

o:Ù'to~c; €t1'tO:t c. » 343. Ko:t ~'ltsl 7tepl t1jç vo-r,"T1jç Op6aou b·nx?jc; 
OÜO"'t)Ç E~<ppo:{•IOV't.'l.l o! ÈV 'C"~ '(ÎÎ 'tUf.6Vn; o;Ù-r'ijç:, y,o;t 'tOÙÇ Ô:VtO''C"O:­
!J.ÉVOUÇ vexpoùc; x.zl h -rWv iJ-V't)!J.Sl(t}v SÇe.pxop.i'louc; JU6€Çgtv 

15 (X~"t'~Ç P'll-d.ov, 'C"bte. tJ.·il~tata <he n.ebno; 'tOU 't"Û,dou Y.af)' ô 
'')) ~ ' ' .... ') 0 ' ' ' 7tpoaoo; ~~Et nç 7tpoa(t}7tOV 1tpoc; 7tpoo-w7tO'.I 'tYJ a 'fl e.tqc, 'tO s:x. 

; '~·.; ll - 1 d • J. tJ..gpouc; xcct ut e.ao7t"t"pou vz(t}p€.w r.e'ltauas"t"o:t , g'lttxpo:t ,,ao:vtoç: 
't'OU 'It'À'I)pÉcr'ta'tO: 6EU>fl'lj6'I)O"OJJ.ÉVOU. 

344. llept 't'~<; oü-rwç: à7to0o6dtr·t;; Op6aou è::x.À·~p.~zt :x.o:t -c·~v 
20 - ·r ' , , 'I '' 'l , • a ' ' 'A · tOU O"O:O::X. 7CpOÇ 'tOV ŒXWt,~ EU 'O'(tO:V, ~V EV O!('Y.OJJ.~V'IJV' << 'itO 

't'Yjç Op611ou toü o~po:voü, Y.o:l 'ti); 'l't"t6't'lj'tOÇ -c~ç "(?je; e. }) 
345. TO: Lm&p;o:no: 'ltc!v-ro: -ci!) ),u-cpw6€vtt ).o:~1 Ô:7t0 -r?jç Ba6u­

À&'lvoç, eeoü :x.atO:Û\tjpovov:4aavto;, S:0661). 
346. Ko:t È.1td 'l't"a6·1)t't~t('7).; tO :x.o:-ro:û,1)[p]ovoJJ:f.cretv tOv 8e.Ov 

i73 g. Rom. 8, 29 Il h. 1 Cor. 15,<9 Il i74 a, 1 Cor. 1,.10 Il 
b. Deut. 32,2 Il c. ls. 26,19 Il d, Cf. 1 Cor.13, 10.12 Il e, Gen. 
2~,28 

1. Sur ce que Didyme entendait par là, voir spécialement III 5 sv. 

LIVRE II, 340-346 597 

qu'il a connus d'avance, il les a aussi prédestinés à deve­
nir conform.es à l'image de son Fils " », et encore : (< Por­
tons l'image de l'homme céleste h >> ? 

341. Ceux qui se sont ainsi distingués par la vertu 
morale et contemplative 1, «unis entre eux dans le même 
esprit ! et les mêmes sentiments tt))' il faut dire qu'ils 
constituent par leur union un ciel unique qui donne 
la rosée spirituelle. Mais chacun de ceux-là donne aussi 
sa propre rosée, semblablement à Moïse, le Révélateur, 
qui dit : «Que mes préceptes soient attendus comme la 
pluie, que mes paroles descendent comme la rosée t>, >> 

342. Cependant, quoique donnée par les cieux au sens 
que nous avons dit, cette rosée est accordée avant tout 
par le Maître des cieux, selon la parole inspirée d'Isaïe 
que voici : (< Les morts se lèveront et ceux qui sont dans 
les tombeaux ressusciteront, et ceux qui sont dans la 
terre se réjouiront, car la rosée qui vient de toi sera pour 
eux un remède".>> 343. Et puisque, dans la rosée spiri­
tuelle, à cause de son caractère médicinal, se réjouissent 
les hommes ensevelis sous terre qui la reçoivent, il faut 
affirmer aussi que les morts qui ressuscitent et sortent 
des tombeaux y auront part, surtout au moment où, 
une fois réalisé l'accomplissement parfait de la ren­
contre face à face avec la vérité, la contemplation par­
tielle et comme dans un miroir .sera abolie d par la victoire 
de Celui que nous contemplerons en toute plénitude. 

344. Au sujet de cette rosée ainsi interprétée, on peut 
encore citer le texte de la Bénédiction de Jacob par Isaac, 
à partir de : "De la rosée du ciel et de la graisse de la 
terre". >> 

:Ittre un hérita~e 
et recevoir 

un hérita~e, 

346. Et puisque 

345. Et tous ces dons, revenant 
au peuple racheté de Babylone, lui 
ont été donnés par Dieu à titre d'hé­
ritage. 
c'est au passif qu'a été exprimée la 
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25 t~t.; XCA:'t'ccÀobtot~ toù ),aoü 'ltdvto: dp·tjtal, è'l)),aO·~ tOv 1'11.; O:!J.'it[­

Àou xo:p7t6v, Y.o:è -c'i).; "('ÎÎÇ tO: yev(-f,!J.z]•o:,· xo:l 't'OÜ oùpo:voü t'ijv 
Op61J'ov, O:p.rodpwç càtO ÈÛ-l'J!J·rr•iov, È:vep"('f)'tU.W<; t~ xo:l 'ito:(hj­
't'tûi}ç;. 

347 · 'Eve.pj~l)ttY.~>ç; [Lb oÜtroç;' dp'l)tO:t p.iptç Y.CÙ ÛSjflOVO!J.(o: 

8eoU 0 'Icrpo:·f,),, oU Ot' (.;.)..),6 tl ·~ OtO: 'itpoaoUcro:ç O:ps!-rO:ç;, 'ltflOO:t­

ps'tu.Wç; x:xi. ÉY.OUO"(wç 'ltfl~f.Odcro:ç; te xo:è Oewp·qfle(cro:ç;. Tr,; o:ùtr,.; 
M"xetat vo·f,o-e:w:; xcd t6' « Ahrscr[a]t -rro:p' ÈfJ.oü, Y.O:~ èWO"w crot 
~6'1'1) 't~V Y.),·l)pOVO!J.(o:v O'OIJ a))' r.dnûJ\1 tÛ>V &v&pW'itu>V Y.À·qpovo-

5 !J.OUIJ.lVWV 't''?î e:~<H.ÔE:t 'it'(O''t'Et Y.O:l ep-yot; 0:ps"t''i)Ç U'it0 't'OÜ ~hl"t"iîPO~ë. 
348. Et Oè 'lt.i0oç O"fjfJ·cdvotto Ù'itè toü U7t,(ou p·I,!J.o:to.; 't'OU 

x),;IJflO'IO[J.~O'Et, V6'fjO't~ la'ta~ 't"O~:XU't''t)' Ô 8e0~ XÀ'I)pOVO!J.'~Ciê~ -rà 
~pos~pi')\ÛVa ~ivta, a~?;où~ ~~'t"à XÀ't)pOVO!J.(<X:~ 't'p6;.:cp 't'Ct~ xcno:-
À '- .. ) ~ • ... ~ <:,1 • ' • ' ' 1 
:n1,0~~ 't'O:.J ,O:OU 0:\JtOU, O:rtCt o S:tCi~V 0~ XO:'t'O: 't'OV ~pO<p'I)'C'IJV 

10 'I-Io-cdo:v ),Syons:r;' (( Et p.~ KUp~o; 2:~6o:,~O ÈjY.o:-cD,t7tEV ·~p.~v 
1S-ép110: '~ ~·;::: '' ' !il ' • T'• • 'll ~~ r-• , W~ ..:...O ... O!J.CX ().\1 êjê\l"fjV'~!J.EV, XO:~ CùÇ ! O!J.Cppa WIJ.O~û)V'Ij-

" b , I~' ' ll' " 'E' -r ' ' o ' _, ·~ 'I ' r-·E'I • > "-o:~ [J.Ev enpa· << o:v Tl o o:p~ p.or; 't'<.tl\1 otwv crpCt.·r,), 

W~ ·~ &!J.fJ.O~ ·~ 1tapà 't'è zs:O,or; 't''i)ç OaÀ&:crcr1ïr;, -rO x:xïi/,s:tp.!J.o: 
awO·~c;S:'CO:t c. )) To:UTO:~ 't'O:ç 'itPOfî'}'t'tXO:r; rwvO:ç 7tapo:),.:x6Wv, ô 

15 'A-ibcrTo),or; È'ittifZ:ps:t o:xÙTo:tç ),É)'WV oÜ't'w' c( K.:xL Èv 'tf{l v Uv xo:tp(j) 
À ~ l , ) , , ' • '1: " ' ' s:qJ.[J . .:X XIX't EX ,Qj"I)V t,:o:xpt't'OÇ jê'[O'JE.V, OUX ê~ s:pywv, €'it€l -(j 
x.Xp:~ oùxi-ct y(vs:-r.:xt y;&pt:;; d. )) 

349. L.:>:!f'f)VtcrOiV't'OÇ W; oro., 'tE -(jtûV 't'Oti 7tpOY.€t!J.ÉVOIJ ?'fl't'OU, 
·d: S~'l)~ èx.Oû)p.eOa:. 

• 
•• 

20 350. ZACH. VIII, 13-1 B : "K<Xt ~~~"'' 8v ~p6nov ~~· h 
K«'t'&pq: tv 't'OtÇ i::8vEOlV, 0 otKOÇ 'loUÔCl Kat 0 otKOÇ 'lcrp«~À, 

175 a. Ps. 2, 8 Il b. !s. l, 9 Il c. !s. JO, 22 d'après Rom. 9, 27 11 
d .. Hom. 11, 5-6 

175 -13 ~ .ip.p.o.; ~ Pl : b O:pt0p.0; b Pac Il i 5 Ir.t!f14pEt ; Èr.topS;m oÜ:-w 
l(O:l €v 't' P(l.c Il 16 €ùoy'l)v : i::ùoy:ii.;_ pac 
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promesse que Dieu accordera en héritage aux survivants 
de son peuple tout cela, c'est-à-dire le fruit de la vigne, 
les produits de la terre et la rosée du ciel, il faut la com­
prendre dans les deux sens, au sens actif et au sens passif. 

347. Ap_ sens actif, cela veut dire : Israël a été appelé 
la part et l'héritage de Dieu, et cela pour la seule rai­
son qu'il possédait les vertus 1 acquises librement et de 
plein gré par l'action ct la contemplation. C'est le même 
sens que : << Demande-moi et je te donnerai les nations 
en héritage")), c'est-à-dire que tous les hommes devien­
dront l'héritage du Sauveur par la foi dans la piété et les 
autres actes de vertu. 

348. Si c'est au contraire quelque chose de subi qu'in­
dique, au passif, le verbe <<il-donnera-en-héritage))' le 
sens sera le suivant : Dieu donnera en héritage tous les 
biens susdits, en en faisant don par manière d'héritage 
aux survivants de son peuple, auxquels Isaïe fait dire : 
<< Si le Seigneùr des armées ne nous avait laissés comme 
une semence, nous serions devenus comme Sodome, 
nous aurions été semblables à Gomorrhe b ))' et plus bas : 
<< Quand bien même le nombre des fils d'Israël serait 
égal au sable qui se trouve sur les bords de la mer, un 
petit reste sera sauvé ~. >> Après avoir cité ces paroles 
prophétiques, l'Apôtre ajoute ces mots : « Maintenant, 
ce reste a été choisi par grâce et non à cause des œuvres, 
autrement la grâce ne serait plus grâce d. )) 

349. Après avoir expliqué ce .passage autant qu'il nous 
était possible de le faire, passons au suivant. 

• • • 

350. ZAcH. VIII, 13-15 : 13 Et il arrieera : de même que 
~ous étiez en malédiction parmi les nations, maison de 
Juda et maison d'Israël; ainsi je (.lOUS sau~erai·ei ~ous serez 
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600 IN ZACHARIA:'II (CH. 8, V. 13--15) 

oB't'ColÇ c~hotcr&>ooo ô~&ç Kotl lt.cre:cr8e: Èv e:ôÀoyLcr 8«pcrd"t"E · Kett 

Kot'ncrxUe:'te: Ev •to:x~ç Kupatcxtc; ô1;1&v. u. Lh6-rt 'té<Ôe: ÀÉyEt KUptoc; 
TiotV't'oKp&'t'Côp' aov -rp6nov Ôte:vo~8Tlv 't'OO Kouc&crat Ûlf&.c; Èv -rlp 

25 notpopylcroct !fE 't'OÙÇ Tiot'TÉ,POlÇ Ûif&V, ÀÉye:t KUptoç TI«V'toKp[ 6:. ]­
't'<A>p, KCÜ o'Ô lfE'tEV6f]crot, 15 othooç ncxpot'TÉ'Totyp.ott KC:X~ [èh]or.ve:­
v61JI:LCX.t Èv 't'oti:ç ~p.Épcuç 'Tot{l'tOttÇ 't'oO Ko:.X&[c; n)ot~crott 'T~V 
2

1EpoucrotÀ~!;J- KCÜ 'tàV o'!KOV ~JoUÔcx, 

351 To 6-r.O'ItEO'E~'I O:vtapot.; iW~ xatc(p~, oÙ;~. lJ.)J,oOe•l ~ v; 
Cq;.o:p"t'[aç \ x:xl. &o-eôe.îxç, t·~ç sùi,oy(o:ç 't'Otç OtY.cdotç Oe60ev OtOo­
JJ.ÉV'f)ç, Ot' & ~P-~ttouatv 1.o:i <ppovoUvt'l bpOWç. Aùte!;oUatot yO:p 
One.; o! ~vOpw~ot, è),e~6ipav -re xo:l o:~'t'bVO(Lov r.poo:(peavo~ 

~xone:ç, 7to:p' €o:utoù.; r.pinooow fjtol tà Abl,ctcrt'l ~ €r.::t"("(Û,[œç 
56''' 'A") ~T,' '' êtctç êïo:X'(O'i'ta. iJ·i:. ,et "(OU'I <)l1Cêfl 't'pOT.Cj> jt'IO'ITctt ë'l Y.atap::r:, 

't'Othcp %al e:~-r.:xOdq. .... a~ dÀo'-ytq.. 352, Aù't(~.a "(OÜ'I aÙ't'èç ô 
1Ccf.nwv O:yaOiJ>'I ah~c·ç •ii> 'IoUaq. .... al 'Icrpa·~), q>Y)crtv· 'Acre:ôoUnoov 
xat 1CO:pavo[J.oUv't'wV TW'I 7tO:'t'e:pWv l:qJ.W'I W.; 7tctpopytcrat iJ.E xar' 
aùtû.w, où [J.ëtë'IÔ'I)O'ct, 0:/J,' €7i:·"ya~ro>~ & zbtè.; 7tct0ë~'l 't'oÙç -r.apop-

10 y(o-ctnaç, o(J-cw 'IÜ'I 1Capa·d't'ct'(\)·ctt xa~ 0~e>~o~6'tj'l crWcrcn -coùç 't'OÜ 
'IoUOct Y.ct~ 'la-pz·~)., xat où \J•ê't'êVÔ'I)cra, 

353. ''Eo-n 0€ toU-çwv h 't'&.iv Oe:Oï.'W.!o-t{J)V yparpWv IJ.ctp't'up{aç 
7tctpayaye~v. 

354. "H\J.ap-ç6v 7tO'tE. Y.al ·l;o-ié·,jo-O:'I U7tep6a),/,6nw; o1 't'~v 
15 N t'lë!J'~'I ol.'l.otineç, <Û.; "C~'I F.pcw"{'f,V t'ijç xaY.taç 7tpè.; 1'èv E>eè'l 

1.75 24 Otavo~Û1JY: Ûta'!01JÛ1J Pac \l :176 5 Èïtây<>Y'tet.: : Èr:&:youo-tY Pac \l 
il to-pcxl'jÀ : h:pO\.Io-CfJ,~p. Pn Il !2-13 ~J.Gt.:p'rup[o:; 1tO:pa.:ycxyalv : r.o:po:ycxydv 
p.?.:p't6pta.: Pn 

1. '1:!}, •a.:rç xa.:pOto:t; U~J.WY, dans le lemme, est une leçon propre à 
Didyme. Les LXX ont Y~IOP'-'tv à la place de Y.-:tpàta.:tç. S. Jérôme a 
traduit, dans son commentaire, le texte des LXX, en adoptant 
x.ctpôicnç, 1472 A. Est-ce à dire qu'il ait suivi le texte de Didyme ? 
On peut le croire.- Une note de Vallarsi fait remarquer que les mss 
de Jérôme portent bien« cordibus >>, en dépit de l'éditeur Vittorio 
qui a cru devoir corriger en « manibus ». 

2. Tt}) 'lo6ôq; xod 'lcrpa.:~À : on serait tenté de corriger selon le texte 
de Zacharie n~ 'Io:50q; xo:1 'hroucraÀf.p., et c'est ce qu'a fait pn la 
seconde fois où paratt l'expression au no 352. Mais il semble plutôt 

LIVRE II, 350-35-1 601 

en bénédiction. Ayez courage et soyez forts dans ços cœurs 1 • 

14 C'est pourquoi çoici ce que dit le Seigneur tout-puissant : 
De même que j' açais résolu de vous maltraiter lorsque Yos 
pères m' açaient irrité, dit le Seigneur tout-puissant, et ne 
m'en suis pas repenti, 15 de même je suis disposé et décidé en 
ces jours à faire du bien à Jérusalem et à la maison de Juda. 

351. Encourir tourments et malédiction n'est que le 
châtiment du péché 1 et de l'impiété, tandis que la béné­
diction est départie par Dieu aux justes en raison de leurs 
bonnes. œuvres et de leurs bonnes pensées. En effet, 
capables de se déterminer personnellement, maîtres de 
leur décision libre et indépendante, les hommes accom­
plissent par eux mêmes ce qui provoque soit le châtiment, 
soit les promesses divines. Donc, pas de doute que, 
dans la mesure où ils encourent la malédiction, ils mé­
ritent tout autant bienfaits et bénédictions. 352. Aussi 
l'Auteur même de tout bien dit à Juda et à Israël • : 
Quand vos pères se livraient à l'impiété et transgres­
saient la loi de manière à provoquer ma colère contre 
eux, je n'ai pas eu_de repentir, mais j'ai envoyé les châ­
timents mérités par ces provocateurs de ma colère ; 
de même, maintenant, je suis disposé et décidé à sa1,1ver 
Juda et Israël, et je ne m'en suis pas repenti. 

353. Des témoignages des saintes Écritures vont nous 
permettre de confirmer cela. 

Le châtiment 
de Ninive 

et de Sodome. 

354. Autrefois, les habitants de 
Ninive ont perpétré le péché et l'im­
piété au-de]à de toute mesure : aussi 
le cri de leur méchanceté montait 

que ce soit Didyme, et non le copiste, qui s'est laissé entraîner à 
l'association habituelle Juda-Israël. Car le duo revient encore en 
367 et surtout en 370. Dans ce dernier passage, Didyme, prenant 
conscience de s'être laissé entraîner au duo habituel, rectifie, en 
quelque sorte, en ajoutant Jérusalem. 

·~ 
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602 IN ZACHAI\lA>I (en. 8, V. !3-!o) 

àvo:Ô'f1'JO:~ a 't'ttJ.Wpfo:v à'lt'IXt"t'OÜO'IX\1 1 1},~ "t'àV 7tp0VOI')"t'~V XO:t 1-pt't"'~'l 
'thlv &1CO:•r;w'J e:b~e.rv· <c "En 't'pst.; ·~v.~po:ç, y,z! Nt\lêll~ xonacrxo:­
(P'~crs:'t'O:t b. >> rl'oU-:-o tJ.o:06ns:.; ot U-;ro:ln;t, x·qpU!;o:•troo; odnot; 
'Iwva 't'oü ?tpo~p-~-tou, Y.-?:6' Uo:p·~y-0crtv -roU 0:7:~:-tl,·~cro:v't'o<; 1J; tJ.e:'tcf.-

20 votav €),r,i,:./6o:crtv, hlcrO' bv.o/,o-y'i}cro:t xcd 1CpaÇw 't'Ô: ),Uono: 't'i;•1 

1Cpo),o:boüvo:v :~.o:x(o:·J. ToU"t"otç [J.È.v oÎ3•J !l·e•o:·rvoüat•J p.e:-rsvÔ't)crEv b 
'l't'@O,):V,):'fU>'rf,cro:ç 1~v Y.o:'t'' càt&'w :r.âx.wcrtv, 't'~v o:hù:v t'f,<; e~e:pye­
a(aç ),o:ôW'J, ,:;U.ou Èïc:l ~oCop.t-rùn• o~ au!J.6cf.vtoç, Otô: 't"O €[1J.]!J.o­
vov t'lj; O:cré~s:b:ç 'l.zl Ô:]J.o:p-nWv o:~·t(;)•,, xo:("t'Ot 't'OU 'lÀs[w] 8e:oü 

25 eUpstv ~ouÀo;J.i'Jou È/; cùrt~)V &<pop!J.~V e:~r.odo:~. 355, 1>·/jcrt[v 
"Y]0p' (( Kp:wy~ l:o06iJ.(ù'/ Y.:X~ ro!J.Ôpp(ù'/ 7t"ê'it'À~(hnr.x~, xa~ cd 
&:!J.o:ptfo:~ o:~"t'<ûv fi·E.jcD,:xt O''féap:x. Ko:":"o:6àç oOv Ot!JctJ.aL el y.::xtO: 

't-(j'J xo:Y.fo:v o:~-:Wv "t''~'J àvo:ôê<cro:v j 7tp0:; è:p.k O'UnÛ,oUvtcn' e'( Cè. 
t.J.f,, tv::x jVW a )) 1 t.J.6vov oùxl ),{:ywv· 'Ex~o:),,;cro.:t.J.ÉV'I); p.,; "t''~ç 
xpo.:u·r'lj:; 'tW'J t.J.E.'fcD,wv cit.J.:XP"t''fl!J·&:"t'wv, O'U"'{Y.O.:'to:ÔJ:(wù ï/ &v eôpe­
Oii'>a(v 'tàc; v.e·r&:),:x; àv.o:p"t"f:x; g,~ 7tp&:HC'I'tE.Ç, O'UY"t'G),,;crOWatv U1tC-

5 "r.êO'ÔVH.Ç "t'?j '1-'po<Xvo::pwv·r,O.;fo"(l -;;q;.uJp(0, ê't Oè: E.UpeOet~:.v p.e'tp(wç 
Ôït'OY.d{Joê'ICt ot; àazôW; è<pp6'Jouv Y.o:t 't:ot; &'1t'tj'fCpêU!J.ÉVot; SpycL<;, 
j'JW <X~-;où; (~; ·~[J.E."t'ipouç:, x.o:d: 't0 'fE'fp<X[J.[dvov · << "Eyvw 
KUptor; ~:où; O•rr<Xç o:~"t'oü, Y.o:! àT."ocr"t'·~·rc# &,o àOtY.Co::; 1têi; 0 bvo­
fl·&~wv "t'O ëvo!J.O: Ku pieu b. >) 

10 356. Tod-r·n "t'?j ôto:vo(~ -rO t?j:; hÀo·r~ç O'X~:.üoç l1aü),cç 
ra),<f-co:t; b•to-"t'D),et. (( > AtJ)t. 'tÔ't"E !J.kv OÙY. d06"t'êÇ 8ë6v, Bou­
),.;Uë"t'ê -rot; <p·Jcrêt p.~ oOcrw 0~:-otç· vÜ'J Oè: jv6neç 8ebv, [J.~)J,ov 
Oè: i'IWO"Oiv"t'E.Ç U;.ô Ehcn c. )) rt')(:)(jY . .!;.l j:Xp -rcù; !'IÔY"t':XÇ o:ùtbv, 
où -cbn &px-fiv Ào:tJ.ô&:•Jw'l -coü è:;.fO'-ro:crOat aù-roUç, (ù)..à -roU 

176 a. Cf. Jonas !, 2 Il b. Jonas 3, 4 Il 177 a. Gen. !8, 20.2! Il 
b. II Ti m. 2, !9 Il c. Gal. 4, 8-9 

i76 i6 1tpovorrt~v r.pà~ "Càv VO'l')"C1]V Pac Il 19-20 El~ [J.Edvotctv 
p.EtavoljO'ctt mg. Pn Il 23 Àct6t.îv : add. r.ctp' cd"CWv mg. Pn Il 28 
xo::dctv: 'l.po:uy~v Pl Il 29 àvcx.6.iO'a;v: ~pz.op.lV'f)V Pl 111.77 5 p.t:.rp[{,)~ mg. 
Pn : ht Pac Il &r.oxE{p.EvOt : &r.:oxd:w<ot "C'iJ o:m Pac 

1. Cf. JÉRÔME, 1473 B. 

LIVRE H, 354-356 603 

jusqu'à Dieu" réclamant vengeance, si bien que Celui qui 
pourvoit à tout et juge toutes choses annonça : << Encore 
trois jours et Ninive sera détruite ~. » A cette nouvelle 
proclamée par le prophète Jonas, les coupables, écoutant 
le conseil impliqué dans la menace, en vinrent au re­
pentir ; ils avouèrent leurs péchés ct accomplirent les 
œuvres propres à les libérer de leur méchanceté anté~ 
rieure. Aussi, devant leur repentir, Celui qui avait fait 
annoncer les châtiments dirigés contre eux, changea 
d'avis, y ayant trouvé le motif d'exercer sa générosité. 
Mais cela il' arriva pas aux habitants de Sodome, à cause 
de leur obstination dans l'impiété et dans le péché, 
bien que Dieu, dans sa bonté, eftt voulu trouver en eux 
quelque motif de leur être favorable. 355. Il dit en 
effet : « Le cri de Sodome et de Gomorrhe est à son comble 
et leurs péchés sont énormes, à l'excès. Je vais donc des­
cendre et voir s'ils réalisent vraiment la méchanceté 
qui est montée 1 jusqu'à moi. Sinon, je connaîtrai" 1 • » 
C'est presque comme s'il disait : Le cri de leurs fautes 
énormes m'a appelé. Je descends donc pour que, si je 
les trouve encore dans l'excès de leurs péchés, ils re­
çoivent le châtiment qui leur a été annoncé. Mais si je les 
trouve modérés dans leurs pensées impies et leurs 
actions perverses, je les reconnaîtrai comme miens, 
selon ce qui est écrit : <<Le Seigneur connaît ceux qui sont 
à lui, et que tous ceux qui invoquent le nom du Seigneur 
s'éloignent de l'injustice ~>. » 

Dieu connait 
ceux qui 

le connaissent. 

356. Dans ce sens, Paul, le vase 
d'élection, écrit aux Galates : <(Alors 
vous ne connaissiez pas Dieu et vous 
serviez des dieux qui ne l'étaient 

pas réellement. Mais maintenant vous avez connu Dieu : 
bien plus, vous avez été connus de lui e. >> Car Dieu 
connaît ceux qui l'ont connu, non pas qu'il commence 
seulement alors à avoir connaissarice d'eux, mais parce 
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604 IN ZACHARlAM (cH. 8, V. 13-15) 

1 ' l:i ' " < ' L '" ..,. 15 0:\IO!Y.fl~VO:crvO:l O.:U'tOl~ WÇ "(l'HtJO'Y.WV 1tp0jl\IWO'Y.O!J,t.VOUÇ, OUOO:!J.W~ 

1t'p0.; 't'où:; ifl~XUÀoo; l-n é.1tt[J.è;o'l't'O:Ç ~n x:xx(0 cruv.ôo:fvonQç -roU­

'tou. 357. Aéye'to:t ·roü'J {mO -coD Lw-r'flpoo; 't'or; 3to.:p.::.tvo:crt 
x.axor; p.lf.fH -roU zcnpoü -c·r,; O"U'J't'EÀdo.:; 't'OÙ xbO"tJ·'u 'l.cd <pO:V€p<:l­

crEhlÇ -coU xpt't'OÜ -r&'>v ô),wv, cùtoü 3·1)ÀO'l6n Ov-roç· c< 'A7toxwpûte 
20 a .. · Èfl.OÛ, È:p"f~'t'O:~ O:'IO!J.b:ç· o~OÉ ... O't'E G[J.ô!Ç ~-yvwv d ))' 't"Où't'' ë:crttV 

où0é7to't'E 7t'E~po:v ·~ IJ·::.•ox-~'1 !J..Ou è:cr:c~xo::::., oùO~ È"(W U!J.hlv. Et 
yO:p 't"O npoxdpwç ·rwWO'Y.EtV ),o:[J.i)<fvol'to, .rcàtOv d·IJ 't0 Ë7tfcr't'o:­
cr0o:t, r-:{;'>ç f,O::.t o:~-roùç È:pyctto:ç &votJ.(i.o:]ç ô'v-co:ç; 

358, Ô..t':'t'C:J 't'O(VU'I 't"O:J "'(W!:lO'XEtv Y.a.:l 't'OÙ j.J/~ <pEpy[p.]ivou ihJ 
25 tatç ÛE07t''ldcr't'otç "(pO:q>O!fç, Y.a't"èt tO Ë-:-Epov 'lt&n[ a].;· È'lt(o"·t-xto:! 0 

xo:pOt~'(vWn·~:; e 8eO:; toU:; te O~xo:lou:; xo:l Ô:tJ.o:p'tw),o1ç· o:ÙT(xo: 
jOÜ\1 1 Ô!0:\1 t( xo:6(cr·(l hd 6p6voo 06,;·r,ç Cl.~'t'OU a » 6 ÈpzbtJ.SVOÇ 
<< Y .. ptvo:'. )) ~o:cr!),sùç « l;ûwto:t; xo:l vsY.poUç h >>, O:<poptcrs~ toùç 
OtY.o:îcu.; èorO tWv &p.o:ptw),Wv) '{va toù:; [J.s't'Zxov":o:ç 0tY.O:t00'6v·~.; 

xo:l écn6·nrro:; s'tç •1)•1 ~o:,n),s(o:v elao:r&·rn bel 't~) XÀ'I)pO'IOtJ/i')O'o:t 
5 o:ùt·~v, toù:; 0' O:ar .... ouç Y.o:t ï.o•rr;poU:;, tJ:f; O:yo:"R"'ÎjO'O:'I't'aç 't'Ov 'Tt'À'IJ· 

abv <tl; €J:utoU:; c, èrïrO'ltÉp.'~·n dç Y.6),o:0'1.'J, ),€:ywv· C< flopzUscrOs, 
ct Y.êA.J:'t't;po:p.Évot, s't.; 't'è -r.Up 't'O alr:>'HO'J, tè ~toqJ.:>:O'p.Évo•J 't'~> 
Cto:66/,cp Y.o:t 't'Oi:'ç &·ns.Âotç o:thoü d. >> 359. Ko:tà 't'Ov tp6rro'1 
't'OU lr.(O''t'0:0'0cn, ),i-ys.t -r.pb.; 't'tVo:ç << 0 't'Û>V xpu'lt't'WV "'(Vt~a''ljÇ e >> 

10 xcû H 'ltcfnw•J T0v '.IOÙ'J èittO'-dp.s.voç f >> • << ''Eyvwv ô·n 'lt'o),Ào:l o:t 
&[J.O:p't'fo:t 6[J.i1v g_ )) ·o[J.OCtoJ.:; 'l.o:l È.v E~O:jJEÀf<p' (( ·r{J.EÏÇ È.O''tE ot 
Otï:o:to:Jnsç So:u't'oùç €tJ.-r.pocr6sv 't'W'J O:·,Opt~'ltwV, b Oà 0s~ç ·rwW­
crxs' •J:ç xo:pè(o:; Ô[J.Wv, Ô'tt tO è:v O:vOpW~>otç Ô~·'I)À6v, ~OiÀU"'(I'·o: 
no:o~ 't'W 8sW èO'nv h. >> ' . ' 

177 d. Matth. 7, 23 Il e. Cf. Act. 15, 8 Il 178 a. Matth. 25,31 Il 
b. Il Tim. 4, 1 Il c. Cf. Matth. 22, 39 Il d. Matth. 25, 41 Il c. Dan. 
13,4211 f.Job7,20 Il g. Amos5,12ll h. Lc!6,15 

1.77 22 -raù·n)v: 0 tct.Ùtd'l Pn \! 23 h. 1. o.l oUv oÙôÉnot[E a:Ùto]ù; Ëyvw 
[ mi)ç ~)81H a:Ùto[ù; ~pyo:ha J; &vo[p.h; J mg. Pn 

1. Ce qui est ajot1té en marge (cf. apparat) est plutôt une glose 
qu'une correction. « S'il ne les connaissait pas du tout, comment 
pourrait-il .savoir qu'ils sont des artisans d'iniquité ? >> - Cf. 
JÉRÔME, 1473 BC. 

'· .. ',.~. '1.··1···· ·.,.,cc· .• ,,1, 

.l 

1 

LlVRE U, 356-359 605 

qu'alors il commence à les juger en tant que connaissant 
des gens déjà connus, tandis qu'il n'y a rien de pareil 
pour les méchants qui s'obstinent encore dans le mal. 
357. Aussi le Sauveur dit aux méchants qui persistent 
dans le mal jusqu'à la fin du monde et à la manifesta­
tion du Juge suprême, qui n'est autre que lui-même : 
<<Éloignez-vous de moi, artisans d'iniquité ; je ne vous ai 
jamais connus a», c'est-à-dire: il n'y a jamais eu de vous 
à moi expérience ou participation, ni de moi à vous. Si, 
en effet, le mot connaître était employé dans son sens 
usuel, identique à savoir intellectuellement, comment 
saurait-il qu'ils sont des artisans d'iniquité 1 ? 

Les deux 
manières 

de connaître 
par la science 

et 
par l'expérience. 

358. C'est qu'il y a deux manières 
de connaître ou de ne pas connaître 
rapportées dans les Écritures ins­
pÏI·ées. Selon l'une, Dieu qui sonde 
les cœurs ~, connaît de science intel­
leetuelle tout le monde, justes et 
pécheurs. Ainsi, ! « quand siégera sur 

le trône de sa gloire ">> le Roi<< qui vient juger -les vivants 
et les rrwrts b n, il séparera les justes des pécheurs pOur 
faire pénétrer dans le royaume qu'il. possède par droit 
d'héritage ceux qui participent à sa justice et à sa sain­
teté; mais les injustes et les méchants qui n'ont pas aimé 
le prochain comme eux·mêmes c, il les enverra ,au châ­
timent, en disant : «Allez, maudits, au feu éternel pré· 
paré pour le diable et ses anges a.>> 359. C'est d'après ce 
mode de connaissance intellectuelle que «Celui qui con­
naît tout ce qui est caché en et qui <t sait ce qu'il y a 
dans l'esprit de tous les hommes 1 », dit à certains : «Je 
sais que vos fautes sont nombreuses 9 >>, et semblablement 
dans l'Évangile : <<Vous êtes ceux qui se font passer pour 
justes devant les hommes, mais Dieu connaît vos cœurs, 
car ce qui est élevé aux yeux des hommes est en abomi­
nation devant Dieu 11

• )) 
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15 360. K.x-ra -r-fJv 6su>p(o:v 't'O::.l't'f/'1, ÈÛ,'tj[J.'TC'tlC•) xo:l 't'O cruvszWç 
Y.d[J.S'IOV Èv 'til) Eùo:yysÀ(cp· (( rvoùç Oè b 'ltjcron.; 't"OÙÇ o~cùo­
jLO'!J.OÙÇ o:~t"i;'w i ))' .:po:u),Wv Oïj),o:O~ t'U'(Xo:"'Onwv· 7to:voUprw; 
~(àp r.o:l Y.o:xo·f,6wç Ot::or.tdp.svot, iflo~Ho ),o:v6&ntv << -rèv 1tcfnwv 
t"ÔV voUv È7tlo"d[J.€\IOV j >>. 

20 361. ·o.; oûv gcr'ttv ywWaxscrO::tt ï~.o:'t"à Tb e';';(cr-co:cr6o:t W 'tb , , ' 
o:yvodv :xv·dxet-roa, cü-rw y,o:l Ch:i 7:slpo:ç gcrnv stOivo:t Y.o:l 11:fl 
etOivo:~. 'Eàv ·ràp jp&q>r; fLxü),oç 7-ep~ Toü ~w't?jpoç W.; cc oùx 
!Lvv ' ' k ' ; R' • 1 , ~ , 
c 1 W O:jJ.etpttO:V ))' E7.AIXfl.OO:VO!J.€V 't'O "(ê"fpG([J.p,~;.VOV lO'OV "Ç/.;)' 't'0\1 

!Jo'~ 'lt'€tpo:6€no: 7Cpo:i<.·nxi7lç ·~ Oto:Vo'tj't'W.Wç &tJ.·:>:p-r[f]o:ç. 'E7tt~·dtJ.ë-
25 • ' " ~ , ' ' ' ' ' VOÇ CG'J't'ljV Ot.XÇ o;;UVO:\l,êUlÇ ecr·nv Y.Xt 'lt'CLqt TopOo:tpecre~ 't~ÀOU[J.éV"Ij, 

&pcH yoüv ~d't~\1 i/,~ÀuOev 'tOÜ xbav.ou 1• 

362. Ilo:po:-n:ive~ OZ ~ è~o:top~ o:ûrr, xo:l !r.l 't'Wv àvOpu'l'it'(•lV' 
e'tp·r,-ro:t yoüv b 'ExY.À"f)ll't~vt"?i' « ·o fUÀ<fa[aÜiv !no),~v oô 
rvW(ae]•aa P"'!J..~ r.ov·qpbv a»' 't'Otrt' Ëa't'L\1 ob Olo:'t'eO·~il'S't'O:t Y.at":X 
(P?/]!J.~ 'it'OV'Ijpbv, jLV!ùil'AOU[J.i'IOU 't'OU r.ov·r,poü p·~[J.?:'t'OÇ (x]o:'t' 
httcr-c·l)[J-·IJv -r<J> ifnû,ch·t"ov·n 't'~'/ Oe(o;v Èno/,·~v, oùq[o:v] Eh:oU pr,!J.O:' 

5 È:ma-c~[J-"f)ç 1è'.p !J.t?:ç oücrt,ç -cWv È:nnlwv, 0 ( t']O àro:OOv p-çwx 
"(tvWax.wv Y.o:l -rô èv)!n(ov o:•hW è:r.(a't'a'to:t, 

363. TO OtHôv -roU "'(tvWcrx.~w xo:i .'it'epl 't'OU 'A~à!J. O:'it'O:j'"(iÀ­

),~t. 1j ypo;if·/j, ë'ït'ou [J.b ),é"'(ouao: bt[a-:o:crOat o:Ù-.:àv 't'[ç ·lj où ab: 't''~:; 
, . -::.• ' . ' ' ' ; , 

"'(UV~:tY.o:;, - o:'it'ouov't'oç ~(ap O::.J't''IJV iJ.e'to: 't''t)V 'it'AO:Il'LV 't'OU O·fJ!J·Loup-
10 r'l}cro:v"toç, ô 'AOèq.r. d'lt'e'J' « ToU-ro VÙ'I Oa"toUv h 't'Wv Ocr't"&'>v 

iJ.ou Y.o:l aô:p!; È:'l.. "t?)::; cro:px6::; !J.ou· o:lh'f) Û,'f)O·~ve'to:t "'(UV-lj J) H' -

Û~'tepov.,î''loÙ; aÙ't·~v Xo:"t:X tôv 't'rjç r.e(po:; 'tp67tov· "'(4ypo:'1t't[o:]t 
yo:p· (( E"'(V<ù 'Aoa/1- Eûo:v t•f,v ruvcd:xo: o:Ùt'CÙ, xo:l crujJ,o:OoUcro: 
ihsY.ev 'tèl'l Ko:f~v c. )) Ko:\. è;o:p' b.&crtou Oè: il'UIJ.Ôtoüvtoç O:vOpOç 

15 "tOÜ'tO <pipeto:t, X.O:~ È;v 't'ij auv·~Oet Ô[J.LÀ(S' ACÛ 't?î 6~{~ r.o:t0EUcre:t. 
364, Aù·dAo: j'OÜV Ao:l 7tepl 't'OÜ -r.o:t'pèç 't'OU r.pof·f,-cou ~O:[J.ou~À 
"(É"'(p0:7t'tO:t' << ''E"'(VUl Ok 'EÀY.o:vO: "A'Ivo:v -.·~v jU'J)!~x.o: O:~t'OÜ, 'l . .xl 

178 i. Le 5, 2211 j. Job 7, 20 Il k. II Cor. 5, 21 Il L Cf. Jn 1, 29 Il 
179 a. Eccl. 8, 9 Il b. Gen. 2. 23 Il c. Gen. 4, 1 

:178 20 <{> -c): o0TùJ Pac Il 21 o0-cw: Ècr-c:Y oÜ-cw Pac Il 22 ÙJ~ : ô~ pac 
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360. C'est en ce se:ns qu'il faut comprendre aussi ce 
qui revient continuellement dans l'Évangile : «Jésus 
connaissant leurs pensées t >>. Il s'agit des méchants, 
c'est clair, car, dans leur fourberie et leur méchanceté, 
ils pensaient échapper à «Celui qui connaît l'esprit de 
tous les hommes f ». 

361. De même donc que l'on peut connaître par con­
naissance intellectuelle ~ et le contraire c'est «ignorer n 

-,de même on peut aussi savoir ou ne pas savoir d'expé­
rience. En effet, quand Paul écrit du Sauveur qu'« il 
n'a pas connu le péché k )), nous comprenons que le mot 
équivaut à : il n'a eu l'expérience du péché ni dans ses 
actes ni dans son esprit, mais, sachant intellectuellement 
de quelle puissance il relève et avec quelle intention on 
le commet, il est venu l'enlever du monde'· 

362. Cette différence s'étend aussi aux hommes; ainsi 
est-il dit dans l'Ecclésiaste : « Celui qui garde jle com­
mandement ne connaîtra pas de parole mauvaise 4 », 
c'est~à-dire qu'il ne sera pas disposé à prononcer une 
parole mauvaise. Mais la mauvaise parole est connue de 
science intellectuelle par qui garde le commandement 
divin, parole de Dieu. En effet, puisque la science des 
contraires est une, celui qui connaît la bonne parole sait 
aussi quel est son contraire. 

363. L'Écriture laisse encore entendre, à propos 
d'Adam, ces deux sens du mot «connaître n, quand elle 
dit d'abord qu'il connaissait intellectuellement la na:ture 
de la femme. Lorsque le Créateur, en effet, lui en eut fait 
don après l'avoir formée, Adam dit : ((Ceci est os de mes 
os et chair de ma chair : elle sera appelée femme b. >> 

Mais ensuite il la connut d'expérience, car il est écrit : 
((Adam connut Ève, sa femme, et elle conçut, et elle 
enfanta Caïn c. >> Cette manière de parler se dit de tout 
homme marié, que ce soit dans le langage ordinaire ou 
dans 1' enseignement de Dieu. 364. Il est écrit par exemple 
au sujet du père du prophète Samuel : « E!kana connut 
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crtrvO,o:Ge·J, Y.o:l €1-sxe.v "ÛI'J Z:o:tJ.ou·f,), d, >> Kat;; tCU'tO 'tè O''fi(J..Gn­

v6[J.E.VOV dp·lj't'O:~ 7tep~ t?j.; <P:.ôixY.o:ç' (( l1o:p6ivoç ·f,v, O:v·~p oùx 
20 Sy'nù a·h-ljv e. >> Kal ·(; ch:e~p6ya!J.OÇ Oè. '1t"O:p6i'JOÇ Mo:p~&:!J., 1-epl 

cruÀ),·f,[J.~ewç tb.vou &xoUO'o.:ao: 7tpèç toU [J.ey&!),ou àyyé.Àou 
ro:bpr~),, gf't)' (( Ko:l 7tb0ev Il·::::~ 'tOi.ho, h·d &'vOpo: où ·rwWcrY,(I) f.; )) 

365. Oùx &xp·~a"twç 7to:peY.6eô·tJY.ivo:t toü 'it'poxet!J.Évou 'it@Oo/'1)-
nxoU 'llro~!J.eOo:· U~o?jp..:.'to:t yàp tOÜ"t'O cro:<p·tJve(o:ç ëvexo: toù O:ao:-

25 tpfi'l<; elp"/l[J·bou oU-.w;· << Kato:ôàç oûv OtfcfJ.O:t ë( xo:tà ··~v x.po:u~(');V 
o:lrtWv t~v &pxov.é.v'IJ'.I cruneÀoÜvto:'. • et 0€. p:f,, !:•Jo: yvhl g. >> "Eèet 
y[O:p] q>O:VEphlcro:~ Y.o:tèt 'i'COKO'i O''tj!J...Xt'l6!J.€.VCV E.i:p·l)tO:t 67.'0 'tOÜ 8e.oÜ 
'tb' « "ho: "fVÛ) ll, l 

366 . .6.d~o:vteç bt! -da~\1 -rW\1 'lto:po[py~a]&n<ù\1 Oto:\IO"t)Ûalç; ô 
Eh:Oç; xo:xWao:~ xo:t è;.;o:pch·ou~ 0:[ \IO: ]OsXÇo:t où p.e-ra\10'/jO'E\1, Ë!J.fl.E(­

\10:<; t?i xo:'t' o:ù'tW\1 tV·~~<p, &[x] -r~\ll.ùV OS fJ.envb'ljO'E\1 àp.<pth<p 
&,aeb<~« xa<po, \il[er]v. 

5 367. 'Oç; ï.poOi!J.è:Vo<; eù)~oy'ijao:t -rôv 'loUOa 1.0:~ 'Iapo:·~)~ oti 
fM'tÉyvoo, àv.v.ew6.·1'tWV o:Ù't'1î'lv 't'fi àpe't'TI fi O:vD,o:ôcv b. 7tpo't'po7t'fs<; 
fhoü xcà to:J v6!J.OU o:ù-roü' etp·r,'t'ett yO:p &-.> €vl 'tW\1 llJ'a),fJ.i;)v· 
« 6..Wast eù)~oy(aç; 6 vop.oOe't'Wv a», O·I)Ào:O·~ 't'OÏ:<; çnû~â't''tOU<HV 't'ÔV 

Ostov aÙ't'oÜ vb!J.ov. 'boOuvo:]J.oUnwç; xo:l ÈV èD-/,<p l.lf'o:),[J.<j) <pÉpe-
10 't'o:t, (:vOev O:pxOp.svov· « T{ç; àvae~aHo:t sL; t'O Opo<; toû Kup(ou, 

xcû 't'i.; a-r·f,cre'to:t èv tÔ;.;<p &yftp o:Ù't'oü ; O:Oi{lo<; zepcrlv xo:t 1.o:Oo:pôç; 
tjj xo:p0(9!, Ô<; oUx S),o:ôev à'ltl tMX't'o:(<p -c~v tVux~v o:Utoü, cùO€ 
wiJ.OcrEV bd 06)~<:> -r<j) 'lt)~'ljO'(ov. Oùto<; )~"r')!J.tVS'tO:t sù),oyto:•l 7to:p0: 
Kup(ou, xo:l Ü.S1)(J.ocr0v·l)v 7tap0: 8eol.i crw-r9)poç; o:ù-rcU b. )) 

15 368. AexOinoç rO:p r.uap.o:nï.Wç;· << Ttç; àvo:b·fras•o:t s'tç; -cô Opoç; 
't'OÜ Kup(ou, xo:l 't'l<; cr-r·~crs-ro:t Èv -r6r.<p &yl<p; >> à7t6xptcrt<; Otàotat 
Oto:yp&<poucra 't'(ç; àa'ttV xat oï'oç; ô 'ltspt où ·~ àpW't'i)O't<;, 0'tt x spa( v, 

179 d. 1 Sam. 1,19 Il e. Gen. 21,, 16 Il f. Le 1, 3> Il g. Gen. 
18,21 1\ t80 a. Ps. 83, i Il b. Ps. 23, 3-5 

t79 Hl p€6Ér:Y.o:ç: pE66€t.Y.o:Ç Pac Il 25 8~op.oxt add. Pl 1\ t80 1i o'io; : 
Ôr.otoo; Pac 
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Anne, sa femme, et elle conçut, et elle enfanta Samuel d_ >> 

C'est dans Ce sens aussi qu'il est dit de Rébecca : <<Elle 
était vierge, aucun homme ne l'avait connue".>> Et la 
Vierge Marie, qui n'usait pas du mariage, ayant entendu 
l'archange Gabriel lui parler de concevoir un enfant, 
répondit : <<D'où cela me viendra-t-il, puisque je ne 
connais pas d'homme ' ? >> 

365. Nous ne pensons pas nous être écarté inutilement 
du texte prophétique à commenter ; nous l'avons fait 
pour éclairer ce passage obscur : << Je vais donc descendre 
et voir s'ils agissent selon le cri qui est venu (jusqu'il 
moi). Sinon, je connaîtrai "· >> Car il fallait déterminer 
en quel sens Dieu avait dit : « Je connaîtrai>>. 1 

366. Nous avons montré contre quels provocateurs de 
sa colère Dieu avait décidé de sévir et de fulminer sa 
malédiction sans changer d'avis et en maintenant le 
décret pris contre eux. Il est temps de voir à la suite de 
quoi il est revenu à sa bonté naturelle. 

367. Il n'est pas revenu sur sa dé­Pourquoi Dieu 
reste bon. cision de bénir Juda et Israël qui 

avaient persévéré dans la vertu à 
laquelle ils s'étaient attachés sous l'impulsion de Dieu 
et de sa loi. Il est dit, en effet, dans un Psaume : <<Le 
législateur donnera sa bénédiction a>>, entendons qu'il 
la donnera à. ceux qui gardent. sa divine loi. Un autre 
Psaume présente le même sens dans le passage suivant : 
<<Qui montera vers la montagne du Seigneur, et qui se 
tiendra dans son lieu saint ? Celui dont les mains sont 
innocentes et le cœur pur, qui n'a pas porté son âme aux 
vanités et qui n'a pas fait de faux serment à son prochain. 
Celui-là recevra la bénédiction du Seigneur et la misé­
rÎcOl'de de Dieu son Sauveur 6• >> 368. En effet, à la ques­
tion posée : << Qui montera à la montagne du Seigneur et 
qui se tiendra dans le lieu saint ? ll, la réponse est donnée 
sous la forme du portrait de la personne en question 

Zacharie. II. 13 
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't'OÜ-r' ~O"'t'l'l 1tp.:f~sâ~·~, 0:006.; Ècrt~V O~à "I.IX6ttpb't''tj't'O: xap0b:ç, o~èo:­
[J.fOÇ k~t !J.O:to:Ccp Ào:6hlv '"'~" ~ux~v o:Ù-roü, ~ OoÀe:pWc; Op.6aa; -ri!) 

20 7t),'ljcr(ov, ),'tJ[J.~btJ.~VOÇ È'ïtl 't'OU't',OLÇ 'tO~Ç &v0po:-:a0·ft[M:atv e.:J),oy(o:v 

't'€ "I.<Xl Ü,e·t;tJ.00'0VYJV 'lt"o:pà 0e.oü O'Wt~poç o:lrt"OU. ~U!J·Ifl'~'H•); xal 
È:\1 Tio:potp..to:tç q;ipe't'o:~ · « Eù/,o1C:x Kuptou È'lt"l xe1prù~v Otxa(ou c. >> 

369. ·o 't'o:ü-ro: 't'à aw-r'I'Jptt~01) dÀ'Iîq;b>; où \U.ta'lt'e:ae:t"to:t 't?,ç 

67toazÉI'J'e:wçl e:Ïowy6v.evoç e\.ç 'tàç 6e(o:ç È'lt"ay-yû,(o:ç o;rpbç 't'oU 

. 25 ÀÉjO~toç • « llapo:'té•o:yp.o:t e:ù Ào-y?,cro:t 't0V 'IoUOa Ao:t 'Icrpa·f,),, 
"I.O:l çÙ fJ.E't'SV6'1)0'0::.: )) ' È[J.[J.d'lO:Ç z&ptn •tl È.fl.O:U,OÜ \ Wan: xcû,W.; 
'ltot'ljaat Y.o:l el; o:'thlvtov aw-;·~ptov &yo:'(EÏV -roùç Et' ole; où p.s"te:­
v61)cr:t, ~e6o:tWao:ç & È'lt"'l)"'(jE:t),&[J:I)v' s't Y.o:t 'ltapopjta&nor'l Ct' 
Ô:]J.o:p-c(aç xal &aeô~b:~ ~Wv T,:o:-cipwv Ô]J.W'I, xa-c&pa OtD,o:Bsv, où 

5 p..s·cavo·f,aanô; [J.OU h -c'lj~ &'lt"E.t),'fjç, où 7t::xp:xaz6nw; ÔJJ.Wv Otà 

p..s-co:jVWaso>ç &:p' ~; S'axe-ce xo:x(o:ç xa-caÀÀa-(&.ç !MU jE.ViaOat 
7tp0ç Ô]J.ô!ç, !x)J,' oûv r.cd vüv O::xpa'lja.itw ~ xo:pOla Uw";>v rcpoaèo­
x9jao:t ,Q:.;_ '1t"o:p' È]J.:>Ü Ohlp~&ç. 370. "Eaono:t "'(O:p 7t&vtw; Oû,·"­
a::x•J-rÔ.; [J.O'J xo:l 'lt'o:po:to:;o:!-'.iv:ou E.~),o"'('ljao:t Up.ô!ç' oG-rw "'(O:p xâlWç 

10 E'cr-ro.:t UJ-1.lv, -curz&·,ouatv h -coû 'l:oUO.x, -coü €Çop..oÀo"'(OUtJ.ivou, 
Y.o:l -coti 'Iap:x·~l- x::x! 'hpouao:),'l)!J·· « ~(-;)cro.:t jàp'it&v-ro:ç .iv0pc~7touç 
OD,{l)v y.,::x~ D,Oerv E.tç hdyvwaw à).r,Odo:ça ))' 0:1tetH;), JJ.o:a-cL~o) 

-coùo:;; àvttïtp&nov't'o:Ç -ci!) È7ttj•1Wvo:t -c·~v 0:).·f,Oeto:v ô;;:epo:thlvfou 
aw-c·r,pCo:.:;, 7tpèo; Q),(j0\1 7t6voto; 61to6&.D,wv dl.; ~EÀ-ctoUv xo:~ eJ 

15 'r.Otd\1 ~oUÀO!-'-O.:L Ülhw jàp p~a'ta Wq-û,·r,OÉvno; awe·~aov-cat, 
ïtO:po.:-cE't'O:'ftJ.iVOU tJ.CU àtJ.E'tiXjJ.E.À~'thlÇ aWaat xal i!.aÀWç 7tOt'qaat 
toùç €û,E.JÉv-ro:ç, 'lvo: [J.eplo:;; xo:l x),·l)povop.Co: v.ou fuatv. 

371. Et ~oulbfJ.eO~ x.o:l -~tJ.elo; n.Ew -cèv Eleôv axerv tv' e~ 
'ijv.éi.; Oto:O?i, Oo:par,a&thl tO Ot.::xvo'l)-ctxOv ~p..Wv, xo:pOia x.o:),oûp.e-

iSO c. Prov. !0, 6 Il i8i a. 1 Tim. 2, 4 

!80 21 OsoU : xup{ou o~oü pac Il 25 1crpo:~À : •àv tapo:~À Pn Il {8:1 3 & : 
o:Ùt"àv pac 11 19 xn;pôto: : xo:~ô{o:v pac 

1. Peut-être faut-il lire UnS:p o:twv(ou. Mais l'adj. UnEpcmûvto; et 
l'adv. correspondant se trouvent dans leDe Trin., II, 6, 3, PG 39, 
513 B et 516 A. 

LIVRE H, 3ô8-3it 611 

ce sera celui dont les mains, c'est·à-dire les actions, sont 
pures à caUse de l'innocence de son cœur, qui n'a pas porté 
son âme aux vanités, qui n'a ·pas fait de faux serment 
à son prochain: celui· là recevra, pour ses bonnes actions 
bénédiction et miséricorde de la part de Dieu son Sauveur: 
Semblablement,- il est dit aussi dans les Proverbes · 
<c La bénédiction du Seigneur est sur la tête du juste ~. ». 

369. Celui qui adopte cette conduite salutaire ne se 
verra pas frustré de la promesse, car il est conduit vers 
les promesses divines par Celui qui dit : <c J'ai décidé de 
bénir Juda et Israël et je n'ai pas changé d'avis z >> 
car j'ai persévéré dans ma bonté; J aussi rendrai·je heu~ 
re~x et conduirai-je au salut éternel ceux pour lesquels, 
lom de changer d'avis, j'ai confirmé mes promesses; 
certes vos pères ont reçu la malédiction pour m'avoir 
irrité par leurs péchés et leur impiété, sans que je veuille 
me repentir de mes menaces, car vous ne me donniez 
aucun sujet, par le repentir de votre méchanceté de chan· . . 
ger de conduite envers vous; mais maintenant, que votre 
cœur attende avec confiance les dons qui viendront de moi! 
370. Car ils viendront certainement, puisque c'est ma vo· 
lon té et que j'ai décidé de vous bénir; et vous serez heureux, 
vous qui appartenez à Juda« qui reconnaît>> (Dieu) et à 
Israël et à Jérusalem. Car c'est parce que c<je veux que 
tous les hommes soient sauvés et qu'ils parviennent à la 
cm·~naissance de la vérité "»,que je menace, que je châtie 
ceux qui s'opposent à la connaissance de la vérité d'un 
sal.ut plus qu'éterneP; je soumets pour un temps à la 
peine ceux que je veux rendre meilleurs et heureux. 
~r~~e ~ cette aide très facile, ils seront sauvés, puisque 
J a1 Irrevocablement décidé de sauver et de rendre heureux 
ceux qui ont été choisis pour être mon lot et mon héritage. 

Conclusion. 371. Si nous voulons, nous aussi, 
que Dieu soit propice et nous rende heu­

reux, que la confiance règne dans notre esprit, que l'Écri-

i8i 
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20 vov, ëp~(W\1 cip(<rtW\1 è'!Çt!JAÀato:v 'itOt't)O'&!J.E.'IOt, 't:-10: ~s.e;câw~ lf.Gd 

&vcxv't'tpp·f.-rw.; 'tb: 't'ij; einto:6s.(o:.; xo:t &'itep<lnou o-W't'tjp(.::xç I.J71:ap­
x6TI, 7të.ptjpct~e(cr't)c;; r..al è:Ç Ô),wv ·hr~Yta!J.ÉV'l}<; t'ft<; -.tpb; Q).(jOV 

X.@;('t''I)O'.iO"tjÇ XO:'t'cfpac;;. Lltb 6C(pcrë.Ï't'ê. œvevOoda't"W<;, 7:pccrOoxWvn:; 
& È:'lt't)j"(ë.(Ào:'t'O b ci•}euO~ç Eleôc;;· o:lrcoü jO:p dp1JAÔ't'oç· <( 8o:p­
aette z l>, &vo::J.<pt66À(J>:; hOe-t:téov tb: è:f.]'ltt,ÔfM'JO: &-1o:6i. 

• 
• • 

372. Aù't'ccpY..W<; 7të.ptyeypo:JJ·tJ.É'IOU toü Oeu·dpou -r6tJ.OU elc; T0v 
1tpo<p~t't)V Z(l.x.ap(o:Y, aùtoü 'itOU xo:tcoto:Uaw[J.s.v, O:pÇbp.s.vot 't'p(­

tou ÀÔYou, « 7t1X?É'l.0'HO:; ),6yov È:v civo(!;et 't'OÜ Cl''t'ÔtJ.O:'tO; a >> 'tOÜ 

5 8eoü toU xo:1 tOv 1tpo<p'f,t'I)V rpwt(cr.xno.; ti\) Ô:e.tè(tjl cp{IYd. 

t82 a. Éphés. 6, 19 

tSf 20 T.Ot1]0'Ô:[J-E'J0t : 1Wt"I]O'Wp.E6oc mg, Pn 1\ 23 xa;dp.,;.; Pc : xa:t<fpa;.; 
a:ù-r<ipxw; r.tptypa:fÉv(-roç) pac !i 8t0 exp. Pn1 sed puncla cancell. 
Pn2 11 25 post 6et:paëin add. 'toîv[uv] mg. Pn 

LIVRE II, 371-372 613 

ture appelle le cœur, en même temps que nous nous préoc~ 
cuperons de bonnes œuvres : ainsi viendront sûrement 
et indubitablement le bonheur et le salut éternels, tan­
dis que sera annulée et complètement effacée la malé~ 
diction qui l'avait emporté ·pour un temps. Ayez donc 
invinciblement confiance, dans l'attente des promesses 
de Dieu qui ne trompe pas. Car s'il a dit : « Ayez con­
fiance = », il est hors de doute que nous recevrons Iles 
biens que nous espérons . 

• • • 

372 · Ce second tome sur le prophète Zacharie a été 
suffisamment développé. Arrêtons-le là, pour commencer 
une troisième partie avec l'aide de Dieu qui << fournit la 
parole à l'ouverture de la bouche" J), lui qui a déjà éclairé 
le prophète de la lumière éternelle. 
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[182] 1. '0 à•fsu~-r,~ Ehô.;, T-'fi'{~ ,,o:l 'itO:"d;p 't'lj~ à);r,6eta~ Ur-&pf.WJ, 
où OD:),s(;tEL 'itOïÈ ~vo:tOdw1 i'.?:~ OtO&crx.wv 'tOÙÇ é-to(p.ulç 'ito:p:xa't'·f,-

10 cro:v-ro:ç .iJ:u-çcÙ; 'itp0; 'tè zwpdv 'tà 't'OÙ &'((cu IlvsrJp.O:'t'OÇ 'l.:1pto-­
iJ·O:'tO:' ),6~rov "(OUv cro~flo:.; Y.xl J,b"(oV yvWcr::.w:; b O:!l.û,hrcl 7to:pixst 

e "''!::. e " .., ' , l ~ " '! 'e 'tO~Ç 'r.O ::>ÜOW OE.~'XO" W' e.tp'1]1"0:L "'(O'JV €.'1 S7nO''t0 ':l 't"O'J O:Y.ttloOU' 

« Adr.sto:i n:; oOv U;û.i'Jv crctpb::;, o:["t'd·n» r.o:pO: 't'OÜ O•.Obno:; 8soü 
Y.::Ù 11:q OntO~~onoç· o:'vre.hw Oè b -r.(c't'st, !J·YJOè.v Oto:Y.pt'IÔfM:-

15 voç ç. )) 2. L:uv*Ost 't'O 'itO:pot;;.thl~s:; /.bytov Mxov oÜ'twç· << '0 
KUpto:; OtOwcrt'l cro<p(av Y.o:l 0:-;:0 "poa-Wr.ou "(VÛ)In<; x:Ù crUvsa-t:; d, » 
'0 X::t.'t'X 't'~'l 6sÔ'ItE.!J:lt''t0V cro<p(o:v à'lto0EtY.VÛ(LSVOÇ O"CfÔÇ 'tptcq;.o:x.i­

ptbç ècr·tw, OtOio"/.cÙo•J ExuJv ~ov 't'Wv ô),wv 8e.bv· « Mo:Y . .ip~o; 
"{J.p, o/''icr(v, &v6p!ù7tO~ ôv /J.v crù r.o:~Odcr·n.;~ K~?te., Y.o:t Èr. totl 

20 vb!J.OU O"OU OtOi~'{iÇ 0:~-cbv e. )) Tcü't"O') 'itO:tOe.u-c·~v È7tÔÙ'fl0"0:') Sxe.~v 
otç b KUFtOÇ Y.O:f. }:(t)'t'~P dr.:e.•i' (( ·r!J.êl,; ifW'ie!'tÉ tJ.ê' b KUptoç 
xo:! 0 6.~ê:&O"xo:),o~, 'l.o:l. Y.o:/,Wç ),Éjëtê' e.'t[J.l -y&p r. >> 

3. ·r7tipÇstcu 1) Owpe.?x cd)-:·1) Y.o:l ·~r!v ètO: O:CtcD,Zt7t'tCV sbx-i;v 
ti"i'>v àv,;;.e.IJ.ït6vtW'I ûrrSp ~!J.<"7lv 1 croqJ(o: xo:l << ),b~1tç kv à•JoL;n 't'OÜ 

f82 b. Cf. I Cor. 121 8 Il c. Jac. 1, 5·6 Il d. Prov. 2, 6 Il e. Ps. 
93,12 Il f. Jll13, 15 

!82 7 lit. ,Op.oc; ndd. nos 11 i3 post flwü add. r:icrtv &r.AWc; mg. 
Pn Il 19 r.atOaû~nc; : r.atOaUcrat; pac Il 24 <rO!p[a : O'O<f'(a •a Pn 

1. Ce rappel d' Éphés. 6, 19 est ordinairement employé par Didyme 
quand il invoque le secours d'en haut pour expliquer le texte du pro­
phète: cL I 1, 343; II 372; III 325. On trouve ici, comme enI 1-
les deux passages forment semblablement un court prologue- une 
allusion aux prières de ceux qui portent intérêt à l'explication. Ici, 

LIVRE III 

Introduction. 1. Dieu, qui ne trompe pas, parce 
qu'il est la source et le père de la vérité, 

ne cesse jamais de former et d'instruire ceux qui se sont 
préparés avec empressement à accueillir les grâces du 
Saint-Esprit ; aussi donneRt-il sans tarder à ceux qui 
désirent la recevoir une parole de sagesse et une parole 
de connaissance b. C'est ce que dit l'Épître de Jacques : 
<< Quelqu'un parmi vous manque-t-il de sagesse, qu'il en 
demande à Dieu qui donne sans récriminer. Mais qu'il 
le demande avec foi, sans hésiter c. >> 2. Le texte que voici 
des Proverbes va dans le même sens : << Le Seigneur donne 
la sagesse et de lui viennent la connaissance et l'intel­
ligence a. J> Celui qui se révèle sage de cette sagesse 
donnée par Dieu est trois fois heureux, puisqu'il a pour 
Maître le Dieu de toutes choses : «Heureux en effet 

- 1 

dit l'Ecriture, l'homme que tu instruis toiRmême, SeiR 
gneur, et à qui tu enseignes ta loi~.» C'est ce Maître que 
désiraient avoir ceux à qui le Seigneur et Sauveur a dit : 
<<Vous m'appelez Seigneur et Maître, et vous dites bien, 
car je lC suis 1• >> 

3. Ce don nous sera fait à nous aussi grâce à la prière 
incessante de ceux qui la font monter pour nous, don de 
sagesse et «de parole à l'ouverture de notre bouche" 1 l>, 

la demande de pt·ières est indirecte; mais en I 1, Didyme, parais­
sant s'adresser à des personnes présentes, leur disait : «avec le 
concours de vos prières >l, On peut se demander si ces personnes for­
maient un auditoire habituel pour le commentateur : cf. Intr., 
p. 43. 
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(182] 25 a't'61J.O:'t'O~ g )) , Wœ-r' O:v.ltJ.'it't'WÇ xal W.; Ost èû,o:ôsrv tO: kÇfs.:;: 't'OU 

h~xEt[J.Svou 'l'tpotp't}'t'oo, O:pxbp.evo: ÈvOévOs. 1 

183 
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• .. 
4. ZACH. VIII, 16-17 : "O~To< ot Myo< o~ç no<~OETE' 

ÀcxÀe:L'te: &À~8El.OtV ËKolO'"COÇ npOç "t0v TIÀT}alov oc.ÔToO tccxL tcpllf<X 
dpT)VLKèv Kplvot'TE Ev -retlç nUÀotLÇ üp.&v. 17 Kat ËKCXO''tOÇ -r~v 

KcxKLttv 't'oO TIÀl')O'Lov cxô-roO p.~ Àoyll;e:cr8e: Ev Talc; tcap8tonc; Ü1f&v, 

5 KotL '5ptcov lJ.Ie:ua~ If~ &ycxn&"re:, 8L6'tL -retO"t'cx TI6:v-rcx Ep.laTJacx, 
Mye:L KUptoc; 7tOLV'TOKp&.rcoop. 

5. Tc7l·1 toü E>soü Àéj(ù'J ot r.ep~ ·ij6txrj; xcd 7tpo:x:nx'tj~ 
' ~ " 0 >' o:pe:t,i.:;: OV't'E<; 'itOtE[O'vO:t r;tJVC(V't'o:t, tWv "('I<M't'txWv xcà Z7t07tttXWv 
[E]%6nwv 't"0 6soJpda6o:t_ 7tp0ç 't'c~v È7to-rr·müilv Y.o:l OtoocrnxWv 

10 &vOpWv. 
1 

6. E>ao~ yoiJIJ Ot:X ToU !spo<panou Mwü:rlw.:;: T."o)J,O: Sv't'et),ap.É-
,, 1! ' • ' ; vou (\IX cpya Y.X't'IX o:pE.t'/j\1 Y~'JWV't'O:~, o! O'UVÉ\l't'E.Ç tobç Oc6ÉV't'O:Ç 

),ôyouç !J·Ejet),orW'nùç <ÔtJ.oÎ,Ôyî')cro:v !J.".to:ba),dv e:lç gpyo: t-': 
7tO:~''l)'ïEÎ,tJ.Évo:, lf'~O'O:'J't'E.Ç t0 Oto:i'.ÔVtp ti:w (h:(wv XP'I/<:r[J.tt'>v· 

15 « lio:no: 00'0: e:he:v 0 E>û;ç ït"Ot'~O'OtJ.êV Y-.?:1 choucr6tM6ct a. >l 

7. 'EAe:~O~ Oè: Apo~n)xe:~ -toù.; ·~O~xcùç ),bïouç ApOç t0 7tO~e:rv xal 
v6'1JO'~\l ct~'ïWv gxe:~v, ~vo: Otxo:[w; 't'è Otxo:tov Otulx:Of,, y,.zl crwrpôvwç 
1'0 O'Wq:tpovdv, _ O:vèpd(t)~ 'té Y.o:l <ppov(fMl~ 't'à O:vOpe:to: xo:l <pp6-

" ' 0 • ' ' ' ' ' ' 'H[J.ct, - ou•w jO:p xxtopvwvs.~·IJ O'U\1 vo·r,cre:~ o:vus:<:rO.x~ n<; 7tpO:Xtt-
20 • ' '0 ' ' "À .. ' ' 'I " ) ; ' . ' x.o:ç 0:

1 
e:'t'o:ç - o:p.c e.t jO'J\1 xo:~ tou; ·r,crcu ,o~rouç axoue:~'\1 xo:t 

!82 g. Éphés. 6,19 Il 183 a. Ex. 19,8 

!83 7-10 "tWY TOÜ Owü ___; à.vùpWv : of roü Owü À6yot o[ yvwGw•.o1 xcd 
È1t07tttxo~ roU 0EoÜ À6you o! nêpt ~Otxfiç xcd :r.po;x·mo:~ç OvHç OêwpEtGfl.xt 
8Uv<X'J't'O:t npO.; "tWY Èr.o7tttxt71Y :r..x18wp.xttxWv 4v8pWv mg. pn l\ 8 &:pêt~ç 
add. pn 

1. En marge (v. apparat), un lecteur semble avoir protesté contre 
la distinction trop tranchée entre paroles qui se mettent en pratique 

LlVRg Ill, 3-7 617 

de manière à interpréter sans erreur et comme il faut la 
suite de notre prophète, qui reprend ici. 1 

• • • 

4. ZAcH. VIII, 16-17 : "Voici les paroles que Pous 
mettrez en pratique : dites la vérité chacun à votre prochain, 
et rendez, à vos portes, un jugement de paix. 17 Et que 
chacun ne pense pas dans son cœur au mal de son prochain; 
et n'aimez pas le parjure; car je hais tout cela, dit le Seigneur 
tout-puissant. 

L !
A t 5. Parmi les paroles de Dieu, 

es ense .e;nemen s . celles qm concernent la vertu morale 
moraux. . 

et pratique peuvent se traduire en 
actes, tandis que celles qui contiennent des connaissances 
et des mystères fournissent un objet de contemplation 
pour les mystiques et les contemplatifs 1• 

6. Ainsi, quand Dieu eut, par l'intermédiaire de Moïse, 
le Révélateur, enjoint bien des manièreS d'agir suivant 
la vertu, ceux qui avaient compris les paroles à eux 
adressées, convinrent à haute voix de mettre en pra­
tique ce qui leur avait été demandé et ils dirent à l'in­
tendant des oracles divins : <<Tout ce que le Seigneur 
dit, nous l'accomplirons et nous l'écouterons a. » 7. 
Puisqu'il convient que les _enseignements moraux, non 
seulement soient mis en pratique, mais soient aussi 
compris, afi~ que le droit soit poursuivi avec justice, la 
tempérance avec tempérance, la force et la prudence avec 
force et prudence, - car c'est ainsi que l'on peut parvenir 
à développer avec intelligence les vertus pratiques - il 
faut évidemment aussi écouter et mettre en pratique 

et paroles qui se contemplent. Pour les hommes spirituels, rappelle­
t-il, toutes les paroles de Dieu peuvent être objet de contemplation. 
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-r.o~atv Ost, càroU 't'Otite c~J:')':)ptUovto:;' (( '0 7tpO.; È:!J.è Èpz6[J.S'JOÇ 

:<.o:l O::~.o~w1 't'OÙ:; )~byo'J<; tJ.OU xcà 'l"COtWv cùtoùç ÔIJ.Ctro6·f,.,.e-ro:t 
&v?pl cppovf!J.t:> b ))' xo:i tO: t;'ijç. 

8, Tô't'~ Oè tJ.cf),tato: 1'0 ytvscrO~t ÉX,ouaw ct Abyot Ô'itÔ 't'ÙlV 

25 .h.powfJ.AVhl'.l, 01-av 0 7to:~èE.u•~ç 7tp&n1J & hipotç Àijst' T-"epl 
toü 'to•.oU't'ou b KUptoç ),!y et· << ''0.; &v r.:ot-~O'·n xo:l èh~&Çy, 't'oÙ.; 
O:vepW'lt"ouç, oÙ't'oç [J.!!yo:ç ;.h;Ofsaê-rO:t Èv 't''fl ~o:crû,s(?! -ci~v oùpa­
vWvc l>, 'tOÜ }1:/] 7tpciHOV'tOÇ ] & b:€pot; 7tO:po:xe/.de-ro:t 7COtEh 
• ' 1 , ' ) 1 .}. 1 - ' 
e),aY,y:rtoU 't'U')'';(;J!VOY't"OÇ, Eï.E~':':Ep ,SjWV !J.•I [l.OtXEUEtV 'tOUl' 
, " , ) ' • 1 • 1 , - '))' '! EVEp"(Et %'Xt X ,O'it'flV O:'itO:jOpêUhlV EVe';(E't'O:t IXU't"{), 0:' ,o: 'l.O:t tpo~ 

uu),st -cà stêiwÀo: ~0Û,U0'0"6[J.EVOÇ. 9. ~ OÙ X, lepoaUÀ.€.( b ~À<:lïttWV 
5 a~?: axavOc(),ou toùç àvo:fHnaç ÉIXU't'OÙÇ t?j Osocreôdq: O(x'l)\1 È:!J.~U­

xow Odwv àyo:À!J.&:tlù'l; '0 y.Xp ~),cf.JttWI "t'OÙ~ tOtOÛ't'ouç 7Cp&1;e~ 
zetp(O"'t'!î xo::l &creôta~ <ppo•rfsiJ.o:O"t &'A·~OW; tepoau),e~ 0~0: toU 7Co:po:­
{:b:(·,e~v tèv •16!J.OV Èv ~ xo::uzélO"Oat OoY.ei, tèv 8eOv &nv.&i;u>v '\ 
•j ' 'T ' , .... '} ... ' ) ,, '} ' , o. \ o. ' V OU'I !J.ï) Y.O:Y.OÇ 't~Ç '() utOJ:crY.a ,oç, 0: 'ltiXt':.ISUS~ 'ijvtY.O: fJ.J:vYj!J.O:ta 
, ' ~ ' o. ,, ' " , • ' ' b 10 epjOtÇ S7tt..~etY.\l'JO'vül' OU't'ù) jO:: fi eato:t << Efi)'O:'t'I)Ç CW€1CO:t0'"/.UV't0Ç » · 

10. To:Utn tfl jvhlp.:n jp&<pet 10 butoü !J.0::6ï)t?i ô 'A7Côcrto­
Àoç « O:<p6op(o:v ~zetv, aqJ.VÔt'l)to:, ),6jov Ujt~, &xat&JVWO''t'CV ')), 
'II ' ' ' ' " " ' ' ' " "l' " OUX, Ujt~, O:Y.IX'tO:'j'VWO''r0\1 MjO'I €J:€t, 7wpa't'tWV jap 0: (1. ,r,mç 
U;.ayopeûet Y.o:l <ppovW·1 & èD,Àcuç Oo.!;&l;e.tv 'ltapo:crxeu'l.l;et, Ô"(t~, 

15 !t:Y.at&"(vwo"tO'I Ë';(Et 't"ïjç OtOaaxo:),(aç tO•I )..6-yov. 
11. To1'tou 't'OÜ ~(ou, 'tOU 'ltpJ:,...'t'~MU xo:t yvwcrttY.OÜ Cji'I)!J.t, 

[J..s:to:-r.oteicr6o:t ~oû),e,o:t 't'OV &Î,'I)6'1j Ospq:'lteu't'·~v toü Geoü "'t'Ô k/;"ijç 

183 b. Matth. 7, 24< Il c. Matth, 5,19 Il 184 a. Cf. Rom. 2, 21-
23 Il b. II Tim. 2, 15 Il c. Tite 2, 7-8 

183 25 )..Sys:t : ÀÉin pac 11 26 r.ot~crn r.otT1crs:t Pac \\ ôtiHEn nos : 
o~odÇs:t p 1\ 184 7 Ôtèt. "t"OÜ : Ot' o:ù·taü 'tOU pac \\ 9 p.~ add. mg. pn \\ 

10 ~a-ro:t add. Pn \\ 11 'ta1hn : d-r'O pac \\ 13 .hct-r&yvwcr-rov : 1.o:t 
&xa-rcipwcr-roY pn \\ yOCp exp. Pn \\ 14 it«p«cr:~.Eu~Î~Et : r.o:po:crittud~etv 
pac \\ ante &yt~ add. à)..'I]6W; pnl quod exp. pn2 !\ 15 &1.o:'t"âyvwcr-rov : 
xai ha-rcfyvwcr"tO'I Pn \1 17-18 ,Q ~Ç·~~ -o:Ù1:<j} : t'à Èv -rtf p.c:tAax.tq; o1ho; 
8' ilcr-rtY ô SÇ~ç t'OÜ rcpoY.êtp}vou r.pof~"tou mg. Pn 

1. Même idée, IV 159; Dm. in Sacra Parallela, PG 95, 1548 D ; 
in Parallela Rupefucaldina, PG.96, 524 D (ex libro <<De incorporeo 11). 
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les paroles de Jésus, selon que lui·rnême le déclare : 
« Celui qui vient à moi et qui entend mes paroles et 
qui les met en pratique, sera comparé à un homme 
sage b )), etc. 

8. Or les paroles ont cette vertu 
de passer en pratique chez ceux qui 

doit pratiquer 
les entendent, spécialement quand ce qu'il enseigne. 

Le Maitre 

celui qui les enseigne pratique ce 
qu'il demande aux autres 1 • D'un tel maître, le Seigneur 
dit : <<Celui qui aura pratiqué (ces commandements) et 
les aura enseignés aux hommes, celui-là sera appelé grand 
dans le royaume de:;; cieux c n, tandis que celui qui ne 
pratique pas 1 ce qu'il recommande aux autres de faire 
est le plus petit : interdisant l'adultère, il le commet, 
proscrivant le vol, il s'en rend coupable, et même exécrant 
les idoles, il pille les biens des temples. 9. Ne pille-t-il 
pas les biens des temples, celui qui scandalise ceux qui 
se ·sont consacrés au service de Dieu comme de divines 
statues vivantes ? Celui qui scandalise, en effet, de tels 
hommes par une conduite exécrable et des pensées impies 
pille véritablement les temples par la transgression de 
la loi dans laquelle il semble mettre sa gloire et le déshon· 
neur qu'il inflige à Dieu 4 • Donc, pour éviter d'être un mau­
vais maître, qu'on fasse paraître dans ses actes les ensei­
gnements moraux que l'on donne : car ainsi sera-t-on 
«un ouvrier qui n'a point à rougir b >>. 

10. Dans cet esprit, l' Apôtfe écrit à son disciple de 
garder <<la pureté, la dignité, une parole saine et irré­
prochable c )), N'a-t-il pas une parole saine et irrépro­
chable ? Pratiquant en effet ce qu'il recommande aux 
autres et croyant sincèrement ce qu'il prépare les autres 
à croire, n'a-t-il pas une saine et irréprochable parole 
d'enseignement ? 

11. C'est à cette vie, je veux dire la vie pratique et 
gnostique, que le texte du prophète qui suit le nôtre et 
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,ii> r.poY.s~p.évcp r.poql'~'t·(l, Mo:Àazk..:.; ëvo~-J.a a~-r~· ê:zst Oè: -~ ),i~l~ 
,j;b-roü oÜ-roJ; · c< XûÀ·IJ lspéwo; <pt.>À:i~s~o:~ yvWaw, xo:\ VÔ[J.OV h~·r;-

20 't''~O'oucrw h a-c6p..o:'t'o<; o:b-rof.î d ,>, p.o:6d'J rrc6oUv't'E.Ç r.a.pèx 6e(ou 
OtOo:cry,;(),ou & Od y~vhlaY.!WJ OpO~Oc~o: Oôyp.o:•o: Y.o:l [J.Ua't'f,pto: -r?jç 

~,;.:crt),e.Co:ç Y..GÙ 'Jbv.ov O:ï.o:jopdono: -rO:.; O:OtY.to:ç ·,.::à r.pocrt6:t"ona 
't'à 't'ffi'l O:pn·Wv 7t'o:tOsUp.ato:. 

12. Mo:Sbnsç 7t'o[ot o! /.6yot -y(vono:t ïtpo:if:n"I.Wç 67tO· 't'hlv 
25 rrpoo"tJY.O:p.évw,~, bnar·f,aw[J.E.'I 7t'01ot 7tp0ç -yvWcrtv xo:l 0:/,·f.Osto:v 

gXO:.JO'tV. 

13. LltOâaY.wv Mwüa'qç ô-ct « b &px'fl btob')asv ô EhOç 't"èv 
dpo:\vO•J xo:~ ·dl'~ ~(1jV" ))' E.lrrsv -rOv ),6yov toü-rov f'/ 0:l'lj6ffiç 
ywWaY.hJp.sv 't'f;'J ~:daw :t..o:l -rOv O·~tMoup~(OV o:~t?jç' :~.o:t ëact IÎ.)J,ot 

Àbyot 't"'i')Ç Koap.o7todo:ç 0:'Jsyp&if''t)O'O:V, oùx Ïvo: 'itO~WtJ.sv lù),' Ïvo: 
OswpW;;.sv o:U~oùç, sÏp'l)'l'tO:t" xo:t È7d ncicr'f)Ç os ~'ljç eeo'itVSUcr't'OU 

5 ypo:r·~ç €ppw't'o:~ ·~ 7to:Œsucrtç o:lh-·1). 14. Ko:l CJ:U~Oç yoüv 0 Lw~·f,p, 
h 't'Oi:<; E0o:yyû,io~ç, Ô-r-ou tJ.b r.poa"':-:Xnst oüç Os~ 7tOteLv i,byouç, 
Ô7tOU Oè. 7tO:po:Oi3{t>O't'J oüç jtvWcrxet'/ xo:~ 8e<.ùpdv 7Cpocr-ljxs~. Tè 
y7.p ),eyb[J.S'IOV lm' o:Ùtoü' << M&ae-re &7t' !p.oü O·n npo:Ùç e't!J.t xo:\. 
-ro:7eswèç 't'1j Y.o:p3lq:, Y.o:l eUp·f,ae't'e &v.:f7to:ucnv -ro:rç ~uxo:rç Up.Wv b >> • 

10 i'.o:t ;:O:À.tv' (( E'i 't'L<; f)ÉÀ.et bda(,, {J.OU n.oerv, &7to:pv·f)v.:fo-6w ~o:u­
't'èV xcd O:p&-rw -rèv a't'o:upOv o:b-roü, Y.o:l 0:Y.oÀou8ehw fLOt Y.o:e' 

' 0 ' , • 1" \ '· 1)p.ipo:'1 c >>, 'tOU 7Cp.7.HEO' ~t J;:O:ptv etp1jV'tO:t1 W<; O:U Y.O:t 'tO 
« 'E),ei:he, Y.cù ÈÀ.s·f)O·f,crecr8s d », Y.o:t ôao: (/.),),a 'ito:po:yyÉÀ{l.CC'tO: 

't'~.; o:Ur~ç U7t6.pxet Ouv6.!J.e{tlÇ. 
1s 15. TO [J.Énot' << 'E1W è:v 't~> llo:'tpt, xo:l 0 IIC(t·~p è:v È:tJ.ot 

È:crtLV e ))-, xcd -.6. (( 'E y<1 xo:l ô no:r~p g,, È:crtJ.EV f )) J xo:l S-n. ({ '0 

184 d. Mal. 2, 7 11 185 a. Gen. 1, 1 Il b. Mallh. Il, 29 Il c. Le 
9, 23. cr. Matth. 16, 2> Il cl. Matth. 5, 7 Il e. Jn 1'•, 10 Il r. Jn 10,30 

1.84 20 1ta.p& : Wç 1tp0ç :ta.p& Pac \! :185 11 a.Ùtoü : Éet.U'tOÜ pn 11 -12 
a.U : a.U ,Q pac 11 13 &na. : G().J,o: t'ljç pac 

1. La correction marginale (v. apparat à la page précédente) trahit 
les exigences littéraires du correcteur et fait apparattre du même 
coup combien Didyme a peu de préoccupa ti ons de cet o~d~·e. Son style 
est fruste, elliptique sans concision, destiné à être SUIVI grâce aux 
inflexions de la voix. 
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qui s'appelle Malachie 1 veut faire participer le véritable 
serviteur de Dieu. Voici son texte : «Les lèvres du prêtre 
garderont la connaissance et ils s'attacheront à la loi 
de sa bouche a», car ils voudront apprendre d'un maître 
divin les enseignements orthodoxes et les mystères du 
royaume qu'il faut connaître, ainsi que la loi qui inter­
dit l'injustice et qui prescrit de se former aux vertus. 

12. Sachant la nature des paroles à mettre en pratique 
par ceux qui les ont acceptées, étudions la nature de 
celles qui mènent à la gnose 2 et à la vérité. 

13. Quand Moïse enseigne qu'« au 
Les enseignements 

commencement Dieu fit le ciel 1 et théoriques. 
la terre co n, il dit ces paroles pour 

que nous connaissions la vérité sur ·la création et son 
auteur. Et toutes les autres paroles du Récit de la Créa­
tion qui ont été transcrites, ont été dites non point pour 
que nous les mettions en pratique, mais pour que nous 
les contemplions. Toute la Sainte Écriture corrobore cet 
enseignement. 14. Du moins le Sauveur lui-même, dans 
les Évangiles, tantôt prescrit des. obligations à mettre 
eri pratique et tantôt fait savoir ce qu'il faut con­
naître et contempler. Quand il dit, en effet : <<Apprenez 
de moi que je suis doux et humble de cœur, et vous trou­
verez le repos pour vos âmes b l>, ou encore : «Si quel­
qu'un veut venir à ma suite, qu'il renonce à lui-même, 
qu'il prenne sa croix et qu'il me suive jour après jour c n, 
il le dit pour que nous le mettions en pratique, tout comme 
la parole : << Soyez miséricordieux et vous obtiendrez 
miséricorde a», ainsi que les autres avertissements du 
même genre. 

15. Par contre, les mots : <<Je suis dans le Père et le 
Père est en moi d >>, ou encore : « Le Père et moi nous 

2. Le mot« gnose>> reflète mieux l'aspect religieux de la connais­
sance. On ne cherchera rien d'ésotérique dans cette gnose de 
Didyme. 
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È.!J.l €wpo:x.W~ €Wpaxev tOv Ilo:1:~po: g », x.o:l ôcra &i-i, a 6zo/,oj::X­
't"W èv iiJ.q:>otipo:~.; 't'ar; o~:xe·~Y.WÇ, 't'CLÎ Oswpslcr6o:( 7.ctl yvi:HnV 

o:ir~Wv Ëzew &i,·tj61} xat sÙO"sb·~ D,?J,·~6·~a6.•1 ts xcd &"s~rp&<prsax•J. 
20 16 . .ÛsiÇo:'i 't'Ô &·r~ov UnüiJ.O: tf'isç o[ ),byo~ oü~ G::X ""~ns.tv, 

xo:l h:xv-rotV tOCy: Y.cd xo:-c' t.!Coç Otccyopds:t. Tè ·r&p· << "EY.O:O''t'OÇ 

O:i,f,6.::to:v ),o:/,dtw r.pO; 't"èv 7tÎ,1ja[ov = )), i:/ oGtw 7tp6.tt'IJ't'O:t ri­
jpo:r.tcn . ..,Or.:sp ao:gl't)Vt~w'J 6 &v Xptcrt4) llo:Ui,oç npo't"pÉ'itE-ro:t 

tcùç -n:tcrto~.; e.i..; 't"~'J 't"~P'I)O"t'l .t'li~ È.noÀ"Ij;, tt·f,ao:ç &pt0·1)),6'tato:' 
25 « 'A'ito6iv.svot 't0 ~süOo;, ),o:Àstts ~À·~6E.tav b.o:atoç !J.s·d: .-co 

7.Î,'I)O"(O'J ÈO:U't"OU 11 • » 17. Ko:t np? toü 'A'ltOO''t6),ou èk 7:'o:po:0€0cù­
xsv b ~w~·~p 't'O 0:<Jw;;.6-r<•l; &/,·tj6s~e~v, st;tc~v· « 'E--;u) C~ ),iyw 
ÔIJ.ÏV ~·h OIJ.6cro:t ô),u);, l;.).),' Ëcr't'<ll Up.Wv ,o val val, i!.al 't0 cô 
oü i. >) M&/,~cr'to: Ok •oU't'o cpu),<.h'ts't'o:~ &x&cncu ),a).:ùno:; fû,·~Oe:~av 
7tp0:; 't'èv r.À'I):r(ov' 1 oUru) yàp nê(ç ~e:uO·qç ),bye; 'l.o:l ëpY.oç 
o'(:c~cre~at, <;) ~r.e'tat O:x.pd)s.a't'&-:·r, Y.al 'te:Àe(o: ift),a)J,·fJÀla. 

18. TipO:; 't0 0:),-tjOsto:-1 Àû,dv -rrpO:; 't0v nÀr,cr[c:v &au~:oO 

gX.0::1'tOV, x.o:l 'l.pt[J.Ct elp'fJ'I!x.Ov ye·r~cre'ta~, cù ètacr-.acrto:~bnW'I €tt 
5 Y.al 7ÇÀeovo-.-rsrv xo:t &ètY.E~·~ -rÙl'J O:·JOpc:mwv cr7Çou0a~bnwv. I1G}:; 

jàp otono:t Ë'n !J.&xa:; xal O:ètY.bç È-ye(pecrüo:t, b.O:cr.-ou ,X),~O~tav 

7tpè:; tdv T."!;r,a(o·l O:r.cc·t(ÉÀ),ono:;; 
19. Ta~.-Ov 'tb dp'ljvn·.Ov 't~) Otxo:t<p i!.pf:1J.crrt 'tO'('X.:bet, 1eepl 

o'O Otà 7C),e~bvw'l Oewplo: Sv 'tor:; 7tp6-cepo·J yeyiv·rt:::aL 
10 20. A~ye~ 0~ -cO 'tOtolho Y.p(IJ.a oÙ Y. !v,o:üOo: f1.6vov, IJ.),).à :x.al 

i85 g. Jn 14,9 Il h. Éphés. 4, 25 Il i. Matth. !S, 34.37 

1. Pour le sens de OwÀ.oy~toOa1, cf. I 22; II 276; Ill 251. 
2. Cf. II 134-11.3. 
3. En parallèle avec l'explication de Didyme, cf. celle de JÉRÔME, 

147/1 A-B: ((Hoc idem Apostolus loquitur: Deponentes mendacittm, 
loquimini vel'italem unusquisque cum p~"oximo suo (Éphés. 4, 25). 
Veritatem, inquit, et judicium pacis judicate in partis vestris. In 
judicio prima sit veritas atque justitia; deinde sequitur misericor­
dia. Hoc est enim judicium pacis, ut propositum judex habeat paci­
ficare discordes, juxta illud Evangelii : Beati pacifici, quoniam filii 
Dei vocabuntur (Matth. 5, 9}. Quodque sequitur: ln portis vestris, 
illi prophetico congruit: Oderunt in portis corripientem, ct verbum 
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sommes un 1 )), ou bien:« Celui qui m'a v~ a vu le Père g)), 

ainsi que les autres révélations relatives à la nature de 
Dieu 1 qu'on trouve dans les deux Testaments, ont été 
dits et transcrits pour que nous les contemplions et que 
nous ayons d'eux une connaissance vraie et pieuse. 

Quelques 
préceptes 
moraux. 

16. Après avoir montré quels sont 
les préceptes qu'il faut mettre en pra­
tique, le Saint-Esprit les expose encore 
chacun en particulier et selon son es­

pèce. Celui-ci en effet : << Que chacun dise la vérité à son 
prochain z ))'a été écrit pour qu'on s'y conforme. C'est ce 
qu'indique bien Paul, qui parle dans le Christ, quand il 
exhorte les fidèles à garder les commandements. Il leur 
dit sans ambages : « Abandonnez le mensonge et dites 
chacun la vérité à votre prochain ·'. )) 17. Et avant 
l'Apôtre, le Sauveur avait enjoint de dire la vérité sans 
serment, quand il avait dit: «Et moi je vous dis de ne 
pas jurer du tout, mais que votre oui soit oui et votre non 
non t. )) Ce précepte est surtout observé quand chacun di~ 
la vérité à son prochain, 1 car, ainsi, tout mensonge et 
tout faux serment disparaissant, cela fait naître la plus 
entièr:e et la plus parfaite confiance mutuelle. 

18. En plus de la vérité que chacun Le ju~ement 
de paix. dira ~ son prochain, il y aura aussi 

<< un JUgement de paix )) quand les 
hommes ne seront plus en dissentiment les uns avec les 
autres et qu'ils ne s'efforceront plus de dominer ni de 
commettre des injustices. Comment en effet songeraient~ 
ils encore à faire naître batailles et injustices, si chacun dit 
loyalement la vérité à son prochain ? 
. 19. Le jugement de paix est la même chose que le 
JUgement JUste, sur lequel d'abondantes explications ont 
été fournies plus haut 2. 

20. Ce n'est pas seulement dans ce passage 3 , mais dans 
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' " !0 Il b Prov 9 8 Il 187 a. Matth. 16, !9 1.86 a. ~-!..IDOS· "• ' ' ' 

'87 ! , pc . u.lvH pac Il "(Wop.Êvw'l pc : y(yaaOo:t pac 
'J. tJ-EVOV"tùlY • , 

. , unt (Amos 5 10) •.. Et quaeritur quare apud 
sandum abommah 8 

• • 'd. · d' Ne cogercntur agricolae 
Judaeos in portis locus fue~~t l~. ICan d~~m judices in portis resi­
intrarc urbes et aliquod su u•e Jsp~n , 'cxi'tu et introitu urbis 

b 0 quam rustJcos m . 
:~~~;e~t~!t:~tX:it:rn:;ot~o, unusquisque contestim ad sedes proprl&S 

reverteretur. nj 
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d'autres encore que les Écritures disent qu'un tel juge­
ment est rendu aux portes, chez les Hébreux. Il est dit 
en effet dans un autre prophète : « Ils ont haï celui qui 
]es censurait aux portes et ils ont pris en horreur la 
parole sainte" n. <<Ils >l, c'est~à~dire les impies, car, à 
leur sujet, l'oracle des Proverbes donne cette prescription : 
<<Ne fais pas de reproches aux méchants de peur qu'ils 
ne te haïssent h, >> En effet, ils ont en horreur la parole 
qui rappelle la loi de Dieu, tandis que c'est l'inverse pour 
celui qui commence à acquérir la sagesse;. celu:i~là aime 
celui qui le reprend et qui lui fait connaître ce que doit 
éviter l'homme qui s'efforce d'être juste. 

21. Et comme on ne cesse de haïr ceux à qui est confiée 
la charge de convaincre les coupables auprès des portes, 
la parole (divine) annonce qu'en faisant intervenir un 
changement, elle ramènera au bien et à l'avantage (du 
peuple) le fonctionnement de la justice auprès des 
portes. 

22. On pourrait se demander pourquoi les jugements 
et les procès avaient lieu aux portes et non pas dans un 
autre lieu ou une autre partie de la ville. Il faut répondre 
d'une manière commune et plausible : comme c'est par 
la porte qu'on sort de la ville et qu'on y entre, il est 
naturel que les juges y siègent pour enquêter sur la vie 
des citoyens afin d'expulser facilement ceux qui sont 
convaincus des fautes dont on les accuse, tandis que ceux 
qui ont une vie sans tache et qui en donnent des témoi~ 
gnages manifestes J restent à l'intérieur de la ville et y 
pénètrent plus avant. 

23. En un sens spirituel, il faut dire que cette place 
d'honneur ct le siège de justice reviennent en droit à 
ceux qui ont reçu de Jésus cc les clés du royaume des 
cieux">> pour jeter dehors ceux qui ont commis des 
actes méritant d'être liés et pour faire entrer au contraire 
ceux qui, au lieu d'être liés par les chaînes du péché, 
s'en sont délivrés. 

Z.tchnrie. II. 

• 
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187 b. Amos 3, 6 11 c. Jonas 1, 2 11 d. Rom. 1, 28 Il e. Cf. Rom. 
12,17. IThess. 5,15 

:187 13 Oû pn: 8xou pne \\ 16 Ot~ om. Pnc ll 17 i'.aûa: ;:axto:~ pn Il 
'~> ' ' ' '" ', zcodo.: Pn Il 26 21 oùx om. Pnc Il 23 r.i<:s1]<; ctuti'.lO:Ç XO:hto:ç: r.acrn «<tXt:t · , 

-.Ov ; -cà P•u: 

1. Cf. JÉnÔME, 1474 B : « Ko::do:v, id est malitiam interpretati 
sunt, dupliciter accipere possumus, et pro. affiictione et pro malo 11 

(suivent les mêmes citations que chez Didyme). In., L_ettre 55, _1 
(Éd. J. LAnounT, III, p. 42) : .« I~o:Y.ta enim ~~am Latm~s. vert1t 
in malitiam apud graecos duo s1gmficat et maht1am et adfhcttonem, 
quaro Y.ci.xwcrtY graeci dicunt. >> 

LIVRE III, 24-28 627 

Le pardon 
des injures. 

24. Or le jugement de paix s'ac­
complit principalement lorsque << cha~ 
cun cesse de penser au mal de son pro­

chain"», pratiquant un total oubli des ressentiments. 
25. Mais il y a deux sortes de <<mal>>; ce mot (Y.coda), 

en effet, signifie soit le contraire de la vertu, c'est-à-dire 
un disposition perverse, soit le traitement qui fait mal 1. 

Dans ce texte : «S'il y a dans la ville du «mal, (xaxla) 
dont le Seigneur n'est pas l'auteur b », le «mal>> est uri 
traitement qui fait mal; or Dieu l'applique pour la con~ 
version de ceux qu'il m<iltraite, car il soigne les maladies 
de l'âme comme un médecin, pratiquant pour ainsi dire 
~au.térisation_s ~t a~lations, 2. 26. Le m?t de <<mal>> (x.o:Y.ta) 
mdique aussi l attitude detestable qm précisément a fait 
dire à Dieu au sujet des habitants de Ninive : "Le cri de 
leur méchanceté ( Y.o.:x(o.:) est monté vers moi ~. >> Ce même 
sens ap~~raît aussi dans le texte de l'Apôtre sur les impies, 
dont voici les termes:« Comme ils ne se sont pas souciés de 
bien connaître Dieu, Dieu les a livrés à la dépravation de 
!'.esprit pour faire ce qui ne convient pas, remplis qu'ils sont 
de toutes sortes d'injustice, de méchanceté (xo:x{j!) d >> etc. 

2~. Ai.nsi donc, c'est dans les deux sens du term~ que 
celm qm se soumet à la loi de Dieu ne songe pas dans 
son cœur au mal à faire à son prochain, car« il ne rend pas 
mal pour mal ~ >> et ne résiste pas à celui qui lui inflige 
de mauvais traitements ; hien plus, dans le sens propre 
de méchanceté qui a été indiqué, il se refuse à méditer 
du mal contre son prochain, avec l'intention de l'emporter 
sur lui à son tour et de se venger. 

28. Après la volonté de conserver dans son cœur du 
ress.entin1ent contre le mal (x.o:xto:) qui vient du pro­
cham, 1 le texte passe aussitôt à «l'amour des faux ser­
ments n dans une intention de parjure. 

2. -Les deux procédés de la chirurgie. Déjà PLATON Prot. 354 a : 
« Ôt?t xoxY<1EWv TE x~1 t"op.6.iv ». 

1 
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29. II&•rto: é~jjo:; 0:-;ço:"(O~e.Ucro:ç ô 'tOÜ 6doo vOv.co Clo't·~p, 't-/j'l 

o:rno:v 'tOÜ à7te.meïv o:ù'tèf. È.qtO:'Iépwcr~v, q>'/)cro:;· ({ To:U'ta -r.&:no: 

5 Sv.lcr·r,O'o: z. >> l1Wç jàp où !J.tcrd 'tèv q;e.u0c;'>ç 't"E.Àolq.r.e•JOV Opxo\1 b 
!nû,i,b[J.E.Voç' « 0~ ),~p.~e.t 'tb Ovop.o: Kup(ou E>e.oü <NU Sr.). 

p,O:'!O:(t{) a >> ; 

30. "Qo"lte.p OS È.7ttopY.to:v xo:~ tO:ç IDJ,aç àp.o:p-r(o:ç 7t<XpO:t'!d­
'to:t Y.:û 0:;-;ocr-rptq;~:to:t, tJ.tcrii'>v 'tb p.~ ),o:i,Efv Ëxo:cr't"ov .:a·f,6E.to:v 't'hl 

10 'itÎ,'tjiJ(ov, xo:l 'tèV 'to:pci't'tOV't"O: Y.o:/. e.'tp'I)Vti'.èV Y.p(jJ.O: !J·~ 'it'OtOÛV't<X 

xcù 't~V Op~tO,ov Y.o:t ~o:pU[J.7JVW ),o"'(t~Op.e.vov xax(o:'J 'toü -;.),·tjciiov 
&v -r1j o:ùto~ x:xo%x. Ko:t €v "thl Mo:'J..~xco: cn.lv.<pc;wwç i,é:~(e.t 't'i!) 

' ' '. ]7 ' ' , ,, ', , , ~ ~ b ) 
È.no:uOl j€"'(pO:[L:J.E.V!p' ({ ).0:t 7tO:'I't0: 0: E.[MO'OUV E.i;OtEt't~ • > 

'Ocrcàtw~" àv 'tatç ITaoo~p.(o:~ç 'it'ept 'tOU 7t'o),),X Ô:\l.O:p't'&vono; 
~ 1 "" '} l ' tl ' 

15 p.e.'t'' x'nnyp.oü e'lp·f}'t'O:t 7Cpèç hipotç' << ""unptée't'w u~ O:i<O:v~pcrtav . , , - ~ ~ . e , , ·o ·~;., c .l.(l)' 
~uz'ï1ç, z'ltzt f.O:~pzt r.aatv otç !J.tcrz~ o e.oç .• » 'IJO,IJ·:"'~ç c., 

otç p.tae.ï 0 't'OÜ 0:yz0oü llo:'t~p O'UV'tp~eê'tW ~~o; 't'~Ç kO:U't'OU ap.ap­

-ç(aç, oÜaTjç O:Y.o:Oo:paiaç ~uz'ij; xal Oto:vo(o:ç 'tOÜ èpiJno.;. 

• • 

31. ZAC!!. VIl!, 18-19 : 18 I<O<l l:yÉvE~o Myoç Kup(ou 
:w 11cx.v-ro~ep&:-ropoc; 11p6c; ~E Myû)v' 19 T&.Ss: ÀÉYEL KUptoc; TICX.V'TO­

Kp&.'Lû)fl' NT]O"'t'Elcx. ft 't'E'Cfl&.Ç KOLt VT]O"'t'Elot ~ 11É~TI't'll KOLt VllO"'t'dot 
~ EBS61fT] KCÙ vlla't'dOL ~ SEK&.'t'T] ftaoV'Totl. 't't{l otKcp "loUScc: Etc; 
XOLp&.v ~ecc:t Etc; Eûq>pocr6vllv KOLt de; Eop't'&.Ç &yOL8&.c; KOLt Eôq>pcc:v-

8~aEa8E, KOLt 'T~V &.XfJ8ELCW Kott 't'~ V Eip~VllV &yot'Tlf}aot'LE· 

25 32. <0 f...6yoç Kupbu 'itct'J'tOXp&'topoç: 1tp0ç €p.È. yzv&\1.e.vo; 1 

1i'fJO'~V 0 ~poq;·~t"~Ç, itpocrë:-:o:;zv V'fjO"'tEÜiJO:t 't~V t€'t'p:f0::x Y.o:l 7tÉ!J.'lt't'"lj'l 

188 a. Ex. 20, ~ Il b. Mal. 2, 13 \1 c. Prov. ô, 16 

t88 10 post xÀ'f]crioY add. oün., xcd {~o.l expunct.) mg. Pn. 11 -cOv 
om. pac [! •o.pi't't"OV't« •.. xotoÜV't'IX : 'to.p<in~w ... 7tOtE\v Pn Il 1 i 't"OV exp. 
pn !1 13 a om. pac 

LIVRE III, 29-32 629 

29. Après avoir fait à la suite toutes 
La franchise. · d · 1 d' ces mter ictwns, e 1Spensateur de la 

loi divine a révélé pourquoi c'est interdit, par ces mots: 
«Je hais tout cela~)), Et, de fait, comment ne haïrait-il 
pas le serment men::.ongèrement prononcé, Celui qui a 
ordonné : «Tu ne prendras pas le nOm du Seigneur en 
vain">> ? 

30. Comme les faux serments, il condamne et a Cn 
horreur aussi les autres péchés. Il déteste que l'on trompe 
son prochain, que l'on provoque le trouble et que l'on 
ne rende pas de jugement de paix, que l'on se laisse 
aller à l'irascibilité et à la rancune en ressassant dans son 
cœur le mal fait par le prochain. Et il dit dans Malachie 
en harmonie avec notre texte:<< Tout ce que je détestais, 
vous le faisiez b. >> Semblablement, dans les Proverbes, 
est dite cette énigme 1, entre autres, sur celui qui pèche 
beaucoup : << Il est broyé pour l'impureté de son âme, car 
il prend plaisir à tout ce que Dieu déteste •, » Celui qui 
prend plaisir à ce que déteste le Père du bien est broyé 
pour son péché, impureté d'âme et d'esprit chez le cou· 
pahle. 

* • • 

31. ZAcii. VIII, 18-19 : 18 Et la parole du Seigneur 
tout-puissant me fut adressée en ces termes : 19 Voici ce 
que dit le Seigneur tout-puissant : Le jeûne du quatrième 
et le jeûne du cinquième et le jeûne du septième et le jeûne 
du dixième jour defliendront pour la maison de Juda des 
jours de joie, d'allégresse et de fête bienfaisante, et flOUS 
flOUS réjouirez. Et aimez la flérité et la paix. 

32. La parole du Seigneur tout-puissant qui me fut 
adressée, dit le prophète, m'ordonna de jeûner le qua-

1. L'énigme n'est pas le symbole, cf. IV 1. 

1!-

[; 
i 
1 
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xcù É606p:IJV xal Ootit'I)V, -roU p:l)vOç O·fl)~ovO·n' où 1àp ol6v -ee: 
ao:êôch-ou Osx.o!'t"'t)V dvtX~, Wç y.cà rrpbHpov ÈTCEO'"IJ!J.St{t)O'&p.e;6o:. 
Ko:'t si.xbç lê ~e:pl "Coü xo:e· <EGpo:touç &ôabtJ.ou p:tjvOç -çcdi't"o: 

30 7tpoa't':i't't"etv KUptov 'tOv ;to:noxp&'t'opa, È\1 ~ ~ xcù,ouv.lvr; è,;t­
),o:cr!J.OU Y.o:l tO:'itEt'H.Jaewç ·~p.ipo: d È'itTt'EÀS~'t'cn, \ ·~v &youaw 'Iou­
Oo:~ot O·'ifl·Otû,Wç v·fja"re(o:v 1Cpoao:ropeûone.ç aùr~'l, 7epo1X'('It~o!J.l­
vwv Èv t'fl 't'e.'tpâOt xcù 'lt'Ép:it-rYJ xo:l HJObp:n "Cii'>'J Èr.'t ·di'' o.,.l!J.Otü.r, 
V'I)O''t'do:v ÈPX.OtJ•ÉV(ùV. 

5 33. IloaazWç 0€ Y.:::d r.Wç V'I}O"teto: \16[J.~ 6d<p &·:e:-ro:t, Èv "toto; 
ltJ.7tpoC"6ë:v Ècro:·rr,v(a6'1)· 1tp0.; he:C'Jotç xo.:l vüv p·r;-::€ov On &cpeY:té.ov 
Wa1te.p 'ti'); q>tÀr,06vou tpuq>'ljç, olhw xo:~ -rWv M:'t'' àiJ,'l)jop(av 
~),o:6epWv xcà O·I'JÀ'I)t'l)plwv -rpoq>Wv· o~~UÇe-ra~ 10:p eù1tâOe~o: tcùo; 
èl;o(Lo),oy'l)aCqJ.évou~, Y.aÀOU[J.ivouo;; oh·.oo; 't'OÜ 'loUOa, 'J.<xpd, eÙcppo-

10 a6v't) xal &yaOa\ ~op~al, kop-.&:~ono:.; aÙ't'oùo; È.v 't'{Ï> cppovs~v Y.al 
7tpâ't't€W 't'à: 0ÉOV't'0: 1 XO:'t'à 't'à È.\1 lJ! o:À[l.OÏ<; e'~p'lj[l•iva' « <P(olV~ 
&ya)J,t.iaewç xcd ii;o!J.O Àoj'~O'EI.ü<; 1Jxou éop't'o:~ÔVt(JlV a >> • Y.et.t 

-;tç(),w· C< ~Ucr't'·~o-.xo-Oe é:op't'~v b -ro~o; 'itu'l.&:~oua~v ëwo; 'tWv A.epâ-rwJ 
-rou Ou<no:a't·r,pbu b. » Toth-oto; au'J40et 't'Q iv É't'ÉP:?= ~O?i d:'ito:yyeÀ-

15 ),6(Le.vov cÜ't'wç· « 'EvOlqJ.tO'I &vOp0l1tou €;op.o),oy·~aEto:f. crot Y.al 
k~(Y.omiÀe~(L[l.o: È.vÛU!J.(Ou èopt&:o-et o-ot e. >> 

34. 'A yo:Oo:l 0€ kop'to:l €r.tnÀ~Uno:t ôtav dp"flvtY.W.; Otâyn -lj 
'] ) . e:pouao: '~tJ.'lj 'ltn.up.~Z't't'l."~, oO<:ra Elp-~V"f)<; ôpo:at<;, oùz t/,o:pW<; 
't"i;)v écp't'ilh ywop.iVfJ)V O't'o:v rroi,L[l.tOt Y.patW<:rtV. "O'to:V yàp oü·tco>ç 

20 g~fn 't'à r.p&jp.o:'t'a, b Ehèo; €pet· <r Me[l.f.<:r"fl'l.o:, à7tW<:rp.o:t 't'àr; 
Zoptào;; Up.W•J, A.o:l où Il·~ bcrcppo:vOW h 't'O:Ï<; r.o:v·r,yUpe.o-tv U[J.Wv d. » 

i88 d. Cf. Lév. 23,27 Il !89 a. Ps. 41,5 Il b. Ps. H7, 27 Il 
c. Ps. 75, 11 \! d. Amos 5, '21 

1.89 10 ÈOp't'ClC:onCl~ : t1.i1tpCl't"tO EOptO:TctC:ov-ca; pae \l 15 èva6p.wv : 8n 
àv06p.toY Pn 

1. (( Déjà remarqué » : en commentant Zach. 7, 4-5, sans doute. 
Cf. II 114-117, page mutilée. 

2. cr. n 108-123. 
3. Eù1t&:6nCl : le mot est stoïcien. DraG. LAERT., VII, 115 : ETvClt 

8t t:Cl~ EÙr.ct6Elo:~ q>Cl(Û tpsi~, '/.Clp&:v, EÙ),&;ôsto:v, ~o,.:O):t]tHV (SVF III, p.105). 

1 
1 

LIVRE lll 1 3:2-34 631 

tri ème, le cinquième, le septième ét le dixième jours ; 
il s'agit évidemment des jours du mois, car il ne peut y 
avoir de dixième jour dans une semaine, comme nous 
l'avons déjà remarqué 1 • Et il est naturel que ce soit pour 
le septième mois hébreu que le Seigneur tout-puissant 
donne de tels ordres, puisque l'on y célèbre le jour dit 
de l'Expiation et de l' Affiiction à' 1 que les Juifs célèbrent 
publiquement, lui donnant le nom de Jeûne et le faisant 
précéder de purifications au quatrième, au cinquième et 
au septième jour pour ceux qui se rendent à ce jeûne 
public. 

33. Les différentes sortes de jeüne 
Le sens du jeûne 1 et a façon de les accomplir selon la 

et des fêtes. · 
loi divine ont été expliquées dans 

les pages antérieures 2 • Il convient cependant d'ajouter 
maintenant qu'il faut éviter, outre la mollesse volup~ 
tueuse, les nourritures nuisibles et malsaines au sens 
allégorique. En effet, doit s'ensuivre pour tous ceux à 
qui leurs marques de reconnaissance méritent le nom de 
Maison de Juda,. un heureux état d'âme 3 : à eux joie, 
allégresse et fêtes bienfaisantes, à eux qui célèbrent 
les fêtes dans les sentiments et avec les actions qui 
conviennent, selon les paroles du Psaume : <c Cris d'allé­
gresse et de reconnaissance, bruits de ceux qui célèbrent 
la fête a», et encore : «Célébrez la fête avec des· rameaux 
touffus jusqu'aux cornes de l'autel b.>> A ces textes, font 
écho ces paroles d'un autre cantique : <c Les pensées de 
l'homme te loueront et le souvenir de ces pensées sera 
une fête pour toi c. » 

34. Les fêtes bienfaisantes se célèbrent quand la Jéru­
salem spirituelle, qui est « vision de paix ))' vit dans la 
paix; car les fêtes ne sont pas joyeuses quand les ennemis 
sont les maîtres. Dans ce cas, Dieu dira : <<J'ai haï, j'ai 
repoussé vos fêtes et je suis loin de goûter vos assem~ 
blées a.>> Et il aggrave encore ses menaces en disant : << Je 

i89 
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Kcd €·n bn'tet'Vw'l -ç•f)v à1Ce~),"fjv· (( 8·~crw, qrtJcr(v, tO:Ii Sop-rb:; Uv.Wv 
e:lç 7t~v6oç xat 't::Xç ~OO:ç Up.Wv eiç Op·~vcuç e. >> 

35. 'A7tÉcrt'ul 0~ 't'b. O:v~;~;pà 't'O:Ü'to: 't'fl<; -rWv -r.~cr1ù'w auvb~ou, 
25 '~vo: e\.ç -zo.:pàv xcà e·W<ppoaU'rl)'l û,-r,Oineç ècyo:O&-ç Eop't'.Xç Y.cd 

Odo:<; 'it'O:Vï)jUpe~ç È7t~'t'û,W:J.ev, · e.'tp·~'ri)Y ~o:Oeto:v x.o.( O"ÙV ·o:W't''f. 
·dp èa,.;,oe~o:v ·ècyo:r.WnE.ç. "E,,e:x "(àp ècTo:po:~(o: ),o-yLap.W'' y,o:l \ 
't'E't"IX'f!l·{-J'I) Aat.:fcr't'O:O'~Ç tfuzrjç, 't0 np'itvOv 't'f)ç àis;Oetaç xo:l 't"O 
y..(f.)J,oç o:~-c'fj:; baro:tvsto:~. '07C't&ve·ca~ ~è ·~ èû,~Oeta [J.cf),vJ"w: 
ô.:xv b. 't'i)ç &:no:xo/,ci.}O·~a-e.wç '1"ù)v O:pe'tWv yû•~'J'tl ècr6:rn Y.o:t 

e!p·f,v't) 7CpU't'O:'ISU'(J, eW<ppo.:wo\)AVW'J Y.a\. l),o:pLo:'i !y,;b'Jnù'l 'thlv 't'E'tU-

5 %'flY.6't'WI 't'~aaU't'IJÇ Y.::d 't'Oto:U·n;ç EÙ7to:0do::;;. 

E. • , 'e ' ' e · ' 36. no:.b; ·nvx J-:7tr.Ht'ï)Ci~tv 'itO sv ~o•:.xo:cro:[J.E a t'OV 7tap 
'E~po:~:.uç ~éa:.p.ov dv;r:t tJ.'ljv.x, o0 -~ t"et'pO:ç 1 .. :à o:t è().),o:t ew.; 
t''~Ç 0~:.t;h't}Ç 'fsf.dp:.:ç 'J'I}O't'~tz~ ;cpocrE't&)''I/O'.X'I El'J:Xt, 

1t) b_ t'OÜ 
~~YPO:lJ.tJ.ÉVOU id -ré),e~ -;oü s'tç È~Ét'o:crtv ;cpo;u:~p.évou 7tp01''~'tOU 

10 Zo:zapb:' (( Ko:! bpdax't~ bp't·~·J O''l."I}V07t'~ïbv a\)' o:ih·l} "'fàp 
O~'l. èv 1:J.).J,u> .'~ t'hl ~~O'I'l:J.{vw u:r.,vl VO[J.lii,I.J)Ç bn'tÛ,~t'to:~, Wa-rcep • , '1 , ·, .,, , r r 

' ~. ' '.1 'b "0 , '' 'l..a! ~ 't(•>V crakrr:t)''(W'I, xo:t ,, v·r,crtE~:X • n "'f::XP 'l..X~ 'ti voup.'tj-
vta -roU &ôOb[J.OU [J.'IJ'IÔ~ -rr:a•n;yUpshlç ècr'tt\1 E.opÛ) O"O:If'(~Ç 0:7Cè 'tOÜ 
lJl'cû,p.oü €cr'ttv p.o:6et•1, 't:.U o(hw €zov'toç· << ~o:),7&L1'xn kv vso-

15 p:l)v(q; a&i,r.t"t"'(t, Ë.v eùa·~tJ.IP ~!J.iP0 €op't'ijç f,[J.Û>V e. )) 

189 e. Amos 8,10 Il 190 a. Zach. H, 16 Il b. Cf. Lév. 23, 24 s. 
Nombr. 29, 1 \! c. Ps. 80, 4 

{90 3 yo:À~VTJ: '(O:ÀTJVtWa~ ?nl ro:Î,TjvtW8YJ; expunct. mg. Pn2 il &ydyn 
nos : &.ywy~ P [1 8 ~ exp. P1 \l 9 '(€)'f>O::J.p.€vov : y€ypo:p.p.€•JOu 8TJÎ,ov6·n 
P1 [1 10 ~o:y_apla: ~<tf.(,(pla J.€yo·rt"OÇ P1 Il 14-15 'IEO[Ll)'11<;< Pn2

: vop:tjvlq; 
pae VéW[Ll)Vl<;< Pnl 

1. 'Aywy~ (v. apparat) est une mélecture du copiste, pensons­
nous, pour à.yâyn. Faute de l'avoir reconnu, les correcteurs an­
tiques ont pensé plutôt modifier ya.).:~vTJ et l'un d'eux a même 
inscrit en marge yaÀTJvtWÙTJ~, cet adjectif rare qu'un autre avait 

LlVRE Ill, 34-36 633 

changerai vos fêtes en deuil et vos hymnes en lamenta­
tions 4

• » 
35. Que ces malheurs soient épargnés à l'assemblée des 

fidèles, afin que, appelés à la joie et à l'allégresse, nous 
célébrions des fêtes bienfaisantes et de saintes réunions 
dans l'amour de la paix profonde et de la vérité qui l'ac­
compagne. Car là où il y a calme des pensées 1 et sérénité 
d'âme, le charme et la beauté de la vérité apparaissent; 
or la vérité se manifeste surtout lorsque, par suite de la 
dépendance réciproque des vertus, la sérénité dirige et 
la paix domine 1 ; ceux qui ont obtenu à un si grand 
degré un tel état heureux de l'âme gOûtent allégresse et 
joie. 

Problème 36. Il est juste qu'on demande d'où 
du calendrier. nous avons conjecturé que le septième 

mois hébreu était celui dont le qua­
trième jour et les autres jusqu'au dixième ont été fixés 
comme jours de jeûne. D'où, sinon de ce qui est écrit 
à la fin de Zacharie, le prophète même que nous com­
mentons, là où il est dit : ((Vous célébrerez la fête des 
Tentes a>> ? Car cette fête ne se célèbre pas selon ]a 
loi en un autre mois que celui que nous avons dit, 
comme aussi la fête des Trompettes et celle du Jeûne z. 2. 

De plus, la nouvelle lune du septième mois est un jour 
de fête d'assemblée, çomme on peut s'en rendre compte 
clairement par ~e texte suivant du Psaume : « Sonnez de 
la trompette au jour de la nouvelle lune, en ce JOUr pro­
pice que nous célébrons c. )) 

repoussé en II 244. Mais la symétrie de la pensée, comme de h\ 
phrase, dem~n?e que ya;).~v"fl réponde à E1pf,v·'l et ày&.yn à r.pu't"a;''éU"lJ. 
Le substantif o:ywri, n'aurait guère de sens dans cet élément de 
phrase.- Pour la dépendance réciproque des vertus, cf. II 30 et 
la note, 

2. Didyme reviendra longuement sur la côlébration de la fête des 
Tentes en V 157-177. 
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• 
' ' 

37. ZACH. VIII, 20-22 : zoT&a< Hy<L KupLoç TIO<no<p<i<­
't'oop· ~'En flE,ouaLV Àa.ol noÀÀol K«l KCX.'t'OlKOÛV't'EÇ Tt6ÀELÇ 110ÀÀ&.ç, 

21 Kctl O"UVEÀEUOOV't'OLL Kot't'OLKOÛV't'EÇ TI6ÀELÇ dç 1;1l<XV n6Àtv, 

ÀÉyov't'EÇ' nopEu8&f:lEV 8EYJB~voll. 't'OÛ 'Ttpoaé.ITIO\l Kupl~u KOll 

2
o ~KZ:Yl't'f1crctt 'tb np6cr(A)nov Kup(ou TIOLV't'OKp&.'t'opoc;· TiopEUO'OI;l«L 

K&y&>. 22 Kotl flE,ouaw À«ol noÀÀol K«l ~Bv11 TIOÀÀ« ÈK!.YJ"tf\crotL 
't'à Tip60Q'TtOV Kuplou n«V't'oKp&<topoc; ê:v ~IEpouactÀf\1;1, K«l 'tOÛ 

ê:E,tÀ&.aKEOBOlt 't'à Tip6cr(s)'TtOV Kuplou. 

191 
(XII, 13) 

!91 a. Lam. 1, ft 

190 18 1tÛÀw;: : 7tci),H~ iter. mg. pc \\ 25 j'EVa!J.lvou : yevop.ivou Pnl 

28 ~p.ipa~ : Eop-cèt~ Pn 

LIVRE 111 1 37-39 

* • • 

635 

37. ZACH. VIII, 20-22: "Voici ce que dit le Seigneur 
tout-puissant : Viendront encore des peuples nombreux 
et des habitants de Yilles nombreuses, 21 et les habitants 
des villes se rasSembleront en une seule ville, disant : Allons 
implorer la face du Seigneur et rechercher la face du Sei­
gneur tout-puissant.· J'irai moi aussi. a2 Et des peuples 
nombreux et des nations nombreuses viendront chercher 
la face du Seigneur tout-puissant à Jérusalem et se rendre 
farorable la face du Seigneur. 

38. Au sens littéral, le prophète an· 
Annonce de la nonce, après avoir reçu la parole du 

restauration. Seigneur tout-puissant, la restauration 
future, dans la joie des foules assemblées, 

du peuple hébreu, des ville.s de Judée et de la métropole, 
Jérusalem. Par la bouche de Moïse, Dieu avait ordonné 
à tout le peuple d'Israël de célébrer chaque année trois 
jours de fête en son honneur 1 au lieu choisi par lui 
savoir Jérusalem. C'est pourquoi de toutes les villes e~ 
villages de Judée, ils accouraient à qui mieux mieux dans 
la capitale où se célébraient toutes les cérémonies reli­
gieuses et où se déployait l'ardeur mystique des fêtes. 
Mais tout cela prit fin avec la captivité, car presque tous 
les Hébreux furent expulsés de la mère-patrie. 39. C'est 
cette situation lamentable et pitoyable que le prophète de 
Dieu, Jérémie, déplore dans le Livre des Lamentations : 
<< Les rues de Sion sont en deuil, car il n'y a personne 
qui vienne pour la fête : toutes ses portes ont été détruites 
et ses prêtres poussent dès gémissements ". >> Comment 
n'aur,aient-elles pas été dans le deuil, les rues de Sion que 
nul ne parcourait plus, puisqu'il n'y avait plus personne 
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'hpocrb),up.o: -rbü Eop't'&ao:l xxl 'r.IX'I'~"'(Up(crcn xrl..ptv, xo:i ·d1v 7t1J),Wv 
·~fO:'Hû)J,ÊVW/, ï<.O:,O:O"ït0:00E~O'iilV {mO -cWv xpo:'t"'f)O'rl..V'thl'/ 'tupavVtY.W;. 

15 40. To:U't'Yj 't''?J ko·f)U.(C( 1:Wv y.o;),Wv O:vo:j'Y,x(wç ·hy.o),oG61;crev 

't'où; lsp~o:ç ;-ce\I&~E.l~, 'op'wno:ç 't'Ov xo:tpOv Sv ~~ ËOet Oepo:;;dew 
'tàv bJ,eÇi:;.evov 8eOv r.&:o"f)<; O.apô:; 7-poOutû«ç gy;ro; O•rto:. 
T o:üto: -rèt &110~ r.eïtcdaE.crOo:t Ôcro\1 oÜïtw 7opoo:vo:cpwv<:;l'J ô Zr~.yp.­
p(aç ),,i-yet · « "Kn tfj~oucrw ),aot -;ro)J,o( )) , È.'ltl ·d;•1 'lepouo-o:À-{j!J. 

20 0r,),ov6·n · EôOotJ.:r,Y.Ocr't'Ov J'ètp g-roç -'t1Q'IJ betcr't·f,Y.et -r~ç alx~J-·o:Àw­
a[xç, Wç 'lt~p' o:Ù't'oÜ E")'VWtJ.êV E.Ùx"mtiJ\ç npO:; •Ov E'h:èv ÀÉ.jOV'toç· 

« "Eulç -r(vo:; o~ p.-lj Ë),e·~crr;ç 't'~\1 'ls.pouacû,-ij[J. iW:l 'tb:ç '1t"6),s.t<; 

't'i'jç 'Iou?odo:ç 't'OÜ'to €.ô3o(l:t;xocrt0v hcç b; 1> 41. E~Oùç €mnU­
CiO:'I't:::.Ç Kup(cu 7tO:'I't'O'l.p<hopoç, 7té1fO:VÉpwto:t 'til) e.ù!;o:!J.Svc.p ·~ 
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e'lp'I)VW.~ &jwy·~ t'ijç 'lepouCïcÛd!!J., ~n Ù>ç Y.xl ,.pbn:\pov k),e.U­
crecrOo:t ),o:~Ùç 'ii:O).J,oùç b.!;·r,'t~O'O:t 't'0 1tpbcrwJtov Kup(ou 'ltO:V'tO'l.pi­
't'Opcç, èwz~v ),o:!J.ô;(vcnoç T<:i),tv 't'Cü' << Tpdç xxtpoùç 'tCÜ 

€vto:utoü èr-O·~Cïe't"o:t 71:Ei.v àp<n~vtx6v crou €v~>1a0v !J.ou a>>, 'l.o:l 't'Oü' 
5 <1 ÜÙ'l. Oq>O·~cre.t Ë.vc:mt:::.\1 Kup~ou -roü Ehcü crou Xé'lbç b », 7tpocr<pé­

pwv 0r;),o:3~ 't'à r.pàç 't''~\1 le.poupj(O:'I- OÛ!J.X't"O: xo:~ g-repo: èWpo: xo:l 

't'0: r.pO~ 't~'' &op-r&crq;.c'J elHt)xto:v. 
42. T't1ç od'tw crr.:ouO:xl;oJÛ\Iï)Ç tepiiç cruveÀeUcre:wç 'tÜ,oç 

xr.t.:c&)J;fj),o\1 U7tipxst 't'6 Otà ÀrrWv Y.o:l O:"'(lwv n-pocreuxWv hl;'f)'t'e~v 
10 bn<p&:ve:to:v Kup(ou 7t'IX\I't'Oï.p&topo;, è-r.-rO:VO!J.Évou Y.o:l tpo:'IE.pcùv't'cÇ 

éo:u't'Ov v~) Ow:uyeY Y.o:l O:"'(l6't''fl'tOÇ p.e't'Ézont xo:'t'à 't'Ô €v !J.o:r.o:­
ptcr!J.ot:; ùr.O 't'OÜ k<,)•·~poç e:'tçrfJ[J.évov· << M«x&:pwt ol -.to:O-:zpol 't'1) 
Y.o:pO(r, ô·n o:~rt"ol -cOv 8e~'l Ot}ono;.t c. n To:Or(J 't'TI vo·~cre:t crup.qaû­
vwç 0 O::.o"ltécrtoç l1o:ü),oç 'Eôpo:Eotç Ë.'lttcr't"D,Àet « p.e:'t"ctèt~)j(.étV 

191 b. Znch. 1, 12 Il 192 a. Ex. 23, 17 \1 b. Ex. 23,15; 3>, 20 Il 
c. 1IatLh. 5, 8 

19:1 23 tou8cdo:~ : touOa.Lo:~ &~ imepeî8eç Pl Il :192 1·1 Ota.uret : :~.o:1 
Ot<XU)'EÏ pac 

1. 'hpoo-0/,up.o:, cette forme du mot pour désigner Jérusalem, 
fréquente dans le N. T., est assez rare dans les LXX. On ne voit 
pas pourquoi Didyme la choisit ici, ainsi qu'en d'autres passages : 
III 58, 81; IV 240 (où le mot est expliqué comme signifiant Jéru­
salem). Nous avons déjà semblablement remarqué, II 13, l'emploi 
du mot 'laW pour le nom de Dieu. 

LIVRE 111 1 39-42 637 

à s'empresser de monter à Jérusalem 1 pour les fêtes t 
les assemblées, et puisque ses portes étaient détruite: 
abattues par des vainqueurs sans scrupule ? ' 

40. Cette absence de belles cérémonies entraînait 
forcément les .lament~t~ons d_es prêtres, qui voyaient 
que, _dans .c~s JOUrs ou Il aurmt fallu servir le Dieu qui 
s'était chOisi Israël, il n'y avait plus place pour le mo'nd . d . . . I re 
sentim~nt e JOie .. Mais voici que Zacharie prédit la fin 
procha1~e de ce tnste état, en disant : « Des peuples nom­
breux VIendront encore ))' évidemment à Jérusalem. , . 

1 
. , car 

on e~a~t, a ors arrivé à la soixante-dixième année de la 
cap:Ivite, comme nous le savons grâce à lui, car il dit 
à Dieu sou~ ~orme de prière : « Jusques à quand refuse­
ras-tu t~ pitié ~ Jérusalem et aux villes de Judée en 
ce~te SOixante-dixième année li ? » 41. Le Seigneur tout­
pu.I~sant ayant aussitôt répondu favorablement à sa 
pnere, le retour à la paix de Jérusalem lui fut dévoilé : 
1 des peuples nombreux viendraient comme auparavant 
cher~her la face du Seigneur tout-puissant, remettant 
en vigueur cette recommandation : «Trois fois par an 
tout mâle de ton peuple paraîtra devant moi ">> e~ 
celle-là: <<Tu. ne paraîtras pas devant le Seigneur ton Dieu 
les mams ;Ides t>: >) C'est-à-dire que tu apporteras les 
offrandes necess~I.res aux sacrifices ainsi que les autres 
dons et les provisiOns nécessaires à un repas de fête. 

Les peuples 42. Cette réunion sacrée préparée 
qui montent avec tant de zèle a comme but tout 

à Jérusalem. in?iq~é de rechercher, par des sup­
. . J?hcatwns et de saintes prières, la ma-

m:estatwn du _Seigneur tout-puissant. Car celui-ci appa­
rai: et s~ _mamfeste à l'esprit qui vit dans la lumière et 
qm p~rt~Cipe à la sainteté, selon le mot du Sauveur dans 
le~ Beatitudes : <<Heureux les cœurs purs, car ils verront 
DI,eu 0

• )) En ce sens, Paul, le divin inspiré, écrit aux 
Hebreux de <<rechercher la paix et la sanctification, faute 
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15 E.\p·f,·rfj'l Y.o:l 't'0'1 Ô:j~O:O'\l·bv, oO xwrlc; oùaE.lç OlfE"t'O:~ tbv KUptov d ))' 
bcé;tE.p !p.ifo:v[~s't::n 't'.,rc; v.~ O;;wr"toUcrtv o:ù·ti{> x.o:l È.7tt<pabs"t'at 
-co~.; t'f)poücrt tb:c; Èvtoi,Ô:c; o:Ù'toli. 43. 'Ev !Ûv ~(b:p 't'ti ~o:Î,o­
ll·Wno; ~o<pt~ q>Épeto:t ),iÇtc; 'tO~o:Urr')" c< cJ>po'i'~O'O:'t'E 'l'tEP~ 'tOU 

l{
' •' li' ' ' ')' ~· 'y,' ,..!-o'" upwu EV o:yo:vO"t"fl'tt Y.W E.'l o:'l'l: ,o·orn Y.O:poletÇ e:Y • ..,fl't'fiO'O:n: .... :.h •, 

20 Ô·tt È''("'((~êl 'tOi:.; tJ•'lj 'l'têtp&:~OUO'l\1 IXÙ'tèV Y.O:l È.IJ.<pO:V(~ê't"O:t 'tOÎ:Ç \}.'~ 
' ' _, 'E ,. - E' "'' ' ..,.., ·' ''-o:'Jttcr•oücrw o:u'tcp e. >> v uE 'tl~ U:X"("'(EM<p o -(J)"t'l)p OthW 

ÀÉ"(E.t' << '0 gXW'J ~Ô:.; È.no),O:ç p.cu xo:l -r·f)pii'lv o:ù't&:ç, b.e.Ï'Ibç 
È.a"tW b O:jo:;çWV tJ.E· ·o ag O:,o:'ltiJ'.w !J.ê àjO:'It''f)e·~crê'tC(t U;cè 't'OÙ 

11
, ,,, , ,, 't , ·~· ,r,, 

o:tpOÇ !J-OU, Y.:X"(W O:"(O:'l't'I)O'hl O:U't'OV "t.Ct:l ~::J.MpO:V~O'W O:'J'Clp ê!J.O:U't"O'I • 
25 44. 'Er.l 'tÔ oÜ'tWÇ h~'fl't'/ja-w tb 7Cpba-wr.ov Kup(ou nanoY.pd .. 

'topo; ~pzcv'to ot 'lto)J,ol \ ),aol b t?i '1Epooa-:x!-1)p., oùx tvo: Ehbv 
EÜpwaw Èv t6ï'C~ Y.o). va({l Oto:'tptbono:, bJJ,' tva eùzO:.; eÙ7tpoc;OéA­
'tou.; &v.o:7tEp.~o:v-ce.;, v6'/j(H'} ::.~c;eb'lj xcd ifpbV'IJ!J·<X bp60v 7tepl toü 
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ÈY.~'IJ't'OO!J·Évou Y.<Xl èÇeufJ.E.Vl~O!J.ÉVOU Kup(ou 'it(XV.O%pâ-copo.; az<Mnv. 
5 45. 'P-r,e~t'IJ r.pO.; &vo:jW(~V ho:a-cov -cWv -roû 7tpo~p-htou .,.epi 

't'il<; 'Exû,'ljc;{o:.; 't?jç bOO~ ou xo:l ·lt(tO:O'\)·iV'f)Ç a Û'l'C'Ô 'tOÜ 'itO:[J.Ô<Xat-
1-éw.; :Ew't'fjpoç, OoÇ&O"·~ç k\1 't"Olç ')(.o:tpor.; 'tÙJV OtWftJ·Wv m:iO"'IjÇ 
t),o:p~.; y.,o:\ e'tp"I)VtY.~Ç X<X'tO:O''t':icrew.;, Ocrov è'ltl 't'ol.; 7tOp0·f,a-o:O'tV, 
jëjEVT,a6at ÈY..'t'6.;, 'tb 'ito)J,où.; ),œoù.; 'lt&_),tv D,eUcrecrf.lo:t 7CpÔç 

• • • "" ,., ) ) ' ' • ' Z: o: 6pou' 10 <XU't'IJV )(.(Xl Y.O:'tOLY.OUV't':t.<; 'ltOI\ELÇ 'itO , ,o:ç, 'tO:Ç Y.O:'tO: vt 'f ~ 
1to:potxfo:.; èxÛ,'IJcr!a.;, Wç 't'OÙ.; Ô:1t::xnœy:oü È:'J 'tetlç ·r.poetp't)p.Évo:~.; 
'lt'bÀeO"W X<X't'ow.oüno:.; eùcre6sX ippov·~p.o:'t't xo:l O:ve-n:t),·~p:it't~ ~ftp 
el.; !J.b:v 1tbÀtv ÈY. 'lt),et6vwv cruvel-eUcrecr6at, È'ltl 't~ èÇeuv.ev(cro:cr6.xt 
xo:l è:l;tÀ<:itro:cr6at 't'0 7tp6crw1tOV Kup(ou y.,o:l h~·t)-c1}cro:t aÙ't'Ô Ot' 

!92 d. Héb. !2, J1t Il e. Sag. 1, !.2 Il f. Jn 14,21 Il i93 a. Cf. 

Éphés. 5, 26 

1. Tia:p}.i.:xatÀs4ç, dont Didyme fait un emploi abondant dans l'In 
Zach., n'apparatt qu'une fois dans les LXX, Sag. Sir. 50, 15. 

2. •gY.tÔç : dans le PapyJ?us, la phrase se termine par un point 
après tY.'t"6~. Même en le supprimant, comme nous avons cru devoir 

LIVRE llJ, 42-45 639 

de quoi nul ne verra le Seigneur à l>, qui se manifeste jus­
tement à ceux qui ne sont pas incrédules à son égard et 
apparaît à ceux qui observent ses commandements; 43. 
car dans la Sagesse de Salomon, on trouve ce texte : 
«Pensez à Dieu avec un cœur bon, et recherchez-le dans 
la simplicité de votre cœur, car il s'approche de ceux qui 
ne le tentent pas et il se manifeste à ceux qui ne sont 
pas incrédules à son égard '. >> Et dans l'Évangile, le 
Sauveur parle ainsi : << Celui qui connaît et garde mes 
commandements, celui-là m'aime. Or celui qui m'aime 
mon Père l'aimera, et moi je l'aimerai et je me mani~ 
festerai à lui 1• )) 

44. C'est pour rechercher ainsi la face du Seigneur 
tout-puissant que les peuples nombreux 1 venaient à 
Jérusalem. Ils n'y venaient pas pour trouver Dieu 
vivant à cet endroit dans le temple, mais pour acquérir, 
en faisant monter vers lui des prières favorablement 
accueillies, une pieuse intelligence et une juste idée du 
Seigneur tout-puissant qui se fait chercher et que l'on 
se rend favorable. 

45. Au sens spirituel, ~n pourrait appliquer chaque 
parole du prophète à l'Eglise glorieuse et sanctifiée' 
par le Sauveur-Roi souverain 1 • Car elle a pu penser, 
au temps des persécutions, que tout état de joie et de 
paix, autant qu'il était au pouvoir des persécuteurs, lui 
était interdit 2 • La parole que de nombreux peuples 
reviendront à elle ainsi que des habitants de villes nom· 
breuses, désignerait les Églises des différents districts s. 
Ainsi ceux qui, en tout lieu, habitent les villes susdites, 
convergeront, par une pensée pieuse et une vie irrépro­
chable, de plusieurs villes vers une seule pour se rendre 
propice et favorable la face du Seigneur et pour la recher-

le faire, on 1·este assez embarrassé devant une phrase de ce genre. 
C'est le cas de dire avec S. Jérôme : Didymus imperitus sermone. 

3, flo;potY.i.:x;: JÉRÔME a repris ici quelques-unes des idées de 
Didyme et, notamment, le mot grec 7t.:xpotxicu, 1477 B. 
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(193] 15 ~Ù1tpoa06."t"tir•' 'it'poaaoxWv 't.a't Ç·'l·r~cre.wv 'CW'I U1t€p 't'OÙ OtpG'ilvo:t 

Gab'J. 
46. Ko:'t È1te.l &p:fcrp.tz Y.cù 'lto),u7tb6Yj't"O: 'tÔ: 7tpOO:'JO:<pWV'r,Oéno:, 

l'.::d cdrtO<; 0 1tpOg>'~"C''IjÇ ),o:bWv Ëpw't'o: 't'Ûhl D::tt~o~É.Vw'l, auvû,Ostv 
WpfxO·'l 1:ot:; cr:.>va)Jbüow &1el .-0 o:lrtO ),o:ot:; "r-"o)J,ot:; xo:l xa'tot-

20 xoUow È'l o;;Àe.(ocrt'l 7i.6) .. Emv· << Ilopê~C'OtJ.::n Y.&:thl >>, <p'IJ<rtv. 
47. n~O''CO'ltOtE.~t'O:~ Ol 'tb: ·;c),·~O·'l &l:; bd 't'à 'jt"Àdcr'tO'I W:; npo-

66~-J.W<; 7tpou0ox&v 't'à 7tpo6e.a";ttcr6Év'tz, Ô'to:V b 'ltpoe.t'ltWv 1tpoxo:­

't&p~1J't'O:t a1tsUOE.tV È:!tl 't'Ô: 'ltpoa'Jo:tpwrr,Oivta. 
48 . ..1.uvct't0v h 1tpocr001tou 'toü ~W't"fjpoç: e'tp?ja6o:~ . • o· <<Ho-

25 pdao[J.a~ y..!J.~rW >>' aùtoü ~rXp 'ltope.oov.ivou Èqlir.ono:t aÙ't~ ot 
'l't'pô:; oü; Yj k~ta"'(le.).to:, xo:•Ô: 'tè ),e.zOiv' << 'E\1 't'ij) E:it~cr"tp€·~œ~ 

, ) ) , '! 'p ' 
KUptov 't'~" œ'vyy.o:).ùJO'tœ•J .-oü Àœ:;ü, o:y':t., ,~o:cr~'ta~ o:xW'O xo:t 
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::.~fpo:vO·f,crs'tCH 'Icrpo:·f;), b ))' W:; :~.o:l -cèv rio:·dp:x o:Ù't0v cp<icr:t.::.w· 
<t 'EyW -i)~(Etpo: o:ÙtOv ~o:crD,Éa' oOto<; o'txo0o[J:~crst t~v 'itb),w tJ.oo, 
)I.O!l 't-ij'l o:lztJ.o:}.wato:\1 'tOÜ ),':t.OÜ tJ.OO È1tt<r't'pi~z.t, oÙ tJ.:Hb: ),U-cpwl 

oùaà [J.E.'tà OWpùlV a.)) 

49. Tt Oà U1t<Xp~stat o'tMOo[J:tjOsta'lj<; 'tf,<; y,o:)J,t,.6),::.w; xœl 

5 È'lttcrtpalf'É'noç 'tO~ ),o:oU 0:'lt0 t~<; o:tzwùwcr[o:;, ·~ -tO &r.o:no:x[6]-
0av ~)I.E.tv ),o:où; 'ito),),où:; y,cd KO'r~ 'lto),),à S;t),<iaavOat 't0 'iwp6aomov 
Kop[ou 'i'Cet'ltOY.p~hopo:; )I.O:l h~·lj-;9jcrat 't0 'It"p6cr<ù'itOV aÙ'tcü, O'it~P 

, ' , ' , , Ç'l ~ b )) o:' 
kcr't!V (< E.lY.WV ll a•.r;oU, 'tO"fï.O:VOV'OÇ « O:Ofl':t.'tOO CJEO:J ' X t 

« ~,o:oo:xt·}.o 't'fi<; lmocrdcraw<; aÙ'toU c Jl, Wç 't0'1 'itpocr')z),bno: càtii) 
~ ' 'j, ., '0 

10 vij) xzO:xpêi) bpâv 't0'1 I1o:·t€px, 'tdv 0:6pO:'tOV 8::.0v O·r,) .. ové'tL « 
' ' ' t, , 11 , d ~ 'Il • , Y"'o" "(O:f> kiJ.S. kwpo:'l.WÇ !::Wp':t.XE. 'tOV IX'téf>O: l), 'tOU t E.tV 'tOV l v 

7t'66ov &.xbvn.>'l Y.o:l 'iWV &y"(éÎ,wl e. 

50. E~p't)to:t b Eùo:~nE.I,t<p W; ot &y"(:û,ot -r;Wv b 't?} 'E,.û,"fJ" 

i93 b. Ps. !3, 7 Il i94 a. !s. 1,5, !3 Il b. Col. l, lll Il c. Héb. 
1, 3 ll d. Jn f.J:, 9 Il e. Cf. 1 Pierre 1,12 

1. << Voir Dieu Jl : ici et dans les paragraphes qui suivent {cf. 
aussi III 277), on sent affleurer l'idée de la vision de Dieu, qui sera 
si considérablement développée par la mystique postérieure. Didyme 
n'envisage pas - les soupçonne-t-il seulement ? - les problèmes 
théologiques et philosophiques que soulève cette vision. Ses aff'lr-

LlVH.E III, 45-50 641 

cher par des prières favorablement accueillies et des 
démarches qui mènent à voir Dieu 1. 

46. Et comme les biens annoncés 
((J'irai, 

moi' aussi. , par la prophé.tie sont attachants et 
hautement démables, le prophète lui­

même, épris de ce qu'il fait espérer, a désiré venir lui aussi 
avec les peuples nombreux et les habitants des villes 
nombreuses qui se rassemblent en un même lieu et il 
dit : (( J'irai moi aussi. >> 

47. Or, en général, les foules accordent foi aux pro­
phéties au point de les attendre avec ardeur, quand celui 
qui les annonce est le premier à s'enflammer de zèle pour 
ce qu'il a prédit. 

48. Il se peut que les mots : << J'irai, moi aussi >J, aient 
été dits au nom du Sauveur; car si lui-ntêrne s'avance 

. , d , 
ceux à .qui s a resse la promesse le suivront, selon ce qui 
est écrit : (( Quand le Seigneur ramènera son peuple de 
la Gaptivité, Jacob sera dans l'allégresse et Israël se 
réjouira b >J, si bien que le Père lui-même dit : 1 cc Je l'ai 
suscité comme Roi. C'est lui qui bâtira ma ville et ramè­
nera mon peuple de sa captivité sans rançon ni présents". >> 

49. Qu'arrivera-t-il une .fois la ville resplendissante 
rebâtie et le peuple ramené de la captivité ? De tous 
côtés viendront des peuples nombreux et des nations 
nombre~ses pour se rendre propice la face du Seigneur 
tout-pmssant et rechercher sa face. Sa face, c'est son 
<<image})' car Dieu est invisible l>, et <<l'empreinte de sa 
substance c >>. Celui qui s'y applique avec un cœur pur 
voit le Père, c'est-à-dire le Dieu invisible : <<Car celui 
qui m'a vu a vu le Père" J> et les anges eux-mêmes ont 
le désir de voir le Fils 8

, 

50. Il est dit dans l'Évangile que les anges de ceux qui 

mations sont nettes, comme les images de l'Écriture : ceux qui ont 
le cœur pur voient la face de Dieu. 

Zacharie, II. 15 
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a(o: (( -çQ ;ccÔO'c.ù'r-0'1 0~0: "r.O:'Jt0Ç ~),iTCOUO"W 't'OU ÈV tO~Ç oÙpo:.-.;orç 

15 Il~'tpbç f )>
1

, Ô;.ep Od')o:crOa.~ ")'Àl'l.Ô\1.€'10~ Y.cù ot b àvOp~>r.ol<; &-yld 
4iO:aw· ·<< 'E7tl!Llo:'/OV "t'0 ;cpbaf,>r-:6v cro:J 1.o:l o-wO·I)crbv.eOo:g. >> IlpOç . . ) ". to::J-ç·r.v 't'~'l o:h·rr<nV È:;cwdao:'ft"OÇ 't'OU r.o:po:1. ,·~v~noç 7tpoo:vo:.:pu>-
'/oUv ~b &ïtO'I llveüv.& r·r;aw· << 'O~O·~o-s:to:l b 0zôç -cWv Oe.Wv è:v 

~u~v h. >> 
20 51. ToUtou 10 7CpbcrwïtOV b.~'l)'t''~O':i:'I"EÇ :r.o:l eUpô,rceç, k{Mpo:-

vfO"o:noç o:lrrO 'tO'G ïe.vv·/y;anoç, 0:"{:ûJ,tWv.e0o: è:ÇD,o:aY.btJ.SVot, 

o:po:vinoç o:~'to\J ·htûv v.e't'O: o:~-co:p'l.'ij ~-~'t·r,crw cùtoü. 
52. fi(;)ç b:, 7;:6),wrV e'tç [J.(O:V r.b),tV 't'-f,V é('Htl 'hpoocro:}'f.!J· 

~uvipxono:t o! V;t),o:axb[J.evot -çQ 7t?Ôcrw'ltoV Kup(ou r.o:v't'oAp&'t'o-

25 p:i<; Y.o:l h~'tJ'tOÜV't'EÇ càtO È:rnv't'O:'t'ÉOV. 
53. Ko:l ô po: e\ ot b lt'),docr~'l r.poxo~t"o:iç ti::J'J &pe1i::JV :~.al "'('JW-
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crsu>ç 1~.; 0:)~'fl6s.b:ç 1'06:cro:neç 'lt}e~6'JWV ,.b),ehlv e'lcr~v 'itOÀ.~'to:~, 
v.ee' &.; ~·a ô~:x6&neç e'tç -r;'lj'J Waan.l p:fitp67t"o),w, \ -c'ljv -cû~eto-
1&1·'lv 8eoU rvWrs~v, b -c·n È:.7toupo:vÎ<.p [1Co)Àt<~[U)ov.'to:t '~e_Po!)­
cro:)/1}\J·• 'A1eoOpicr·'l; )~t.i7t'f)Ç, OOUv·l}ç, rs'tEV[):j]!J.O~ [w.;]~ O:(~•>V~~v 
Otii:OiÇo:cr6o:t ~::ùcpp[ er ]crUn;v a, if(jl·r, 1 p.s.-cà ![Wv] p.upto:Owl tWI ~~~:-

5 Àwv y,cù -cWv -c~ç 'Eu.À·t;crt'o:ç -r-pu>'tO'té'l.<ùV éop•o:cn€c'J, :t.o:-;o: -cr,v 
0:'1tOO"'tOÀ.l'l.'~V jpO:(f'~v· (( Ilpocre.i,·l)),t.i6o:1~ rcip, 'P'fitJ(v, Lt~)'l ~pEt 
~tal -;;6),at 8eoU ~Wv-coç, 'hpouuo:),~tJ. Èr.oupo:v(q.>, ï:.:x't p.upw:cr~v 
èJ.j"'(D,wv, r.o:V'fi"'(Upet 1 Y.o:l. b_y./,·r;u(q: 7tf>c.ù'tO,b:t.WV 0:7>0"'(E"'(p0:\l·\J•É.~ 

10 

vwv h oùpo:v~ b. >> 

• 
• • 

54. ZACH. Vlll, 23 : TétoE 
'Ev '!«tÇ f)p.Ép«tÇ it<Etv«LÇ, ÈCÎV 

ÀÉyEt K6pi.OÇ TIIXV'!Ot<p&:'tc..>p' 

S:ntf..&:Bc..>V'tiXI. êÉKet &vapEÇ ê:K 

194 f. Matth. 18, 10 Il g. Ps. 79, ft Il h. Ps. 83,8 Il 195 a. Cf. 
Is. 3:.>, 10; !H, 1i 1\ b. Iléb. 12, 22-23 

!94 17-18 npoa:vtJ.~ftdVO'JY : rcpoo;vœqnvYG'lY pac U 18 Sv : ÈY. pac \1 21 Ë~t­
Àet.crx6p.EvOt : Ë~tÀicroccrOctt pac \1 i95 5 Éop~occrûov : Éôpdt;oumv mg. Pn 

LIVRE 111 1 50-54 643 

sont dans l'Église cc voient sans cesse le visage du Père 
céleste 1 J>. L'ardent désir de cette vision fait aussi dire 
aux saints parmi les hommes : cc Montre-nous. ton visage 
et nous serons sauvés 11 • )) Puisque celui qui est invoqué 
exauce cette demande, le Saint-Esprit dit en prédiction : 
cc Le Dieu des dieux se manifestera à Sion 11

• » 
51. Ayant cherché et trouvé son visage que le Père 

lui-même a dévoilé, réjouissons-nous donc de l'avoir 
trouvé propice, puisqu'il nous est apparu quand nous 
l'avons suffisamment cherché. 

52. Comment ceux qui recherchent la face du Seigneur 
tout-puissant et veulent se la rendre propice viennent de 
plusieurs villes pour se réunir en une seule, la Jérusalem 
d'en haut, voilà ce qu'il faut examiner. 

53. Vois encore comment ceux qui ont eu hâte de mul­
tiplier leurs progrès dans les vertus et la connaissance 
de la vérité, tout en étant citoyens de nombreuses villes 
les ont déjà dépassées dans leur élan vers ce qui es~ 
comme la métropole, J la parfaite corÎ.naissance de Dieu : 
citoyens maintenant de la Jérusalem céleste. Quand tout 
chagrin, toute douleur et tout gémissement auront fui 
pour faire place à la joie éternelle, dit l'Écriture", alors 
il faudra célébrer la fête avec la multitude des anges 
et des premiers-nés de l'Église, selon le texte de l'Apôtre : 
cc Vous vous êtes approchés, dit-il en effet, de la mon­
tagne de Sion et de la Cité du Dieu vivant, de la Jérusa­
lem céleste et de myriades d'anges, réunion de fête, et de 
l'assemblée des premiers-nés inscrits dans le ciel~.>> , 

• • • 

54. ZAcH. VIII, 23 : Voici ce que dit le Seigneur tout­
puissant : En ces jours-là, quand dix hommes çenus de 
toutes les langues des nations saisiront, quand ils sai-
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nctcrfi>v 't'&v yÀoocrcr&v 't"&V E8v&v Kott E·mÀ&.Bc.w't'otL 't'CO KpotcrTIÉ-
8ou &v8p0ç ~louSotlou M.yoV'tEÇ' nopEucr6ffE8a. 1:1E't"èc. croO, 0l6'tl 

&Krpc6ctf;lEV ts·u ec:Oç ~;u;:8' 'Ôf;l&V Ecr•tw. 

15 55. 'lr.oyp&.:pe.~ tOv xo:tpèv ·(j 7tpoqrl)td~ xo:6' Ôv ·~~oucnv ),cwl 
'it'OÀÀo\ Y.cà €6•rtJ 7to)J)x V;t),6:ao:cr6o:t 't'Ô -r.p6a-w1tov Kuptou 7tO:no­

A.p6:'t'opo~ x::d ÈY.~'fl't'?)cro:t o:lrtb, o~x ënpo\1 Ono: -r·~ç 't'OÜ ~wt'l)poç 
e.lç O:v6phl7tou; È:;:t0't)!J.b:ç, x.a6' ôv !"(E'J'r~O·I) b. t'l); -r.o:pOlvou 0 
'EtJ.!J·o:vou·~À, È.v ·i)\ûV toü Eh:oû ÀOt'1t0'JI "(E.ye:v·r.v.évco· è.v to:iç 

20 ·~v.épatç toU b<p6inoç Èr.~ 't'ijÇ j'ij<;; Y-.o:t O"U'Javaa-rparénoç -rotç 
O:v6pW-;.otç e, ti.> v &7tanrxzoü à'JOpWr.wv Û5jatç Ëatat Wç b.xet­
tJ.Ê.V'fl O·fJ),ot 1Cpo.:p·r,tdo: WOs ëxoocro:' <c 'Ev to:!ç ·(j tJ.Épo:tç Oto:v Uxo: 
ô:'vOpe:; h r.ctcri7.w -r;Wv y),wcrcrWv 'tÙlV ~6~1Wv bni,&ôwnca 'tOÜ xpacr-

7ti0ou O:vOpO~ 'IouOaî.ou. >> 

25 56. 'Y7tkp Oè 'tOÜ vo~o-o:t "t0 ~oUÀ'Ijj).o: "toU È::l.'te6ino~ r.po­
tf'll'ttxoU P'fj't"OÜ, 7tpi':.l'tOV crxo7t"fj'téov 't"~~ 0 el~ O:v·f)p 'louèet{o~ 

, , • ~ • y' • ")) ,, • ' ' XO:'t ê~OX'JV OVOfJ.Ct~O!J.~Vo~· OU% ::>: ',o~ r; oqJ.Ctt 't"U"(XO:VSt OU 
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cr'ljtJ.o:(vet 0 'A7r.6atoÀo~ 'Ebp.x(ot; yp&fW'J' « I1p6Q't)),ov Ô'tt È~ 
'loUè[o:] \ O:vo:'tÉtcù,xev 0 KUpto; ·~v.Wv a)), È:7r.l -rO ·hydcr6o:~ xo:l 
~o:at/,eUetv tW'~ b Y.pU7t't"ii) 'lou~:.x~wv, 'ïtveUfJ.et'tt ft.).),' o~ yp&[J.­
[J.et'tt b, 7tEpt'té!J.VO[J.ÉV(I)V oj 't"'{j'l a<fpY.o: fi.), À'& -r·f)v Y.o:p0b:'l' 'it"Ept 
yàp O:Ù':OÜ ÈÛ,O:[J.O<fvotJ.EV t0 &'J ÛjJ.VOt~ é:

0

tp'I)[J.ÉVOV Û'fl 
1 

éY..<fO"'tOU 
5 Owpo:nxoü' << Ba<nl,eUç tJ.ou 'loUOo: c. >> 57. 'I-l o:ù-r·f) vb't)at; 

• !! '') ' ' • "!. ~ '! '/! ' ' '" ' 7~ ur.ooa" ,e"to::t xat ev 'tf/ :Jïtu .-ou o:xwo etp'I)!J·ê'J'!i ê".JJ,O"(tq. woe 
ÈzoUcr"fl' « 'IoUOet, aè et\.v€cratcro:v c! &Oû,cpot aou d >>' xal p.sa' 
€"tspet' << O~Y. àû,dl}et &pzwJ è:!; 'IoUOo::, y,o:l YjyoUp.svo~ Èx thlv 
[J.'IJ?{;'w et~'toü, €w~ €),6n ~ 6:7tbxst'tctt, xo::l o:~-rO:; r.pccrèloY.[o: 

10 è:Ovwve. >> Où. yàp hô:; €6vou:;, fJ.),)..à 7t&nwv OtJ.OÜ p.o:xo:pCo:: 

i95 c. Cf. Bar. 3, 3811 i96 a. Héb. 7,1411 b. Cf. Rom. 2,28.2911 
c. Ps. 59, 9; 107,911 d. Gert. 49,8 Ile. Gen. 49,10 

{95 24 1ou8.x1ou : iouOa.lot pac 11 {96 5 ~o:atÀE0~ : ~Gt.O"tÀÉw~ Pac 11 C. àv 
't'TI : ·~ Pac Il î ÈXoOo-n nos : gx.ouo.x P 

1. <t D'entre ses pieds », hébraïsme, ainsi traduit par les Bibles 

LIVRE III, 54-57 645 

siront le pan de la robe d'un Juif en disant : Nous irons 
arec toi, parce que nous arons entendu dire que Dieu est 
arec rous. 

55. La prophétie suggère l'époque où des peuples 
nombreux et des nations nombreuses viendront pour se 
rendre favorable la face du Seigneur tout-puissant et 
pour la rechercher. Or cette époque, c'est celle de la venue 
du Sauveur parmi les hommes, quand naquit de la Vierge 
l'Emmanuel, quand Dieu fut désormais au milieu de nous. 
Aux jours de son apparition sur la terre et de sa vie 
parmi les hommes c, les hommes de toutes les contrées 
seront appelés, comme le dit en ces termes la prophétie 
que nous commentons : (( En ces jours, quand dix hommes 
de toutes les langues des nations saisiront le pan de la 
robe d'un Juif.>> 

56. Pour comprendre ce que veut dire la 
Un Juif. présente prophétie, il faut d'abord exami­

ner quel est cet homme unique appelé Juif par excellence. 
Je pense qu'il ne peut être différent de celui que désigne 
l'Apôtre écrivant aux Hébreux:<< Il est notoire que c'est 
de Juda ] qu'est issu notre Seigneur on pour commander 
et régner sur les juifs du dedans, ceux qui· le sont en esprit 
et non par la lettre, circoncis non dans la chair mais 
dans leur c~ur 11

• A lui, nous appliquons ce passage des 
Psaumes mis dans la bouche de tout homme de discer­
nement spirituel: ((Mon Roi, c)est Juda c. »57. Le même 
sens est suggéré aussi par la bénédiction que prononça 
Jacob en ces termes:· ((Juda, que tes frères te louent il!))' 
et un p~u plus loin : <<Le pouvoir ne s'éloignera pas de 
Juda, ni.le commandement d'entre ses pieds t, jusqu'à 
ce que vrenne Celui à qui il appartient et qui est l'at­
tente des nations ~. >> Car il est la bienheureuse attente 

' ' 

françaises, mais plus littéralement encore par les LXX: h~ tWv [1-lJOGb 
o:ù·roü (d'entre ses cuisses). ' 
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646 IN ZACI-IARIAM (cH. 8, V. 23) 

'R'pccr~ox(o: 't'Ujz&n~, 'ltÀ'JjpOU[J.iV"'?Ç 'R'pO~'Ij'tê(aç 'i'Cspl ,-,A'fjGSWÇ 

nivTW'.I O:·,OptÛ'l't"wv hl3e: èx~Da·f)ç' « "Ea-co:~ 1; pt~:x 't'OU 'hcrcrcd xo.:t 
0 à•Jt<rïO:!J.e.voç &pxe.tv èOv6n>, èr.' ai.nip itOv·fJ €:/,'iaOÛ(nV f. l> 
58. ToU-rou -roU O:vo:ar&noç h. 't''i')Ç pi~'IJÇ 'haacd xoù O:vo;,E:(),:.:v-

15 To; h. 't'OÜ 'IoUOo: 0:/,'tjOwoU 'IcuOo:f.ou ë•rroç È:'it'~),o:Ôb[Ls'ICt TO\j 

xpo:cr;r€0ou 't'OU l!J.O.:'t'(ou &vOpe.:; O€xo: b. r.acti:l'J 'thlv y),cncrcrWv 
't'hlv èOvilh ro::nv cùti/) Wç '/}"(OU!J • .SV<:> xal O''t'pO:'t''l)jq), !J.ê(),),,ov 0~ 
O:pxte.pe.r xcd 7.cqJ.6o:::ni,e.r· « ilopsuOW!J.e.v Oè !J.e.TO: croü, Otb'tt à)<:f)­

r.6:.q.J.e.v O·n è EhO.;: €.v U!J.tv btTI ))' tpo:npOv 0' ë.·n 't'Ol:'ç xa't'O: -rO 
20 VO'fJ't'O'' 'IouO::d.otç, Toi:.; Èv 'lt'vEU!J.o:n Ao:l O:J't)Oef.~ r.poaxuvoücrt 't'(i> 

E>si!), oÙY. È'l <lepocro),Uv.otç 'il 't'il) ~cqJ.o:prri1v épstg. ',Q~ ybp 
oùx èv 't'6ntp o! &yye:Àot npocrxu•1oÜcrt•1 -rii) Yt(j) -roU t9e:cü, T>e:pl où 
1'0 &ytov 11 v:::Uy,o: Àtf.yet' t< llpocrxu·r~croucrtv o:Ù-çi{) 'it'!Î'Iteç tl:y'(E.ÀOt 

8soù h ll, oÜ'tu)ç o~Oè: c! È~ 0:v0phl'i'C<ilV npocrY.UV'tî't'o:l -roU 8:::oü Èv 

25 't'6T>tp 't't'Ill 'it'pOcr;wvcUcrtv, VO'tj-rhlç o:Ùt0 bspycUv-re:ç, « 'it''iEÛ!J.O:'H 
xo:l à),'tjOd~i n. 

59. To6t'<ilY 7tpo[•]e:Oe:wp·IJ!J·Évwv, efp!J.OÇ xo:),e:l ÈxÀo:Ôdv T-"Wç 
à'it'ô 'it'o:crWv 't'Wv [y ]!,waa&'l'i -rWv Z0·1Wv OiY.o: &vOpeç ~'it't),·~y,tjlono:t 
"t'OU 1 xpo:a"rcé'Oou, -roù't'

1 

Scr-rw -roü crW!J.O:toç 't"OÜ ?tYEU!J.O:'t'tXOü 
'louècdou. 

6o ·o· • · • • · - ' ·lÀ • • • -· · oEXO: o:ptv[J.OÇ tJ.UO'"W1.<ilÇ XO:"C 0: , 'r'r'{OptO:V XO:t SV't'O:UuO: 
xe:r't'o:t, Wç 'l.o:l È•1 hé'potç Oe:oT>vdcrtot~ ),oyfotç r.e:pl ci>v ~<;-;::.; 

5 ~poü[J.EY, r.pW't'ov Ei'it'6vnç Wç à0UvcH6v &t:r•tv h. 'it'IÎY"CW'I -rhlv 
ÈOvùlV xo:~ _'it'o:crWv 't'Wv y),{Ù(;crWv aù-rWv, !J.Upfwv xcà 'it'o),ù O:vOpW­
'it'(ùV Onwv, !J-.6vouç O:i:.w O!vOpo:ç xa•à r.pbxetpov -roU &ptO!J.O::Ï 
ÀO:!J.ÔO:'IO!J.É'IOU ~xo),c!.IO'tîXivo:t -r:ifl TtîcrOU' o:~'t'bç ycfp Ècr-rtv .0 
ài.-I)OWç 'louOci!to; &vo:-rd),aç h 't'OÜ 'lotJOo.:. 61. M~ T."o-r' oOv 

10 n&no.: -rà 1C).-~0·1J -rà h Oto:otbpwv ÈOvW•1 xo:l y),t.iJO'crWv r.pccre:)JJ6no.: 
ti{) e:ù~yye:Àitp hl 'ifl xo:-r' o:Ù't'ô 'it'oÀnstJe:crOo:t uû j'i&'Hnv Sze:tv 

196 L Is. Il, 10 d'après Rom. 15,12 Il g. Cf. Jn 4, 20·21 Il 
b. Ps. 96, 7 Il i, Cf. Jn 4, 23 

:196 :19 UfL!Y : ~p.tv (~ cancellat.) Pn Il 21 't'~ ... gpEt nos : ,o ... Opoç P 

1. Signification mystique du nombre 10: cf. JÉRÔME, 11178 B. 

LIVRI~ m·, !>7-61 647 

de toutes les nations à la fois et non pas d'une seule, et 
il accomplit la prophétie de l'appel de tous les hommes 
qui disait : <( Un rejeton sortira 'de Jessé et il se lèvera 
pour commander les nations ; en lui, les nations metR 
tront leur espérance'·>> 58. De celui qui est sorti de la 
racine de Jessé et qui, s'étant levé de Juda, est le Juif 
véritable, dix hommes de toutes les langues des nations 
touchent le pan de la robe, en lui disant comme à un guide 
et à un chef) ou mieux comme à un grand prêtre et à un 
roi souverain : <<Nous irons avec toi, car nous avons 
entendu dire qtie Dieu est parmi vous. >> Il est évident 
qu'il s'agit des Juifs au sens spirituel qui adorent Dieu en 
esprit et en vérité et non à Jérusalem ou sur la montagne 
des Samaritains u. Car comme ce n'est pas da:Q.s un lieu 
que les anges adorent le Fils de Dieu, dont le Saint­
Esprit dit : (<Tous les anges de Dieu l'adoreront h ))' 

de même, les adorateurs de Dieu parmi les hommes ne 
l'adorent pas dans un lieu, car leur adoration est spiriR 
tu elle, «en esprit et en vérité'>>. 

59. Après ces considérations, la suite 
Pourquoi 

dix hommes ? demande de comprendre comment dix 
hommes de toutes les langues des na­

tions saisiront Ile pan de la robe, c'est-à-dire le corps 
du Juif spirituel. 

60. Interprété allégoriquement, le nombre de dix a 
une signification mystique 1, ici comme en d'autres pas­
sages inspirés dont nous parlerons ensuite. Disons d'abord 
qu'il est impossible que, sur les milliers et milliers 
d'hommes de toutes les nations et de toutes les langues 
qu'elles parlent, il n'y en ait que dix, si l'on prend le 
chiffre donné au sens ordinaire du mot, ·à avoir suivi 
Jésus; car c'est lui, le Juif véritable sorti de Juda. 61. 
N'est-il donc pas possible que toutes les multitudes 
formées de nations et langues différentes venues à 
l'Évangile pour y :èonformer leur vie -et connaître la 
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648 IN ZACHARlAl\I (CH. 8, V. 23) 

T~ç O:yiaç Tptcéèoç t.J.UO"mtWç èixo: 't'Ll'(X&vouo-tv, '1t'o:po:ro;À'f)a(wç 

re:> ),EX6iv't't 7tap0: Mo:66o:[<r lmO 'l'lJO"OU -rro:po:ôoHîç 't'pÔ7ttp' 
<< Tô-re O!J.otwO~ae-ro:~ ~ ~o:o-~),e(a.: t'Wv oùpavWv èéY.o.: no.:p0ivctç 11 )>, 

15 tWv mc;reua:Zn(ùV 'ït'cévtwv Tuyxo:vônwv -rt";lv Ob.o: 7to;p0évwv vo·~­
aet 't'Ot~Oe. 

62. Ilêiç O:v6p{Jmoç ~i(;lov W,, '1t'ÉV't'E câcrO·~creu; €xet, O•ftv, 
d:xo·~v, Ocr!fp·f)::rw, yeUcnv, ô:qd;v· "pOç -ro:U-ro:tç xo:t l'.a-rO: ·d;v Otd­
vot:xv 't'0:ç rcr:.tç €x et. O~Oo:),fJ.OÙÇ '1t'EqïW't'tà(LÉVOOÇ' &xo·~v, -r.e:pl fsç 

20 b '1t'po~·~t·r;; eùxo:pt<rrc7)V t(j} !J·EjaAoOWptp !f'f)aiv· « I1poaé6·1)xév 
p.ot W·dov toü àxo1~:.w b. )) "Ea•t 0€ O'Ujysv~ç 't?j kv xpo7t't'i/) O~e t 

' ' .JI " n' l' ' ) P' o Y.o:t O:Y.0:1 ocr<pp·r;crtç, Y.o:v r;v o:vtt ,o:p.oxvecrvo:t 7tpocr·~xet -r-qç 
«- Xptcr't'oU eùwOL:xç c » xo:l 'ltvo·7jç 'thlv 7tvwp.o:-;txWv aù-coU p.Upwv. 
63. "Ecr-ct 3è )l.o:ly€ücrto; x::d &<p·(J r.apO: -c1ç xotvO:ç, 1..:<6' &.; )'EÛ-

25 O"o:cr6o:t Ëcrttv Ott Xpto-TO.; b KUptoç d, xal &!fJ:cr6o:t Y.o:L !frsÀo:tp'ijo-o:t 
'tOÜ t~; ~wijo; Abyou e. Il&v-csç où v Ôo-ot ïoC't 1 av aio-w ot ·-coU 
€ÙiarysÀ(ou p.o:01J'ta[, Ô•o:v à0to:<p6ôpooç Exwalv ta:; c/lcrO·~crstç, 
Tilç t€ Ëeu) )~.al ta:.; Ë•JOov, 3ixa 7to:p0ivot TuyxO:vo:Jcrtv imO 't'oU 
XptcrtoU ~aat),€UÔIJ.ëv::t · el U 1wrs !x paa~.q.daç O:<pivt€<; 'tt'lèç -cO:ç 

~ " ' 0 , ' tl, ' ; ' tl ' ' ' tou scrw o:v pw;,ou O:lcrv·qcrstç AO:tO: fJ.ovo:ç to:ç vV'I)'t'O:Ç EVspyols'J, 
5 p.wpal 7tév-rs ?to:pOivot ysv·f,crono:t, p.hotç -ccrç o:lcrO·r,-cc~ç b<o:vé­

xoucrcH, Wç i'.o:l toü <pw't'Oç airr:Wv où tpë<pOfJ.ÉVou, i/,cdou crbZcrtç 
Ao:l !;,O,st1nç Ëcrto:t. 

197 a. Matth. 2o, J Il b. !s. 50, t, Il c. II Cor. 2, 15 Il· d. cr. 
I Pierre 2, 3 Il e. Cf. I Jn 1, 1 

:197 24 &t;: & Pa<: Il {98 3 ~ao"!ÀevOp.~tvot: ~aat),evOp.evat Pn Il paOup.ia; : 
{laOvp.[at; 't"t\IÛç pac 

1. La doctrine des sens spirituels est traditionnelle depuis Ori­
gène. Didyme, comme d'autres auteurs, l'a puisée dans le Contra 
Celsum I, /±8 {PG 11, 749) : il suffit, pour s'mi convaincre, de cons­
tater la présence des mêmes citations, II Cor. 2, 15 et 1 Jn 1, 1. 
Cf. K. RAHNER, Le début d'une doctrine des cinq sens spirituels chez 
Origène, dans RAM 1932, p. 113-145. J. DANIÉLou, Platonisme et 
théologie mystique, Aubier, 1944, p. 235-266, le chapitre« Les sens 
spirituels>> (chez Grégoire de Nysse). Autres textes de Didyme dans 
l'ln Zach.: III 203-204, 236; IV 104; V 129. 

LIVRE Ill, 6i -63 649 

Sainte Trinité soient mystiquement au nombre de dix, 
comme dans la parabole de Jésus en Matthieu ; «Alors 
le royaume des cieux sera symblable à dix vierges " )) 1 

où les dix vierges représentent tous les fidèles d'après 
l'explication suivante. 

62. Tout homme, de par sa nature de vivant, a cinq 
sens : la vue, l'ouïe, l'odorat, Je goût et le toucher, aux· 
quels s'ajoutent leurs équivalents sur le plan spirituel 1 

: 

les yeux illuminés, l'ouïe, dOnt le prophète dit en remer· 
ciant .le généreux donateur : «Il m'a donné des oreilles 
pour entendre~>>> ; et il y a, sur le même plan que cette 
vue et cette ouïe intérieures, un odorat propre à per­
cevoir « la bonne odeur du Christ c >> et les effiuvcs de 
ses parfums spirituels ; 63. il y a aussi, à côté du goüt 
et du toucher ordinaires, un goût qui permet de goûter 
que le Seigneur est le Christ a 2 et un toucher qui permet 
de toucher et de palper de nos mains le Verbe de vie •. 
Or, tous ceux 1 qui se sont mis à l'école de l'Évangile 
quelque nombreux qu'ils soient, quand ils possèdent 
des sens purs, à la fois extérieurs et intérieurs, sont 
représentés par les dix vierges, s'ils sont régis souverai­
nement par le Christ. Mais s'il arrive que certains, par 
insouciance, abandonnent les sens de l'homme intérieur 
pour n'agir que selon les sens périssables, ils deviendront 
les cinq vierges folles, appliquées seulement alix choses 
matérielles, qui, négligeant d'entretenir leur lumière, 
verront leur huile s'éteindre et manquer. 

2. La lecture du Papyrus ne fait ici aucune difficulté: Xpvnô~ 
est écrit en abrégé, zç, surmonté de la barre de contraction qui 
affecte les no mina sacra. Un peu plus loin, III 236, citant le Ps. 39,9, 
auquel fait écho le passage de I Pierre 2, 3, Didyme le cite - et 
le Papyrus le transcrit- très correctement : XP'fJatà; b KUptoç. Que 
ce soit Didyme ou le copiste qui ait transformé en Xptatô~ le XP'fJCHÔ~ 
de I Pierre 2, 3, ce ne serait pas la seule fois qu'on rencontrerait 
cette confusion dans la littérature patristique. La graphie ZP'fJO"t- = 
xptat- y est pour beaucoup. Cf. Intr., p. 159, la confusion ïJ/t dans 
les mots xptatt.xvtap.ô; et xptcrtt.xvôç. 
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64, Ko:-r1 -r0•1 e'tp'fl!l·Évov -rpô;r;ov €x 'ito:crW'J j),I.JHJO'c"';)v xcd {OvWv 
&vOpéÇ ~b:.o: 't"i.Jjf.ciVOUO'L'i nope:UÔ!J.EVOt t.J.E'tà tOÜ J:i·f)Ot•loU 'lou-

10 Oo:fou o1 &!l·o/6tEpo: -rO: jiV'I) -rWv o:i.crO·~crE(I)'I Gizpo:vro.: xal &Ot<f­
rOop:::c <pu),rX,;o:neç, xa't'O: ïO ),.::zOàv û-r.O -roU 'A7eocr-r:ô),ou· « 'H 
x6:p~::; )) xo:~ s'tp·f,v·l) ë"O"t"O:t (( p.E"t"O: 't'(-;)') &yo.:'it'Wvtwv 't~'i KUptov 
"/][J.Wv Xptcr't'è'l €.v &;oOo:pO'f~ a. ll 

65. Eizd.; 't'OÙ:; 't"OÙ IP-*!1-tJ.a-roo:; o/(Àouç 'IOfÛO'O:t ChQpt~:ç OJxo: 
15 dvat -roùc; s'tc; ËpJIX fJ.e:r;,.:e:û,6•rco:ç 't"·~v èEx<f),c_yov Oto:Y.O'I-r,Oz\cr~Xv 

Ô;cO 't'O~ [J.e-y6:/,ou 1e.po<pinou · Q.)J,!t. Y.o:l :x:ptcr'tto:voùç 'toÙç -cO 5vo!J.a 
•ol.l Tljcro:J .Szovto:ç O:pz6p.Evov 0:7t:O •oü 0EY.â-roo crtotxe:tou Y.o:l 
;r;o:p' "E),)_-IJOT'i xcà 'E6pcdotç' où tJ<6vo'' yO:p b 't'or; éi.J,·I)vtl'.orc; 
lû.i)x xo:l-rJlt; 'Eôp:xtwo~ aTOLf.Efotç -tO L Ob.a-r6v ~O''t'tv. 

20 66. ''Oitw; 0È: 0:6(acrtoç !f<XV1j ·l; ~7CLO't'tj{J.~vtx·~ Oewpla -rû>v 
à-ptO[J.hlv :t.o:l Y.o:-cà 't'l;v Oe6it'veua-rov ypo:q;·f,v, 7COÀ),à [J.b Ëa-cw 
7eo:prrro:ydv' O!pxet 0' È7Cl -coü 7eo:p6noç auiXP'~O"o:crOxt ),é:Çecrtv 
flo:~)),ou 't'OÜ 0:ïtocr't'6),ou zo:l 'Jwcbvou 'tOÛ '~j0:7C'~[J.É'IOU 1);.0 'tOti 
T~rroü [J.o:e·~-coü. ''0 [J.b jàp rPwp.cào~ç yp<i<pet 1 -rOv 8eOv elp·I)­
XÉVO:L' << Ka-cD .. t;.:::v ~tJ.anQ &7t-ro:xtrr~,:t/,(ouç O:vOpxç o'l-aveç oùx 
ËY.o:}J.q,av y6'1U •?i ~<fa), a», Ô Oè: << SïteaOo:~ "t"ii) O::pvtl{l )) 1 0'/j),o:O·f, 
'tii) Lw,'i)pt, << 7to:p0ivwv h:x-rOv nacrap1.b.ona -rirrcro:paç ~,:t),tciOaç, 

5 tJ.ed yuvo:tx.hlv [J:~ lJ·S[J.o),urrJJ.{wùv b ». 
67. 0~ yàp OuvcnOv 'tJ:Ü'tO: ~'lt'l [cr-rcplo:ç ),o:ôe~·~· r.&'lç y&p, 

•orroU-ro:J ;.),·f,O::~uç xcrro:),t;.Snoç Os::;cre()ù\v 0::\lèphlv, b ]J.iyaç 7tpo­
lf'IÎ''fJ4: '1-D,taç ·~yv6et, Wç lfdvo:t' (( 'Eyrû U;çoÎ,D\Et[J·t.J·O:t [.J.Ovoç 
xo:l ~·1')-roûcrt -r-{;•1 !fu~,:·f,v fJ.ou -coü ),o:()srv a0't·f,v c )) ; DW; OÈ :t.o:l 

10 tocro:U>aç Y.t),tO:O;,;ç 7tO:p0Svwl fJ.i/,ta'to: à';èpWv È.ï.l p·trtoü Ëcr-ct 
),o:ôdv, 't'b'ts !J.i)..tarv: ôn: 't"à •'flç O:..,o:)..-f,[J.~EUJÇ 't"OÜ Lwï"ijpoç où 

198 a. Éphés. 6, 24 Il 199 a. Rom. 11, 4 Il b. A poe. 14, 3 Il c. 1 
Rois19,10 

:198 9 1tOpsu6p.s>Jot : 1t"Opsuop.Évou Pac Il 23 ~'{.:X1t"'tlp.ivou : .:X'(0:1t"'t]}LSVOIJ 
Pac Il :199 2 ~1t"1"0:XJWJX.tÀ{ou~: ~1t"1"0:XY.lX.tÀlou~ Pac Il 3 .l.pvlq>: .l.pio/ Pac 'Il 
6 y&p Ouva;;Ov :· Ou'la:'COV ÛÈ Pn 

1. Cf. JÉRÔME, 14.78 B: <<lota enim littera, ex qua sumit nomen 
Salvatoris exordium, non solum apud Graecos, sed et apud Hebraeos, 
denarium numerum significat. lJ 

LIVRE lll, 64-67 651 

64. De la manière que nous venons de dire, il y a dix 
hommes de toute langue et de tout'e nation qui s'avancent 
avec le Juif véritable : ce sont ceux qui ont gardé purs 
et incorruptibles leurs deux sortes de sens, selon la parole 
de l'Apôtre : <<La grâce n et la paix seront << avec ceux 
qui aiment le Christ Notre-Seigneur d'un amour incor· 
ruptiblc a.)) 

65. Il est naturel que les amis de la lettre voient, en 
ces dix hommes, ceux qui mettent en pratique le déca­
logue donné par le ministère du grand Révélateur, ou 
encore les chrétiens, ceux qui portent le nom de Jésus, car 
ce nom commence par la dixième lettre de l'alphabet 
chez les Grecs et chez les Hébreux; dans l'alphabet 
hébreu, en effet, comme dans l'alphabet grec, la lettre 
I est la dixième 1 • 

66. Pour que cette savante théo­
Valeur mystique rie des nombres 2 ne paraisse pas 

des nombres. , 
forcée, mais conforme à l'Ecriture 

inspirée, il est possible de produire de nombreux 
témoignages. Mais _il suffit pour le moment d'emprunter 
des textes à l'apôtre Paul et à Jean, le disciple que 
Jésus aimait. Le premier écrit aux Romains 1 que Dieu 
a dit : << Je me suis réservé sept mille hommes qui n'ont 
pas fléchi le genou devant Baal " >> ; et le second écrit 
qu'(( à la suite de l'agneau ll 1 c'est-à-dire du Sauveur, 
<<il y aura cent quarante-quatre mille vierges qui ne se 
sont pas souillés avec des femmes b >>. 

67. Voilà des textes qu'on ne peut prendre au sens 
littéral. Comment en effet, alors qu'une si grande quan­
tité d'hommes pieux avait été mise en réserve, le grand 
prophète Élie l'ignorait-il, au point de dire : <<Je suis 
resté, moi seul, et ils cherchent à m'ôter la vie c >> ? E~ 
comment aussi prendre à la lettre tant de milliers de 
vierges, particulièrement d'hommeS, surtout à un mo-

2. ·Didyme et la théorie des nombres, Cf. Intr., p. 112. 
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'it'pà 'it'OÀ.ÀoU Èyey6vs~, W; '!Ov 'luHXVV'I)V à:.o.[J.~v èv &vOpW1eo~ç 
eTvo:t ; 

68 'A)).' ' " ' 'l 1'1.~ ' ' ; • ' 0: fJ."t)'l SY..ZO"t'OV 't'OU'!W/ 0: ,'l)vWÇ "(SjO'nV O:J 'it'O:Y~WÇ 

15 TWv &ptOp.I~V È'it'l o:'taO·IjO"ewç; ),o:!J.5o:votJ.é"VIJ)'J. 'E'itt"!Îx~ç [J.èv yàp 
xO,to~ ô:vOpsç {1:~ ït::fïJ.tfo:nsç; "(6'Ju "t'?i e&o:À "t'uyx::fvcuaw of tJ.ucrn­
xW; Ô7COY.El[J.E'I0t t'hl O"O:ÔÔO:'nü!J.W 't'W à'lt'OY.SqJ.ÉV(•) '""Î::) ),o:W "t'OÜ 

8eoù d, Sf:::>V't'Eç olY.~t6ri)TO: 'it'pOç, -r:~v· XtÀt;(Oa xo:~ 'T'l)~· à'lt'' ~Ù't"flç 
IJ'U'HIJ''t'O:[J.ÉV"IjV €ôèo!J.::f0o:. Ilo)J,a.xoü rO:p gO"t't'J Berv "t'èv zO,to: 

20 &ptOp.Ov Oso'ït'pe.TCI7lç [JN'f)!J·Oveu6!J.evov, Wa1teo xcd Èv 't'hl T.snl 8soU 
' 1 ' i 
o:-r-:o:yye./,Ï,o!J.Évcp oÜTwç' « 'Et.w~crO't) eiç "t'Ov o:lf1vo: Oto:O·~xr,v 
À6you aÙtoU, o0 È'Jt::-te0,~>:'t'o -r<7> 'Abpo:O:!J. r::iç zt),t:.:ç yevaciç e. » 
Ko:-r' oùèb yap 't'WV O"'f)[J.O:~'I~t.dvwv xo,~a~ lntc(pÇoo<rt j'E.vso:l p.ézpt 
't'~<; -rot\ xbap.ov <rone),e;(o:ç, Wç ènÛ,ÉO'têpO'I 1Cpo·t;yoo[J.é'vwç ~v 

25 &i,Àotç &7to0€0stx-ra~. 

69. '~x 't'o.:Uo"IJÇ oOv t'tj; !J.ocrnx~ç f.L),tciOoç éôOo!J.àç cro\l(cr-ro:­
To:l, xo:O 1~\1 o! rv·q::r(wç Û$:0<rêÔoiJ\I-re:ç 11·6\IO'J tOv TWY -;tc(\l't'(I)V 
o:htov yow7tst"oücr~·~. 

70. 'A)J,èx x~l ot :ixo),ooO·~I<ro.:ns; 7tapaévo~ [J.s-rà yovo:txOç 
oU [J.S[J.o)d)!J.!J·Svot U7t6xe~nat -r0 b.cfrèv 't'ë<r<rap&:Y.ov-ro: -réacrapsç 
&ptO!J.(i) -rWv ztÀ~cfOwv. 

71. "E·n 0~ tJ.~D,tcrto: tè d:;cWo:\lov t'ijç 1<rtoptJ:ç <pavepoùto:~ h. 
5 toti tE:t"IX"fll;é'HùÇ O:<p' h&:crt''tJÇ <po),'l)ç 't'Oti 'lapa·~ À OWOexa zt),dOaç. 

7Co:p0€vwv av0p6>v cro[J.J.).'I)poUcrO:xt ·'t'&:;: a o~O€ h o;r&a·t;; -r·~ç O:vOpw-
-o,.,. ~ ' n ' "'' ) ' X ·~ o"l)'t'OÇ 't'OO"OUt0\1 apt•J[J.0\1 Ot~\1 't'ê <rU!1.7C ,·t;po::icrOo:t Ota p~<r-rèv 
• • " >\ 'I , , , <} , ayo:!l.OUV't'WV en 't'Ou wavvou er.\ y·r,ç oto:-rptôovtoç. 

i99 d. Cf. Héb. 4, 9 Il e. Ps. iO>, 8 

1. La chiliade (1 000, nombre de Dieu) entre en composition avec 
l'hebdomade (7, nombre de la création ct du repos du septième jour) 
pour former le nombre de 7 000. Le chrétien a naturellement des 
affinités avec l'une et l'autre.- Pour rapporter le nombre de 7 000 
aux chrétiens, JÉRÔME,1478 D, a une explication différente, plus 
<< s~vante » que celle de Didyme : en formant le nombre isopsé­
phique de )'.fHO'n~'loU~, c'est-à-dire en additionnant les nombres 

LIVRE Ill, 6i-7i 653 

ment où l'Ascension du Sauveur avait eu lieu depuis 
peu de temps, puisque Jean était encore de ce monde ? 

68. Néanmoins, chacun de ces textes est conforme à 
la vérité, à condition de ne pas prendre les nombres en un 
sens strictement matériel. Car les sept mille hommes qui 
n'ont pas fléchi le genou devant Baal, ce sont ceux qui 
célèbrent mystiquement le sabbat réservé au peuple de 
Dieu', étant intimement liés à la chiliade et à l'hebdo­
made composée à partir d'elle 1. En bien des textes, en 
effet, on peut voir que le nombre de mille est mentionné 
comme celui qui convient à la divinité, par exemple dans 
ce texte qui, parlant de Dieu, déclare : «Il s'est souvenu 
éternellement de l'alliance de sa parole qu'il avait engagée 
à Abraham pour mille générations ~. >> Rien n'indique en 
effet qu'il y aura mille générations jusqu'à la fin du 
monde, comme il a été plus longuement développé de 
façon particulière dans un autre commentaire 2

• 

69. Cette chiliade mystique se compose donc en hebdo­
made, en vertu de laquelle les authentiques adorateurs 
de Dieu fléchissent le genou devant Celui-là seul qui est 
l'Auteur de toutes choses. 

70. De même aussi ! les hommes vierges qui accom~ 
pagnent l'Agneau et qui ne se sont pas souillés avec des 
femmes se comptent par milliers au nombre de cent qua­
rante~quatre. 

71. L'invraisemblance du sens littéral s'accusera sur­
tout encore si l'on considère que chaque tribu d'Israël 
fourn~t bien régulièrement douze milliers d'hommes 
vierges; il n'était probablement pas possible, au temps 
où Jean vivait encore, d'obtenir, de l'humanité tout 
entière, un total aussi considérable de gens qui aient 
gardé la virginité à cause du Christ. 

représentés par chaque lettre, on obtient un total de 1941, total 
qui est Je même que le nombre isopséphique de L-:d;w.; ï.t),(o'Jç, 

((sept mille>>. (Voir la note de Vallarsi in h. l.} 
2. <<Un autre commentaire»: celui des Psaumes; cf. Intr., p.125. 
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f200J 72 'E ' T 
1 ~ À'~ '~ ' >r ' ' . r.e~ OU\1 'tO: 't •1:; e;sw:; o:ou•Jo:twç e:ze:t, <pcq;.::v To::ro:u-

201 
(XIII, 7) 

10 to:ç e:ho:t Y.t),t::fOo:; -rhlv àp.o)-th~'t"(OÇ xoà èqJ.tJ)p.wç ~toUvTwv êtO: 't'~v 
&pe:t~v ·djv npoO"oUO"o:V •<9 O:ptfi[J.i{)' ëcrtt yb.p n:rptX·rwvoç, oô itO!cro: 
7t),eup0: awOsY.ciÇ È:.cr't't'i '%t),tcf0wv, 7to)J,'qç Y.o.:t -roUt"ou rcü O:ptÛ!J.OÙ 

1t'povo!J.(=tç oücrr;ç, Wç 't'cf) <b:û,él;o:nt O:r.O r~ç jpà<p-~ç gcr't'cu ~""),~v. 
73. ~o:r·f,ve:~o: Oè O:vo:•rdpp·~toç 7iepi "t'oUtwv yirove:v È:.v 'tdç 

15 ~'ltOfJ.Vn!J.C(O'W -rqç ~À7tOY,o:),tJ~e:wç '!OÙ- 'Jwcl.vvou itO:~ t'tjo;: 7tpàç 
PcùfJ.:;douç IhU),ou bwrTo)-?jç, fi1t2p ô ,;X,;ayvcùç O~e:'to:t -rO: nep~ 

't'ÙJV àptO[J.WV 6e.ro: Oewp·f,[J.a'to: È:.'it'EO'ï.etp!J.€vo: 't''(i yoo:(!;jj, 't'?j -re r.oè 
T-qç È7tt0''ltûo:ç 'toU l::w't·qpoç, o:ü·ns 0' È:o-•lv 1)' Y.o:),o~~.iv-ri ito:),o:

1

t0: 
Oto:O·~xr;, Y.o.:l 't"fl p.erO: 't"~V OeUpo 't"OU Xp~<HOÜ &r~;~v, 7Cpocrayc-

20 peuop.É'J!ï xawT). 

• 
• • 

74. ZACH. IX, 1-2 : 'A~~~~ Myou Kuplou .lv yfl I:ESpttK 
!Ccxl .Ô.CX!fCXOtcoO, at6·n KUptoc; Eq>op~ &vBpG:mouc; tccxt n&acxc; Tdc; 
q>uÀdr.c; -roO 'lapcx~À, 2 tccxl cH!fdr.B Ev -rolc; &plo tc; cxô-r~c;. 

75. [Ol] &y~ot Ô7t"l)f>É't'O:t One:ç 't"OÜ Oe(ou i,6you" ï~o:p.b~vo:;oTv 
25 o:ùrOv Ehoü Ot06vroç, Wç Oeo),'l)p.~;roufJ.Ëvouç 'l.o:rO: -rèv &v Xpt0'1''J} 

ÀoD,oùna b X'l)pUrte~v ·d;v tWv &O'op.é"Vtù'J rvWow' roUt(t) 1 't'hl 
't'p6r.4> 0 <AfJ.ôo:I'.OÙJJ. xo:Tezbp.evoç ),·~fJ.fJ.C.: Oe.rov Te0i'o:ro:t' ~~~po:~;~ 
To:t rO:p nepL o:brcü' « A'fifJ·JJ·o: Kup\ou dOev <Ap.Oo:xoù;;. o ï.po-

200 a. Cf. Le 1, 2 Il b. Cf. II Coc. 12, 1-4 

200 20 post Y.O:tYfi g-l. où8âv Pg Il 20{ 2 &p.ôo:xoVfl- nos: &p.ôo:xoVv P 

1. Après .6.~p.o:crxoü, Didyme omet ici OUcrîo: a:Ù-coü, qui se trouve 
dans tous les manuscrits. 

2. Arjp.p.a; : ce mot traduit l'hébreu (( massa >> qui a le sens de 
sentence et de fardeau à la fois. Cf. Jér. 23, 33 s. et les notes des 
Bibles contemporaines. Il apparaît bien ici que Didyme met le 

LIVRE III, 72-75 655 

72. Puisque la lettre du texte se révèle inacceptable, 
nous disons que c'est la vertu, propre à ce nombre, qui 
permet à ceux qui vivent sans souillure ni péché d'at­
teindre un si grand nombre de milliers. Car ce nombre 
est un carré dont chaque côté est formé d'une douzaine de 
milliers, et ce dernier nombre est un nombre hautement 
privilégié~ comme on peut s'en rendre compte en feuil­
letant l'Ecriture. 

73. Mais nous avons donné une sûre interprétation 
de ces nombres dans nos commentaires sur l' ApocaR 
lypse de Jean et sur l'Épître de Paul aux Romains. En 
s'y reportant, on aura u~e idée de ·la science sa~rée des 
nombres éparse. dans l'Ecriture, que ce soit l'Ecriture 
avant la venue du Sauveur, autrement dit l'Ancien 
Testament, ou l'Écriture après la venue du Christ iciR 
bas, autrement dit le Nouveau Testament. 

* • • 

74. ZAcH. IX, 1-2 : 1 Oracle de la parole du Seigneur 
sur la terre de Sédrach et de Damas 1 - car le Seigneur 
peille sur tous les hommes et toutes les tribus d'Israël -
2 et d'liamath dans ses frontièreS. 

75. Les saints, étant les serviteurs de la parole divine .,, 
la prennent quand Dieu la donne et c'est en quelque 
sorte pris d'un ravissement divin, comme l'Apôtre qui 
parle dans le Christ t~, qu'ils annoncent la connaissance 
de l'avenir. 1 Habacuc, ravi de cette manière, a contemplé 
un oracle 2 divin, car il est écrit à son sujet : <<Le prophète 

mot grec À~p.p.o. en rapport avec Àaf1-61vw, auquel il est apparenté. 
A~p.p.a;, c'est ce qu'on prend ou reçoit. JÉRÔME traduit du grec : 
1< assumptio l> ver bi, 1'.!:79 AB. En français, le mot(< oracle ll, que l'on 
emploie d'ordinaire, est très éloigné des résonances du mot grec. 

201 
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[201] o/'tlT'tjça. >> Ko:t ÈnaUOo: -ro(vuv 'ite:pt -r~ç oü-rw Osorpop(o:ç )3j[J.!J.o: 
5 ÀÔyou Kvp(ou &7C-~j"(t::À-rat. 

76. Tt Ok -iO ),~iJ·tJ·O: toU ),Oyou y,o;l 7Cspt -rtvwv ~o\D,etcâ 
),iye~v ; 

77. 'Ev ~n ··rn, lf'tJo-(v, toU ~eOp&ït Y.cd L.\o:tJ.o:ar.ou i'.o:l TI!J2>dl 
!v Tot; Op(o~ç L\.oqJ.aoxoU "(ive:'to.:~, Èrpcp<;'lv-ro.;: 8eoU 'to~ç O:vOphl-

10 7touç y,o:l 't'.l.ç ToU 'Io-po:·)j), q>u),cfç. Mo:x&plo'J 0' !O"·dv tO U'i'CO 

(•hon bpô:a6o:t, Y.o:.-J: -rb· '' 'OrpOcû,[J.ol Kup(ou bd Olxcdouç b >> 1 
xo:l -rO'I EÙ';(ÔfJ.SVov toU-rou 'tuze~v g:>&axono: sù:t.ttx.Ùlç' (( 'E7ti6Àe.­
t!'o'' È.'it', StJ • .à xo:~ Ü,€·1)-:rbv p.e c. >> 

78. 'Kdarr,ao\1 e't OUvo:to:t -~ y'lj 't'cU ~eaph. 1"~\l TOÜ ;;o;),atoU 
15 ),O!oU Oetx.vrhw 'itÎ'I)OUv, 'iCE.7ttneux6Twv eiç -rèv ~w-r'f,po: ),{.yon(l: 

« M&Oete 0:;,:' È.!J.OÜ O·n ~p::diç el!J.l x:tl 't'0:7t'ElV0~ -r?j xo:pOt-;r,, Y.o:l 
sUp·~as-re &v&';i:o:uatv -ro:r; tf!uzo:rç ÔfJ.ii'h d, >> '0 ~è: .6.o:tJ.o:aY.Oç o:lvt-r~ 
'tE't'O:t 't'O~~ O:r.O s\O(~),wv xsx.À·r,[J.ÉVQu~· r.o/J,·~ yàp OstcnOo:qJ..o­
v{a a;.ouOd.~s:rw -ro!~ LlcqJ.O:O"Y.'IJVOtç. 79 . .6..t0 xo:l èmsvo:v-r(w~ 

20 êX,OV'tê~ 'COi:~ sOpoUaw œ,,.z'It'O:UO'W >o:iç tf!uxat:;; o:~-cWv Ur.O 't'CÜ 

L<ù't·~po; r.p4nJ Y.o:~ 'to:-rcs~voü ëno; -r?j xo:pè(~, Ù)p.66ufJ.::;~ Y.?:'t k:Ç­
'I'j"'(p(W!J.ÉVot, rovWns; 'l.a'tà -rhlv r.O,;.:ç zla(v. 6..(0 <c o:tp.o: r.ivons.~ » 
;.poao:"fopeû::;no:~ 'Ei,/..·~vuJv <pwv?) Y.xl << o:rfJ.O: a:fxxcu )) 1 .pôvou 
'ït"Î,·~pi')Ç -ruyx&'i0'1>EÇ 1 Wç eT. va~ O:vOpWr.ouç èg;opw!J.ivou; 0r.O Kup[ou 

25 'T.'o:noxpchopo;, 'toÙç &'ji:O 'tWv ÈOv<'tlv 7tpoaû;r,),u6ôto:~ 'tÏ) -rcicr>st, 
t.J.se' oü:; Od-rspot 'tuyz&vouatv o! &7t0 't'(-:;)v <puÎ,W'' •oü 'Iapo:·ft),, 

80. II&nsç o! fJN"IJ!J·onuOé'r~s:;;, ;.pb t'ijç edo:ç y.),·~aëû)Ç &jptot 
tU''f'z&·1ons.;, b 'tot; épfot; -rr,ç D..o:fJ.O:aY:r,vWv y'ijç s>uyxo:vov, 
oÜa<t"sp ~'tL 'ït"O:(èto·l Wv Tr,a::;üç &ï.povbfJ.WO"E'I, ),o.:b!'t.w << -r:X ay.~),o: 

201 a. Hab. 1,1 Il b. Ps. 33, 16. 1 Pierre 3,12 Il c. Ps. 24,16 Il 
d. Matth, 11,29 

20f 8 ~w~O nos : a:lp.a: P o:tiJ.o:O Pn Il 17~18 o:Cvhnto:t : cx.1vtnea0a.t 
Pac IJ 28 hUrx.a.•J0\1 : (ll-~yov Pn Il 29 btpov6p.eucrev Pc : Èa;dÀéucrsv pac 

1. La transcription de 'I-Ip.<iO en cx.lp.-x (v. apparat) et le fait que 
Hama th ne reçoive pas d'explication aux n°8 78-80, comme aussi la 
coupe de la péricope, portent à croire que Didyme ne prenait pas ce 

LIVRE Lll, i5~80 657 

Habacuc vit un oracle du Se,igneur a>>. Et dans notre 
texte où il s'agit d'un pareil transport divin, c'est un 
cc oracle >> de la parole du Seigneur qui a été annoncé. 

76. Quel est cet oracle de la parole et qui concerne-t-il? 

L'appel 
des idolâtres. 

77. Il a lieu, dit l'Écriture, dans le 
pays de Sédrach et de Damas et de 
Hama th 1 aux confins de Damas, car 

Dieu veille sur les hommes et sur les tribus d'Israël. 
Or c'est un bonheur que d'être sous le regard de Dieu, 
selon la parole : <<Les yeux du Seigneur vont sur les 
justes· 6 

JJ, et selon la prière de celui qui implore cette 
grâce : « Regarde vers moi et aie pitié de moi c. >> 

78. Demande-toi si la terre de Sédrach ne peut pas 
représenter la masse du peuple ancien parvenue à la foi 
au Sauveur qui a dit : ((,Apprenez de moi que je suis 
doux et humble de cœur et vous trouverez le repos de vos 
âmes <l. >> Damas est une allusion à ceux qui, de I'ido~ 

lâtrie, ont été appelés à la foi,- car les Damasquins sont 
très attachés au culte des démons. 79. Aussi, contrai­
rement à ceux qui ont trouvé le repos de leurs âmes sous 
la conduite du Sauveur doux et humble de cœur, ils sont 
sauvages, cruels et avides de meurtre contre leurs voi­
sins. C'est pourquoi leur nom signifie en grec <<buveurs 
de sang>> et aussi <<sang de sac>> 2, car ils sont remplis 
de meurtres. Sous la garde du Seigneur tout-puissant, 
il y a donc ceux qui, de la Gentilité, sont venus à la foi, et, 
en second lieu, ceux qui sont venus des tribus d'Israël. 

80. Tous ceux qui ont été mentionnés, sauvages avant 
l'appel divin, vivaient sur les confins de Damas; Jésus 
encore enfant les dépouilla en prenant «les dépouilles de 

mot comme un nom de ville, mais qu'ill'interprétaitcomme une appli~ 
cation de l'étymologie de Damas (sang de sac) qu'il donnera plus bas. 

2. Damasquins «buveurs de sang» et<< sang de sac>>: ef. JÉRÔME, 

1!.79 c. 
Zacharie. II. 16 
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~oqJ,o:pe(o:; Y,al 't~V è[U}10:p.n1 ] 1lcqJ.O:aMÛ à-~é'JO:V't"t ~o:·:nÀiw~ 
'Acrcrup(wva >>. 

81 "0 ' 1 ' 1 .., ' ~ 1 " . po: €~ 't'O::H'I)V 'r'fJ') 'ltY.'f)V 't'OU 'i'I)~(OIJ 'tOU [l<'I)1\:W EXO'J't'OÇ 

·~),txb:v (< xcû,elv 7eo:-r€po: ·~ [J.'I)TÉpo: h >> o:lvCttE'til.t ·~ y.),·~O'tÇ -rWv 
5 ' ' ' ) " ' ') 0' ' ' ' ~ - ' ' ' 'I . 0:"0 IXVO:"C"O ùjÇ [.MX'(WV ~ , OV'rUl') 0:7.0 (/.'J(J."COAW'l E'1n 't'O: E..pOcrO-

),up.O: 7tpocrY.ov't1crxt 't'ii} -çe:zOévn b.e~ ~o:crt),st, 7tOè'I)JOU[J.e:vot lmè 
0:cr't'€poc; rpo:vév,oc; alrrotç, W; Ow:yopsUet -rO xo:•O: 1\rlo:OOo:~ov 
Eùo:yyD-tov e. 

• 
• • 

82. ZACH. IX, 2 b_4: 'Tupoç K<Xl I:laÔ>v, a.6~l Ë<Pp6v~a<Xv 
10 acp6Bpa. 3 Kett 9KoMp.,.,crs:v TUpoç ôxupOOp.o::rcx Êotu't'ft Kcx.l E8l")­

O'otÜplaEV &pyUptoV &ç xoOv KcÜ cruv~ycxyEv xpucr(ov &ç TIT]ÀOv 

ôa@v. 4 1hà. 'TOÛ'TO I<UpLOÇ ICÀY)pOVOP,~O'El ot'Ô't~V Kor.t TICX'Tét~El 

Etc; 8&1cxcrac<.v 't~\1 Ô"6Votl:ll.V otÙ'tfjÇ, KcÜ ot{h'l Ev nupl Kot't'otvor.ÀQ-

8~as:'tor.t. 

15 83. A~O: -tWv h.Y.Et!J.ÉVwv Ovo!J.&:n)V 1) AÔ:'rt"wV 'tÎ;)'I HlvW'I yJ,~-

at;;; O"'I)!J.o:(ve-cat. TI&:vo ràp etawÀo),Ô:tpat 't"Oj';(&VOUO'tV TUptot xcd 
l:taWvtot. To -yO:p Àe-y6(J.evov h é:vt -tWv 'fo:),!J.Wv' << I1poc;xuv·~­
aouat'l o:Ùt{il Ooro:dpEo; TU poo Èv a<~poto; d))' r~v y.),~O'tV o:\v1nE­
't'O:t 't'Wv C< È),7tŒo: w~ Ex6nwv, xo:l :Î8é:wv Ev Y.60'[J.tpc >> èOvWv 't''fsv 

20 !mcrtpo'f'·~v. Ko:'t"à -r·(jv o:ù-r·(jv v6·r,aw h).-r,!J.7tT€ov Y.o:l. -rO èv hipa 
~a·n Exov o[hw· « tleao/;o:a!J.lvo: è),o:),·~O·I) r.ept croü, 1) 7.6).to; -roÙ 
~eo~, xo:l taoù O:i,/,61fu),ot, Y.o:l TUpoç Y.o:l ),o:Oç AIOt6'it'wv, o~-rot 
' '0 ' ~ f rl" - ' 1 , , ~ ~ l: E"(E'IYJ 'I)O'O:V eY.E~ , l) O't"E "(O:p tO't"E ~(t'IO'It'O:t EV t?j oE:;O~O:O'[J.É'I'(I 

8eoü 7t6),et, o.o:v E7ttO'Tpo:<pWcrtv 0:11' ~ç eixov O:o-e6do:ç xo:l. aEt-

202 a. ls. 8, 4 Il b. Cf. !s. 8, 4 Il c. Cf. Malth. 2,1 s. Il d. Ps. 
44,13 Il e. Éphés. 2,12 Il f. Ps.8ô, 3.4 

202 1 80:[J-O:C"xoiJ : xo:-dvo:v't't 8o:p.o:axo::i Pac Il 8 post Eùo:nHwv gl. 
où8Sv Pg Il 16 -ruyx&vou~w pc: tuyzd.voucr:.tt Pac Il Hl -r~Y: xct1 Pn 

1. Remarquer la reprise du lemme aux mots << Tyr et Sidon JJ, 

Didyme semble prendre ces deux noms pour des sortes de titres, 
alors qu'ils dépendent grammaticalement de yrj (du moins, ainsi 

LIVRE 111, 81-83 659 

Samarie et la puissance 1 de Damas à l'encontre du roi des 
Assyriens a>>. 

81. Vois si cette victoire de l'enfant qui n'était pas 
encore en âge cc d'appeler son père et sa mère b », ne fait 
pas allusion à l'appel des mages d'Orient qui vinrent 
de l'Orient à Jérusalem pour· adorer le roi qui y était né, 
guidés pas à pas ~par l'étoile qui leur était apparue, 
comme le raconte l'Évangile selon Matthieu c. 

.• * •• 

82. ZAcH. IX, 2b-4: 'De Tyr et de Sidon', car elles se 
sont beaucoup enorgueillies. 3 Tyr s'est bâti des rem~ 
parts, et elle a amassé l'argent comme la poussière et a 
entassé l'or comme la boue des chemins. 4 C'est pourquoi 
le Seigneur la prendra en héritage, il abattra sa puissance 
dans la mer et elle sera consumée dans le feu. 

83. A travers les noms cités, la voca­
tion universelle des peuples se trouve 
manifestée. En effet, les habitants de 

des peuples. 
Tyr et de Sidon vivent dans une ido-

Vocation 
universelle 

lâtrie complète ; ce mot d'un Psaume : « Les filles de 
Tyr se prosterneront devant lui avec des présents a ))' 
fait allusion à l'appel de ceux qui cc n'ont pas d'espérance n 

et à la conversion de peuples << qui sont sans Dieu en ce 
monde 6 >>. C'est dans le même sens qu'il faut comprendre 
ce texte d'un autre Psaume : <(On a dit de toi des choses 
glorieuses, ville de Dieu ; et voici que des étrangers, Tyr 
et le peuple des Éthiopien$ sont chez toi 1 2 ,>> Or les 
é.trangers, les Tyriens et les Éthiopiens, ne se trouvent 
dans la glorieuse ville de Dieu que lorsqu'ils se sont 

comprenons-nous). S. Jérôme coupe avant Émath et comprend : 
Émath, Tyr et Sidon se trouvent à l'intérieur des frontières de 
Damas, 1480 B. 

2. Ps. 86, 3 : cité par JÉnÔME, 1480 C. 
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(202J 25 crtOaqJ.ovb:.; o? Te à)J,.,btpu),c~, TUptot 'tE xo:t /,o:O~ Al6t61iwv, ~va 
p.epl; iW~ xÀ'(jpc~ Eh.oo 'l.P'IJ!J·ct·rfawcrt, 0:T.o7C~66ns:ç -d;v èaJ,o-pU­
),wv 7tÀ~V'IJV Y.at 't"~V TuplblV xo:t Ai6't6T-wv etOw),oÀœt'pdo:'J. 

84-. Ih:tpo:-r~ov dç -rO: 7tpoxd!J.E'IO: xo:t TO: èv Eùo:yrû,(<p 
O'UfJ:rro:po:i,o:ôs~v oû-rcüç Ëzoncc << Oùo:( act, Xopo:~iv, oùo:C O'ot, 

203 8-'I(J!<n:dOcf.· Ôtt El Ev TUp<p Y.cd LtOWvt ÈyÉvono a[ Ouvcf~J.stç, 
(XIII,g) n:ÎÎ,at Ô:•J èv criY.'l.tp xo:l 0"7C00ii) fl.E'tEVé'I)0'0:\1 a.)) T<1v rO:p npo:x­

a-·dwv 'I·IjcroU Ou"'&fJ.EWJ ÈnTrÛ,eaOw:rWv, où fl·E"t'svb·l)crav d 't'ij:; 

Xopo:~lv xxl B~O:ro:~OZ "ït"o),rt"o:t ëvn:ç 'IcuOcdot, !J·€"t'€jVWXb't'wv 

5o;., TupLwv Y..o:l ~~Ow'.l(<ù'J el no:p' o:~'t'ot:; Eyey6nr:ro:v· 7\Î,~v d 
xo:l -rbts !J·~ dOov Tb.:; ;.-o:po:06;cuç 'h;croü OuvifJ.Et;, Q.),j,' Üa"tEp6v 
"ne 0Eam:fp.~vo~ O:~ïiç, r.tcr't'E.Uaavn; ïéi) È7rt't'€Î,Éaant D,·~i,UOo.:­
a~v elç [J.e<civota'.'. 

85. T·f;'-' kO'OfJ.ÉVi'J'-' yoùv aln·{;), y.),;~~nv è'hjÀot xal ·~ 1tpoxeqJ.ÉV'I) 

10 ït"poq;"l)'t'E.(o: O~'t'wç; Mzouo-a· (<TU pc; xo.:l. ~t~{~'J Otb't't È!fp6V"t;ao:v 

<r!f60po.: )) , à),a:~oveuop.i·l'l) ~>ç <( ob~oOop.ijaat OxupW!J.o:Ta >> & goo­
Çev eivat tb.o:Ox(ps't'~ · aoqttO"'t"tY.O~ Oè: y.a~ .ipt<rnxoi ),6yct 1'U"(';(6.vouo-t 
:aùto:, lç/ cft; p.Éyo: !fpovoUo-a: Ouc-6:/,w't"OÇ Y.o:( O:·~Hi'JTOÇ Ur.û,&:!Jr 
O.xVév ùït&:pzstv. flëpl -tW•1 't'CtoU't'wv cppoupiwv o-'ltouCa~O!J.ÉVt.o>'l 

15 Tot'ç hepo06~ctç, Wç Y.aOo.:tpeOijo-op.Évwv ùr.O 't'Wv (mO Eh4} o-'tpo:­
TE.OO!JAVw'l, yp:Xret b 'Ar.baToÀoç· (< Tà Ôït),o: 't'?jç o--;p.xn(aç 
·,)JJ.Wv où ao:px.tx.à 0:/J,à auvo:'tà ïéi) E>eq>, 7tp0:; xo:O:xfpeow Oxupw­
JJ.<:hwv, ),oyta!J.oÙç xo:OatpoUvnç, xo:l r.à•1 Ülf<l>fJ.O: È1t"o:tp6p..E.'IOV 
xo:Tà 't''ijç )'VI;Jaswç :oi.i Ehoi.i b. >> Où yàp r.epl càcrO'f)riliv èzupw-

20 !J.O:Twv auyxo:O;.:tpoup.ivwl ),oyto-fJ.ot'ç, 't"OU't' ëntv À6yotç È:pto-'t't­
xorç, <j''~crlv ·~ 0:7t"OIJ't'O),tY.~ ),ÉÇtç. 86. Kal 1tp0.; ï1)v NtVêU'f,, 

203 a. Matth. 11,21 Il b. II Cor.10, 4 

202 27 nÀ<iV'f)Y : r.À.xvWv Pac Il 203 1 ~'tJÛO".x"iM nos : ~'fJO"O"ct"tOiv P !J 
post 8uv<ip.e:1ç add . .x1 )'EYci:p.Evo:t h Up.rv mg. pn "Il 4 x.ûp.x~iY nos : 

x.opo:~t P Il ~'fJÛO"ct"COà nos : ~'fJO"O"ct"C8à. P 

1. Matth. 11, 21 :cité par JÉRÔME, 1480 C. 
2. Sophismes et discussions: JÉH.ÔME,1481 A. 
3. II Cor. 10, 4: cité par JÉRÔME, 14-81 B. 
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détournés de .l'impiété et du culte des déinons auxquels 
ils étaient attachés. Aussi peutwon les appeler la part et 
l'héritage de Dieu, quand ils auront repoussé l~erreur des 
étrangers et l'idolâtrie des Tyriens et des Ethiopiens. 

84. II faut essayer de comparer à ces textes le passage 
de l'Évangile que voici : «Malheur à toi, Chorozaïn, 
malheur à toi, Bethsaïda ! J Car si les miracles avaient 
eu lieu à Tyr et à Sidon, depuis longtemps déjà elles se 
seraient repenties sous le sac ct la cendre " 1 • Jl Devant 
les miraCles prodigieux accomplis par Jésus, les habiw 
tants de Chorozaïn et de Bethsaïda ne s'étaient pas 
convertis, tout Juifs qu'ils fussent, tandis que les Tyriens 
et les Sidoniens l'auraient fait si ces miracles avaient 
eu lieu chez eux. Mais bien qu'ils n'aient pas vu alors les 
miracles extraordinaires de Jésus, plus tard néanmoins, 
après les avoir contemplés et avoir cru en Celui qui 
les avait réalisés, ils vinrent à résipiscence. 

85. Assurément, leur appel futur, 
Les remparts la prophétie que nous commentons 

des hérétiques. le dévoile encore dans lès termes que 

voici : ((Tyr et Sidon, parce qu'elles se sont beaucoup 
enorgueillies ll, en se vantant de<( construire des remparts)) 
qui semblaient inexpugnables. Ce sont les discussions 
sophistiques 2 qui font croire 'à l'orgueille~se cité qu'elle 
est imprenable et invincible. L'Apôtre écnt, au sujet de 
telles redoutes que s'empressent de construire les héré­
tiques, pour qu'elles soient en fin de compte renversées 
par ceux qui combattent sous la conduite de Dieu: ((Les 
armes de notre combat ne sont pas charnelles, mais puisw 
santes pour la cause de Dieu à renverser les remparts. 
Nous renversons les raisonnements et tout orgueil qui se 
dresse contre la connaissance de Dieu 6 3 • ll Ce n'est pas de 
remparts matériels q~i seraient abattus par des raison~ 
nements, c1 est~àwdire des discussions, que veut parler le 
texte de l'Apôtre. 86. Quant à Ninive, dont le nom 
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204 a. Nah. 3,11.12 Il b. Éphés, 5, !8 11 c. De ut. 32, 31-32 11 
d. De ut. 32, 33 

204 1 i Ov om. Pac Il Càv : a'Jp.àv 10v Pac Il 21 o:Ù-c~~ : O:Ùt"WY Pn 

1. Ninive : {( ornata vel pulchra », JÉRi1ME, 1481 B. 
2. Nahum 3, 11 : éité par JÉRÔME, 1481 B. 
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signifie «l'éblouissante>> t, qui s'enorgueillissai,t des .~en:-~ 
parts et des tours de garde 1 inexpugnables qu elle s etait 
construits, Celui qui réduit à néant les rodomontades 
de ce genre lui dit : «Toi aussi, tu seras enivrée et dis­
grâciée et tu chercheras pour toi-même un refuge devant 
J'ennemi. Tes remparts sont des figues qu'on guette, on 
les secouera et elles tomberont dans la bouche de qui 
voudra les manger a 2 • n 

87. Comment en effet ne serait-elle pas .disgrâciée par 
Celui qui pourvoit à toutes choses, celle qui s'est enivrée 
du vin de la debauche, qu'interdit de boire l'Apôtre qui 
parle dans le Christ, quand il écrit : tt Ne vous enivrez 
pas de vin, source de débauche~» ? .Comment en ~ffet ne 
serait-il pas aussi disgrâcié, celui qu1 vendange la vigne de 
Sodome et la treille de Gomorrhe, dont Moïse a expliqué 
qu'elle était de la colère de dragons et du venin mortel 
d'aspics, quand il a dit: tt Nos ennemis sont insensés, 
car .leur vigne vient de la vigné de Sodome D ))' et un peu 
après : «Leur vin est de la colère de dragons et du venin 
mortel d'aspics a>> ? 

88. Celle qui a bu de ce breuvage jusqu'à l'ivresse est 
disgrâciée par le Dieu qui la protégeait : elle ne trouve 
plus de refuge contre les adversaires invisibles acharnés 
contre elle comme des ennemis puissants. Qu'adviendra­
t-il après ce tumulte, sinon que ses remparts, qu'elle 
imaginait solides et inébranlables, seront tellement 
affaiblis que, comme des figues qu'on guette, on les 
secouera, et ils tomberont du coup dans la bouche de 
celui qui mange du fruit qu'elle donne? 89. Car il a 
ouvert la bouche toute grande, l'ennemi en disposition 
d'attaque, pour être prêt à dévorer ceux qui tombent 
des remparts, dont l'immense faiblesse a trop bien dé­
montré la fragilité sous les coups du Souverain-Roi vic­
torieux qui a donné le pouvoir de fouler aux pieds 
l'armée adverse, 1 selon ces paroles du Sauveur à ses 
disciples dans l'Évangile : ((Je vous ai donné le pouvoir 
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[205J << '~E~wi'.a UJJ<~V k!;ouo-[o:v ~o:t.::tv >> 7t'p0ç hÉpoLç Y.:;r;l «.bd 'it'éf.vav 
-r~v 06>J;XfJ.t'i 't'o[i Ex:epoù, xcd o·JOb Up.à.; 3:0lx:~O"e~a ))''tOUt"' .Scr·n 

5 ~),61'~t. 

90. ''O't't 0€ d 'it'Scrdv d:; a·rbtJ.a Ëa6ono:; <Ô ·~nr,6·~vo:t O"'lJ!J.o:[­
nt, h. r..oD,Wv ~rp<uft~v !J.apïupet'"ro:t, xo:l p.c(),tcrto: b-. 'tOU" << llpb­
ôo:,ov r.-),o:vl~fl.EVOV 'Icrpo:·~),, ),tone:; è;c~cro:v o:lH6v· ô npW-roç 
xo:-riq>o:ye'J cà~Ov ~o:at),eùç; 'AacroUp, xo:l ÜaïepO'I -rO: Ocrt"è( o:~tcü 

10 ~o:oû,eù.; Bo:ôiÛ-(7>vo:; b.>> 'OfJ.Wç OZ el xo:l Lcrxuao:v cd ),6ucrtv 
p ) ) ' ~ ' ' , • ' "" ' ' ' 1CO:paoo:' ,O[têVO:t vt o:·rpt01"'1J'O: O:V'tU.EltJ.EV.?:l (,1/J'IO:!J.Etç, a)J, Ur€-

Çoucrtv à[x:l)v, Ü,euOepoup.tvou 't"OÛ Xo:l"o:no6inc:; ô'it'' o:tn·Wv 
'Iapo:·fs),, 0:)J.;t;yoptxŒ:; itpoô&tou p·I)6ÉvToç, W; -rèv 7tpoq:;;~,·fjv 
ir.~v~Y.i&Jç ~o~Xv· << ''Ay~or; 'IO"po:·f;), tf1) Kuptcp, &:px'l; yev'ij[J.â-rwv 

15 o:ù-roù' n&neç ot ËcrOoner; o:btOv 'ït),'t/l'·!J·e),1scrouaw, Y.o:x~ -~~e! Zr.' 
' ' ' K' ' 91 'E ' o:utour;, lj''tjaw up~or; . >J • i mxeptop.er xo:ro: -r~ç p.e6u0'0et-

O''I)Ç xo:~ '1to:pewp1:p.év·ljç ô ),byor;, k~o~q:;Épwv· « "rOwp 7tepwx'ijç 
iï."fcr7to:cro:t aso:ut?j, Y.o:to:xoa~'ijcrC\1 't'Wv Q~,uow!J.ohwv O'OU d >> c0v 

1 , ' 1 '· 1 

·~you o:xo:"t"o:p.o:x·~,wv tuyx.ivetv. Ei yO:p xo:( r.ot' EOOY.e~ èfÀuTo: 
20 -rO: aom(a 7 ' ' t1 ' • ' • ) , , , ) , 

T !l·O:'t"O: €..'10:~ ACt~ O:Y.Ct\JO:~p€1'0& Ct eptO"'t'tY,Ot ,O"(Ot, 'Y.}, ,.y_ "{€. 

q:;o:vdaY)r; -r'ijç &'1-·r;Oelo:r; xo:6o:tpe0~<J"Oncn Wç 11:1/0o:p.Wç E-n È:T."o:(­
pecr6o:t xœrO: 1'1jç yvWcrewç <Où Ehoü c. 

92. llapo:ïtl\fjcriwç È:x),·~tJ·tf~t q;poUpto: xo:t ëpx·fj 0·~6ev &xo:Oo:l­
pSTo: oixoOoiJ.'~o-Oo:t 6;.0 t'Ùw auvo:yopeu6nwv T?j elOt..J),o),o:Tpe(~ 

25 xcd 'ito),u6t~.p 'itÀ&v·n· oÛt"ot Oè 3:'/J,·ryyop[o:ç •p67t(cp] Tûpt~H Ovo-
206 W;i,l.;'ono:t,, [J.Et"o:Ào:!J.6o:vÔfJ.EVOt 'E),),·~vUl\1 <p(wJiv?) eiç << crU'ICX'/;V >l 

(XIII,12) 
XO:t CC O"UVéXOV't'O:Ç », 

93, Ko:l È:m:t r.dneç of xo:xol r.o:p' €o:uroUç eicrt 't'Otoihot, 
oùOevOç [J.oxe·l/po~ xo:T'o~cr(:;:ev Onoç tpo:U),ou, ylvaTo:t 8eoU û~'ij-

5 p0V0U <'0: '' \ ,}, rr 1 
\ 

1 ~ ' T >.; , , ~'"' ..... a~ '•j upoç p.e-ra 1t.X'J':'W'I t'WV 'itEpt CùV etp-fj't'O:t U'itO TOÜ 

205 a. Le 10,19 Il b. Jér. iiO, 17 =LXX 27,17 Il c. Jé<·. 2, 3 Il 
d. Nah. 3, '14 Il e. Cf. II Cor. 10, 5 

205 11 O:.vm<ElfLEYO:t: cd àv"C"tx.dp.EYctt (cd s. v. expunct.) Pn 

1. JÉRÔME, 1481 A : « Tyrus ... ovvox.~, id est angustia >>. 
2. Aucun homme n'est mauvais par nature: idée chère à Didyme, 

cf. ln Ps., PG 39, 1160 B, 1205 B, 1289 C, 1401 D; C. Ma­
nich. 1088 C; lnZach. II 189; III 122; V 210. 
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de fouler aux pieds ))' entre autres choses, «toute la 
puissance de l'ennemi et rien ne vous fera du tort a))' 

c'est-à-dire ne vous nuira. 
90, Tomber dans la bouche de celui qui mange signifie 

être vaincu, comme en témoignent beaucoup de passages 
de l'Écriture, en particulier ce texte : << Israël est une 
brebis errante, les lions l'ont chassée; le roi d'Assur l'a 
mangée le premier, puis le roi de Babylone a dévoré ses 
os h. >> Ces puissances ennemies, comparées aux lions à 
cause de leur sauvagerie, si puissantes qu'elles soient, 
subiront leur châtiment quand Israël qu'elles ont dévoré 
sera libéré, Israël que l'Écriture appelle allégoriquement 
une brebis. Aussi le prophète pousse ce cri de victoire : 
<<Saint est Israël pour le Seigneur, c'est lui les prémices 
de ses fruits ; tous ceux qui le dévoreront commettront 
une faute et le malheur fondra sur eux, dit le Seigneur". >> 
91. L 1Écriture ajoute pour tourner en dérision celle qui 
s'est enivrée et a été disgrâciée: <<Va puiser de l'eau pour 
le siège, restaure tes remparts d >> que tu croyais impre~ 
nables. Car même si jadis les sophismes paraissaient 
irréfutables et les arguments de controverse imbattables, 
à rapparition de la vérité ils seront pourtant renversés 
et ne pourront plus jamais s'élever contre la connais~ 
sance de Dieu'. 

92. De manière analogue, il faut comprendre·- la cons­
truction de tours et d'enceintes soi-disant imprenables 
par les tenants de l'idolâtrie et de l'erreur polythéiste. 
Ceux-ci sont appelés par allégorie des Tyriens, mot qui 
signifie en grec 1 : « resserrement >> ou « ceux qui tiennent 
serré>> 1 • 

93. Et puisque c'est par leur 
Tyr subira faute que les méchants sont tels, 

l'épreuve du feu. h 
étant donné qu'aucun omme per-

vers n'est mauvais par nature 2 , même Tyr devient l'hé­
tage de Dieu avec tous ceux dont a parlé le Père quand 
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f206J llo:TpO.; 'tt!) ~h)Ti'jpt' << AhYJ<TO:t nap' È!J.OÙ xo:l OWaw aot €6•n; -r~v 
Û,'IJPOVO[J.(o:v crou a. >> Il&nwv -rWv x),·~pova[J.oup.ÉVW\1 €6vWv oûcro: 

, ' T' , , ' ) , x.o:t ·,j upo.;, ur.o.-o;"(~CiE"t'O:~ wç ,otr.ov [J.e-ro:vo?)crat Oeo:cro:p.É'J'f)\1 
<à T • ' a ' 94 E' ' , , l <; IJO"~u 't'Epo:cr't'\ouo;: UVO:[J.El<; • • ~ t yap 7epo-repo.., 't) ,a~o-

10 vzUs:to otxcOo!J.oùer.x OJ.upWp.o:"t'o:, 6·r;craup[~oucr& -rE O:pyUptov Wç 
..., ' , , ' ) ' < ' zouv, Y.Cxt cruvo:you::ro: xpucnov W<; ,..f) ,ov oèhlv, XO:'rE0'7CO:O'(h) ·~ 

OUvo:p.t; o:~'t'~ç eL; -r·~v -roU ~(ou TWv àv6pW1tuJ\I ~:):),r;v, O.:i/,o:acro:v 
J:).),·,.ryop~xWç èvop.o:~otJ.ÉV'IjV, oùx cOrs:),·IJo-&nwv o:Ùt~v 't'où fhjcro:u­
pttJ6inoç àpyup~ou, OtO: nÀ·t;6oc; ·~ "t'O et.nû,èç -rëi) zvii) T'ljç yijc; 

15 'ïto.:p~;d)o:À),ofl.Évou, oùèk 't'OU cruvo:z6ivtoç xpucr[ou 'it .. lj),oü 60Wv 
0(-..r.·t;v O'UfJ.Ôo:),Àop.~'JOu r.pOç; àmp6:),eto:v o:~'t'ltç;' x-iv yàp p.upto: 
o-or~a-reUw.nv Y.o:l nep~voWa-~v ot 't'i)ç; &a-eôe{o:ç; auv·~yopo~, :X7t<1>),e~o: 
1to:pa0oO·~aE'tO:~ -cà a-nou0o:~6!J.EVO:. ' 

9~. llW; yàp o~ Xifl r.o:po:ôÀ·fJO·~ae>o:~ b n),othoç; -cWv È!J.p.o:-
20 ·d.nwv xo:-cà 't"Î)Ç èù·I)Oe!o:ç;, (( TWV 't"~V elx6vo: 't'OU xo~xoù <pt:.p6v-

... ·' b )) ' ' , ) j' ' ' ... ' ""' .un , wao:uTwç; eu•e ,t~op.evou Y.o:t •ou xpu;:nou ou a-uv'lntoxo:v 
7to:pcm).-l)a-i0ç; 'it'1J),il) OèiWv; 01 yàp 60eUone~ 'tàç; Oua-a-eôdç; o~oo:IJ'­
xû,to:ç; 7;:r;),ôv 'it'O:'t"oùa-w, Wç; 0),(cr0ouç; p.up(ouç; Ô<p{O"'t"o:crOcn. "0 11.0 ç; 

25 Y.&v lnl Ao),ù àvnrdvouao: ·~ TUpoç; àvn:r..EqJ.iv0ç; bOe:h;, AEtoo:-
207 ll' ' 

1 

v·fjae-co:t. 7tup0ç; xo),o:anY.oü, !J.dt' ô xà:Y.dvou itep~ oU 1 ô L:0't~P 
(XIII,13) "" n 1 Et'it'Ev' << Up ·,J),Oov ~o;),erv ld '!'~v y·~v, elOe ·~O·r; àv-qq-;0·1) 2 >l, 

.~ 'lvo: xo:'to:vo:),w0TI ô7t'' o:lnol:l -rr.iv B),icr't'fJfLO: ~),o:6ep0v ô &xo:vOo: xo:l 
tp(flo),o; K::à ~tÇ~no•J lmâpxet b. 96. llpôç xo:),oU yàp 't?) TUpq> 

5 ëcrto:t r.Etpo:O'ltvo:t 'toU oÜ•w U;rô ?tupôç; àvû,w6?jvo:t, xo:-çà -cO ),exOè:v 
Un ô 't'OU Z:wt'Yjpc~· (( fla.ç; '1t'upl d:),tcrO·~ae.-o:t c. >> 'E'irhllfEH.~ OS 
x:xt 't'Ô 1eiicr:.:v t'~v O:J•Jo:!J.tV o:~•'ï).; xo:To:xO·ï)vo::t ek r~·J Oû,o:!l'!l'o:v, 

206 a. Ps. 2, 8 Il b. 1 Cor. 15, 49 Il 2G7 a. Le 12,49 Il b. Cf. 
Matth. 7,16; 13, 2~.40 Il c. :Mc 9, 49 

206 6 «hr)O'!I;( : «1T~O'(<.) Pac Il 14 x.v0 : xyoü p ... c Il 15 r.o:pa6aÀ),op.l­
Y~U Pl: r.ap«ÔaÀ€o-Ooxt PRe Il où85: &:ÀÀ' oùO€ Pac 11 -roü exp. Pl fi o-u 11ax.-
6tnoç nos : 0"1.1\11ro:y~y P Il 16 o-up.6a).ÀofJ.ÉYou Pl : o-u•nôâÀt't"O pac 11 
207 3 8 am. Pac 

L Les tempêtes de la vie humaine : cf. Ji:aÔME, 1481 B. - La 

LIVRE 11I 1 03-96 667 

il a dit au Sauveur : << Demande~ moi et je te donnerai 
les nations en héritage ". >> Faisant donc partie de ces 
nations dont hérite le Sauveur, Tyr sera soumise et se 
repentira désormais après avoir contemplé les miracles 
et les prodiges de Jésus. 94. Elle se vantait auparavant 
de construire des remparts, d'accumuler l'argent comme 
de la poussière et d'entasser l'or comme la boue des che~ 
mins, mais sa puissance a sombré dans les tempêtes de la 
vie humaine, allégoriquement nommée la mer 1

, sans que 
lui aient servi à rien ni l'argent amassé, comparé à la 
poussière à cause de son abondance ou de son peu de 
prix, ni l'or entassé comme la boue des chemins, accu­
mulé pour sa sécurité. En effet, si nombreux que soient 
les sophismes et les arguties des avocats de l'impiété, 
leurs efforts seront voués à l'échec. 

95. Comment en effet ne pas comparer à de la pous­
sière la richesse de ceux qui, dans leur folie, s'opposent à 
la vérité 2, de «ceux qui portent l'image du terrestre~ >l, 

puisque s'avilit aussi semblablement l'or qu'ils ont 
entassé comme la houe des chemins ? En effet ceux qui 
suivent les enseignements impies marchent dans la boue 
et sont sujets à mille chutes. Cependant, si longtemps 
que dure l'opposition de Tyr dans les voies de la résis­
tance, elle éprouvera le feu du châtiment et ensuite 
celui dont/ parle le Sauveur : «Je suis venu apporter le 
feu sur la terre, que n'a~t~il déjà été allumé" s >>, pour 
consumer toute végétation nuisible, à savoir épine, 
chardon, ivraie '· 96, Il sera hon en effet pour Tyr 
d'avoir passé par cette épreuve dévorante du feu, selon 
la parole du Sauveur : <<Chacun sera salé par le feu ~ l), 

Mais il sera aussi utile que toute sa puissance ait été 
engloutie dans le mer où se trouvent aussi l'argent 

mer, image de la vie humaine : cf. III 310, 312; V 4G. In Ps., 
PG 39, 1324 C ; 1360 C. 

2. Le Papyrus ne fait suivre &J.rjOsiC(; d'aucune ponctuation. 
·3. Le 12, 49 :. cité par -JÉnÔME, 1481 C. 

1 
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Èv fi x:xl -rO {hjO"o.wpt0"0Èv &py:Jptov Wç zoüç, xo:~ -.0 cruvo:xOèv 
zpucriov O[J.O~OUfJ.EVO'I 'it''lj),q) bèWv 't'U"'(';(IÎ'IOUOV/. 

10 97. KCG1'0:0"l"W:0"6dcr·r,ç s.~; -r~v O&),cccrac.:v 't''ijç 01tspo:Uxou Ouv&-
!J.EWÇ O:ÙT'ijç, %O:l O:Ù't'·~.; Ô7t0 7tUpèç Y.O:'t0:V!X),w6e.(cr"t)Ç 1 1"Ô Ô7to),s~-

7CÔfJ.EVOV 7epWtov U'it'oY.Ei!J.Evov lritÔ 't'OÜ Kupbu û,'f)povofJ:'iO·f,cre.'t'o:t, 
Ôv o:ÙtoU 'it'O(Y)[J.o:· oÛ't'W jàp x.J.:l -rà Ë6,rr, 7t<Îna Û\r,povop.[.:x 
cxù-roù -ysv·~crs't'o:t, O:r.onpo:rlno: 7e&.ao:v Os~O"t~o:tv.ov(o:v xo:l 'lto),U-

15 6~CV 'it'),c(v'f)V. 

98. IlrX•rro: 'tà ,;;\p·r,p.ivo: 7tEpl -r'fîç T:Jpou ÈÛ,o:[J.6ccvicr6w xcd 
'it'spl 't''~ç L~OWvcç · W; 10:p Y.codo: Y.o:~ O:criôs!o: ·~ o:ù't''t}, xo:l fJ.ETâ· 
'loto: xo:\ è>-tv-cpo~'lj 7tp0; -rôv 8eèv 1j o:Ùt·~. flo)),~v ÈyyUt .. fj1"0: ·lj 
~tè&>v 7t:p0ç 't''f,'J TUpov ~zst x.IX-rà .-è e.tOw),o: 6spo:'lt~U;w. 

• 
• • 

20 99, ZACTI. IX, 5-8 : • "O<j>E~<X< 'AcrKcxÀoov Kcxl <J>o6~S~crE~<XL, 
Kttt r &:4a. Kttt 00uvl'")8~crs:'t"CXL crcp60pcx, KCXt • AKKCXp~v, On ~crxVvBI'") 

&:rrO 't"~Ç EÀn!Ooc; CXÔ't"~Ç. Kcxt &noÀs:hcxt BcxcrtÀs:Ùç &nO r&:4TJc;. 
Kcxt "AoKcxÀQv oô p.~ KCX't"OLKTJ8ft. 6 Kcxt Ka't'OtK~crouatv &ÀÀoys:-

208 
(XIII,14) 

vs:tc; Ev 'A41il·nr, Kat Ka8EÀ& ü6ptv &ÀÀocpVÀwv. j 7 Kat E~a.p& 
'tè a'tp.a cxô't"&v ËK O''t"6p.a't"oç aû't"&v Kat -rà BOEMyp.a't'a aÛ't'&v 

ËK p.É:crou 006v'TU>V aÛ'T&v, Kat fmoÀEtcp8~00V'Tat KCXt o\hot 't{f 
SEt}! ~p.&v, Ka.t l::crov't'at &ç XtÀlotpxoç Ev 'loUOqc. Kcxt 'AKKap-Qv 

5 &ç "IEBoucrcx:toç. s Kcxt ônoo't"f)crop.a.~ 'tt}! ot'K<f p.ou &vém'tE{J.ot 'tOO 

1:1~ ÔtotnopdlEcrBcu P.'lOÈ &vaK&.p.n'tEtv, K«t oô p.l) EnÉÀBn En' 
«Ô't"OÙÇ oÛKÉ't"t Ê~EÀ«Vvwv, Ôt6't"t vOv E6paK« Ev Totc; Ocp8cxÀp.o'tç 

p. ou. 

207 18 JtoÀÀ~Y : JtOÀÀ~v yètp Pn Il 208 6 &v:xx&.p.7tt€tY b.v::t,âp.1tt'€tY 
8t6tt vUv i6p1XXct Èv 't'Ol~ Oop&1XÀp.ot~ [J.O\J pac 

1. «La substance première ll : en somme, l'être débarrassé de ses 
qualités mauvaises, Tyr, teJle que Dieu l'a voulue. La notion de 
1tp6hov &ltoxdp.€vov est aris-totélicienne ; les stoïciens en discutaient, 
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amassé comme de la poussière et l'or entassé comme la 

boue des chemins. 
97. Quand sa puissance excessivement orgueilleuse 

aura sombré dans la mer et qu'elle·même aura été con­
sumée par ]e feu, sa substance première 1 qui restera 
deviendra l'héritage du Seigneur, car elle est son œ~vre. 
Ainsi, en effet, toutes les nations seront-elles auss.I .son 
héritage., après avoir abandonné toutes les superstitiOns 
et tous les égarements du polythéisme. 

98. Il faut appliquer à Sidon tout ce que nous avons 
dit de Tyr : car sa perversité et. son iU:piété étant le~ 
mêmes, son repentir et sa conversiOn à. Dwu seront aussi 
·les mêmes ; pour le culte des idoles, S1don se rapproche 

beaucoup de Tyr . 

• • • 

99. ZAcH. IX, 5-8 : 'Ascalon eerra et sera dans la 
crainte Gaza aussi, et elle sera dans de grandes douleurs, 
Accaro~ aussi, car elle a eu à rougir de son espérar:~e. 
Et le roi de Gaza périra, et Ascalon ne sera plus habaee. 
o Et les étrangers s'établiront à Azoth, et j'abattrai l'inso· 
lence des étrangers 1 : 7 Et j'ôterai leur sang de leur bouch~ 
et leurs abominations d'entre leurs dents ; et eux aussL 
seront un reste pour notre Dieu ; et ils seront comme un chef 
de mille en Juda et Accaron sera comme le J ébuséen. 
a Et j'établirai pour ma maison. une ta. ur pour empêcher 
de trayerser ou de retourner, et tl ne Pwndra plus contre 
eux d'ennemi pour les chasser, car maintenant mon regard 
est posé sur eux 2

• 

cf. SVF II, p.125, no 374; p. 214, no 762.- Ici encOre, on ~urpre~d 
Didyme en train de se servir des termes techniques de la ph_Ilosoplue 
sans que le sujet ni le contexte le demandent. Cf. Inti'., P· 101. 

2. Pour }a ponctuation du texte de l'Écriture dans les le~mes, 
nous nous sommes conformé à l'usage, sauf si l'interprétatwn de 
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Didyme était n:ttemcnt en co.~tradiction avec lui. Mais le Papyrus 
~.une ponc_tuatwn propre, qu 11 nous paraît intéressant de relever 
lC,l ~ar ~amère d'exemple. Poin.t en haut après : q>OÔYJÜ~crn~H, 0'1))6ôpo:, 
~U"t"YJÇ: ro:~·l)ç, ~IX1'0t~'IJÛ?f, A~o)-cq), <XÀÀoqa)Àwv, ~p.Wv, 'Is6oucra:Loç, .h.âcr"t"é[J.O>:, 
o::v~xo:p.1tT€tY,, ~~EÀo:uvw·,, p.ou. Deux-points (mais l'un des deux, ici le 
pomt ~u -~Iheu, ~o:_rig~ l'.autre, !e ~point en haut; v. Intr., p. 153) 
après · cr.op.o:~o; o:unvv, oôonwv o:u-.wv. - Dans ce lemme, le copiste 
~autant~ une hgne, avait écrit: &•n.xâfJ.1t""CHV'Ôt6·n vUv ~6po:;:o: Èv Tot~ 
O.if>Oo:).p.otç .IL~u •• Il a résolument biffé de deux traits horizontaux la 
hgne anticipee et repris ensuite, d'une écriture plus fine et plus 
serrée, le texte complet. 

r..IVRF.: lll 1 100-103 671 

100. A la vue des malheurs survenus à Tyr, Ascalon 
a été prise de crainte à la pensée qu'elle risquait bien 
d'en subir de semblables et Gaza ressentit de grandes 
douleurs, mais aussi Accaron fut remplie d~ honte devant 
l'échec de son espérance. 

101. D'où proviennent les grandes douleurs de Gaza, 
sinon de ce que son roi a péri, et d'où l'effroi d'Ascalon, 
sinon des malheurs subis par ses habitants ? C'est ainsi 
qu'il faut comprendre aussi le sort d' Accaron, d' Azoth 
et en général des étrangers. 

Conversion 
d'Ascalon 

et de Gaza. 

102. Tel est donc le sens littéral du 
texte ; voyons maintenant sa signi­
fication spirituelle. Ascalon, << la me­
surée au cordeau», à cause de ses pré­

cieuses et belles fondations, prendra un esprit perspicace 
et verra sans rester aveuglée par les plaisirs dégradants 
et les autres passions 1 ; elle parviendra à cette crainte 
de Dieu qui la mettra au nombre des possesseurs de cette 
vertu dont l'oracle des Proverbes parle à propos de la 
Sagesse et de Celui qui en est le Père : « Il veillera sur la 
voie de ceux qui le craignent". » Dans cette vertueuse 
condition, notre prophète invite tous les hommes J à 
entrer, ou plutôt la parole qui s'exprime en lui y invite 
en disant : << Que toute chair soit saisie de crainte en 
présence du Seigneur "n tout-puissant. 

103. Non seulement Tyr a subi ses malheurs, mais la 
prophétie que nous commentons la montre d'avance 
transformée et améliorée. Aussi, à cette vue, Ascalon 
est saisie de cette crainte parfaite que décrivent les 

1. JÉRÔllm, 14:82 A : tt Ascalon interpretatur ignis ignobilis, 
sive ponderata ; Gaza, fortis aut imperium ; Accaron, sterilis sive 
eradicata ; Azotus ... ignis generans aut ignis patrui vel ignis mamil­
lae; Jebusaeus conctûcatam sonat. » Il n'est pas inutile d'avoir ces 
étymologies présentes à l'esprit pour suivre le développement de 
Didyme. 
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[.,-xs:v rqv ~!Xp~O"'t'O:fJ.Êv·'Jv h. 't'OÙ· << cl>6ôoç Kup(cu 1r&no: UAs:pÉ-
• ) b , , ~. o· , . . , . . 
00: ,sv > 1 Y.W ':'OU (( UX EO .. tW UO''t'Sp~IJ.:X 'tot; o/OOCUjJ.S:VOt~ 't"0'\1 

KUptov e )), h),'f)pwOetcnv 7t'anwv <~qtÛ,i!J.WV, (( oùx È),anOU[J.ÉVCùV 

10 ïtanO~ &yo:Oo:J -r;c'7rv È:X/;"J?'t'O~V't'f.ù'J 't'0'J KUptov d >>, 

104. 'E1C"OfJ.ÉV(ù~ 't''?i ) AO'xo.:),Wvt, ((IOÔ'I)IJslery; È>'. t'OÙ atcpo.:ttY.("i}~ 
bnth:ê),'ljxint t'?J È:7<1X~'Ie't"n &D,otÙ)O'S:t -r'ljç 'rUpcu, M!~ -~ r&so: 
O'qï00pWç èOU'I"IjÛ't}crs:tw., ùJcro.::.l·nvç -:W OtO: 11 E't'.ivoto:v b),cœuoov.Évw 

, r , , , , . . . A . "' . , . , l • , ' , 
AEjOYTt « ouaw x.zv EY.J:O't'l)'l vuxto: 't'I)V Y. ,tv·qv p.ou, e:v oo:xpu-

15 r1iv fLOU 't~V atpW!J.V'f,V !J.OU ~pÉ~W c, >> flô't'S Q~ Ûït0:pÇs:'t'O:t ·~ 
ôOu'rl)p:X xa-.&a-ro:crtç 'tri r&s·~, ~ Ô"t'O:'I j'IOÜcro: Saur~v ·rv0 ·d;v 
r.pocroücro:v, ri;v crUp.!fiU'tOV lO"zùv a~1;·~~' 't'f,v h. Oû~u ),éycu <puc:n­
xW~ atnfj OeOqdv·çv. 

105. Tocro:.J'twv ob~OVOfJ:IjÛÉnwv tfj O'<pOOpWç: 6Cuvwp.Évy, r&~r;, 
20 ' ' 'A , ' ' T " ' • ' x~~ '1) XY.apu>, O''t~tpwcrt~ ·nç ou:;o:, ou'tw yap ~P!J."IjVEUE'to:t, 

210 
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a~crxUv'f)v O<pÀ'~O'Et Oto:7t'~'tO'JO"'f)~ 't'lj~ D,r.(Oo; o:Ln"'ç. Kal È:7rÛ Ot't­
'tW<; 7ro:t0or.odo: vo~hat Xo:'t' O:vaywyf,v, ·~ fJ.Év -nç jtVOfJ.ÉVY) àT~:O 
'tWv Owvo:p.ivwv etr.dv ;.pO; -cOv 8e6v· (( 'Ar.O 1 'tOÜ rbOou O'OU €v 
"(CXO'tpl ü,&e~f.J.EV x~t Wètv"1a-cq;.ev x.o:~ hé'Y.D-:fJ.êV a. )) 'Em:xt'lê't'l; èS 
o:Ü-r:·l) 0'7rCpl.a gxouc:ra tOv VUfJ.<p(ov A6yo'J, 4-'ëx-c·~~ cücr·'Î~ -r:·r,~ àr.O 
!J.otxW·J a-uvtO"'to:p.€v·t;ç. lJepl t"'[ç] tcw::Ut·IJç jCù~ jov·r,ç ),4"(Eto:t 

5 xo:l -r:Yj~ !.J."I/-r:pè~ aV1:"'ç lmO 'toU OsO"rcÔ't"OU r:i:>•J éD,u>v' {( Tci r:ix•Jo: 
• " • ., ' > ' ' ' ' • ' ô O:U1"'i<; OUX êAE't)O'W utO't"t 't'~XVO: 'itOpVêtaç êO"HV' ê'TÇ pYêUO'S:V ·lj 

fl."~'t''IJp o:Wt(~V, xo:rnO"XUVEv 1) 'ts:xoUo-o: a~mf b. l) 

106. LhzWç OtatpeOs(c"t;.; 't'fjç •4>-.V<ilv OtaCcx'qç, f.J.ax&ptov 
Û'it&pxet o-te(pwO"tv Û7top.ervo:t ·r~v 6/,s:OpCwç t"{x't'cuo-o:v èr;;;O -cWv 

10 àopcit"WV 'irOV1)p1~Y È:p.Xcr'ti:)'J' npè~ 0:yo:6oü "(0:p "((Vê't:ï.:t ·lj cr't'Ép'fiO'tÇ 

209 h. Sag. Sir. 25,!! Il c. Ps. 33, 10 li d. Ps. 33,!! Il e. Ps. 
6, 7 Il 210 a. ls. 26, 17-18 Il b. Os. 2, 6-7 

209 17 't~Y 1° exp. Pn Il 19 yâ~n add. mg. Pn ''el pc 11 21 01fÀ'Ij­
cr€t : Or>À*"E'tCU Pac 1/ 210 3 «Ü1'1) :' «(h'f) ~ Pn 

1. Ce qui est dit de Gaza fait allusion au sens étymologique de 
son nom : << la forte n, Ce nom, comme sa nature même, Gaza le 
tient de Dieu, car c'est Dieu qui a appelé chaque chose par son nom 
et qui, par là, lui a conféré son être. 

LIVRE HI, -1'03-106 673 

textes suivants : «La crainte du Seigneur surpasse 
tout b » et : « Il n'y a point d'indigence pour ceux qui 
craign:nt le Seigneur~ >l, comblés de tous les biens utiles, 
<<ceux qui cherchent le Seigneur ne manquant d'aucun 
bien à n. 

104. A la suite d'Ascalon, saisie de crainte pour avoir 
jeté les yeux dans sa perspicacité sur l'heureuse transfor~ 
mation de Tyr, Gaza aussi ressentira de grandes clou~ 

leurs, comme celui qui gémissait de repentir en disant : 
«De mes larmes chaque nuit je baignerai ma couche, 
de mes pleurs j'arroserai mon lit~.» Et quand donc 
Gaza sera-t-elle dans cet état de douleur, sinon quand, 
se connaissant elle-même, elle aura connu aussi la force 
qui lui appartient, la force innée qui est la sienne, celle 
qui lui a été donnée avec sa nature par la parole de Dieu 1• 

Accaron, 
la stérile. 

105. Quand tout cela aura joué pour 
Gaza plongée dans la douleur, Accaron 
elle aussi, c'est-à-dire la stérilité, car 

telle est la signification de ce nom, sera sous le coup de 
la honte devant l'échec de ses espérances. Or on com­
prend, au sens spirituel, deux sortes de pro?réatio~. La 
première est le fait de ceux qui peuvent due à D1eu : 
1 << Dans la crainte que tu nous inspires, nous avons conçu, 
nous avons senti la douleur ct nous avons enfanté a. » 
Louable procréation que celle-là, fécondée par le Verbe 
qui est l'époux. Détestable, au contrair~, ?elle des adul­
tères. Aussi le Maître de toute chose dit-Il à propos de 
cette dernière et de la mère qui s'y livre : ((Je n'aurai 
point pitié de ses enfants, car ils· sont les enfants de la 
prostitution. Leur mère s'est prostituée, celle qui leur a 
donné naissance s'est déshonorée b.>> 

106. Une fois distinguées ces deux sortes de descen­
dance, il est heureux que souffre de stéri~ité ceiie. q~i 
engendre criminellement par le fait des pmssances 1nv~~ 
sibles du mal, ses amants. Bienfaisante est cette pr1-

Zacharie. II. 17 
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o.:Ü-r'lj, àp~ç~v ),cqJ.Oo.:voûo"l); 't'ij; h. 8eoü O"itopii;, &1; ~; crwt·r,pull­
OWv Ë0'1'0:~ r~vr,~.X-cwv r~vsi, Wç Ao~;;Ov 't'f.v e:~Ep)'STijÛ€.ti:ro.:v 

VU[J.~'I)V XO.:to~:;.(~e:o-67.~ 7to),U;,at0o: "'(Z"(S'rfj[J.iV'tJV €v 'tc}> oÏY..cp •oü 
àvOpO; 7tepl o?i kv llf'rû,!J.ot'; e:rp'f)'t'.Xt oü-rw;- «Ti!) Y.o:•o~y.(~ov·n 

15 a-cstpo.:v év o'ix<p, p:tr~4pa tixvwv ë~qtpo:~'JO[J.Zv·IJ'I c >>' xo:l ho CD,i,·n 
rpo:f·n p.s-rO: ne:lpwcrt'J d'itx(a(o: xcd 7to),u?to:t0(o: fÉpetcu · << L:'t'ûpo: 
ëtexe:v É:7ttO:d. » fle:pl -rcàr·f);, [J.Gi),J,o'l Oè 7tp0; o:W-r·~v 6 ~tpo(j'·f,­
't"lj; 'Hacdo:; ~oqi · « 'P·~~ov xo:~ ~:;'I)O'OV ·~ o~% c~(i(voua:x, Ôn 

tr,o),))J. 't'à- 't'É'l.VX 't'~; gp.~jJ.OU !J.(i)),O'i ·~ 't'Ï'jÇ È:(0:.\0'/')Ç 't~V &'v0po: e. ll 

20 107. A't'Jinono:t OZ p . .:D,to-tz cd 7to:p:û,·l)fÛe:~:ro.:t ypo:f>at 't'à; 
06o û,·~cn:t;, 't'~V 't'ê h -r·~~ 7tepttop.'ij.; Y.o:l ! ·div èntO WvWv a. 'H 
1ûv yàp &vOpa -rèv vbfJ.O'J ET.zev, SÇ ~~-roU nxvoUao:· ·(j Oè anipa 
Y.C(l 7t'o:!Owv ep'IJ[J·O<; hUyxavev, Ote, &Oeo.; oOacx, b 't0 Y.60'fl·tr 
kÀ·idOa o~O' 0/,wç eix ev b, Y.J:'t'à: Tè.: Tio:.J),~) ypo:9ina r.ep~ 't'Wv 

5 d0w/,oÀaTpWv. ToûtwJ 610e Èxbnwv, !7t~O·,w:~ao:no.; ToU èû,·r,6t­
voü vup .. <ptou, ·~ fJ.È\1 an:tpo: ~; o:~'t'oÜ fJ..'~'t"IJP y€.~rovev 6e(wv yev-r,­
tJ.d't'wv, i~:r.:'t'Q: (~\IO[J .. O:O'[J .. iV<ù'/ c Q~Q: r.pocrOÜO'o:V J:q>6o:pcrro:v 't'E xo:l 
&yveio:v, t..zUto:ç 't'O:ç <lpe-rà; kzoûa'f).; r~.; IJ .. ucr't'~Y.?j~ ~60o[J .. &Oo.;, 
&!J.CùÇ 't'?jÇ t:r't'dp:xç É:'lt't'à 't'EXOUo"tjÇ, Y.O:'t'O~X~<16do"IJÇ "CE lmè 't'OÜ 

10 &•10pè; eÙ<ppo:tvopAvwv tb.vwv [J..'IJ't'p6; d, 

210 c. Ps. 112,9 Il d. 1 Sam. 2, 5 Il e. !s. 51., 1 Il 2H a. Cf. 
Gal. 4, 21-3-1 Il b. Cf. Éphés. 2, 12 Il c. Cf. 1 Sam. 2, 5 Il d. Cf. 
Ps. 112, 9 

2:10 12 '(Eve& àpx.~v À yevd Pac Il 1ô e0r.at8La ... r.oÀtntat8ia : 
EÙmuOio:~ ... r.o),oJto:tOLo:~ Pac J118 o;Y. add. Pl Il 2U 10 P.'fl'P6~ : p.~'t''flP 
pac add. E'(EYE[ mg. Pn 

1. Is. 54, 1 : cité par JÉRÔME, 1482 B. 
2. L'hebdomade, «la chaste vierge hebdomade ll (V 18), joue un 

rôle important dans les spéculations sur les nombres. « L'hebdo­
made n'engendre aucun des nombres de la décade et elle n'est pas 
non plus engendrée par eux. Aussi ... les pythagoriciens l'assimilent 
à la déesse toujours vierge et sans mère >> (PHILON, Comm. all. des 
Saintes !...ois l, 4, 6). Toujours chez Philon, voir l'important déve­
loppement sur l'hebdomade dans le De opificio, 91-101 (trad. R. AR­
NALDEz), éd. du Cerf, 1961, p. 201-209. Didyme donne au nombre 

....... -------- -·--- -- - --- ----------------------------- --

LlVRE lll, 106-107 675 

vation : point d'e départ de la. fécondation venant de Dieu 
qui donnera naissance à des enfants de salut ; ainsi 
l'épouse comblée de bienfaits et devenue mère de nom­
breux enfants habitera désormais la maison de son mari, 
à propos de qui il est dit dans les Psaumes : « Il a fait 
habiter dans sa maison la stérile devenue la mère joyeuse 
de nombreux enfants". nEt dans un autre livre de l'Écri­
ture, il est rapporté qu'à la stérilité succède le bonheur 
d'avoir de beaux et de nombreux enfants : «La stérile 
a enfanté sept fois'." C'est d'elle que parle le prophète 
Isaïe, bien mieux c'est à elle qu'il s'adresse quand il 
s'écrie : <<Éclate en allégresse et pousse des cris de joie, 
toi qui ne connaissais pas les douleurs de l'enfantement, 
car les fils de la délaissée sont plus nombreux que les fils 
de celle qui avait un mari a 1 • n 

107. Ces textes que nous avons cités font surtout 
allusion aux deux vocations, celle de la circoncision et 
celle ! de la gentilité "; l'une avait pour époux la loi et 
c'est par elle qu'elle est devenue mère; l'autre était 
stérile et sans enfants quand, loin de Dieu, elle était 
aussi sans aucune espérance en ce monde b, comme l'écrit 
Paul au sujet des idolâtres. Dans cette situation, à la 
ventie du véritable époux, la stérile est deven~e grâce à 
lui mère de rejetons divins, au nombre de sept, d'après 
l'Écriture", pour marquer l'incorruptibilité et la pureté 
qui s'attachent à ce nombre. Ce sont là les vertus de la 
mystique hebdomade '· Cependant, la stérile a enfanté 
sept fois et a été établie dans sa maison par son mari 
mère 3 d'enfants joyeux 4• 

sept la vertu de la pureté, II 26'!; V 18, mais aussi d'autres vertus, 
cf. Intr., p.113. 

3, M'f)'t'p6;, au génitif selon la correction de Pn. Mais il faut remar­
quer la tendance de Didyme à émanciper les attributs. Nous avons 
ici adopté la correction antique. Ailleurs, cf. II 55 oUcf1J~ ~Wp..x; III 
33 xa),oup.Svouç oho;; III 161 Ôi11Jp.iou; ... ;:o:ÛHf-rfÛYot (apparat) ; IV 93 
XP'flf.lO:'t'i~m ... Uv0pw1to~ (app.); IV 213 lf%o:p1tot e&pEOivnu·; (app.). 
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108. << 'H -;;:o)J,·~ &v ti:t.•Jo~ç ~aOi.v·ljcrev e n, 7r:O)J,[;w tWv 
tÉY.VtJ.lV o:~-.'ljç I~JE.V'qfJ.É'I<.ùV ot rocroütov àpt6p.W ôcrov ~,uao:tbn:~t. 
~ ) ' ' ,, 1 

'lj ,oü't'ca "'(o:p Y.o:L to::i-ro h. ï:'ijç ),é'Çshlç xo:6Wç èv 'i'W Eùayyû,(w 
'ïtO)J,ot e.!vat ),€yon·o:t o[ ï:'ljY dp:Jxwp:;v Oaèv bèe.tione:ç, 't'Û.,o~ 

15 Ë;<oucro:v <Ï7r:c~),e.w:•J f. To:J·np 't'</> tpbï.<J> [Y.]o:l o! toü 'Icrpo:·~), u!ol 
Ur.O -col) •up<fvvou -c·~ç VO'IJ>?jç A[iy]U7ttou &pxbp.e.vot, 'lto)J,o1 xo:l 
cc y:uO:::dot cnp6èpo: g )) y[ey]~v·ljn.xt. 

109. Tù.1v OÜ't'(ù ÀE)'OIJ.ivw; Ao),)J;w &~j~opit;w[v] Èo:ot0\1 b 
'A , 1 , , . , .:, , ~ ~ [ J 

~ocrto ,oç zo:t touç t'l)V crJ<',1v o.:ntp ot o: Y.ov(o:v 7te.ma"teup.€vouç, 
20 ypo:q;et' « Oùx ÈO"fJ.Èv Wç o! 'lto)J,d Y.o:-rr·IJ).sUonsç tèv ),6yov 't'OÜ 

Kup(ou 11 . >> To::J-;71 tTI Oswplq! au'J40e~ ~.cd -cO kv Ü!J.~[tp] &7to:y­
ye),)~bfJ.EVov lmO -co_ü ~o;/,!J.c.p0oü· « Uo),J,ot k[poü}nv -cjj ~UX?i 
!J.ou' )) 1 Y • .::d Ën' cc Ilo/,),ol È'lt'o:vla"t"o:vto:t k'it' [È!J.i] j. >) 

110. T·~ç -cWv h. 7tep~'tO!J.'J1ç o-uvo:ywy'i)~ O:crOev·~cr[&]lo-'1{~ OtO: 
;~v xuaatÔt'l"j"t"O: "t"WV "t"ÉXV<ùV, xo:btep èxo:Jcr"t)Ç dv0pa -cb•1 vb~J,ov, 1j 
O:'itO ·nlw È6v~>'J lÙ"t)Oero-o: !J.'~'t'l/P yiyovev, Y.o:(~sp oOaa O"'t"E.!po: 
1tpÔ-::E.pov, 'tW'J O"O:'f'f)Vtcr6É•I-'t"WV S1t-rà -cix'JWV (( 3:vo:yevv·(j6Énwv oùx 

5 kx cr7topàç Ç?Oc.tp-c'i)ç IJ.)J);. &rOO:p~o:; 0~); ~Wnoç ),6you 8eoU xo:l 
fJ.Évov'toça », W; ),o_tn-Ov 'lt'i.'J10oç el•lo:t ·dxvwv 't'ijç Èp~[J.OU f.1.5.)J,cv 
" -· 1? ' ' ' ~ ' ' ' -~ 't'ljÇ IJU[J.o~OUO"'I)Ç VO[J.<:}' O:Vopt XO:'t a:/J\(jjOplr.t.V Xo;),OU[J.ÉVW b. 

111. .â..~a:'fÔpwv 't"ÉY.VWI Y.).:l vov'i)ç o:U-;Wv œa:vdar:" xo:-r& rf.v 
, ' ' j ' /~ 1 

Oe~o:v 1to:tasuaw, 1t"p0; o:yo:Ooü Ëato:t ate.lpwO'i)v.zt ·dj'J hd[J.w; 
10 Ëf.oucro:v ~ux·f,v 1t"pè~ tO 'tÙ.-cnv .:hï"w),e{o:; 'tÉxvo:, Q),e0p(cu xo:l 

' l'' " 1! E7nOM:ooUç vV'tOÇ 'tOU O""t"E~pwO·f,vcn 't'~V E~aU),/,·1)7t'tOV 0:1t"è -ç(;}y 

, 211 e. 1 S:"n. 2, 5 Il t Cf. ;laLLh. 7, 13 Il g. Ex. 1, 7 11 h. II 
Cor: 2, I7 Il ", Ps, 3, 3 Il J. Ps. 3, 2 Il 2!2 u. 1 Pier•·e !, 2311 b. Cf. 
Ts. 54, 1. Cf. Gal. 4, 27 

. 1: XvOO'.u)nt•t, au. sens ordinaire, marque l'abondance. Quelle 
dtfferenc? de sens l~1 donner par rapport à 6:pt0:J.{~? Dans Ex. 1, 7, 
texte qu évoque Drdyme un peu plus loin, ~t:o).),oi et zu8a:lot sont 
s~nonymes. Le mot se re~rouve aux nos 110 et 123. __:_A propos 
d Ex. _1, 7, PunoN, De mLgr. A br. M,, distingue r-À1J%<; et p.iyEOoo;, 
plurahté et grandeur, mais il ne lit pas )'_vOo:lo~. 

1 

LIVRE 111 1 108-111 677 

108. «Celle qui avait beaucoup d'en~ 
fants s'est affaiblie~», à cause de 

qui ne sont bons 
à rien. l'excès non tant du nombre que de la 

Les enfants 

médiocrité 1 de ses enfants. C'est aussi 
ce que montre le texte de l'Évangile où il est dit que 
<<nombreux sont ceux qui marchent dans la voie large 
conduisant à la perdition 1 ll. De même, les enfants d'Iraël, 
quand ils étaient soumis au tyran de l'Égypte spiri­
tuelle, étaient devenus nombreux et << tout à fait mé­
diocres 11 ». 

109. Se distinguant lui-même de ceux dont l'Écriture 
rappelle le grand nombre et en distinguant aussi ceux 
qui ont reçu le même ministère que le sien, l'Apôtre 
écrit : « Nous ne sommes pas de ces gens qui, en grand 
nombre, falsifient la parole du Seigneur~>. » Cette inter­
prétation est confirmée par ce qu'annonce le Psalmiste 
dans un de ses hymnes : << Un grand nombre diront à 
mon âme 'll, et encore : «Un grand nombre se dressent 
contre moi '· l> 

110. La synagogue des circoncis s'étant affaiblie [à 
cause de la médiocrité de ses enfants, bien qu'elle ait la 
loi pour époux, celle qui a été appelée de chez les Gentils 
est devenue mère bien qu'elle fût stérile auparavant; 
car les sept fils dont nous avons donné la signification 
«ont été régénérés d'un germe non corruptible mais 
incorruptible par la parole de Dieu vivante et éter­
nelle "l>. Si bien que dorénavant les enfants de la stérile 
forment une foule plus nombreuse que ceux de la femme 
menant vie commune avec la loi, allégoriquement appelée 
<< époux J) b. 

111. Étant données les différentes sortes d'enfants 
et la façon dont leur génération a été marquée dans la 
divine instruction, la stérilité sera un hien pour 1' âme 
qui risque d'enfanter des fils de perdition, tandis qu'il 
est funeste et nuisible de rester stérile pour l'âme appelée 
à concevoir par le germe de la parole de Dieu. C'est pour-

212 



[212] 

215 
(XIV, 5) 

678 IN ZACHAHIA!\1 (CH. 9 1 V. 5-8) 

O''it'Ef>[J.:X't'W'J toU Ehou ),6you. a~~ t·~v ':'Olo:U·nro~ crteipW<rlV O:TCsU­
xscrf::lcn ~<pocr·~xet, rv~ O:cr'tdwv XCI;~ 0:-yo:Ot~)\1 ·dit%)\1 U7tetpt,:fJ?j )'Ev~&. 

112. 'ro:üta teOe<tlp·tj't'J.:t dr; -r·r,v Ë.pp:r,n.(o:v tif~ 'AY.xapW eL; 
15 O"~e(~(ùcr~v tJ.EtaÎ,o:[J.Ôo:vo!J.~'rlj.;, u-re.tpwOzto .. r,o:;: o:ùt·~ç W.; èmoôo:/,st•1 

H)V û,;aOo: xcd 'it'pocrôoxto:v --:.·~v È7d 7t),·~Oet àxp·~crtulv ·dxvow. 
113 ToUturv U'it'o:p.;ci·rt·w~ -rn 'AYs.o:p<:l, Ota;.s<JoUo-r;o:;: r'ljç 

7rpocr0ox(o:ç o:Ut'lj;, (( 6 ~o:crt),eù; à'ït'IÛÀsto t'~Ç r:X[Ç}f)çz )), Ttç 
<z,l " , " ' 
o o::rt"l) tuyxo:vet Etp·r,tat s:v totç 7tpb-rs:pov. B::tat),eùo:;: O' o:U't'T,ç 

20 Urrrlpxs:t ô +,yoU!J.e•Joç o:~t~v [Ou]tJ.bç ·~tot ),6yoç. Ko:t d p.èv b 
&pXW'I 7tp0 't'r,ç xpdt[ to ]voç àywy~ç xo:l r.ohte(o:ç, +,0CaT·r.1 ·! , ') 1 
O:it<Jl .eto: toUtou' et OS 0 f1.s:'t'0: -c·~v ~û.-t"twatv xo:~ ·rf;v è'lt't 't'O Y.:): j 

(les pages 213 et 214 manquent) 
114-121 

122 1 ,à,.. ' ,.. ~ " , ')) ' ' • ~' · ~ aœpxo:~ 't'Ou opo:xonoc;, o.: , .o: xo:~ << o~ oo:x•1ovre; 
xcd xo.:-reafHov't'~; à)J,-Jj),ouc; a )) (( ~aeJUyp.o:-ro: Sx:ouow èv -rot; 
oa~üa~·~ œù-rWv xcd al p.o.: i.v n-;) arÔ!J.o:n z » -rhl tU(»' &'1t'ep ~àv 
e~op6jj, Ù1to),,[l],ov'"' ~0 Ku~[cp ot qç rcvt~~<; GépE<ù<; -~),,u-

5 Oêpwp..i'IOL' &vo:~pe6e{a'tjc; ràp '1t'cfa·IJ!) XC<:Y.to:; È'1t'LO'U[J.6<fa1)ç -rorc; 
&v6phl'1t'o~ç, ô.-co),d'it~tat -rO xo:t' e[t]Y.6vo: xo:l ép.otwatv b xo:O' ô 
Èx 8eoU è:O't)I.MOUpj"~6't)aO:V. 123, 'E'1t'E[i] jÔ:p C( è(v6pW7tOÇ èv 't'LfJ.yj 

Î:l•l, où cruvtdç ))' ej; X't''lj'H;,o't) Z'lt'eaE'I -rp6r.ov, « Wç '1t'o:po:i)),'t)6T-vdt 
't'Oi; x-r·~v.::crt -roi; .Xvo·~totç c »,- Ô:fo:tpeOsia·l)ç 1'~ç Y.-:·~vwO{ar; 

1

xo:~ 

215 a. Cf. Gal. 5,15 Il b. Cf. Gen. 1, 26 Il c. Ps. 48,13 et 21 

21.2 20 ln~âPXEl : &tr.xpyhw P:~.c Il <1Ùt~v: etÙTfj~ Pn 

1. ~É.nÔME! H,_82 B: ((Accaron quoque sterilis, quia absque lege 
et notltla De1 fihos non habebat, eradicata est. n 

2. Cf. supra, 104. 
3. JÉRÔME, 1482 B : ((Gaza, ... rex ejus et princeps, sermo contra-

rius ct potestas inimici ... » · 
4. Commentaire perdu de : ((Ascalon ne sera plus habitée. Les 

étrangers s'établiront à Azoth et j'abattrai l'insolence des étran­
gers. J) 

T 
. 

. 
. 

::, 1 

1 

LIVRE Ill, 111-123 679 

quoi il faut prier pour conjurer mie stérilité de cette sorte 
afin qu'ait lieu une ·naissance de beaux et bons enfants. 

112. Voilà ce qu'il y avait à considérer pour expliquer 
le nom d' Accaron qui signifie stérilité. Cette ville fut eh 
effet stérile au point de repousser l'espérance et l'attente 
d'un grand nombre d'enfants inutiles 1 • 

113, Telle étant la situation d'Ac-
Gaza. caron trompée dans ses espérances, 

C( le roi de Gaza mourut z )). Nous avons dit précédem­
ment 2 quelle est cette ville. Son roi, c'est ce qui la 
conduit, l'irascible ou la raison 3 • S'il s'agit du chef qui 
la dirigeait avant que sa vie et sa conduite ne se soient 
améliorées, sa perte est la bienvenue. S'il s'agit au con­
traire de celui qui {la dirige) après son amélioration et 
sa [conversion au bien] ] ... 

Retour 

(les pages 213 et 214 manquent') 
114-121 

à la nature 

122, [Non seulement ceux qui man­
gent] les chairs du dragon, mais encore 
« ceux qui se mordent et se dévorent 
les uris les autres " )) ont << des abomi­

première. 

nations dans les dents et du sang dans la bouchez>). 
Si ces souillures leur sont ôtées, libérés de leur violence 
meurtrière, ils forment un reste pour le Seigneur. Car 
si toute la méchanceté qui vient s'ajouter à la nature 
humaine est ôtée, il ne reste plus que ce qui est à l'image 
et à la ressemblance selon lesquelles Dieu la créa 6

• 

123. Comme l'homme «constitué en dignité, manquant 
d'entendement))' se ravala au rang des animaux, <cau 
point d'être comparé aux animaux sans raison c ))' quand 
on lui ôte son état de bête de somme et d'animal sauvage, 

2i5 
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10 t'l1; O·fjp~Waouç XO:'t'O:O"t&crewç;, (( LntoÀehrero:~ 't'W eew r.,ltWv z )) r. 
• ' {'"' . J 

't"tf.l.'~, 't'OU ),O'(tXOU .ivo:0etxvup.€vcu tcU "(EVCIÛVOU <h6pW'it"ou 
ebOoü; d, È~::npo(l.Évwv tWv crxo),tûlv r..o)J,ï;w ),oytcriJ.Ù:JV c. t:oü yàp 

E>s:oU 't'èv &vOphlnov EÙO'(j 'it'E,.ot'f)Xé't'oç, cùrol è:l;e~·~t'ljO"O:V ),oyt(J­
tJ.oÙ; p.a't'o:\ouç, ùr:âpzono:ç 7Co/,),oùç ètO: xuOatb.-·tjTo:. 

ts 124 A' ' ~ ' ' ,. ' . :.11u.o: youv sv t'(i r.poxsq;.e•rr, 7Cpo<p'tjTtx·n ),4;st, o:vo:tpe-
Oivtwv "t'WV È:'it"tO"U[J.b&nwv, Y.o:O' & 'Acrxo:Î-rùvho:t xo:l 't''fjÇ r:Z~·tjç 
'it'o),ho:t Y.o:t T1jç 'AY.)(.o:pW o'tx"l}tope; ÈJE"(bntao:v, ot xo:•' eh·.bva 
x } ' ' f 9 .... ~ D.<f • ) 1:1 ' ' • 1 0:. O!J.OtWO"tv OEOU </lj[J.tO:.If'"'{'t;o ... 'ITEÇ U'it'O ,Ellf11"1/0'0'J'!O:l XJ:t O:U't'Ot 

't'<{> Eh[j) ·~[J.W'l -yv·r;o:rit~JÇ v;o!J.o),oyoUp.evot, (~Ç (( zt),d:pzou.; z)) 

20 XP'IJ!J.X-r[O'o:t -roù 'IoUOo:· ei.; è:.Çop.o),o-yot.lp.evov -yO:p b 'Iot.IO;..:; !J·Z't'O:­

),o;p.ôave:'t'o:[t]. ''Exo:O'to; Oè:. O:pzovnx.?j 7tpocapéO'st O:vOop.oÀo-yoU-
1-J.e:[voç] zt),\o:pz6; Ècrnv. 

125. 'A),)..(J. xo:l b 'Al'.xo:pW xo:~O: -rOv 'hbouo-0~0'1 ë'crto:t, p.e-ço:-
';\o:p.ôa•16[J.svov el; r.6:'t'-~[J.:;,:. 

216 
(XIV, 6) 

25 126. To:hwv O"U!J.bs:ô·tJx6-rwv, olxoèo[J.d tci:ç s~s:p-ye:'t'tJÜdow 
E>sO; 1 &v&cr-te:p.o:, q?poUptov Üo/oç ë'zov, '(/ gvOov [J.ivone:; É.cr't'lj­
,.,6~e; ~EÔ=<:~(ùÇ, [J/~ Ot:x'i'C'cps:Uwno:t [·n WQe Y.:~b.etcre re:p6[J.€V:n . ' ' ')' '~' ' ' " . ' ,, 0:tO:X'tWÇ 1 O:A' O:.Jo O:VO:XO:p:;;'tOVHÇ €'tt €f' 0: XO:to:),Û,O('iiO:O"W 
&[J.o:p't'·~[J.o:to:, « èïn),o:v0xv6[J.e:Vot o:~t&'.)IJ, 'tot; Ëp.ï.po~Osv !îte:Y.'t'Et-

5 v6[J.s:vot ))' È:.T.'t ti}> rO&cro:t « s:lç -rè t'f/; ::Xvw x),·f,cre:wç ~po:ôdov ll >>. 

Toli't'l1>V àvucrOé:v'twv 'tc-:w xo:topOw[J.&:ru>'J, p.a),),ov èè tWv 8e:où 
Ooop·IJp.&tw;, o~x.iO' UT.':ipzst r.o/,é[J.to:;: È:.~û,aUvoov, T.'&nwv 't'Wv 
0:-ypfoo:;: È:.T.'tY.e:tp.évwv xo:to:),uei.v•wv. 

127 'E- ,, · ' · c. ~ l · ' • I<.Eot!J)Y.€'1 'l'CO't'€ "CO'I ~êOU ,O:OV o 't''fsÇ 'itV€U[J.O:ttX'fjÇ 
10 Al-yU'it'tOU 't'Upavvoç, Wç Opo:O"io>ç x:;;,:l O;),o:~ovtxc~ç ),i-ye:tv' <~ .ô.tW­

~o:ç xx'ta),·~wfop.o:r., OtzfJ.e:ptW O"x.ü),o:, È:.p.7e),t]O"w ~uz·f;v p.ou, &ve:),W 
'tjj [M:J(O:(pY/ fLOU, Y.Upt€60"E:L ·~ xEfp [J.OU b ))l xcf.l Ë•t 't'O:tha Q;),o;-

215 d. Cf. EccL 7, 29 Il c. Cf. Sag. 1, 3 Il f. Cf. Gcn. 1, 26 Il 
216 a. Cf. PhiL 3,13-14 Il b. Ex. 15, 9 

1. (( Chef-de-mille J>, chiliarque. Il faut se souvenir que mille est 
le nombre de la divinité, III 68. 

Lrvng 111, 123-1.27 681 

<<ce qui reste pour notre Dieu »,-c'est la dignité, car se 
manifeste le côté raisonnable de celui qui est redevenu 
un homme droit a par la disparition du grand nombre 
de sophismes qui le faisaient dévier ~. Car Dieu qui fit 
l'homme en fit un être droit, mais eux recherchèrent les 

·vains sophismes, qui sont en grand nombre, parce qu'ils 
sont médiocres. 124. En tout cas, dans le texte prophé­
tique que nous expliquons, une fois enlevés les surplus 
qui les avaient rendus Ascalonites, citoyens de Gaza 
et habitants d' Accaron, ceux qui ont été créés à l'image 
et à la ressemblance de Dieu 1 seront eux aussi un reste 
pour notre Dieu qu'ils reconnaîtront sincèrement au 
point de recevoir l'appellation de ((Chefs de Juda z >>; 
car Juda veut dire ce!ui qui reconnaît ; et tout homme qui, 
par sa volonté souveraine, pratique une telle reconnais­
sance, est un chef~de-mille 1 • 

125. Accaron de son côté sera comme le J ébuséen, 
mot qui se traduit par : foulé aux pieds. 

126. Après ces événements, Dieu leur 
bâtit, nouveau bienfait, 1 une forteresse 
avec une haute tour de garde, pour que, 

trouvant leur sécurité en demeurant à l'intérieur des 
murailles, ils n'errent plus emportés au hasard çà et là, 
et ne reviennent plus aux fautes qu'ils ont abandonnées, 
<<en perdant le souvenir, tout tendus en avant pour rem­
porter le prix qu'ils sont appelés à recevoir en haut ">J, 
Ces succès, ou mieux ces dons de Dieu obtenus, il n'y a 
plus d'ennemi pour les expulser, car tous les sauvages 
agresseurs ont été mis en déroute. 

127. Le tyran de l'Égypte spirituelle poursuivant 
jadis le peuple de Dieu, disait avec insolence et fanfaron­
nade : «Je les prendrai à la course, je partagerai leurs 
dépouilles, j'assouvirai ma vengeance, je les tuerai par 
mon épée et ma main sera victorieuse 6

• >> Il n'avait pas 
achevé de se vanter qu'il était submergé, tous ses or-

La forteresse 
qui protège. 216 
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~ov~Y.W:; ),lywv, U7toôpU';(lOÇ '{éyonv; 1C&'I'tWV a~'t'i{) -rWv Ô1tsp"f)­

ipi'lwl ),Ô"f<•fV O:vo:'t'p:x7tinwv, (~:; fJ.'flY.Ê't' 7 o:Ùtè.•,> è:;e./,o:Uv::lno: ~tvcn. 
15 128. ToU't' o:ô:è .-0 Opô:[J.O: x~d 0 -ct;'>v 'A'Jaup~w·J ~e~.vt),eù:; 

Ô1tÉfJ.~tnv· (J.up(o: jb.p êcra Opo:criwç 0:1tet),~cr::xç;, 7-0:po:;::p'i)!J.o: 
àvnpé'O·t~, xo:~ r.:o),~ o:Ù't'oî.i cripo:,ô,.e.Oov b po'j'Çn p.t&:ç Wpo:ç (mO 
' , , 'l , ·e . ' . ' , . .. ~voç ayre ,ou ea't'p<y ·1/, wç ·,1 ypo:lf't) otayopeuet <p<XcrY.oocra sva 

rY.yyû,o'l <' b.o:tô•J 0-yOoYpr,ov't'a 1t€ne Xt),t&Oo:ç c >> O:v·np·IJxlvo:t, <~.:; 
20 fJ:tp.i'n crOÉ'JêtV &~ùo:0vetv 't'è'J -coü 8e.oü ),a6v. 

129. A€yet yoùv b eù~pyl't''IJÇ xo:~ 'ït'.ici'I)Ç !J.IXY,o:p(oo crwt·r,p(aç 
c&no;· « Lh:X 't"OÜ't"o fJ.'IJY.É'ï' e!vo:t È~s),o:Uvo'l't'O: v:Jv, éi·n éWp:xxo: 
-rorç OJ.:p6xÀ[J.o~ç fJ.OU >>, to:i.'ç È1to'it"nxo:r.; 01)Àov6't't Ouv<i(J.Ecnv, 

' ' ' 'A ' l ' " Il ' ' ' 1tEpt·wv o 71:00'1'0 ,o.; jpO:'fE~ OU't'Wç;' « o:no: "'(U(l.'IO: Y.O:t 't'E't'po:-
X'IiÀt<rp.€'10: 't'or; ôrp6o:),!J-.or.; 't'OÜ 8eoD a )) xo:l 't'<{) ),6yo; O:~'t'OÜ. 

ep'fJ't[O'J Oetrcépwç bphl'J't'o:.; 8soü Oq;6:Û,(J.OÙ.; ervo:t :oùc; k'iC~O'to:-
5 roüno:.; 't'hlv O:vOpWr.:wv 1tpo:nt&'t'wv È'fbpou.; èqjD,ouç, 1tepl Wv 

6 Û[J.vtyOO.; 'f'f)<r(V' << Ot brp6û,(l.o~ o:Ùtoü s[t]ç 't'à éO'J·'Î È7nô/,ér.:ou-
b 13o o· · · ,, · · e · • , • O'tV • » . :.nt O:'it::txo.; oê xat -rou.; ewp'l)'t'txou.; O:'lopo:.;, wv 

Op~(jetç 6ero:t O:veyp&<p'ljcro:v, Ô<pOo:),(J.oÙç 8eoü q;O:vo:t • r.&cr'flÇ jCxp 
-r'i}.; 'ExÛ,'fJ<rlo:; Tl-;)y cr~J~O(J.É'HùV <rhlp.o:-roç Xpr.O''t'OU 'tU"(Xo:voUO'"I)Ç, 

10 ot Otopo:nxo~ Orp6:X),p.ol Û1t0:pxoucnv, W.; ·~ 0:1to<r.'t'o),tY:~ q;o:npot 
),éÇtç c. (Opc~V't'W'J tOt")'O:poUv tWv xo:'t'à 1td1JO:Ç -rà.; à1to0b<retç td 
P'fl"tOÜ ·~P!l·"IJVWp.évwv Ô1f0o:Àp.Wv 't'où.; È1ttO':t.O'it'oup.évou.; Èx1toOWv 
o'tz·~O'E't'O:t 7të1ç è:Çû,o:Uvw~. 

tat 'A ' e , ~· · · , , , ):> • , • , • 1':000 êt'l) oS êtÇ 't'Y, V ï.p61f''Î't'Et:XV 'l.O:t 't':).,ê' ê'itêt êUlpo:· 
15 :t.O:O'tY o~ Orp6o:),p.o~ ,o.., ~w-r'i}po: .D,euO'b!J.Evov €:;.:' e~e:pye<rlq: r.o:~ 

O'Ull"tJp(~ 't'bw Ô),wv, 7têiç è:ÇeÀo:Uvw'.l xo:'t"d,UO·r,, (( èo6e(o"IJÇ k!;ouO'(o:ç 
'ito:'t'av k"ït·cfvw Orpe:wv xo:~ vxop;duJ'.I xo:l 7t&<r·r;ç 't'ïjç Ouv~!J.e:wç 't'OU 
::Eo:o;o:và d 1>. ~E/;'i}.; y&p 'tOt<; 7tpoxetp.évot<; 0 ..-pono:toUxo.; Lw't"-i)p 

216 c. Cf. II !1ois 19, 35, II Mace, 15, 22, !s. 37,36 Il 217 a. 
Héb. 4,, 13 Il b. Ps, 65, 7 Il c, Cf. 1 Cor, 12, 27 Il cl, Le 10, 19 

217 5 &vOpW7tw'J: o:v8[ mg. Pn Il 11-12 -rofi P'fi<OÜ exp. Pn 

1. On peut aussi lire À6yoç avec une majuscule. 

"ëP1t' 
! 

LIVHE m, 127-131 683 

gueilleux discours renversés, et il ne pouvait plus con­
tinuer sa poursuite. 

128. Le roi d'Assyrie subit le même sort tragique : il 
venait de proférer mille menaces insolentes quand aus­
sitôt il fut abattu : en l'espace d'une heure, son immense 
armée joncha le sol par le fait d'un seul ange, comme le 
rapporte l'Écriture qui dit qu'(( un ange abattit cent 
quatre-vingt-cinq mille hommes>>, si bien qu'ils ne furent 
plus capables d'expulser le peuple de Dieu '. 

129. Ainsi, le Dieu de bonté qui 
<< Mon re...,ard 1 d b h 6 est pour tous a source u on eur 

s'est posé sur eux. n et du salut dit : <<C'est pourquoi 
plus personne ne s'en viendra désormais pour les expul­
ser, car mon regard s'est posé sur eux.>> 1 Ces regards 
sont évidemment cette puissance de clairvoyance dont 
l'Apôtre écrit : <<Tout est à nu et à découvert pour les 
regards de Dieu "J> et pour sa parole 1• Il faut dire en 
second lieu que les regards de Dieu, ce sont les anges 
gardiens qui surveillent les hommes dans leurs actions 
et dont le Psalmiste dit : << Ses regards observent les 
nations'·» 130. Il n'est pas déplacé non plus d'appe­
ler regards de Dieu les contemplatifs dont les visions 
divines ont été décrites. Car, puisque l'Église des ra­
chetés dans son ensemble est le corps du Christ, les 
hommes doués du don de clairvoyance en sont les regards, 
comme le montre le texte de l'Apôtre c. Ainsi donc, tant 
que les regards, compris dans tous les sens que nous 

· avons donnés du texte, verront ceux qu'ils ont pour fonc­
tion de surveiller, nul ne s'approchera pour expulser. 

131. On pourrait aussi expliquer la prophétie de la 
façon suivante : quand les regards ont vu le Sauveur 
promis pour le bonheur et le salut de tous, tout ennemi 
qui veut expulser est écrasé en vertu de la ((puissance 
donnée de fouler aux pieds les serpents, les scorpions 
et tout pouvoir de Satan d >>. En effet, à la suite du pas-
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.D,EuO'b[J.S'IO~ 'ï.o:p(u'tcc-ra~ oütwç:· (( Xo:tps aç;60pa, 01ya-csp ~u:>v, 

20 y:f,puavs, OU-y7.ïEp 'IspouO"cû,·f,[J.~ ))' :x.o:l -t~ é.~·~ç 't'OÜ f'lj't'OÜ, & 
h.OstZov Y.o:,O: ),i!;~v oÜ't'wç ëzcv't'a:. 

•• 

132. ZACH. IX, 9-10 : 'X<><lp• cr<!>Mpa, Buya~•p I:c&>v, 
K~pucrcrs:, 8Uy«'TE.fl ~lr::pouacxÀ~If' tô[ oJù 0 BOtcnÀs:Uc; crou EpXE'T«l 
crot Ô(Kor.toç KcÜ a~l;wv. Aù'Tàç 1 Tipctùç Kctl E.Ttt6E6T}K~Ç Ent 
ônol;ùytov K«l n&Àov vÉov. 1° Kott E~oÀEBpd>aEt &plf«'Tot t~ 

~Eq>fJCXtlf KCÜ '(rtnov EE, 'ls:pouacx.À~ l:l• Kett EE,oÀEBps:uB~aE'Tott "T6E,ov 
noÀE1fll<:6v, KcÜ nÀ~Boç Kal s:tp~VY] EE, EBv&v. Kal Ket'T&.pE,Et 

5 ôô&.-roov ~ooç 8cxÀ&.aa11ç Kcxt TIO'Tetlf&V ôu::K6oÀàç y~ç. 

133. !l~·~] È:.Y.xsq.!Av·r,v 7tpo~rrrsb:'J ns7t),·~p(;)v07.~ ifO::Jt•J d 
E~o:yys),tcr't'o:l a 07t'0 't'OÜ 'h;croD €m6sô·r;x6'tcç; Ovou 'l.o:l 'jt'(~) .. cu 
),u6inwv xcâ. b~x6inwv h. 1';1:;; x::.:'t'ivo:nl xWp:~ç, &1t~p ro:np1•J-
6d·'Î Ehoü r.o:p~/(0'/ro:;; 't'o\:;; O"O:g:'1JV(~ouaw 'tà Eùo:yyiÀtz, 1t~pl w') 

10 Y.a\ ·~p.~rç W:;; otb'l 1~ ·l,v E.lp·~xo:!J.e:v È:v 't'otç Ô1tO[J.V~iJ.o:atv -roü 
xx•à Mo:60o:rov. ÛlO vü·1 1epO; hdvotç Y.o:t 't'à toü 7tpof-~'t::u 
6zulp'IJ't~O'J. 

218 a. Cf. Matth. 21, 4. Jn 12, Hl 

1. Didyme reconnait implicitement que ses citations ne sont pas 
textuelles, en accordant justement la qualit6 de textuelles (r.aût ),gÇtv) 
à celles qu'il donne en lemme. 

2. La glose («De belles paroles, mais rien sur le sujet», v. apparat) 
rejoint certaines réflexions de Jérôme qui trouve inutile d'expliquer 
ce qui est suffisamment clair : << Manifesta transcurrimus, ut in 
opscurioribus immoremur ll (1477 B), « praeterire manifesta ll 

(1!.03 CD). 

LIVRE Ill, 131-133 685 

sage que nous commentons, la venue du Sau.veur ,gloR 
rieux est annoncée en ces termes : (( Tressaille d une 
grande joie, fille de Sion ; annonce, fille de Jérusalem zn, 

et la suite du texte, qu'il faut citer textuellement 1 et 

que voici 2• 

* • • 

132. ZACH. IX, 9-10 : 9 Tressaille d'une grande joie, 
fille de Sion, annonce, fille de Jérusalem : Y oici que ton 
Roi vient à toi · il est juste et il sauve 3

; Û est 1 doux et 
' . l'"ll monté sur une bête de somme et son jeune pou a~n. 

anéantira les chars d'Éphraïm et le cheval de J érusalen:, 
et seront anéantis l'arc de l'ennemi et la foule et la pa~x 
venant des nations. Et il régnera sur les eaux jusqu'à la 
mer et sur les fleuves de la terre (qui ont) des issues 4

• 

133. La présente prophétie fut accomplie, au dire des 
Évangélistes '\ quand Jésus monta sur une ânesse et ~on 
ânon détachés et amenés du village d'en face 5

• Pmsse 
Dieu, donner à ceux qui expliquent les Évangil~s la grâce 
de faire la lumière sur ce passage. Nous avons abordé nousR 
même le sujet, autant que faire se pouvait, dans nos 
commentaires de l'Évangile selon Matthieu. Il faut y 
ajouter maintenant les considérations particulières au 

prophète. 

3. Après ct<:l~w,., un point. II est très n~ttement marqué dans 
le Papyrus; o:J.-éç appartient à l'élément sutvant. 

4. 6,u::Y.Ôo),0:~, à l'accusatif pluriel, fait difilculté dans le texte 
des LXX. Didyme comprend comme s'il y avait le verbe Sy_m, 
v. ligne 20. S. JÉRÔME traduit: << dominabitur ... a fluminibus usque 
ad exitus terrae », 1483 C. 

5. JÉnÔME traduit mot à mot ce début : << Hanc prophetiam 
EVangelistae scribunt esse completam, quando Dominus ingressus 
est Jerusalem, sedens super asinam et pullum asinae 11, 1483 B. 

2!8 
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134, ripoo"r&nst 't'~ Oujo:-rpL l:~Wv a"IJY't'bvu>c; Y.cd Cl'foOpW~ 
xcâps~v, Y.o:l 't''fî 't''~Ç 

1

IepQUO"O:),~I'· Ouyo:'t'pL Y.:r,plrt"C"IWI È;d -ri{) 'ÛJV 

15 ~o:crt/,{o: Lwr'ljpet: Ëpx.e.aOo:t Cb:o:tov xcû a~JI;ono:, ;.po:6v -rs xo:l 
E7nbsG·~x6ro: È.'lt~ lmoÇti''({Ou xo:l vÉou 7.WÎ,ou, rv' €~oÀs0osuen 
" ' " 'E ' ' ' 'I ' " ' . O:pfl.O:'t'O: EX 't'OU tppo:qJ, Y.O:t €Y. 't''fjÇ epouao:Î,'f)fl· l'lt'ltOÇ 1 xo:l 
'-POain ;,oÀE[J.tXOv Tb~ov, 7t),q0ôç -re è.Ovi-;')y xo:l e'tp·~v·"· ToW'tffiv 
OS: Y.o:-ropO(ù6inw" Y.o:'tâpl;s~ b kJ,waÔ]J.sVO<; UMT(l)Y Zw:; Oo:J,&aa"tjÇ 

20 x.a~ 'lto'to:!J.Wv OteY.ébi,àç Sxôv'twv y'ljç. 
135. Tt 0' Zxo:O"'t'OV -:o~t"uJv ~oU),e:-ro:t :h6),ou0o'J e'md'l, 

136. E>uy&rr;p 't1j<; Lu~'l Èa-.:tv ·~ O"XO'lt"EU't'tx·i; 't'Wv xo:),Wv 
~U:(~, O'Y.Or.O:ÎO'O: 't'à !J-'~ ~),e.;cÔjJ.EVO: ëv-ro: o;({~YtO: b· CiXO'ltê'J't'~ptOV 
yàp ép!J:~vsUE~o:t ·~ ~~Wv, Y.o:l S:no),~ -rre~ot·fltdv·l)· llWç 1ap ~ 

25 aY.O~su~LY.'I) Ti)ç &/,·r,Odo:ç 'fux~ oU r.ots~ -r~v 6elcxv Èno),·~v, Elç 
lpyo: o:Ur~v fl·E•aÀatJ·Iôivoucr:x, W.; ~e.O:xpa·f)Y.b't"cùç à;ce.rv· «cH 
k. no),·~ K uplou t'l)),auy-1;;, <pu>~l~ouax bg>Oo:),p.o:Jç 11 n • xat 'itci),tv.' 
<< ID,o:teta ·~ €no),·~ aou a•:p60pa >> « Y.aL ô Ôc0),6ç aou ·~yci'it'l)crEv 
o:~t·~v b. >> "Ocr;.ep oûv ·~ 't"ot&Oe tfuz·~ -ri)<;; ~tWv Ouy&t't)p b-rlv 

5 't"ip elp·l)fl.ÉV!f 't"p6rc4J, oütwç EÏ'f) 'tt<;; xo:l 't''Ï)Ç 'lepouo-J:I,·~fl· Ouy7.­
't"'flP1 ~ux·iJ ôpWo-:x << r~v 'it'&no: voU v Ô'itepÉf.OtJcro:v e'tp·i;v·fJv c >>. 

137. 'A fl·o/o-répo:tç 0't)),o:O·h 7Cp,o-'t'O:ne~ 6 )..6-yoç, -r1j rùv 
~q>oOpùlç zo:[petv hd tjj Èm0r;!J.(q: -roU (ù't)OWç ~:xo-(t]),oiwç, -r?j 0€, 
WÇ Ô7tEpo:vo:ôef}f)XU[0 1 Y.o:l Y.'f)pUneLV "C'0V ~pz6!J.EVO'J 'it'O:(J.Ôacrt),écx. 

10 llpo~zet yixp 'ÎJ 'lepouao:À·~JJ· 't9iç z;[t]Wv, Y.o:l Ota 't'Oï:ho ïto:l -~ 
Ouy(h'l)p -r9iç Ouyo:-:-p6ç, Wç t[·~]v [J.èv zo:ipet·J p.6vov 7tpon7..-­
ucr0o:t, -r·r,v 0~ xo:l X't)pU~ïny. Xo:lpetv fl.b yixp OUvo:to:t b p.6vov 
-rrp:;ü','t"LY.:,V Y.O:t'Çlp0Wo-o:ç ~(ov, 7tp0.; Têp zo:(

1
0ELV M:l X't,pÛrcono<;; 

218 b. Cf. II Cor. 4, 18 Il 219 a. Ps. !8, 9 Il b. Ps. 118, 9ô. !40 Il 
c. Phil. 4, 7 

2:18 17 t'tmoç : lr.1t0v Pac Il 18 r.oÀ€p.tx6v 't'Û~ov r.À7j0oç ... dp~V1] nos: 
1tOÀ€p.txoü '!6Çou r.À~Oouç ... dp~v1]ç P Il 21 dr.€\y : 1fhtv Pn Il 2:19 H p.Èv 
om. pac 

1. Sens étymologique de Sion : cf. I 64. 

\'"'· . ·-:'--:.-''··.·.".·.<?f'> .•.. -\r 
'",·"· ., 

1 

' 

1 

LIVRE lll, 1.34-137 687 

134. Il ordonne à la fille de Sion de tressaillir d'une 
joie vive et forte et à la fille de Jérusalen1 d 1annoncer 
la venue du Roi Sauveur, juste et sauveur, doux et 
monté sur une bête de somme et son jeune poulain, afin 
d 1anéantir les chars d 1Éphraïm, le cheval de Jérusalem, 
et de surplus l'arc de l'ennemi et la foule et la paix des 
nations. Cela fait, celui qui doit venir régnera sur les 
eaux jusqu'à la mer et sur les fleuves de la terre qui ont 
des issues. · 

135. Il convient maintenant de dire ce que tout cela 
signifie. 

La fille de Sion 
et la fille 

de Jérusalem. 

136. La fille de Sion est l'âme 
attentive au bien, qui observe les 
choses invisibles qui sont éternelles l>; 
car Sion signifie <<observatoire >> et 

<<commandement exécuté>> 1 • Comment, en effet, l'âme 
à l'affût de la vérité n'accqmplirait-elle pas les comman­
dements divins en les mettant en pratique ? 1 Ainsi 
pourra-t-elle dire avec confiance : «Le commandement 
du Seigneur brille de loin, il éclaire mes yeux a ))' et 
encore : << Large est ton commandement et ton serviteur 
le chérit •. » Une âme de cette qualité est fille de Sion 
selon ce que nous avons dit ; de même, est-elle aussi 
fille de Jérusalem, quand elle voit « la paix qui dépasse 
toute intelligence c >>. 

137. A toutes deux, évidemment, s'adresse le com­
mandement : à la première, de tressaillir d,une grande 
joie à la venue du Roi véritable ; à la seconde, car elle 
est dans une situation très élevée, d'annoncer l'arrivée 
du Roi Souverain. Car Jérusalem l'emporte sur Sion, 
et, en conséquence, la fille de l'une sur la fille .de l'autre. 
Aussi l'une reçoit seulement l'ordre de se réjouir, tandis 
que l'autre reçoit aussi celui d'annoncer. Car celui qui se 
contente de se bien conduire dans les actes de la vie peut 
se réjouir, tandis que celui qui s'adonne à la contem-
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'tOÜ 6ewp[o:v ë"zono~, 0~0; 't'0 ècrz'I/Y.{vo:t t'OÜ 0:-ytou l1vsU!J.~'t'O~ •0 
15 U~sprpuÈ.ç 'f.c(ptcr[J.Œ, 'tÔV 't"'f,Ç cr::.~(o:ç 'l..J:l -yv6lcrêù)Ç ),6jOV d, 

138. x~ipêt'l OÈ crcp60px xo:l :t.'f)p1net'J ÈnÉÀ),stw r.pOf'fj'td<X 
è:T.l 'ltO:poua(~ ~o:cn),ÉI.I>Ç, IJ'<~~cvtoç &p.a Y.cd èkt.o:lou TU')'J::&vcvtoç, 

oùz hipou Onoç T~o:pà 't'èV 'I'f)croDv. 'f(ç yO:p OÛ'tw cr0~wv xo:l 
O'(J)d;p 't'OÜ Y.bCi!J.OU ·~ (( 0 v.sO' TjfJ.IilV Gcèç 'E[J.IJ.O:VCU'~), e )), 

20 nz6dç h. 7tdpo:v àv0pèç oÙY. èzo60"f)Ç iio:p6É'IOU f, 'ï.)•:f)pOUfJ.ÉV'IjÇ 
• ' " , ' " 'l' ' ' 0' . ' 't.1ç r.pO'f'fj't'EtO:Ç 'trjÇ EXOUO"f)Ç OU't'(J)' « oOU 'f) 7D:p E.'JOÇ t:.V "'(O:O''t"pt 

g~Et, Y.o:t 't'É~s•o:t u!6v g. )> ToU-rov tOv 't'bY.oV 'ï?jç O:vsu O:vOpèç 
nxoûa"r,ç 1i:ap6ivou &·ryû,oç ~}Vb[J.o:crsv 'lY;croU'J \ 0:Jt"o0oùç Y.:;r.:l 
-r·~v ahb:v t?)ç o·hwç Èzo~cr·f)ç 7!pocr·rryopb:ç. 6.tà -roü't'~ j&p, 
o/'f)crfv, û,·'ÎO·f,cre't'o:L 'I·f)croU;, << Ô't"t a~tOç crl~cre[t] 1 't'Ov ),a'ov 0:~0 
TWv àtJ.o:p·a(;Jv O:Ù't'oÜ a)), 139. A0·dxo: "(OÜV 't'EI'.O~cr·fjç 't''i'jÇ Map(aç 
b -en B·'l0),s€[J., È:1ttcr~O:; él."("(EÎ,oç tJ.iya;· « 'E-dxO·r, UtJ.iv cr·f, 11.e­
pov aw't'·f,p, è:ip'/) 1 Ôç kcrnv Xptcr't'Oç KUptoç, È:v 7tb),st LlauŒb. ~> 

5 llspl 't'OÜ •sxOi"v-cc; Xptcnoù 7tpccre't"&nov-ro c[~] 7tp~avwpw•Jolîvtsç 
O:~'t'OÜ "C'~V asüpo Y.6.0o0ov, x[o:}t"à -cèv È:'J '1-Iva[q:· (( ErJCatE. •TI 
Ouyo:t"pl .LtWv· 'ICoU crot crw-c[·i;]p 7tap::qlve•o:t c ))' oùx ën.poç 
0' oÙ'toç U7t&:pxs~ t"OU &7ta"([y]s0,anoç 7tepl €cwroù 'l·l)croü• 
<< "S"I-D.Osv 0 ulO; -coU O:vOp(;)r.[o]u ~'lj't''fjcro:t xo:l crrilcrat -cO O:Jeo),w-

10 '1 ' d • " . ' ' ['] '" • " ' " • ,oç >> Y.IXL E."tt << Ll.tXO:LOÇ Y.O: l cr<y~WI OUX E.O'H'I r..xpsç E[J.OÙ e. >) 

140. lJwç ràp où •<i>~wv o Z'(ë(p]Os\ç u•o <ou 11Mpoç 'l.Ëpa; 
crw-c·r,pfa; Ev otx<p ô.:xuŒ, Y.O:'t'à •[è)v 7t),·l)pw0Zna. Ô:jfou l1vd­
p.a-coç Zzxo:pbv, 7tx-cÉpo: 'tOÜ ~0:7t't"tv-ccü · 'Iw6.vvou, ),Sjona· 
<< Eù),oyi)Tèç KUptoç 0 8s0ç 'Icrpa·f,),, Ôç ÈT.EO'i'.ÉtYa't"o xal 

15 È:ît"ob;crev ),Urpwcrw· 1~"(E!pe•J xépaç crw-r·~p(aç ·~11-rv È:•1 otxrp 
.6.au(0 f. >> 

219 d. Cf. 1 Cor. 12,8 Il e. Matth. 1, 23 Il f. Cf. Le 1, 3·1 Il 
g. ls. 7, 14 Il h. Cf. Matth. !, 2!. Le 1, 31 Il 220 a. Mati.h. 1, 21 11 
b. Le 2, 11 Il e. !s. 62, Il Il d. Le. !9, !0 Il o. Is. 4ii, 21 Il f. Le 
1, 68.69 

220 13 Ç?:J;:t:plo:v : Ço:t~«plou Pac Il J.cnipet mg. Pn3 : om. P 1ttHp0ç 
(expunct.) Pnlxa:rpOç iter. mg. Pn2 

UVRI<; m, 137-fl.I.Q 689 

plation peut de plus annoncer, car il est en possession 
de ce don surnaturel du SaintMEsprit qui est la parole 
de la sagesse et de la connaissance à. 

Jésus , le Roi 
qui apporte 

le salut. 

138. La prophétie ordonne donc de 
tressaillir d'une grande joie et d'an­
noncer la venue du Roi qui sauve et 
qui est juste tout à la fois, et qui n'est 

autre que Jésus. Qui donc en effet apporte le salut, quel 
est le Sauveur du monde, si ce n'est «l'Emmanuel, le 
Dieu avec nous 3 », né de la Vierge qui n'a pas connu 
d'homme 1, accomplissant ainsi la prophétie suivante : 
<< Voici que la Vierge concevra et enfantera un Fils 11 >> ? 
Ce fils de la Vierge qui a enfanté sans mari, l'ange l'a 
nommé Jésus " et il a donné la raison de cette appelM 
lation : Voici pourquoi, dit-il en effet, il s'appellera 
Jésus : <<C'est parce qU'il sauvera jle peuple de ses 
péchés •. " 139. Aussi, quand Marie eut enfanté à Beth­
léem, un grand ange apparut et dit : << Il vous est né 
aujourd'hui dans la ville de David un Sauveur qui est 
le Christ Seigneur b.» C'est cette naissance du Christ 
que les prophètes de sa venue iciMbas avaient reçu l'ordre 
d'annoncer, selon ce texte d'Isaïe : << Dites à la fille de 
Sion : Voici que ton Sauveur est à ton côté c >> ; et ce Sau­
veur n'est autre que Jésus qui a dit de lui-même : <<Le 
Fils de l'homme est venu pour chercher et sauver ce qui 
était perdu à)), et encore : << Il n'y a pas de justice ni de 
salut en dehors de moi 6

• >> 140. Comment n'apporterait-il 
pas le salut, Celui qui a été suscité par le Père comme 
<<une corne de salut dans la maison de David», ainsi 
que le dit, rempli de l'EspritMSaint, Zacharie, père de 
Jean-Baptiste : <<Béni soit le Seigneur Dieu d'Israël 
qui (nous) a visités et rachetés. II a suscité pour nous une 
corne de salut dans la maison de David t >> ? 

Ztwharie. II. 18 
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141. IIpO; "t'W Obto:tO'I x.al crWro·rra :Jr.~Of.E~'J -rOv !px6p.svov 
~o:crt),io:, Ecr~t xo:~~ r.p0o.; ÈïCtôsô·~;W; bd U~o~u-y(ou M:t ~W),ou· 
o:Ù'tè::: voü•1 'ltEol b:u-çoD &v 't'cil Eù?:"<'vsÀt<ù ~·r,1 crlv' << '' Ao(J.'tE 't'0 

~ 1 1 ' 1 1 ' • ' 

20 ~urbv [J.OU àq/ U11.a; Y,o:l [J.:l0En à;c' È!J.OÜ ë·rt npo:6; s\p.t Y.:Û 

't0:7.Etv0; 't'n Y.o:pOfq:, xcà sUp·~crE't'E &:'Jâ'it"~UO'tV -ratç ~uzo:tç u~.W'I' 
0 1àp Suybç fLOU ';(p"f)cr't'Oç Y.o:l -rè cpop·do•1 IJ.ou D,o:rpév ÈO"'tT-,o B. )) 

..,Exo:o-toç -rWv ifJEp6v•wv 't"Ov '%P''iO"tÔv ~uyOv Ur.o~ûytov tu-yx:&vet, 
<~ ÈînÔÉ!h;xev ô -;:p~oç ~o:crt),eUc;· xcà bcd 11:~ Jl.bvwv crhl-r~p Um:Y.p-

25 xet 'tiJ'>\1 Ûho~suz04nwv 'til) XP't)O"tif) O:Ùt'OÜ ~uy<)>, !ûJ)J. Y.ctl -rWv 
&p·a y.),·ljOi•rr,wJ, Y.)!l ït'Wi,<p vi(p Èmôiêrp·.ev, ë"-n &Oo:!J.âO''t'l.p Y.cd 
O:xo:),wcijW''(~'t'(:J Ovtt, rvo: Y.cd l aùtOv v;·,.j[J.ëphlcrn ola &p~crtO<; 
'itw),o~c( [J.V'tj<;. 

142. [I1pèç -ri}] vo·~crët -raUrr,, cr'tj[J.::dvcv-ro:t OtX -r?)<; Àé!;ewç 
à[tJ.q;Ôn:]pot o[ 'l.)~·tjliénE<; Ào:of, 0 Te Èit 'it"EpttC[J.'ijç, ~('itt:~EU")']!J.É~ 

5 voç -r0 ~u10 -.on X3:t1 tO '(p::f[J.[J.X i'.oJ -r·~'' vY.[tO:v] vb!J.OU, xa),ou­
[J.ÉV<_p ~:xpü ~U")'(}I, Y.o:l 0 e.~OZw.; x(/,·tj0Elç] à~O -r.::fcr·ljÇ s't0tù),o­
Àa-rpefaç Y.cd ';(Etptvrtj; 3[et]crt~(o:qJ.c]vL:xç. "O>t 0€ ot xo:-rO: -rO 
")'p:i!J.[J.O: ûr.s~EUYtJ·~'JOt 1ijl vb[J.(~) ~o:pùv lq;epov Çuyôv, d &,.Ocrto~ 
)~ot 1te.p~ càtolJ .:po:crtv b -r'?i Biô)dp -rWv li pâ!;E(ùV bu't"Wv Ô1t 

10 H ot[-r]s 'lj[J.Efç oüts o1 'it'O:tÉpE:ç ·};[J.W'J 'icrzucrJ.V ~o:crtc(Ço:ta n 'tè'J 
Bap~v -ron vb[J.::>U ~u16v. 143, ~uv~èônwç xo:l b Èv Xp•.crT0 
),a.J:Wv Ilo:U),çç È-incr't"D~i,Et ro:),::f't'3:~Ç, 'l't"Ep"t't'i[J.'JEcr0o:t o:[cr01jtl-;lç 
IJ.E't"·;: -rè e~o:yyD,tC'J IH),ouat'J' << ~'t"·~xne oÜ'J xo:l p:~ 7t6.),t'J 

~u")'(i) Ooui,do:ç bÉï.scrOe h. '' 0~ ·r&p Stt ô:xé),cu6ov 67t"·~pf.EV 

15 Ô7toY.Etcr6:xt -ri}) &xOst Y.oà 1<{) ~apéX ~uy0 toùç -coü e~ayyEÎ,(ou 
[J.IXÛ'I)'t"â;, 7.Eto-6ina(ç] -r0 etp'ljY.b-rt' « '0 ~try6ç !J.Ou X.P'~crtbç c. )> 

220 g. Malth. 11,29-30 Il 221 a. Act. 15,10 Il b. Gal. li, 1 Il 
c. Mattb. H, 30 

220 24 1tp~ùç : 1tp~Xd; Pn Il 2:i cûroü : a.ù-rWv Pac Il 22! 6 Ô : 'toÜ 
pac lJ x[)ïjOElç] :x[ ••• , •• ]'tt {"n expunct.) Pac Il Hi 't"o/ exp. Pn 

1. Remarquer la forme n:pa.Uç (v. apparat} qui a pris la place de 
np~oç. La lectio facilior, r.p~dç, plus courante dans les Évangiles, 

' 
1 

j 
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<<Monté 
141. Outre qu'il est juste et sau­

veur, le Roi qui vient est encore doux sur une ânesse; .. 
et monté sur une bête de somme 

et son poulain. Et de fait, parlant de lui-même, il dit 
dans l'Évangile : « Prenez sur vous mon joug et apprenez 
de moi que je suis doux et humble de cœur, et vous trou­
verez le repos de vos âmes, car mon joug est suave et mon 
fardeau léger 9

• >> Quiconque porte ce joug suave est la 
bête de somme sur laquelle est monté ce Roi de dou­
ceur 1

• Et comme il n'est pas seulement le Sauveur de 
ceux qui sont soumis à son joug suave, mais aussi de ceux 
qui ont été tout nouvellement appelés, il est monté sur 
un jeune poulain, encore indompté et rétif, afin J de 
l'apprivoiser comme un bon dresseur. 

142- [En plus de] ce sens, le texte fait aussi penser [aux 
deux] peuples appelés: celui de la circoncision, [soumis] 
au joug dit pesant de la loi selon la lettre et l'ombre, et 
celui qui vient d'[être appelé] à se retirer de toute espèce 
d'idolâtrie et du culte détestable [des démons]. Que ceux 
qui étaient soumis selon la lettre à la loi portaient un 
joug pesant, les Apôtres le disent en en parlant dans le 
Livre de leurs Actes : ((Ni nous ni nos pères n'avons pu 
porter •, le joug pesant de la loi. 143. Dans le même 
sens, Paul, qui parle dans le Christ, écrit aux Galates qui 
v<:ulaient se faire circoncire dans leur chair après avoir reçu 
l'Evangile : ((Tenez-vous donc fermes et n'allez pas vous 
remettre sous le joug de l'esclavage t> 2• >>Car il ne conve­
nait plus que fussent encore soumis au fardeau et au 
joug pesant (de la loi) les disciples de l'Évangile, après 
avoir donné leur foi à Celui qui a dit : «Mon joug est 
suave c. >> 

est en train de se substituer, dans notre Papyrus, à la forme rare 
r.pf(oç, Que celle-ci soit bien celle qu'ait voulue Didyme, la suite 
(146 :~tp4ou ~a:O'(À[I,J;; 161:~tpqov Ono:) le prouve. 

2. Act, 15, 10, Gal. 5, 1 ': cités par JÉnÔ)'.Œ1 1484 A, qui s'inspire 
de tout le passage. 
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14:4. 'Oao:U-cw<; xal -;;<0),[<r] -cii) ),~xOint viry bn6i6'1)Y.ev b 
Tipab:; ~:xa~) .. eû:;, « ~vcc }'OÙ:; Mo x:r[o"(l È:v o:ùt<f> stç €v.x Y.atvèv 

&'16pb)1t0\ld )), ÜÜtw ràp rJ:; ),o:O:; xo:t 1
EY.Û,'I)O"(o: p.(o: Y.ccrap·naG·~-

20 O'S't'CH È:Ç J:!J.qtO'tËpW·ol '!ÙJV xkfpiê.CiJ'I. 
145. 'lcroOu•J.:Z[J.OUnw:; &v 'torr; Eùaryû .. btç c rp6.qtE't'O:l r.~:.pt 

'tOU Œn:O 't'ijç xo:-dvcc·rn xWw'i:; ·),uO:i·rto:; 7t'u)),ou, fvx 1Cpèc; 'tè'l 

'J-qcroùv Ë),f)r,, è/;'l)!J·EpwO·fiO'O[J.:fVOU baô:fnoc; O:Ù't0 'tOÔ ~Wt'~poç' 
" ' " )( , , , IJ. ' ' ' ' ' ll 1 f etp'ljtO:t yap on 01.11tW ·wte. exavtao:v Eit o:nov avvpw-;:hJV 'tlÇ , 

222 
(X!V,12) 

25 Q"ljlou~J.Évou Otèc Tijc; ÀÉ~ew; ô-.t c[ &7t0 1:Wv [è:]OvWv où0€1to) tÔ'të 

lH~Ô ttver: ÀÔyov Ot~o:a-y.:x),tx.Ov [!J.eiOCat:xn]o· &Oe.ot y1p Èv -ci{l 
'l.ÔO'tJ.IP U7t~pxov, oùOztJ.b•J [0:/,·fjOtvT,]y &1,1ti0a ëzoneç "' èJ.)J-,' d 
xcd rçpè 't'~<; 'lt(cr-cew..:; [O:z:û,t]varWr·IJtO<; 7ti:i\Ào..:; ·~crav, (û,),' o3v rs. 
è'ittÀ<ffJ.[tV:tnc]..:; 't'OÜ h -coU 'IoUOa: &va:-csO,o.:v't'oç b Xptcrtoü, 

5 'ltpoo-Ooxf[.z o.:~-co!]ç &7t·~px-cat, XJ:-cà -cO alp'IJ[J.évov nspl o.:~ïoÛ' 
« Ko.:l <XÙtèç ëo-to.:t npocr3ox(<X kOvWvc >), Y.o.:l S't't" << 'E'it'' o.:ù~Ov 
ëOv·t) k),r.toUcrtv d. >> 

146. Mer<f),IJ)Ç Wo/û,·I)Ot:.tcrhlv -chlv Mo x),·~o-s~w h. •'fiç È7tt­
():fcrsw:; -r't1ç È.-r-' o:ù-cO::; 't'OU Ot'l.o.:fo:; 'l.o.:l o-~/;.OV't'OÇ xo.:l np4~u ~o:crt-

10 ),€.w;, È/;o),e:Opde.'t'<Xt -cO: -coU 'E<pp:ftfJ. &pfJ.O.:to.: xo:l Zx -c·tjç 'h.pou­
cr.xÀ~!J. ~rr,.-oç xo:l o-~v o:ù-cot; -cO -chlv Wp.o-c,:f't'wv 'l.o:l àrptwv 
r.o),E.!J.lWV -c6;ov, &q:/ oÙ ét'ït'E.ÀIJê-to <<-cà 't'OÜ 'it'OV'I)pOÜ "'E.'ltllpW[J.ÉVIX 
~D,·t) e », ·n-cpC:lcrxon:x ë'tç 't'èv -r'l)ç &xo),o:cr[o.:ç €pwta:, W:; 7tupw6·fî•IO.:t 
oi.crtpr,),o:'t'OU!J.ÉVO:JÇ 'tOÙÇ 'it'UpOU!J.iVOlJÇ 't'ft È!J.'it'O.:Û€t o.:[o-zpc-;;o.:Osf!f· 

15 147. ''ApfJ.o.:'t'o.: -coU 'E<pp&t!J. ~TC&pzet -.a 't'Wv hepoè6:;wv 
&Opo(o-!J.o:to.: r.o.:L ·~ &Àoro.; o.:ù:Wv OoJ!J.IX't'or.odo:: llo)J,&[r.]tç &'lto­
èiOetll.'t'O:t Wç o:! o.:!pécretç 'lto:plo-to:vtcn Èx -c·~ç 't'oi.i 'E1'[PHqJ. 

221 d. Éphés. 2,15 Il e. Cf. Matth. 21, 2. Mc 11, 2. Le 19,30 Il 
f. Cf. Mc 11, 2. Le 19, 30 Il 222 a. Cf. Éphés. 2, 12 Il b. Cf. Hé b. 
7, 14 Il c. Gcn. 49, 10 Il d. Is. 11, 10. Rom. Hi, 12 Il e, Éphés. 6, 16 

222 16 r.oÀÀcî[Y.]t~: ïtÛ.À&.[x):ç 0~ Pn 

1. Le poulain ou l'ânon, figure de la gentilité : lieu commun de 
l'exégèse allégorique. Cf. ÛmGÈNE, In Jesu Nave, hom. XV, 3; 
Com. in Jo. X, 18. Ps. ÉPIPHANE, hom. 6, PG 43, 54. AMBROISE, 

Epist. 74, 9, PL 16, 1257. JÉnÔME, 1484 A .... 

! 
'l q 

11 
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144. De même, c'est sur le jeune 
poulain .dont on a parlé qu'est monté sur son ânon. ,, 
le Roi de douceur, car il veut «fondre 

... et 

en lui les deux en un seul homme nouveau a>> ; et ainsi 
un seul peuple et une seule Église naîtront de l'accord 
des deux vocations. 

145. C'est dans le même sens que les Évangiles~ rap­
portent !"épisode du poulain détaché au village d'en face: 
c'était pour qu'il vienne à Jésus, pour que le Sauveur 
le monte et l'apprivoise. En effet, l'Écriture dit qu'aucun 
homme encore ne l'avait jamais monté', montrant par 
là que les Gentils ne s'étaient encore jamais [convertis] 
jusqu'alors à aucune doctrine qui pût les instruire \ 
1 car << ils étaient sans Dieu dans le monde et n'avaient 
pas d'espérance>> [véritable]a. Mais s'il est vrai qu'avant 
la foi ils étaient comme un poulain [rétif], néanmoins, au 
moment où apparut la lumière du Christ qui s'est levé 
de Juda •, [ils J participèrent à l'attente, selon la parole 
à son sujet : ù Lui-même sera l'attente des nations c )> 

et encore : « En lui, les nations espéreront". » 

Les chars 
d'Éphraïm. 

146. Après les grands profits, tirés 
par les deux peuples appelés, d'avoir 
été chevauchés par le Roi juste, sau­

veur et doux, «sont détruits les chars d'Éphraïm et le 
cheval de Jérusalem et l'arc des ennemis>> très cruels 
et violents. De cet arc partaient <<les traits de feu du Ma­
lin~ ll, blessant jusqu'à donner l'amour du dévergondage 
et à embraser de fureur ceux qui brûlent de passions 
honteuses 2 • 

147. Les chars d'Éphraïm, ce sont les assemblées des 
hérétiques et leur dogmatique insensée. Souvent déjà 
nous avons démontré que le nom d'Éphraïm sert à intro-

2. JÉRÔME, 1484 D: « Ignita jacula, quae voluptuosorum possint 
corda percutere. » 

1 
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[222] 7tpoo:r·q;op(o:~, OtO: -rOv ·Qy·ljoïfp..evov tWv O"t.:tcrp.itoov 1t"pWtov 'Iepo­
~oi[J., Onœ h. 'ti'jç <oü 'ErpdqJ. cpu)â)ç' ôv~oep yèt.p -rpô~oo·1 b 

20 Lon·~p 'loU?xç n-pocro:rops~e-roa OtO: 1"0 h ti'jç Ô[J.wvLqJ.ou tpu),'i')ç 
à•JO:TE't'O:ÀY.iva~, &p';(hl'l "t''~Ç 'EY.û,·t;aü:ç, oGtwç 0 ·~yoUv.zvoç •Wv 
y,o:x.oèo~t<-:n' ),byoç 'Eq;p::XqJ. Ècr"t"{v, xo:pï-Ofop(o:v ;ço),À·~vf bmr­
yeD,bp.s:vo; Otà -cO O:vUs:w Èv 'totç &;,o:tw[J.Svotç. 

148. l1e:p~ -cWv b),eOpeuo[.d•tWV :Xp!J.Y.t"wv, -cO 'trjç 0:),·tj6e.(o:ç 
25 cr-cpo:t6.-.e0ov È•1 't"Otç 1Fc(.),y.otç q>O:atv r.epl •Wv È:'itOY.OO[ÛVWV 'l.o:~ 

·ljvtoxoûnwv· <c [0]3-rot iv &pp.o:crtv Y.o:l o3tct b ~ïc:ltCtç, ·ljrutç 
èè b bvb[J.o.![-rt lbploiJ 8soü 'l)!J.WV p.ero:),u•l6·1jcré[J.e:Oo:. Alnd 
cruve.;:oCHcr61)0"0:V xcù Ë.11;scrav, ·q[J.E~; Oè. 0:\licrt·~[J.~V Y.o:l b.vwp0c~-
6·~!J·ev·g. >>] 

(les pages 223 et 224 manquent) 
149-156 

225 
(XIV,15) 

l cru·nrc~'JOUV e\~ &p..o:ptfo:'~ Y.o:l OuacréôeLo:V. 157. flpO~ lxo:cr'tOV 
't&lv oÜth> Y''W[J:I/~ Szbnwv 0 ~o:cr~),eù; vÔ!J.OÇ !J''~a!v · (( Où x Ecrn 
!J.e,O: ·û,e:tbVw'J bd Y.wd~· oÙOÈ cr:.ryY.O:to:O·~ae:~ [J.~t"~ n)d;Oouç 
ye:vécrOo:t [J.<Xpt"UÇ &Ot'l,O,; a.)) I1epl 't'~~ è),eOpfou 't'o:U-r·l)~ Y.o:l 7tp0ç 

5 't0 xo:Y.èv pon~v Èzoûcr'f);, ·~ 7tp::JcrW7t07'CtOtJ[J.ÉV'f) r.:6pV'I) h 'to:f~ 

llo:poq;.lo:~~, '~'ttÇ 7tot' O:v fi, 7tpbç ho:cr!O'I tW•J !fZVo:xtÇop..ivwv 
O:vo:~Oi~ç xo:l Opo:criw~ xb.po::ysv· <' 8ucr(o: e:tpïjVtY:f) [J.o( b·nv, 
cr·~[J.e:pov &,o~HOwp.~ -tàç sùzcX:; [J.ou b. » 

158. 'Avo:t9sObtu>v 'lt='nwv 't'WV ·i}p[J.'I)'JEU!J.{vwv 7tpè~ 't'OÙ 

10 TCCXtJ.Ôo:crtÀéw:;, 67to:pzO·~cre:'to:t Y.o:~ t60e:: '' Ko:,c(p~e:t, tp'l)criv, üOo:•o: 
ëw~ Oo:),cXcrcr'f); z », q>o:np(;')l) o:ùtà ,Z),[J.upY. xcd où "ïCbtt[J.x On a, 

222 f. cr. Gen. 41,52 Il g. Ps. 19,8-9 Il 225 a. Ex. 23, 2.1 Il 
b. Prov. 7,14 

225 3 auyxctt::t.O*m : cruyxct'tct;( O~cru Pac 1) ;J r.pl)cr,,mo7toto"Jp.lv., nos : 
r.pocrw7tOU[J.ÉY'fl P Il 6 ~ttç : !h~ç Pac il 10 9'flO'h: ~Ucrw Pac 

1. Ephraïm, patronyme des hérétiques, encore un lieu commun 
de l'exégèse allégorique. Cf. ÜRIGÈNE. In JHatth. Com. Ser. 27, 
GCS XI, p. 47. JÉRÔME, 1484 B: <<Ephraim refertur ad haeresum 

1 

1 

1 

-j 
. ·'i 

1 

,1 
' 1 ,, 

',! 
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duire les hérésies 1 ; car le premier auteur de schisme fut 
Jéroboam de la tribu d'Éphraïm. De même que le Sau­
veur est appelé Juda parce qu'il sort de la tribu du même 
nom et qu'il dirige l'Église, de même aussi la parole qui 
introduit les hérésies est appelée Éphraïm et elle se pro~ 
met des fruits 1 abondants parce qu'elle les fait croître 
chez ceux qu'elle a trompés. 

148. Quant à la destruction des chars, les soldats du 
camp de la vérité disent, dans les Psaumes, de leurs 
occupants et de leurs· conducteurs : «Ceux-ci se tar~ 

gueront de leurs chars et ceux-là de leurs chevaux, mais 
nous du nom ! [du Seigneur notre Dieu. Eux, ils ont été 
enchaînés et ils sont tombés, tandis que nous nous 
sommes restés debout et nous nous sommes élevés 9 2

• >J] 

(les pages 223 et 224 manquent) 
149-156 

...... ] ils étaient d'accord pour le péché et l'impiété. 
157. A tous ceux qui partagent ces sentiments, la loi 
souveraine dit : « Tu ne suivras pas la majorité pour faire 
le mal et tu ne siégeras pas avec la multitude pour être 
un faux témoin". J> En ce qui concerne cette (disposition) 
funeste et encline au mal, la femme de mauvaise vie, 
quelle qu'elle soit, mise en scène dans les Proverbes, 
s'adressant sans pudeur et effrontément à ceux qu'elle 
abuse, s'exclame : « J'ai à faire un sacrifice pacifique; 
aùjourd'hui j'accomplis mon vœu~. J) 

158. Tout ce que nous avons 
Les eaux de la mer 1. , " • , 1 S 

t d ft 
exp 1que ayant ete ote par e ou-

e es euves. . R . .1 d . veram 01, 1 se pro mra encore 
ceci : ((Il commandera aux eaux jusqu'à la mer~», dit 

multitudinem, quae interpretatur xo:pr.o?op1ct, id est ubertas et 
frugum abundantia. » 

2. Ps. 19, 8-9: cité par JÉnÔME, 1f.t84 C. 
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xcd (( 't'àç: -rWv -rrjç r'fiç 'l't'O't"CI!\l.(Û'I OtEY.ôo),ciç: )) ' üO:x-ra xo:-ro:y6-
fJ.EVO: Ë(ùç Ocx/,&ao"tîÇ- 01 o:ùtOee'.l Ot' â),fJ.uplOo: Ô:aeôe~ç ),6yot 
't'U"(;(&vouatv, OtsxôoÀàç Exbnwv tWv -r"ijç "{ôf1<; r.oï:cq.1.W1J 'tb yÀuxù 

15 :~.cd 7.Ô·np.o'.l Èr.ttYsuabtMVOt. Olo( datv ot 't'OU <I>o:p:xW olç Eyxo:­
Os~O[J.Evoç XO!J.;,&~st Àli:ywv' << 'EIJ.OÜ s'tatv o! ;,o•o:p.of., xO:yW 
Er.o(7)cr.:x cxÙ't'cUç c. )) To~-rwJ 0 r.o't'tO'fJ.O<; 0:7tayopeUe:'t'O:\ u,.o 8soü 
&v 'hpep.[?! -rii) npo11·~-r·r << Ko:l vUv yr:lp, o/'tJO'lv, -rt aot xoà 't'?j l?i 
AiyU'ittou, 't'OÜ 7ttE{'i üOwp rr,Wv; xo:l 'tt crot :t,o:l 'tn l?l 'AaO"U-

20 ptwv, -roü 1nsrv üOwp r.o.-cq.J.Wv d; )) 
159, AtsY.6o),cû e'L~·'În:::n o:Wv -r'lh; y'iiç -rro-.o:p.c;'>v o:t 7tt6o:vWç 

xo:t xn.op.~E~(Livwç ytv6[J.evo:t ~tspt o:~-rc~v Àoytx.cd Oti.;oOot, ètO: 
't'O èoxstv y ),u:t.Ut"'ljt'O: ËY,WI -dt v ~:o-~v ::>:Ùt'Wv. 

• .. 
160. ZACII. IX, ll-12 : 11 KO<l aù /,v O<t~"'~' 8L0<8~K~ç 

25 .E:E,a:rrÉcr'TEtÀor.ç "tOÙÇ aEal;llouç crou ÈK ÀÔC.KKOU OÔK Exov"toç tià(.,)p' 
12 Kor.8~crEcr8E .Èv Oxupcôp.or.n, 1 aÉO"IflOL "t~Ç cruvor.y<»y~ç. Kor.l 
&v"tl ~.J.L&ç ~p.Épor.ç notpotKEalor.ç crou, àmÀ& &v'Totnoàcôcrc.:l crot. 

226 
(XIV,16) 

161. lJpoO"'t!ÎÇa<; 0 b ti1} 7tp01f'~t'"{; Àbyo<;, v.a)J,ov Bk b Ehb:;, 
-en Lt<1v Y. x~ 'Ispouaa),·~v., t'Y) v.b IJ!f63p:x xdpsw, 't'Y) ?Ë F.:r,p:Jt't'E~V 

5 t'~\1 àpx6v.svcv Bo.:at),io: O'((l~Ono: y,:xl tcrï.:Jov-ço: xo:l -:cp0ov ëno:, 
7tp0:; ,:(~t'0'1 't'Ov ~pxbv.svo'' t'pé7te~ 1:0v ),byov, 9&crY.wv· << K::>:l cr0 
ÈV o:'i!J.CH't 3t:x6~Y.'fjÇ V;o:r.ÉO't'Et),o::; 8EO"!J.[OUÇ !JOU €y, ÀofY.XOU OÙY. 

225 c. É,. 29, 9 Il d. Jér. 2, 18 

225 15 àr.:t~au06p.EYOt : btt4auôop.ivwv Pn Il 19 rn : 000 Pn Il 21 cd : 
ot (expunct.) Pc Il ytvOp.~vo:t: ytv6p.Evot (o 2° cxpunct.) Pc Il 22 Àoytxcd 
Pc : À6yot :;,cd Pac ),oytx~[ mg. Pn Il 25 -coù~ exp. Pn Il dEap.t'ou; : O€cr­
p.tot pn 

1. Passage peu satisfaisant. Traduction douteuse. 

1 

LlVRE IIT, 158-161 697 

le prophète, montrant qu'il s'agit d'eaux salées et non 
potables, ((et aux issues des fleuves de la terre», (mon­
trant qu'il s'agit) d'eaux entraînées jusqu'à la mer. Les 
eaux qui résident là, à cause de leur sel, ce sont les dis­
cours impies qui falsifient l'eau douce et potable des 
fleuves de la terre qui ont des issues 1 • Tels sont ceux 
sur lesquels s'appuie Pharaon pour se vanter et dire : 
((A moi sont les fleuves; c'est moi qui les ai faits~.>> 

Mais Dieu, par le prophète Jérémie, interdit que l'on y 
boive: ((Car maintenant, ditwil, qu'as-tu à faire en Égypte 
pour boire l'eau du Gihon, et qu'as-tu à faire sur la 
terre des Assyriens pour boire l'eau des fleuves a?>> 

159. Ce que l'Écriture appelle isssues des fleuves de la 
terre, Ce sont les développements logiques issus à leur 
sujet, captieux et élégamment présentés, dont l'appa­
rence fait toute la douceur à les absorber. 

* •• 

160. ZACH. IX, 11-12 : 11 Et toi, dans le sang de l'al­
liance, tu as fait sortir tes captifs de la fosse sans eau. 
12 Vous serez assis sur un rempart, / captifs de l'assemblée; 
et pour un jour de ton exil, je te rendrai le double. 

161. La parole qui s'exprime dans le 
prophète, ou plutôt Dieu, après avoir 
donné ses ordres à Sion et à Jérusalem, 

à l'une de tressaillir d'une grande joie et à l'autre d'anw 
noncer la venue du Roi sauveur, fort et doux, tourne son 
propos 2 vers celui-là même qui vient et dit : « Et toi, 
dans le sang de l'alliance, tu as fa,it sortir tes captifs de 

La fosse 
sans eau. 

2. Faut-il faire remarquer une fois de plus la négligence du style 
- t<imperitus sermone ll-? Car, en somme, on lit ici: 6 ÀOyo~ -cpÉ1tët 
-càv Àciyov, la parole tourne la parole vers celui qui vient ... » 
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ëxonoç üÇ<ùp. >l lloU yO:p €'~et s!vo:t "t"OÙ<; Oscrp.to•Jç 'lj ev ),.iY.'l.tp 

üau>p c~Y. ëxon~ xo:Oelp")'iJ-ivouç O~tè <tc~Jv 'X.CI."iO:ïï:~vo0nu>Y; EUpEi:'J 
10 o0v Ecrnv T>"o)J,oùç ;;c~v ô:rlwv &v~pûJv e!ç _ô:vUOpouç ),.h.Y.ouç ~eô/,'1]­

p.ivouç ~tpbç -ç{;Jy ird)ou),w6v·çwv Xo:l Cf19YÙlnwv Y.o:'t' o:~•Wv. 
162. Tov 'Iwcr~'f' jO:ÎV 'f'fJovo0tJ.E:VOV alO:. r.pocrotJcro:v '/,(Û,o"'l.b:ya­

fHo:·J, o[ &Olxo>ç g;OovOÜ'I•ë.; siç ),chxov OÙY. ÉX.OV";'O: GO(JJP E6û,ov a. 
'Ocro:Û't'WÇ xal 't"èv cror.pû)'ro:-cov llo:vl·~),, 'tèv 't'OÜ 8s.oü q>O.cv, ek 

15 o~Y. Szo•rw: ÜO<üp ),6."/..'l.ov Eppl~:X'I o! B;..:ôu),ÙlVtot h, toü ftvuOpov 
cùtOv d•1o:t -;t:r.ptcr't'Ct!J.ivou b:. -coU ),{oy:aç b.ei Ot.i-yetv, où Ouv.:x­
p.ivwl ~-r,v e:i. ~tET>'Î:I)ptüp.i'Joç &0-::f.twv U'it"'fiP'XY,~· Ko:t .-0•1 'lspqJ.lo:v 

~(0"6'1, ':'èV v-Z~(O:'I '"POifl'~'t'YiV) 0~ O:v·m~d!J.E'/0~ Eiç LY.'t."/.0') ~opô6pou 
,.).;~p·rj; Ëppl'fer:v c. K.x~ o~Oêlç t'Ù>v oÜt<-ù; ÈT>lbou),:::u6i'tHù'l O:ôo·~-

20 O·r,t'Oç Ë[J.avzv, à~>ovteO,o:noç o:Ùt'oÙ; -.oü 8eoü o:~t'Ù>V 0:ô),o:6~~ç 
h 't'OÜ J:,,0Ôpou ),iY.Y.OU. 

163. Ko:~ È:;.z~ 'ïo:trco: VU[J.Ôo),tY.ÙlÇ hû,stto) ôpo: [J:/) èivu0p6ç 
Èv't'W ),ixY.o.;, atO: 't'hlV O'U}J.ô6)d.I)V O·fj),oU}J.E'iOÇ) .wv àasôWv xo:l 
O:[J.Y.O't'N),ù>'' 6 &ô·r;ç) oÙY. Onoç È:xs{ G3o:'t'oç ~wnr.6ü, é>tà t'è [J:I)Oo:-

25 [J.w.;' dv~t hd. u~rpbrfj'Co: f:T-o:t•1sr~''· 
164 A ' ' - ' ' ' • ) . . ' ' 1 . uttY.o: ·;ouv E'I.Et ysvo:p . .:.voç o 7t ,ouatoç o r.optpupo:v Y.o:t 

~ucrcrav' ,.[. ""." ... " " .. " "" .... "" .. xae' ~-JI 
[J.S"p;..:v su[ •...•...........•.•.•......••••... È:v T>up~] 1 

~l.oyè; <[ ....... , , . , .... , . , ..... , , , .......•...... JI 
pa·>to> üo[ a<o; ••..............••.•.....•••.....••• JI 

5 obz EÙps'l [ •..........•..•.........•.••......••••. ] 1 

165. w; ·;, ~~ oo.[ ••.•••• ·h <[ ..............•...... JI 

v.aro; ,·r,[ .•...... ]v[.""·."""""".""." ... JI 
t''i)V Y.o:1[cn'l Y.o:]~ t'èv cp),[oy[J.6v •......•.••.....•.• ~),o:a-] 1 

ip'~[J.OU) y),hl't''t''l'jÇ A.CÙ,o~[!J.é'IOU , • , , . , , , , , , ••• , , •• , ••• , .] l 
1 , , ., "' , • • [ ]1 0 O:ï.O~êvO,O:t 'fjO'fj WÇ 'fj AE , ..•. , , , , ....... , , ........• • o 

' '! · ' " · [ ]1 Y.O:t sps!J.tO:Ç ) O:T-0 'i'OU't' OU .. , . , . , , .•... , . , ·. , , , , .•.. 

226 a. Cf. Geu. 37, 20 Il b Cf. Dan. 6, 17 Il c. Ct'. Jér. ""• 6 
=LXX 38,6 Il 227 a. Cf. Le 16,19-24 Il b. Cf. Jé<'. 38,6 ~LXX 
oi,;;, 6 

226 9 xa661pyp.t110'J~ : M.6€tp"fP.~IIOI pac Il 12 iwcr~tp : 1wa~ Pac Il 227 
2 p.~pcw expunct. Il 5-6 pa1•ag·r. Il 9-10 paragr. 

LIVRE Ill, 161-165 699 

la fosse sans eau. >> Où fallait-il, en effet, que fussent les 
captifs, sinon dans une fosse sans eau où les avaient 
enfermés leurs bourreaux ? On peut trouver beaucoup 
d'exemples de saints personnages relégués dans des 
fosses sans eau par ceux qui leur voulaient du mal et 
cherchaient à les tuer. 162. Joseph, par exemple, jalousé 
pour son honnêteté, fut jeté par ses injustes envieux 
dans une fosse sans eau a. Comme lui, Daniel) le sage 
par excellence, l'ami de Dieu, fut jeté dans une fosse 
sans eau par les Babyloniens 6

; ce qui lait dire qu'elle 
était sans eau, c'est la présencé des lions qui n'au­
raient pas pu y vivre si elle s'était trouvée pleine d'eau. 
Et Jérémie aussi t, le grand prophète, fut jeté par ses 
ennemis dans une fosse pleine de boue 0

• Mais aucun de· 
ces persécutés ne resta sans secours) car leur Dieu les fit 
sortir indemnes de la fosse sans eau. 

163. Étant donné que ces événements s'accomplissaient 
avec une portée symbolique) demande-toi si la fosse sans 
eau que nous montrent les symboles n'est pas l'enfer des 
impies et des pécheurs, où il n'y a pas d'eau qui fasse vivre 
puisque l'on n'y trouve nulle part de bonne humidité. 

164. Ainsi, par exemple, arrivé là-bas, <<le riche vêtu 
de pourpre J et de lin fin a n 2 •• , ••••••••••••••••••••• 

1. L'exemple de Joseph, Daniel, Jérémie est repris par JÉRÔME, 

1l.t85 c. 
2. Les pages 227-228 et 2/J:i-2<'!2, appartenant à la collection de 

l'Université de Cologne, ont été éditées par L. KoENEN. dans 
Archiv fiir Papyrusforschung, Cologne, Bd XVII, 1960, p. 61-105, 
sous le titre : Ein Theologischer Papyrus der KOlner Sammlung: 
Kommentar Didymos' des Blindcn zu Zach. 9, 11 u. 16. On trouvera 
dans cet article, p. 64-89, un commentaire et toutes sortes de sug­
gestions pour compléter les lacunes des quatre pages. En quelques 
endroits, nos lectures complètent ou modifient légèrement celles de 
L. Koencn, dont l'effort et les résultats sont remarquables si l'on 
tient compte qu'il ne connaissait pas le texte de l'In Zachariam. 
Lectures divergentes: p. 227, G, 15, 21, 24, 27; p. 228, 7, 10, 11, 
15; p. 2ld, 4, 9, 14, 15, 18, 26; p. 242,16. 
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<oç a,• &vuopou Àoxxou '·0[ ..•.............•...•...•.. JI 
7tëtv. 166. 'Ev -rt;'> &·1UOr!f Î,Œx.Y.<:-1 [ •••••••••••••••••••• ) 1 
vo·J, ~pO 'r'r,<; 10ü L:w-rrjpo.; hnO·~[~J.(aç· .••......•••.••••. ] 1 

15 z6ivt"sç U~ô -rWv •'ljç o:~[ ........................ sùe:p·)] 
y~t'lj<; èv 'Ocr'lje; til> 7tpo1f't)rr, [. • • • • • • • • .• • • • . . . • • ·wp.?:v-] 1 

nxWv O:vOpWv' (< 'EI;é-n:tV.?: aù1[oùç èv ('totç) Oe:cr1J.Otç O:ya7t·~-] 1 
cre:Wç p.ou'. n 167. 'IcroO'JVO:[J.où:nv [., •• ,,.,.,, •..•.•.•• ] 1 
Oe:cr~J-0: xal at 'iCÉèo:t -c·~c; cro<p[to:ç •••••••••••••••• , ••••• , • J 1 

20 7tb6ov o:U't"ij4: Sx.ov'to:' « "E]J.I3o:Î,[),e; toùc; 7t6~7.ç crou ë:lç 'tà~J 1 

r.éOrxç o:Ùo"ij; d. >> Ot oÜ'tCJ) ·-/~vi!J.[e:•/ct .•........•.•..... ] 1 

7tpbç "tt Va Y,O:tp6v, AO:'t!Î 'tt V; o\Y.[ ... , •. , .. , , , , . , •. , . , , , ] ! 
xw O:nou-rDJ .. ovto:t Èxd6sv e:y[, • , • , , , .....•...•....•... J 1 
168 ' - ' 6 ' ' [ JI • 0:\JTWV 0:7t0 :XVO'JTOÇ XGH o:y , , • , • , ••••••• , • , ••••• 

25 ((&x -r'ijç !J.O:t:xio:ç &v:xcr~pOif't'iÇ [-.ta"t'po?to:po:C6-rou ••••••••••• ] 1 
où r6o:p-co~ç O:pyupC~ 1) xpucric~, J:),~,[~ tttJ.(<:l o:ltJ.o:"'t'~ Wç O:p.W-] 1 

[J.OU O:[J.VOÙ e ))' o31'0Ç a' Èa"t'lV 6 Xptcrt6;. A[ ............. ] 1 

[ .....•.....•....•.............•...... ] • '' ),~~wv, 1 

[. · · ..............•.................•• <J,,aouç, •!-1 
[169. "'v' .............................. "Jn·qp<ov ·~ 1 

[Y.o:LV~ êta6·~Y:I) b •••••••••••••••••••••• "t'oU]t~ -re{> at'[J.o:-1 
5 [ >t •••••••••••••••••••••••••• XptnoU 'I 'l)crO J :J Oicr!J.tOt e 1 

[ · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · .... ho[· · · ..... Jroç •w- 1 
[ .............................. h<>0~ ·~·[ •.••• ]-,:;,.,, 1 
[ .................•.•........ ] • ç '{00•1 [ •• "' JSv·~v.ôroç 1 
[170, .•.•...•................. ·"Jpo~rov ''' <·f,v i<·r(av 1 

10 [ ••••••••••••••••••••••••• 0·~ À!J ]v6Tt 't"(7>v Oe.a[J.(wv bt 't"OÙ 1 
[ ....................... at]~.~ qç o•a6·~v:r,ç 1 • '0 o&va-1 
["t'OÇ, , , , , , , , , , , , , , , , , , , , , , , , :, , ]~ 0~a6·~x:I)Ç Ô7tO<H<fnoç 1 

[ ....•.•.•.••...•.•.••.• ] W.; rp:fipEt 0 'A7t6cr't"oÀoç j<l.:>:,à 1 

227 c. Os. 11, 1, Il d. Sag. Sir. 6, 24 Il e. Cf. 1 Pierre 1, 18 Il 
228 a. Cf. Mallh. 26,26 Il b. Cf. Le 22, 20. 1 Co<'. 11, 25 Il c. Cf. 
l:!.phés. 3, L Philém. 1, 9 

227 13-14 parag'r. !116 post 7tpolfl~'1J legi potest 1t (canccllat. et 
expunct.) ~[ 1! 21-22 paragr. Il 228 6 fartasse ÈxEt Il 7 JuÇEv : (u = 
ot ?) Il 9 supra r. ]po~yov add. ]<no:vw; Pn Il 9-10 &y(o:v [ 'lépou:;o:À~p. ?] 11 
1. 0 ÛEcrp.lwv : ÛEGp.Wv Pac 
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[ 
A e· , , , J • o' • , , . . . 1 

••••• << 1 .... uo: 'I)Y.'t) yap e.7tt n xpotç 1"-'e.oo:ta, E7te.t IJ."fj7tO't"E tcrxue.~ 

[éh·e. ~-n b Oto:Oé[J.€'10.<; d. >> 171 .• a~·dh.x 'Yoüv Y.al M<ùücr~ç b :J.Syo:ç 1 15 

[' • ), ,, J • "f.)' - • - > 1 \êP01':XV't"'ljÇ., ••••••• • • O:OW'I 1'0 tJLJ ,LOV '!OU VOfJ.OU 't"'ljÇ CJt0!-
[0-,}'l:fJÇ e •••• , ••••••••••••••• ]-çoç, ),o:ôWv aliJ.O! tEpoupy't)- 1 
[ -·J . T • T - ' ' 1 , , • , , , , , , , , , , •••• , •••• '1.:."1. pot<; EL7tEV « OU"tO "CO O!tfJ.O! 

[ rijç Otxûf,Y.:I)ç ~ç lvs:"ts:O,o:hof >> KUpto; fe Y.o:l ÔtSOe."t"O 7tp0ç l>iJ.IÏ<;g>>.l 
[172, , , , , , , , , , , , , • , , , • , , • , , , ]oU'!WO<; 6:fvO!tOV 't'~V crY.t<~- 1 20 

[0·1/ •••••..........•..... !J.J}Jzapbu, -c'ljç xatv'ljç ô7t0 -roU 1 
[ •...•••.•.••••••••••••• J >< ~E5><oocr0a•, wç <OV l1ao),ov 1 

[ . -J-' -·e· e· ·1 •••••••••••••••••••• -rot<; '! YI 'it"O!M:tq: CJt::t "IJY:(J r.z'irot ocrtv 
[«Et 't0 aiw.t '!o:Upw1 xa~ 't)pO:yw'l xa~ cr7to00ç Ocq.J.i),e.wç 1 
[pxni~oucra -ro0ç XE.Y.otv )wiÛ'IOU<; &rti~e.~ 7tp0ç "t"f,v t1l<; 1 25 
[aapxèç xo:eo:p6't'l/'t1X,] "Jbo-<9 "t0 o:t!J.o: -roU Xpt1HOU Y.J:Oaptët tT,"~~ 1 

172 ............................................. . 
• • • • • • • • f< Si le sang des taureaux et des boucs, si la 
cendre d'une génisse dont on asperge ceux qui sont 
souillés sanctifient de manière à procurer la pureté de la 
chair, combien plus le sang du Christ purifiera-t-il notre 

228 d. Hé b. 9, 17 Il e. Cf. Ex. 24, 7 ii f. lié b. 9, 20 Il g. Cf. Ex. 
24,8 

228 14 p.~r.on tcrxûs~ Pl : P.'fl1"ELcryyEt Pac Il 22 ~âla:wücrOo:t : ~s6awu­
p.ÉY"f)Ç pl 

1. En regard de ce texte mutilé, on peut proposer ces quelques 
lignes de JÉRÔME, 1485 C . <<In sanguine passionis tuae eos qui 
vincti incarcere tenebantur inferni, in quo non est ulla misericordia, 
tua clementia liberasti. Denique postquam Dominus resurrexit, hi 
qui peccatis Adam, sive, ut quidam volunt, erroris inoliti, ac mor­
tis vinculis tenebantur, resurrexerunt cum eo et apparuerunt in 
sancta civita te. De hoc sanguine testamenti, et ipse indicans futu­
ram passion~m, ad discipulos loquebatur : Accipite et bibi te ex hoc 
omnes : hic est enim ealix novi testamenti in sanguine meo. )) 

[228) 
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(a!J-nfO"f)cnv 'fitJ.Wv 0:7t]è vexpWv Ëp"(WV stç; -rè ),a-rpsUst•J] 
8st;) ~Wnt a >J Y.o:l Q;),'tjOtvG>·· 

173. TL 0' Uït&pl;s"t'.::n xo:~ 'it'C(o: OmpcD,sto: Scrta! 'ïotr; à!;a'lto­
O"TaÀs!aw Osay.(o~r; "COÜ cùx ëx~nor; üOwp ),cb .. xou ~i;'i)r; OtJ),otho:t, 
<p&axov't'or; -roU ),byou · ct Ko:O·f,cr[ o ]no:t è-.v OxupWp.o:<rtv », Èï.atvs-rctr; 

5 è'I)Àovb·n, « o\ Oicr!J.tOt •'flç vuvccyw-y'i)ç z '' 't'?jç èv06Çou 'Ey.Û,'I)cr[o:ç, 

oJOcqM~ç En ct O'ït(Ào'J ·~ po't'(Oo: b >> èzoUcr·qç. ~uyc·f,pto: 0€ 't[èt.J 
fpoUpt?:' lvOo: xo:6e0cUno:t Ow:vo:no:ub[J.ë'Jot ot Oi<r[J.tOt 't'Yjç cruvo:­
"'(W";"tj<;, fLEt'EVEï.Oin·sç h 'tOÜ 0:vt./0pou ),axY,OU. . 

174. 'Ev 'torr; 7tp6'têpov 0 ),byoç È<pO:'JÉptüasv 't(vo: 'tO: tVsxtO: 
10 Oxupc~JJ.atcx & t~xoObp:ljcrE'I ~ TUpoç Y.cà -~ Nwsu·~· ·d·Jo: 0' Ècrt'~ 

't'j: VDV !J.V'tj(J.CV.SUb[J.E\10: È'itiZ~VEt&, ÈV OÏ<:; 9U/,&O'O'CV't'O:~ o[ fUt' .ÎVIX­

'lt'atJO'EhlÇ o\ a~O'!J.~Ot tr); 6~:.lo:ç O'UiiO:"(Wf'fiÇ,, Œw!J . .SV. 
175. 'Ev -rn Ostq: t&')•J Ilapotp.~Wv ypwpjj ·~ sùf.&6.stiX OxUpwv.o: 

etp·~-rat tWv O(nbt'l)tO: Y.o:( o~x.a~OO'~'I'f)[ v] Y.ncp6oUvtw·.l cÜthlÇ. 
15 << 'OxUph)!J.O: ÔO'(ou cpbboç_ 1\upfou '. '' '0 til) qtb6<;> toü 8eoü crx.e-. 

-;;aa8ef.;, U1t.spo:vo:6àç -.o:Ut .. I)V t~v crY.É'lt'·r,v, ùn-' o:Ùtcü toU Ehoü 
qm),o:xO't')vo:t s•Jzé!J.svo-;, ),É"(Et 7:pèç aù-c0·1 Ot' eùz'fiç' << f.s•1oü 
!J.Ot el; 8~:-0v lmspo:crït~crt·f,v, slç tÔ'itOV OxupèN 'tcü cr&'lcr:::d p.s d »' 
xat 6:tt Èv 'tpto:McrtiJ} x.o:l 7:pWttp 'lfo:),p.êi)' (< ~t) [LOU êT Y.O:'t'O:'fU)'~ 

20 <ir.O O),t~swç -r~ç 7tëpt~:.xoUcr·r,ç IJ.e, tO Ô:jo:)J,io:!J.& fJ.Ou, 1-ihpwao:€ 
• , - ~ ' e '] "' ' ' • !J.ê O:'it'O 't'WV Y.O:':'O:otWY.O'JtUlV fJ.ê , )) O'OO'J'IO:fJ.OUV't'WÇ i'.:n SV 'ipt('(-

Y..CO'tii} 'lf'cû,IJ.~) 0 'tU'XêtV cppoupô:ç àY.O:'t'O:fJ.O:X'~1'0U 7-0:po:xcû.Wv' 
<< 1\:voÜ [J.O~ .s'tç 8s0v ÙïtSp1X0'7t'tO'''~V, êiT.EV, ê~Ç tÔT.OV Y.CftO.:'fU-

, - - ' ' 176 'Al l ' ' ' , l , ' -'f'r;Ç 't'OU O'WO'O:t IJ.ê . )) , , ,0: Y.O:t 0 tOV Y.O: ,0') O:"(W'IIX 

25 j;·rwvtcrŒ!J.svoç 't'E),ÉO'o:ç n •èv O:yo:OOv OpÔ[J.ov, t'l)p·f,cro:ç ta -r~v 
7-icrnv g 't'l)pëho:t Y.:d o:l.J'tèç U7t' o:Ùr?jç' ·~v x.o:~ OstY.vÙç Wç €vtt'/ 
' î ~ ' ' ~ ' ' ' .... 
o:crqto:~~.wç nrstztcr!J.sV'I) x.o:t oucro:v axa•o:~J.o:z·~-rov, fl.E-ro: -rwv 71:(lpo:-

229 a. Héb. 9, 13-14 Il b. Cf. Éphés. 5, 27 Il c. Prov. 10,29 
d. Ps. 70, 3 Il e. Ps. 31, 7 Il f. Ps. 30,3 Il g. Cf. II Tim. 4, 7 

1. Cf. sup.-a, 85-92. 

LIVRE Ill, :172-:17(} 703 

conscience des œuvres mortes pour servir Ile Dieu 
vivant 0 

>) et vrai. 

173, Qu'arrivera-t-il alors et quelle 
« Ils seront assis l , . . d . . . 

d t 
sera a secuntc es pr1sonmers qu1 

sur es rempar s. » , , . 
auront ete retirés de la fosse sans 

eau ? La suite du texte l'indique immédiatement en ces 
termes : « Seront assis sur des remparts>> - de bons 
remparts, évidemment - << les prisonniers de l'as­
semblée r l> qui est l'Église glorieuse désormais <( sans 
tache ni ride'». Les citadelles sont des citadelles de salut: 
là, s'assiéro'nt pour prendre du repos les prisonniers de 
l'assemblée ramenés de la fosse sans cau. 

174. Dans ce qui précède 1, la parole de Dieu a montré 
quels sont les mauvais remparts qu'avaient construits 
Tyr et Ninive. Mais nous, voyons quels sont les bons 
remparts dont il est fait mention maintenant, où les cap­
tifs de l'assemblée de Dieu seront gardés dans le repos. 

175, Le texte inspiré des Proverbes dit que la crainte 
de Dieu est le rempart de ceux qui vivent avec droiture 
dans la sainteté et la justice : «Le rempart du saint, 
c'est la crainte du Seigneur~. l> Mais celui que protège 
la crainte de Dieu va plus loin que cette première pro­
tection, il prie pour être gardé par Dieu lui-même et il 
lui dit dans sa prière : << Sois pour moi un Dieu protec­
teur, un lieu fortifié pour mon salut à>>, et encore dans le 
Psaume 31 : « Tu es mon refuge dans la tribulation 
qui m'assaille; ô toi qui fais ma joie, délivre-moi de ceux 
qui me pousuivent ~. >> Semblablement, dans le Psaume 30, 
cette invocation de celui qui désire trouver une forte­
resse inexpugnable : <( Sois pour moi un Dieu protec­
teur, un lieu de refuge pour me sauver'·>> 176. De même, 
celui qui a combattu le bon combat, qui a fourni la bonne 
course et qui a gardé la foi v est à son tour gardé par 
elle; et montrant que c'est là une fortification solide et 
inexpugnable, il pousse, avec ceux qui lui ressemblent, 

l 1 
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'itÀïJa-fwv zapta-·t .. r;p(wo; ~o0' <( 'IOoO r.é),tç Oy:upO: X.C(~ crw't·~ptov 
·ht.û.l)v· O·~cr~~! 'tÜ';(OÇ xo:l nsphavzoç; a.>> l1ù>ç ;àp oùx Gn•.o:tcx~ 
ftt.fx·tJ·roç; ~ 't"etxoo; x~~ 'It'e:p('tstxo'l ExoOO'o: 'lt6i.tç;, ·~'ttç hr·dv 'f) 
'Ex.yJ,·rscr(o:, Sxouo-o: [J.èv -rsrxoç cruvtatO:[J.svov È.% toU 'lt\ISU[J.o:·nxoU 

vbtJ.OU Y.O:~ 't'~Ç J:'ilj)'[J•4V'I)Ç 6~wp(aç, 7C'êp{.-cztf.OÇ OÉ, ËÇw 't'OÛ àcrq>a-

5 ),oüç 't'E(f.Ollç, -r:~v x.a'tà P1J't0'J x:û 1cr'topb:v jpo:!f!·~v. 
177. Ko:l Z-n Y.o:.à Ot&vota'l !J.),Î,ïJ'I 'têtzoç 't'ijç xa)J,tT.6),ahlç 

€crav ~ 1tapl 't9lç TptaCo:; 1âcrn; Y.cà 't'OÜ Movoyavotiç !toU 'tOÙ 

E>eoü, Ovtoç E>aoü AbjOU, dû,·ijOaf.o:ç 't'E xo:l GaoU O"O<p(a;, ëno.; 
7tEpt'ta(zou Y.(J:r:aiJ,·lj),w; 't'o:U•r, 't"{j 'JOf,crêt 'toU i.byou 1'ijç È.vo:'J-

10 Opw;njcraw<; xcà 'tOXE't'OÏ.Î toU h o;'i'jç O:ï.etpo-yO:JJ.OU no:pOivou 
Mo:pb:ç. 

178. L\.uvo:'t'Ov e:\T.stv Wç tstxoç JÛV rppoupoüv -c·f,v 'Ex.x./,'1)­
cr[o:v Èat~v -rà: eùaee;·q o:ùt·~ç g>pov·~!J.Grto: Y.v:-rà 't'à i%yp.o:'t'o: t~ç 
èù:fj6~(aç, r.ep(·w:zov Oè ·d: ·hO Lxix 'it'o:~OsU!J.O:"t'a x.a~ ·~ -rWv Èno),Wy 

15 ,.~ p~G\Ç , 

179. 'P·r,Oéf) Y.o:t hipwç W; 'tELXi~s:o:~ tJ.è'll 7.p[o]'f)jOUtJ.Évw; 
7) €xup0: ;cb),~; è.x. -r'ijç Zr.~cr't"l)tJ.O'HX.'tj; -rWv vo·f)-rWv xo:l àcr(ù!J.&­
[-r]wv Oe:wp(o:ç, 7tsphE~Xoç ë"zoucro: 't''~V 7eipl 't'ù'>V o:'lcrO'I)tWv yvWcr~v 
-roll <f:XWO[J.ivou x6cr!J.OU Y.o:l -rWv jJ.EpW'' o:~-roü xo:~ 'tf,; êtotxoUcr·tj; 

20 o:~tà OEta; 7tpovo(:xç. 
180, 'Q È•J 't':'id't'YJ 't'?j 7tÔ),EL x.o:l 't'OÎ:Ç O"UjjÉVECil\1 O:~'t'?J È.TC"o:t­

\IE't"OÎ:Ç OzupW!J.O:Cil'J Y.o:O'ij!J.Evoç, Xptcr-rol.l Oicr!J.toç i~v b, O:rp6ô~JJÇ 
OtciyEt 7tpocrO:~x.Wv Ot7Ùo:crd~e:crO:xt O:vO' (S., &OÀLÔ'fJ 7.6:p&û,·l)crL'J 
Y.cd 7iO:pO:!J.u0{o:v· È'it'S'r~vsY.'t'O:t yàp npOç 't''ijV s~spysn;Ostcrav 

230 a. Is. 26, 1 Il b. cr. Éphés. 3, 1 

230 i!J, 1: 't"~Y Pac /! 15 <~p'I]O't<;: <~p1]0'tY Pac 

1. Remarquer ici, 1. 9 et l. 1ft, la déclinaison de r.~pl·mx.o~. 
2. Même formule en IV 87. 
3. La présence des déterminatifs YO'I]'t:Wv et à<J"cop.in.uv aide à 

préciser le contenu de la O<:wplct. Emcrtr1p.ovn·.rj, cf. lntr., p. ?!J,. (Ne 
pas oublier que Didyme a écrit un traité Ihpi. èt.crwp.i-,;wv). L'influence 
du vocabulaire stoïcien apparaît dans ces mots auxquels le chris­
tianisme donne des résonances qui ne sont pas que philosophiques. 

l"' . ' ~~ "~" '"· .,.,. '"" 
>\~ ce cri d'action de grâces : cc Voici la ville forte, notre 
., salut ; il en établira jle mur et l'avant-mur ". >J Comment 
~ ne serait-elle pas inexpugnable la ville entourée d,un mur 
·~· et d'un avant-mur 1 ? Cette ville, c'est l'Église, dont le mur 

est formé par 1~ loi. spirituelle. et la .. co,nte~~lation mys: 
~ tique et dont l avant-mur, qm est a l exte~Ieur du vrai 

.:.ij. rempart, est le mot-à-mot et la lettre de l'Ecriture. 

i 177. Suivant une autre interprétation, le rempart de 
· la ville de beauté, c'est la foi en la Trinité et en le Fils 

· · Monogène de Dieu, qui est Verbe de Dieu, Vérité et 
f' Sagesse de Dieu 2, tandis que l'avant-mur, par rapport à 

1

. 

. 

~. 
u 
i! 

1 

~ 
1 
j 

cette interprétation, ce sont les enseignements qui 
concernent l'incarnation et l'enfantement de celui qui 
est né de Marie, la Vierge qui n'a pas connu d'époux. 

178. On peut dire que le rempart qui protège l'Église, 
ce sont ses pieuses pensées en conformité avec les croyances 
de la vérité, tandis que l'avant-mur, ce sont les enseigne­
ments moraux et la garde des commandements. 

179. On pourrait encore dire que la principale défense 
de la Ville forte, c'est la contemplation savante des réa­
lités spirituelles et incorporelles 3 , tandis que son· avant-

· mur, c'est la connaissance sensible du monde visible et 
de ses éléments ainsi que de la divine Providence qui le 
gouverne. 

180. Celui qui, captif du Christ •, 
réside dans cette ville et est assis sur 

récompense. 
les remparts louables qu'elle comporte, 

La double 

y vit sans crainte, car il s'attend à recevoir deux fois 
plus de consolations et d'encouragements qu'il n'a subi 
de tribulations. En effet, l'Écriture ajoute en s'adressant 

Jérôme, en s'inspirant, semble-t-il, de ce passage sur les Y01J<i et les 
à.crc.'lp.ct.'t:IX, écrit (1486 B) : << Nobis, non contemplantibus quae viden­
tur, sed quae non videntur. Quae enim videntur, temporalia sunt; 
quae autem non videntur, acterna. » Le stoïcisme a disparu de ces 
réflexions empruntées à S. Paul. 

Zacharie. II. 19 
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25 ~À·f)EhJ·,~· << 'Anl [J.lêè.; ~!J.Spcxç r.cépo~Y.sato:.; aow, 0~'7t')~ii &v-.cmo­
OWO"tù o-o~z >>, O~ïtÎ,o:o-to:~ofJ.É•rr,t; 1"'/j<; ~o:po:p.uOro:ç tf,ç &d to~ç 
U1Cip!;o:O"~ OÀ~b·r,potç. 

181. A'ta01J•·~v e:'t~t6vet 't'f}Ç Oewp(o:.; -r:X y,cn·Ct 'tèV &vOpwirto:xrov 
'1' À "O • ' • ' • ~ '"'" -J ' e ' ' wô ::xôS. V'itëp yo:p -rp::JTvOV e:1t o:nou e:ot" ~acr~l7:cr 'fJ 't'O: 

&~o:~pe:O€vto: o:~t"oU j 'lt'.ina 7t:p6't'e:pov, cü-rwç cl jUfJ:.vo:crcf[J.e:vct 
-ç~),e:(wç '7t'p0ç c.00"iÔe:t:XV « ~1CCtj"(Û,(o:v ~f.OUO'tV ~ûl'i'jÇ ·djç VÜV Y.O:~ 
-r'ïj.; [J.êÎJ,oUa·r;ç a >l, o~ r'i'jç È.'lmt"fÎpou ~w?jç, t'i'j; È),e.e:tvoÙç noto:J~'fJÇ 
-ccùç ~'it~ [J.b•rrro~ o:~t~v ·h),,tu.b-ro:ç b, J:),À(,. ·t"~.; vü'J U7to:pxO·~vo:t 

5 Ouvo:tJ.fv·r,ç -;orç TvtO"të.6oucrtv, y,o;'tb. 't'0 ),e:xOb U7t0 toU ~<.n:'i'jpoç· 
<< <0 <tta't'e:Uwv dç È!Lè txe:~ ~llr~v o:'tC:>'nov c >>, Y.o:l 7t.i),w · << AG-:·IJ 
O' èa•lv 1; o:i.Wv~o~ ~w·~, ~va y~vWall.ouo-(v crs tOv à),'f;6w0v Eh6v, 
x~l êv &~Ecr•z~),o:~ Ttjo-oü•J Xpt{n6v d. )) 

182. '0 -ço:0't''lj\l -d)V ~w·~v &:7tsnsü0sv lzulv no),u'itÀo:aw.:~op.€-
10 vr;v o:~'t'-i)v azot1) Ô-c~v -cO 't"Ü,stov iD,On y..-;c! 7ep6aw1Ccv 7tp0ç 7tp6a~ 

wr.ov e è<pO?i ·~ &ld;Ozta. 
183. E\crJ:yw)'tY.thspov OS xcà -r6?e p·r,6e(·f)· -roü Oo:vchou s\.ç 

7tdno:ç .ivOpt;mouç Ots),r,),uOb-coç 't?i 7tO:paf5~o:t -.oü 1Cp(0-rou O:v-
6pW,.ou r, OteÀ·JO'I/ &J~:O -;?jç t!Juï.'ij; 't"è at;)!J.a· W; €i.x0ç OS È6Héeto 

15 tb 7tO)J,~ xp6vt~ o-uvOv 0:7t'OÔJ:Ï,o:io-o:' W; r.::xpot:.<.so-(av Û7t'~!J·Ervo:t' 
ànl 't"a6•1).; hl tJ.i.o:v -i)tû{'o:•J tmo:p~&cr·tjç, OtnÀêt ô Ehôç o:v-ro.:7tÉ-
0wY.sv Eydpo:ç xo:l èmoOoù; 't"?J 4uzn ,o aWp.a o.:~•~ç, Wç p.T, · 
• , , • , 'JJ' , .. a ~ , , , , 0:7t'StÎ,'I)<fêVO:l p.OVOV au•o, 0.: , ,o; XO:t O:'l't't <f o:p"tOIJ XO.:t O:'t"l!l.OU XCXL 
&aeevoù:::: xal UnY'tY.oÜ o-Wu.o::oç, éiœOo:o't'ov, tv~,upbv -re xcû bd-

• ' '· ' ' 1 '· 

20 't'l!l.OY 1 Y.CÛ o:~tb 't'::JU't'O o-W[J.O: 7t'IEU!Jo0:1"tY.bvg. 
184. '0 'lt'poaizwv 't"'?J O:n1vWcret ·r[j)·1 fJe:oT.vdcrtWI ),oy{w•J 

it.CXl ihep::x T."Î,ëtato: vo·~crr:.t r:.[ç -cO Ct7ti,a 0:v't'o:ï.o0Œca6o:t U7t'0 't'OÜ 

8eoü -c(i) !J.Ltv ·~p.Ép::xv (J.etotY.tcrOÉnt. 
, '"'O' e··À'' 185. Ilpèç p·r,ïOV xo.:t 'to-Je r'tj zt'f)' [J.St'otxta stç o aoç etç 

, • , . , , 'J 'e "J' , ~ 25 èx6pOUÇ wzp.o;ÀWIJLO:Ç vop.<p OU (J.OVCV E ,u'tpw '1'), aA ,a 'X.Cl~ 'tW'V 

230 c. Cf. Job 42,11 Il 231 a. Cf. l Ti m. 4, 8 Il b. Cf. l Co•·· 
!5, 19 11 c.Jn6,47 Il d. Jn17,3 Ile. Cf. ri Co•·. 13,10.1211 f. Cf. 
Rom. 5, 12 !1 g. Cf. 1 Cor. 15, 42·44 

LIVHE III, 180-185 707 

à la foule qui reçoit les bienfaits : <<Pour une seule journée 
d'exil, je te rendrai le doublez», c'est-à·dire que la conso· 
lation est double pour les tribulations passées. 

181. Comme exemple concret de cette explication, 
prends l'histoire de Job qui eut tant de force d'âme. De 
même qu'il se vit rendre le double a de tout ce qui lui 
avait été enlevé [ auparavant, de même ceux qui se sont 
dépouillés de tout par piété <<ont la promesse de la vie en 
ce monde et en l'autre "n, rion pas d'une vie périssable, qui 
rend misérables ceux qui espèrent seulement en elle b, 

mais de la vie que les croyants peuvent posséder dès ici­
bas, selon la parole du Sauveur : <<Celui qui croit e~ moi 
a la vie éternelle c ))1 et encore : << La vie éternelle, c'est 
qu'ils te connaissent, toi, le vrai Dieu, et celui que tu as 
envoyé, Jésus-Christ <t:. >> 

182. Puisse celui qui a cette vie dès ici-bas, la posséder 
encore bien davantage quand viendra l'achèven1ent et 
que la vérité sera contemplée face à face 8 l 

183. Mais on peut donner de· ce texte une explication 
plus élémentaire. Par la mort, venue pour tous les 
hommes à la suite de la transgression du premier homme', 
le corps fut séparé de l'âme, et celle-ci, naturellement, 
souffrait d'avoir perdu le compagnon d'un long temps au 
point que c'était un exil pour elle; comme compensation 
de cet exil qui ne dura qu'un jour, Dieu lui rendit le 
double: il ressuscita et rendit à l'âme le corps qu'elle avait 
eu ; mais e,lle ne le récupéra pas simplement tel qu'il 
était : au lieu d'un corps corruptible, méprisé, faible et 
vivant d'une vie animale, elle reçut un corps incorrup-" 
tible, plein de force et glorieux: c'est le corps spirituel g. 

184. Le lecteur assidu des Saintes Écritures trouvera 
beaucoup d'autres textes qui confirment que Dieu rend 
le double pour l'exil d'un jour. 

185. Au sens littéral, voici encore ce qu'on pourrait 
dire : le peuple exilé chez ses ennemis par la captivité 
fut non seulement racheté, mais devint le maître de 
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xpo:'t·~a.:Xnwv b.upts~crsv· 60 O"U[J-ô&no; Omi,'fîv eo[J.'Jj0to:•1 ~azov 
ot r.pO~ l;;),(yov Y.:xY.oo6Snsç. 

• 
' . 

186. ZACH. IX, 13-14 a : 13,lh6n E:vÉ't"Etv&. crE, '1 oUÔct, Ep.ctu­
'ttf 't"6~ov• ~TIÀllO"ot 'TèV 'Ecpp&.t!f KCÜ ËTIEys:pé.ô ! 't"à. 'tÉKVct crou, 
I:t&.v, ê:nt 'rà 't"ÉKvet cEAÀ~voov KOÙ lf!T]Àctcp~crc:ü crs: &ç j5op.cp«lav 
J:lOlXTl'tOÜ. u Kcx.t ~cr-rcxt KUptoç En' otÛ't"oUç. 

187. TOv b. -t'lj; ru),"'qo;: 'IoUOcx O:vo:'tdÀo:no:, ~w:'ljpa, 'tb~ov 
5 éauthl kvi'tstvsv 0 Tio:t·f,p, O:q/ oO &:7ioÀUst 'te<: str; Ol.ùrl)pt1XY 

'tTto<:;aY.O'J't'ct ~Ü:fi. Ko:l Opa rs 't'~'J Ot-;(:p~p<fv· 't'O è),oOpsuO!J.evov 
't6~ov 't'OU 'E.:ppchp. ~o),<!jJ.tOV Wv6p.o:cr'ta~ 't'ii) 'lt'o),S[.J.[ouç O:Ù'ti/l 

xpacrao:t. E'ipTj'tO:L yoUv €v é:ôOO[J.'I)Y.OO"i(~ itiXl Z606fl.tp ~o:),!J.ql 7tspi 
;,o),s:tûwv aato:Vtl'.ii'lv Ouv&p.swv Y.o:t 7i:O:nwv 'tW'J hspoOb!;w·l" 

10 c< Yhl 'Erp:XqJ. !nd'IO'/'t'EÇ :~..al ~6.),/,ovn.ç ~b;~l, 1eWç €cr'tp0:r'tJcro:v 
b 1j!J.Épa 'itO),i!J.OO a )) , ticr6Zv·~crO:'J'tEÇ Y.al àvo:-;p0:7tÉV'Ce.Ç, è·r,),ov6-n 
crU'1tpt6É~'t'WV "t'Û>v tip.un·IJp(wv; E!p'IJTO:t j&:p· (< 'H po[J.<po:la 
o:ùrWv e:l.aD,6ct el.; r·~v xo:pèlo:v o:ùrWv, :.to:l 1à tb!;a o:ùrë;J'I cruv­
-tptôsh;crzv b. )) 188. Lunptb6!J.svo: 't'6;o: "t'à -lrre:p.ovtY.O: rt;'w !J·o:xC-

15 p.wv b•(v, O:r' Wv ),b"(ot 'it-'V"IJpol 7tÉ!J.ïCOV't'o:t, +,xov·t;fJ.Évoov ~û,Wv 
O(:.t'IJV 7t:e:pl hlv b 6et6.; ~·r,crw ),6,oç· << Bc),lç ntp6JcrY.oucro: ·~ 
"(Î,iiJcra:x a\mi.~v, 06/,to: 't'h: p·~!J.crt:x 'to'j a-.6v.o:-.o.; aù1Wv '. >J 6:tj),·rr 

n::oloo 'VO:o 'toü 'iCÀ·f,p'I)Ç e'tcrlv ot ),b"(ot "t'Wv -r·~v tjleoè<;Jvup.ov 
h 1 • ' ... ' 

yvWcrt•l d ÈïrO:"("(Û.Î,Q[J.ÉW.ùY, Oo:vo:'t'oUvrwv 't'OUÇ 7t:o:po:oexofJ.EYouç 
20 o:Ù-roU.;. 

232 a. Ps. 77, 9 Il b. Ps. 36, 15 Il c. Jér. 9, 7 Il d. Cf. l Ti m. 
6, 20 

232 3 hctl Kc-ra.t J'.Opwc; Èr.' a.ÙToUc; ca.ncell. Pc Il post a.:hoUc; add. ho:! 

È~~ÀEUoncu Wc; <icrtpa.7t~ poÀ(c; P cancel!. Pc 

1. La phrase : Ka.! Ëcrtozt KOptoc; Èn' a.ÙToU~, a été biffée par le 

LIVRE III, !85-188 709 

ses oppresseurs, et cela doubla le bonheur de ceux qm 
avaient été éprouvés pour peu de temps. 

* •• 

186, ZACH. IX, 13-14a: .13 C'est pourquoi, ô Juda, je 
t'ai tendu comme un arc pour moi; j'ai rempli Éphraïm 
et je susciterai 1 tes enfants, Sion, au-dessus des enfants 
des Grecs, et je te brandirai comme une épée de gu'errier. 
14 Et le Seigneur sera sur eux 1• 

Juda tendu 
187, Le Père a tendu le Sauveur qui 

sort de la tribu de Juda comme son arc. 
comme un arc. fi h d 1 avec lequel il lance des èc es ont a 
blessure est salutaire. Mais remarque bien la différence : 
l'arc meurtrier d'Éphraïm a été appelé ennemi parce que 
ce sont les ennemis qui en usent. Ainsi a-t-il été dit au 
Psaume 77 à propos des puissances hostiles de Satan et 
des hérétiques de tout genre:« Puisque les fils d'Éphraïm 
tendent leur arc et tirent, comment se faitwil qu'ils aient 
fui au jour du combat "))' affaiblis et mis en fuite mani­
festement parce que leurs armes ont été brisées ? Car il 
est écrit : cc Que leur épée leur entre dans le cœur et que 
leurs arcs soient brisés b! >> 188. Les arcs brisés, ce sont 
les cœurs 2 des guerriers d'où partent des discours per­
vers semblables à ces flèches acérées qui font dire à la 
parole divine : cc Leur langue est une flèche qui blesse, 
menteuses sont les paroles de leur bouche c. n Car les 
paroles des prédicateurs de la fausse gnose d sont remplies 
d'un venin mortel qui tue ceux qui les accueillent. 

copiste avec le reste (v. apparat). Il faut la rétablir ici, car elle est 
commentée dans la section présente au n° 198. 

2. l< Les cœurs dos guerriers >> : ,& fnep.ovth!Î. Cf. I 360, .note et 
Imr., p. 101. 
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189. 0~ 't~to:Ï:Î'to: Oè Tb: .ô:Y.6•rno: -roO Ou•1o:•o~ ~Wt"îjpoç, 'it'~pl 
Wv lv 't'EO'O'EO, axoc-tW xo:l TE't'.:fptw o/.:x),n.~> ),{ve.:t"O:t 'itoQ.~ 't'Ov 

' • f'' 1 1 ., 

p.o:Y.cfptov xo:\ ~pta";ov "t'oÇb-r·t;'J' cc Tà ~0 .. 1) .aou ~xcv·r,p.Évo:, 
Ouvo:'t'É c >>, &7i:sp Ëpw-;o: ÛèLO•J kp.'itotzt' -rorç ~o:)J,ciJ.é'votç 07e' 

25 cùtWv, Wç ·d;v Oslo:v vU[MfljV p.o:Y,&ptov Spw-ro: crzcücrav lÉ.jf.W' 

cc Te.Tpwp.lv·'l à-r6.'lt'l)o;: s't 11.cr. >> . 

190. K:xl ~po: 't'O Ao:p&Oc!;o·r ô o:~-c?ç ~tù't''ijp TbÇov Y.o:l 't'o~b­
'O'); Y.~l ~éÎ,cç i.J~Ccff>XEL 'Ev p.b -yJ:p 't'ii) ,.;pcY.Etp.Évtp 7tp0(fij'HY.{f 1 

f;'f)'t'0 T."pèç. o:~-rOv Ô<tO 't'OÜ 'Eh:cî.i ),i-yHo:t' << 'Evit'Etvcf. 0'€, 'loUOo:, 
€p.:.wt'(f 't6!;ov z >>' Èv èè:. 't'0 'l!'oD,p.ii) o! U!J.'Ioüneç o:lrrOv ),ircuvw' 

<< TO: ~É~'I) creu ·~xov'l)fJ.Évo:, Ou•1.7.•i a>>· O:~'t'OÇ Ok .,.e.pl ko:noü 
ro't.(J~' €v 'H ( · "E'6 ' ' a·· • l · · T 1 ' (JO:~'{: (( T,XEV IJ•ê UJ; tJEM<; EX ,ë'l.'t':i\1 1 E.\1 't"'?J 

5 , . ' 
<po:pi-rplf o:ncü 6.pu~€v IJ·E b. n liWç '1~P oih. hi,e:x·dw ~ÉÀoç b 
xo:-rO:(Ji'.e:u&~wv bJ,e.xroùç roùç r~-rpw(Ji'.cp.ivouç, 1'.pu7t't"Ôp.~vov b 
-rji q;a?É'tp!f fi €O"ze:v h r'fjç Mo:pb:ç O"o:pxC 

191 'E l:.' ' ~ o, ,,. • ' -:r • , • VTO:vEV't"OÇ t"OU'tOO 'tO:.J E.~OU t"CÇOU 1 Wf CU ~'J"CE.WE't3:~ 

XCÛ à7to),UE'to:t -;~ T>"À'f,HOY'tO: e.L; 6ûo•J €pw'to: ~D.-fj, i[J.7t(-r.Ào:-ro:i. 
1o i 'E ' ' ' ' ' o ' . " ' (,} <ppo.:qJ., o:vo:-rpe:7rO[J.:.voç: xca aa éV'IjÇ o:~>o;e.~xvUp.e:voç, Y.o:'to: 

'!0 ),E.'I(Û~v ù-r-6yuov àrcO -roü o/x),[J.oü· c< Yto}. 'Eq;pi~[J. &vrd­
vovnç xo:l ~&iJ,oneç 'tÔ;ov, T.'ÙJÇ 0:7tE.O''t"p&f·ljao:v b -i)[J.Épo: 
1COÎ,É!J.OO c ))' Z7.Ejéf.po:v.-oç 'tOÜ !J.ey:Xi.o: zo:pt~O!J-ÉVCU 8e.cü (( 't'~ 
-r'fjç ~t<.Û•J 't'éY.'/0: Èicl tà -tb. v x -rWv 'EJJ.-f,'Jwv >> ; 

15 192. 'E),À·f,vwv OÈ 'fEY'f,fJ.O~'t"o: b 'tothctç a·ljp.alvono:t o1 7tp-Ecr-

6do•rreç -t·i;v tVe:uO<~YU!J.CV yvc~latv xcd 'it'd:ne.ç ot t·f,v O:cr€bsto:v 
ëxone:ç, 'l.o:e' ·~v 'toÙç Ouacreôüç Àbyouç b),sO pL(j)v ~û,Wv Ux·r,v 
'ltÉ!J.7tCUO'tV Y.O:'t"à 't"WV [Li) àve:t)'l)<f'b'teù\1 (( 'tbV 't''i)Ç 'it'latE(J)Ç 

232 e. Ps. 44, 6 Il f. Gant. 2, 5 Il 233 a. Ps. 44, 6 Il b. !s. 49. 2 Il 
c. Ps. 77,9 

1. Le Psaume 44 est aussi désigné par son numéro dans le com­
mentaire de JÉRÔME, 1486 D. 

2. La« blessure d'amour», cf. 190, 191, 194, 197, 200, 201. Le 
thème apparaît ici sans être beaucoup développ6, comme d'autres 
thèmes mystiques dans l'ln Zach., cf. Intr., p. 107 note. La blessure 
d'amour est un thème origénien; sur son développement dans la 
littérature patristique et spirituelle, cf. A. CABAssuT. art. Blessure 
d'amour, dans DS I, col. 1724-1729. Déjà DIDYME, In Ps. 44, 5, 
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189. Mais bien différents sont les traits du vaillant 
Sauveur dont parle le Psaume 44 1 en s'adressant à 
l'heureux et parfait archer : cc Tes flèches sont aiguës, ô 
vaillant guerrier " n, elles qui mettent l'amour de Dieu 
au cœur de ceux qu'elles atteignent, ce qui fait dire à 
l'épouse divine éprise d'un bienheureux amour : cc Je suis 
blessée d'amour 1 z. >l 

190. Et voici qui est surprenant :le Sauveur est à lui 
seul l'arc, l'archer et le trait 3 • En effet, dans le texte du 
prophète! que nous commentons, Dieu lui dit : <<Juda, 
je t'ai tendu comme un arc pour moi z >l; et, dans les 
Psaumes, ceux qui le célèbrent lui disent : <<Tes flèches 
sont aiguës, vaillant guerrier "n ; ènfin, dans Isaïe, il 
dit de lui-même : cc Il m'a disposé comme une flèche 
d'élection, dans son carquois il m'a caché b. >l Comment 
ne serait-il pas une flèche d'élection, lui qui transforme en 
élus ceux qu'il blesse, flèche cachée dans son carquois, 
la chair qu'il reçut de Marie ? 

191. Cet· arc divin une fois tendu, dès ce moment il 
décoche des flèches qui blessent d'amour divin. Éphraïm 
en est accablé, il- est renversé et sa faiblesse apparaît, 
selon la parole du Psaume que nous citions à l'instant : 
<<Puisque les fils d'Éphraïm tendent leur arc et tirent, 
comment se fait-il qu'ils aient fui au jour du combat ~ n, 
alors que Dieu dans sa munificence << a suscité les enfants 
de Sion au Mdessus des enfants d~s Grecs )l ? 

192. Or l'expression cc les enfants 
Les enfants de Sion · des Grecs ll désigne ici ceux qm 

et les enfants 
des Grecs. 

professent la fausse gnose et tous 
ceux qui pratiquent l'impiété d'en­

voyer les paroles impies comme des flèches meurtrières 
• 

PG 39, 1365 D : « 'Ev-:dvcxç 0~ ofcx 'tO~Ôt'I]Ç è.fptcrco; "tÔ~ov, XCX't'EuoOoU 
t't"tphlO'XCù'l Eiç apwca. ÜE{OV TOÙ; ~o:)J,op.4vouç », 

3. Cf. Jf::nÔME, 1486 D: c< Salvator a Patre in hune mundum mit­
titur, qui ipse est et arcus et sagittarius et sagitta.), 
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Oupdv d )), Tixvo: ~~c1v -ru·cx&voucr~v, btq~~p6[J.E.VO: U-r.è 't'à• ~o:cn-
20 ÀeUoV't'O~ o:~tW\1 E>eoU, o! r.pe.aôe6one; -r~v 0:),·~0zto:v. 

193. Tt; o' .,., ~tù.)'}, ·(j IJ:/rr'f/p -rWv &rceyztpo[J.ÉVWV Ur.O Geoù 
't€xvw'll, ~ 1} [J.tr.p<J> npb't'epo\1 O".):tp'l)'ncrOelao:, ~ç ·~ Ouy&-r·t)p 7tpoa­
't'&ne-rat y:o:(psw O"!p00pWç x.:xl auvt6'J(ilÇ ènl 't''!j È7ttÀO:p.tf'Et roU 
l.axupoü x.al cr~>~ov-roç ~o:crtÀÉwç. 

25 194. « 1Ji'1) Ào:<p~ 0 8e.Oç tOv 'IoUQo:v o'ta Po~J.tpa(o.:v !J•O:';(I)'t"OÜ z ))' 

O:!J.tpOtÉpwç O't.ù't'l)p(o:v ~YEpjW'J' Y.o:Ob fÛV 't'6~ov Ève't'&fh') e.Ïç !J.O:Y.&­
ptov 'tnpWrn.wv €"po>-ro:, xo:O~ 0€ O''t'po:t'tjjOç &pta"roç 07t&:pz(J)y 1 

4'1l),o::p0 PotJ.:po:(:xv, v.az·qt·~ç Wv, btl 't<î) crtp&t"te.w -roùç &nt7to:po:­
't'ê't'O:j[J.4'vouç. ntjpo:r.'t'o:t xo:~ 7Cëpl toU-rou èv 'te.-c&p't'<p xo:l naae.­
po:xocrtcjl 'Fa),p.0' « IleplÇwao:t 't'~V po[J.o/o:(o:v aou bd 't'ÔV (J:I)p0v 
aou, OuvO:'t'~, 't''fl Wpo:~b't'i')'t'{ aou xcà 't'{}> Y.6.)J,e~ aou, €vsxsv O:i:l)-

5 6-::Co.:; xo:l 7rpo:Ü't'l)'t'o; xo:l Otxo:toaûv'l);, :t.o:~ ôO·r,·r~as~ ae 6::tU[J.O:a't'W; 
~ Osl;t& O'OU a. )) IIW; yO:p oOx 6?'/)"(Ei eo:u(J.~O'-Wç ~ oe;tà 'tÔ'J 
'it'Spt~wa&[J.svov È:'it'l 't'ÔV l'·i'Jf>ÔV O:~'tOÜ Ouwx'tbv, 'it'xpo:?b;wç "rri,·~t­
'tov-to: toù; 'it'À'I)'t"tO[J.Êvou;; 195. Aù't'oü "(CUV Ëa't'tV O.:xoUaca 
ÀÉyono; 't'OÏÇ 7Cpoxo:ro:i,o:p.Oo:vOj1.~'10tÇ 'ltf>ÔÇ 't''qÇ eefo:ç Ouv&(J.SWÇ 

10 a~roU· << 'l'p.sf;, Atelo;.;s;, rpo.:uv.o:'t(ca po!J.<po:b:ç JJ.oU È:a'te b.)) 

TpautJ.O:'t'taOinsç yft:p Ut.O 't'oU 't'o:Ü•a ),éyonoç, 0.:7robo:),bv-rsç 't~V 
Al6tÔ'it"W'J ~W'~\1' àOo:vo:a(av O.:voJ,r, !J.\fOV't'O:t, Wç zo:ptO''t'l)piw; 
a'tt.srv· << "Eato:t ·~ ),o:!J.7tpb"Ci')Ç Kuptou 'toU 8soü 'lj!J.ûh fltp' 

~p.aç c », È?te(7tsp ïC),Uvo:no; ~!J.IÏÇ to:J o:h(ou 1t&V't'wv O:yo:Ohlv, 
15 ),o:p.r.pol xcd ),suxol à'lt'sèstxO·tï!J.SV, xo:tà 't'Ov p.e.'t'O: r.app'l)a(o:ç 

),f.yovt.l.' << fD,uve:tç p.~:. xo:t ù·ûp ztévo.: ),~:,uxo:v6·1)aop.at d, » 

196. Ilôee.,, ?è- A~6to1teç ys1f.v·'i'l't'?.:~ o~ ?t'pô; àyo:Ooo •pCI!utJ.o:tt­
~6!J-osvot lv a vsY.pwOWatV t'?) 0:0'sf)::.('f e, ~ h t'OU Oto:ô6),ou ysvv·~-

233 d. Éphés. 6,16 Il 234 a. Ps. 44,4-5 Il b. Soph. 2,12 Il 
c. Ps. 89, 17 Il cl. Ps. 50, 9 Il e. Cf. Col. 3, 5 

233. 20 't"OÜ ; ttî) pac Il po:atÀEÛOV't"O; P : ~ct::nÀet Pn Il 26 pop.fctlctv : 
pop.o:po:io: Pac 11 28 Wr.dpx{Jw nos : &7t:ipJ.€t P Il 234 5 687Jr7fau : bô'fly'tfo-n 
p" 

1. Cf. JÉRÔME, 1487 A. 
2. Cf. supra, 136. 
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sur ceux qui ne se sont pas couverts <(du bouclier de la 
foi à n. Au contraire, se trouvent être enfants de Sion sus­
cités par Dieu, leur Roi, ceux qui professent la vérité 1 • 

193. Quelle est cette Sion, cette mère des enfants 
suscités par Dieu, sinon celle dont nous venons de mon­
trer tout à l'heure la signification 2, celle dont la fille 
recevait l'ordre de tressaillir d'une joie vive et forte à 
l'apparitio.n éclatante du Roi puissant et sauveur ? 

194. <{ Dieu brandit Juda comme une épée de guer­
rier~», opérant le salut de deux façonS, soit qu'il le 
tende comme un arc qui blesse d'amour bienheureux, soit 
que, en excellent chef de guerre, 1 il le brandisse comme 
une épée, tel un guerrier, pour égorger ses adversaires. 
Le Psaume 44 parle aussi de lui : <{ Ceins ton épée sur ta 
cuisse, vaillant guerrier, dans ta splendeur et ta beauté, 
à cause de la vérité, de la douceur et de la justice, et ta 
droite te conduira en des voies admirables" 3 • >> Com­
ment en effet sa droite ne conduirait-elle pas en des voies 
admirables le vaillant qui a ceint son épée sur sa cuisse 
et qui frappe d'une manière étonnante ceux qui reçoivent 
ses coups ? 195. Ainsi, on peut l'entendre dire à ceux 
qui sont surpris des coups de sa puissance divine : (( Vous, 
Éthiopiens, vous êtes les blessés de mon épée b. >> Car, 
une fois blessés par Celui qui leur tient ce discours et 
ayant abandonné leur vie d'Éthiopiens, ils recevront 
l'immortalité et diront, pleins de reconnaissance : {{ Il 
brillera sur nous, l'éclat du Seigneur notre Dieu c », 
car, lavés par l'auteur de tout bien, nous sommes apparus 
nets et blancs selon le mot de celui qui disait avec 
confiance : « Tu me laveras et je serai plus blanc que 
neige tJ. 4• >> 196. Qu'est-ce donc qui les avait rendus Éthio­
piens, ceux qui sont blessés pour leur bien afin de mourir 
à l'impiété e? C'est qu'ils étaient nés du diable et qu'ils 

3. Ps. 44, /J:-5, cité par JÉRÔME, 1487 A. 
4. Soph. 2, 12, Ps. 89, 17, Ps. 50,. 9 : cités par JÉRÔME, 1487 B. 
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cro:'1>0Ç odnoù~ 6eÀ:f,crano:; ,b;ç bn6uv.bç aÙ't'OÜ r.:oletv f; Etp'f)'tll~ 
20 jàp r.:epl o:~-;oU Û); sÏ·~ [J.é)~aç, a~à ;tpca~Ucro:v O'XO'tE~v'l)v &~(VOtO:V 

xo:l n·Yn;pk1.v, t~Ç O·q),oü't'a~ Èv 't?J ~((!5),<1) 't~Ç tJ.E'i:O:'IO(a:;, Ilo~IJ.é'H 
bvop.o:~o!J.iv·n,- xd >TI Bo:pvo:ô.ii È1ttcr"t::~),?j. 

197. ID,rnsb;~J.sv Oè r!o:t ·i)p.s~ç crw't'·r,p~wOhlç ln~O 1oû ~Wnoc; 

),6-you x.cd bepyoüç, T-"Ep~ oO ~(!.ypa7r.o::~.t' <~ ZW'J ô /,byoç -roü 
25 Ehou :x.al. È:.•Jepr·f,ç, xd -roiJ.<.Û"t"spoç Ur.:Sp 7tâcro:•J p.&zo:tpo:v OLcro;o­

!J·Ov g ll 1 ~'lo: 6.xva'Cw6~ne:; ao:pY.(, ~<ôO'it'Ot1j6{;'>!J·E'J l1veUp..a·n h. 

TpwOû·r,IJ.êV j Oè Y.o:l 1:q> hi,EY."t~ ~D,st, 7tS!J·t6é:vn O:r.O -coü 
È'l't'o:6É'J't'OÇ 't"O.;o:.J' OÜ't'W yèt.p È:.ï.Ejêp(j·i)0'61J.S6o:, 't'U"'(X;iVO'rt'êÇ t'fi; 
I:tW•J 't"ÉY.vo: È.1d 'C'à -çfi,v 'E)J,·frvuw "(êv·f,p.o:'ta. 

198. flo),),~'t tb.'lo: xo:l u~:::l 'E),),·~vwv Ov'ïë<;, k.:s-r.oUOa.o'o:v 
' ' ' , ' .. 5 xa-;0: 'thlV 't'l,Ç e~crsôda:; Ooy!J.ct't<ùV, w:; xo.:t O"Ujjp:>qJ.!J.<X~a "'oAu-

ü'ttz:x Y.o:.:JJ,et~o:~· à)J,' W),c6pe.Uf:hpo:'' btë"(E(p.lno.; y.a-c' o:~'t6>'1 
-coU 8eoU S,.y.),·fJo-~:xo-nY.oÙç CivOp:x;, O:vo:'tp€tfanaç 'tO~ç Èp~<HL-

, e · ·r· " , i'.:::ù,; a~'ti:>v ),b,ouç cû; ei.-stv p.c'to: 'ltê1CO~ ·~C"ewç· << o: O"ii/,a , , '),, , , - e - , 
't'ÎjÇ ü'tpO:'tdO:Ç 'l'jtJ.{,'l'J OV O"O:pXt%0: 0: ,A(J. uU'IO:'tO: 'tC}l ê<p) AO"(tiJ-

' ' ' 10 p.~ÙÇ ;r.o;f}o;tpOÜV"!êÇ.) 'l.O:l T."èÎ.'I Üt!J<Jl[.J.O: É:-r.cttpO!J·êVOV X:Z't'O: 'tYjÇ )VCJ}-

IJêW:; 'tO:.Î 8soU '\ >> "O'to:v i-r.ëjêp6jj kT-"i 'tb. 'tcclv 'E)J ... ~v(Ùv rix va 
'tà 't'ï')Ç ~tÙw) « Zv•o:t É:7i

1 càtoùçz >> b 't'OiJ'to Y.O:";ope!:>cro:ç 
<< KU pLo:; )) , bo7ïoùiJv 't'cùç iT-"qsp6inaç 'tot:; x:ze' ~'~~ È7ïë-

1ip6·fJcro:v) Ù)~ ~o:crt),cU.::~v O:~":'WV x.o:'to:p·ncrf1ÉncùV é:vl vi{> xo:t !J·t~ 
15 )V<:lp:n b) Y.'t(VO:Ç Ûç Ëvo: Y.O:W0'1 Ô:'16p(J)7i0'1 'tè.V "E),),'IjVO: x:;à 

'IouOo:to'' '. 

234 f. Cf. Jn 8, H Il g. Héb. 4, 12 Il h, Cf. 1 Pierre 3, 18 Il 235 
a. Il Cor. 10,4 11 b. Cf. 1 Cor.!, !0 Il c. Cf. Èphés. 2, 15. 1 Cor. 
12, 13 

234 19 ctÙtOÙ<; : CI.Ù't"Oî:i pac 

1. Past. Herm. 22,10; 24,2; 96, 1 (=Vis. IV, 1,10; 3, 2; Sim. IX, 
1), sc 53, p. 134, 138, 332. 

2. Barn. 4,10; 20,1. ~Même alluslon au Pasteur d'Hermas et à 
l'Épître de Barnabé, IV 312. ~Si Barnabé est explicite, puisqu'il 
désigne 1~ diable par la seule expression de 0 p.Üo;ç {4, 10), Hermas 
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voulaient servir ses mauvais desseins 1• Il passe en effet 
pour être noir à cause des ténèbres où l'établissent son 
ignorance de Dieu et sa perversité) comme on peut le voir 
dans le Livre de la Pénitence qu'on appelle« Le Pasteur>\ 1 

et dans l'Épître de Barnabé 2• 

197. Puissions~nous recevoir) nous aussi) les blessures 
salutaires de la Parole vivante et efficace, dont il est 
écrit : << Elle est vivante et efficace) la Parole de Dieu) et 
plus acérée qu'une· épée à deux tranchants P ll) afin 
qu'étant morts 8elon la chair) nous soyons vivifiés selon 
l'esprit"· Puissions-nous aussi être blessés [ de la flèche 
d'élection qui part de l'arc tendu, car nous serons ainsi 
suscités, étant enfants de Sion) au~dessus. des enfants 
des Grecs. 

198. Comme les enfants et les fils des Grecs sont nom· 
breux et qu'ils ont tourné leur zèle contre les ensei­
gnements de la piété, ils laissent derrière eux de volu­
mineux traités 3 • Mais ils périssent quand Dieu suscite 
contre eux des hommes appartenant à l'Ég·Iise qui 
réduisent à néant les arguments de leurs controverses 
et par conséquent peuvent dire avec assurance : << Les 
armes de notre combat ne sont pas charnelles) mais 
puissantes selon Dieu ; elles renversent les raisonnements 
et toute hauteur qui s'élève contre la science de Dieu".» 
Quand les enfants de Sion seront suscités sur ceux des 
Grecs) <<le Seigneur sera sur eux 11 >>) lui qui a opéré ce 
rétablissement en unissant ceux qu'il a suscités à ceux 
contre qui il les a suscités et il régnera sur eux tous, qui 
seront réunis en un seul esprit et une seule pensée b' 

car il fonde en un seul homme nouveau le Grec et le Juif~. 

l'est moins. La grosse bête à forme de baleine qui lui apparaît a 
quatre couleurs sur la tête, dont le noir (22, 10). I,e noir, dit-il, c'est 
le monde où nous vivons actuellement (2lJ:, 2). N airs, également. 
sont ceux qui ne reçoivent pas la pénitence {96, 1). 

3. L'activité des hérétiques vue à travers l'ln Zach., cf. Intr., 
p. 83. 
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/3oÀtç, KCÜ KUp~oc; nctv-roKpét't'Cùp S:v a&À'rnyyL crotÀ1nEt KOll no­

pdlO'E'TctL Ev cr&À9 &nELÀf1c; o:.\vroO. 16 KUpLoÇ TICXV't"OKp&:'t<ùp 

20 ÔTIEpacrnu:'l or.ô-r&v. 

200, 'Ev-cdnv'toç 8eoU ola -r6Çov 't'èV 'IoôOav, ~oÀl~ <~7 
O:atoo:-;t-1} ÈÇeÀeUae't'at, 'tttp6lcrx~ucrœ xal 'ït),·~'t't"OUcr:x d; O.si6v 

' ' ) ' gp<ùta, W; cpW; 't'oU xbcrt'.OU -yevÉcrOat 't'·f,v Ouvap.f·riJV e~"av -re ,e,tav 
t.Yuï.·~v ·~ ëvOoÇov 'Exû,·l}a(av d· << Te-rpwv.fv·'l &yi'it''')Ç e'qJ.tc. >> 

25 "On Oè. oÙY. btaûOa tJ.6Vov 't~ 'Jt'E!J.'i16!J.EVO: Ô:7t0 't"OÜ Oûou -rb;ou 
<pürtewà -rujz&vet, ïto:l b -r(\) 'Ap.6o:MÙ!J. T-pO<; 't'Ov 8e0•1 ÀÉye­
-rat' ((Et; <pW; ~oÀŒeç crou 'it'OpeUao'J't'IXt el.<; <péyyoç aatpo:n:~<; 
07tÀwv crou f. >> Où OtaifÉpa Oè: -rà n),•fJOuntY.Wç xcd !vt"t.iiS<; e17tst'V • 
jEVtY.t1<; y0:p ÀCqJ.6:i[vo!J.E'I ~o).Bo: È~Û,e.U<:rO!J.lh'f)V W~ '0:cr-rpa7C~V, 
·~~ e.ta·'i 'l'Co),).à. -ru"(xcivoucr~v a! v.e.p~Y.a~ ~oÀa(. 201. 0 -rrrptvv-

, , J ' ' ' 'f~ • ' , ) 1!' }(.WV Àoyo~ et~ 7eo6ov •ouç: 'tO:~ xo:'t e.~ooç o.:ps•o:ç ava ,o;IJ.OO.:~ 
VOV't'O.:Ç r.a\ 'tà 'l.O:"ïà !J.ÉpOÇ Oôy[J.O.:TO.:, ~o),(ç È(H[~]V "(êVtY.i;'lç, 

5 dOtxWv U7Co.:pz6nwv 'tù.l'l 7ee.pl h&crT'f)Ç &ps't'iiç xal h:lcr'tOU Ob"(­
!J.O.:>C<; ÀÔ"(WV, Y.oà Otà 'toû-co 'TCÀï)6uv'ttxWç Ovov.:r.~O!J.Évwv ~o),(èwv. 
IIÀ·Ijv y.a\ ~ fL(o: ~o),lç Wç &cr'tpo:'ii:~ lÇépze.•o:t Y.al at 'ltoÎ,Àal e.t~ 

235 d. Cf. Éphés. 5, 27 Il e. Gant. 5, 8 Il f. Hab. 3, Il 

235 29 YE'ItXW~ : "(EYtxWç p.~v Pn Il 236 2 ~oh{ : ~oÀ(~ Pn1 ~oÀtoEç 
Pn2 \\ 6 ~oÀ(3wY : ~oÀWv Pn 

1. Hab. 3, 11, cité par JÉRÔME, 14S7 D. 
2. Le correéteur antique a tenu à tout prix à uniformiser le lan­

gage de Didyme. D'abord àvop.or.~op.€vwv ~oÀCôwv est devenu àv. ~oÀWY 
par analogie avec p.Eptxo:t ~oÀo:l qui avait été la ~r,e.m~èr~ expre~sion 
de Didyme. Puis, s'apercevant que le mot ~OAtç eta1t repr1s en 
conformité avec le texte d'Habacuc, le correcteur a transformé le 
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199. ZACH. IX, 14b-15a : 14 Sa flèche partira comme 
l'éclair, et le Seigneur tout-puissant sonnera de la trom­
pette, et il marchera dans l'agitation de sa cplère mena­
çante. 15 Le Seigneur tout-puissant les p1·otégera. 

:La flèche 
et la trompette 
du Seigneur. 

200. Quand Dieu aura tendu Juda 
comme un arc, sa flèche partira 
comme l'éclair, blessant des coups 
de l'amour divin l'âme parfaite ou 

l'Église glorieuse a qui deviennent ainsi lumière du monde 
et qui peuvent dire : «J'ai été blessée d'amour e. )) Le 
caractère lumineux des traits que décoche l'arc divin 
n'est pas propre à ce seul passage; dans Habacuc, aussi, 
on dit à Dieu : c< Tes flèches partiront dans la lumière, 
dans l'éclat fulgurant de tes armes 11. » Et il n'y a pas 
de différence entre l'expression au singulier et l'expression 
au pluriel; car c'est selon le genre que nous parlons 1 de 
la flèche qui partira comme l'éclair - mais celle-ci a 
pour espèces nombreuses ·les traits pris en particulier 2• · 

201. La parole qui blesse d'amour ceux qui s'attachent 
aux différentes sortes de vertu et aux différents points 
de doctrine, c'est la flèche selon le genre, tandis que les 
les paroles sur chaque vertu et sur chaque point de doc­
trine sont spéciftques, et c'est pourquoi elles sont appelées 
au pluriel des flèches'. D'ailleurs la flèche unique part 

premier ~oÀo:1 en ~oÀtôEç. Pour Didyme, f>o).o:( se rapporte aux 
vertus particulières (%o:'t' E1ôoç), tandis que ~oÀtôEç se rapporte à 
la vertu en général (yevtX.CiJ;). 

3. Ici et dans le numéro précédent, remarquer le recours aux 
termes techniques : xÀïj9:JV'tt:t.Wç, Ëvti'.GiÇ, fLEptxO~. r~\1\i'.GiÇ, XO:'t"' e13oç, 
E1ôt:t.6ç ... Didyme aime à se parer du langage des écoles. -

236 
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!fW<; r.o:-tà -:Ov 'A[J.Ôo:Y,o6p., _t.ê}l n&v-ro: ),c.:p.npO: zTvo:\ ~D,.,., 't'à: 
7CEp.;.6[J.E'IO: 0:1tO 't'OÜ &no:O~no; t61;0u Ur.O -roü fhoü. "E&n Oè 

10 't'OÜ~o 0 'IoûOo:çz. 
202. ~eo-:xqr~natat 'itpbtspov ô·n 'it'ept -rcü &vo:tsG,o:no.; h 

-r1jr; <q~u/,'7)-:;; 'loUOx Lw't''lipoç 't'o:th·' O:;,o:·ryD,),et<~J. 
203, 'EÇeÀOoUcr"I)Ç W:; O:cr-rpo:7t'fîç -c-qç Odo:ç ~o),iOoç €1tl 't(j> 

fW't'taO-t)•Jw -rèv itcrw fY..vOpûl'itOV Y.:xl 't'CÙç OcpO:x),fJ.oÙç 't?jç Y.o:pObç \ 
15 K•Jpto:; 7Cer:v-roxp&-rwp cro:Î,7Ctû, Otsyelpwv xal -r'i]v EvCov &r.~·~v, 

Wr; dv o:ïcrO·tjaV/ ),o::b6no: 't'"fiç Ô1to:p1;Œa't)Ç Û>q>û,daç à'Jo:tp6iy1;xa0o:~ 
zaptO"t'l)p(w:;' (( 'H T."O:t~€~0: Ku plou Otzvo(yst [J.OU -rè.: 6>to: b ))'' 

bce['it'Ep OSOul'l.ÉV p.ol cUç toü àxoUEtv. 
204. Kcd Ôpo: et !J·~ xa-r' !rdvoto:v f}.),),7Jv 'l.o:l fY..),b;v tà 'lt'o:pà 

20 Ekoü Ot06[J.EVOIJ cra),m"(1; Ècr--çlv xo:l O:crtp0:7.'~· ~1-lt !Û'J jètp 
0::t.OUO't0: 'tU"(:(::f'JE.~ --ç(t O'O:Ij)ii}Ç Y.O:( è~::t'rbpulÇ xœl Jl·EJO.:),cqn0•nù<;: 
&ïto:yyû,À6t.J.E'JO:, crâ),-;nyyt Ûl]J.olCù'rtO:t, n Oè 11Wtl~OUO"t'} tOv \IOU\1, 
rf'ux'i)ç O:pO::x),t.J.Ov Ono:, O:cr~po:r:?J kot:t.o:crtv. 

205. </Ocrr:e.p Oè •o~ç s:~ep~rs•cut.J.Zvotç h -:t'poo:~pécrew:; Y.o:l 't'oU 
25 Èlj)

1 
1Jt.J.~V q>{Ù'retv-': :t.al !J·E'Yo:Àbq>cùvo: &Ao:·rw ,0; Oeta, o0't'w O:Aeti,T, 

-yive--çat Y.a't'O: 't'WV P9!6~fJ.WÇ O:v::xcrtpso:po]J.Évwv, 06e•1 etxb•(ùÇ bn­
<plpsto:t t'!J Y.o:'t0: 't'~V O:npo:7t"~V ~oi,Œt È.~epzop.év:;, Y.o:l 't'tî) cro:)~­
ïtL~at\1 •Ov K6ptov 'it'C.:V't'o:t..pchopo:, cro:),dsaOo:t 'tèv e~ep~(l-ç·f)v Èv 
O:r.et),n, 0:ro:06r1J't'oç r.o)J,rjç 1r::xp~ncqJ.év·r,ç b<. 't'cù kv 0:7es0,?) 

30 nopeûecrO.x~ kv cr&),cp 't'0\1 8sbv, 'l'JO: [J.'~ 7t,xns:),Wç ê!;w yév·r,'t'O:t, 1 

èlwpOoufJAVï)Ç 'ItO't'È 't"Ï:Ç O:r.et)â'):;, W.:;; È~tl NwsuttWv yéyo'Jev. 
206. Etr.Wv yO:p b O:ïtst)~Wv· <<''E-n tpc.tç ·~!J.épo:t xo:l N t\leu~ 
xa•o:crlto:<p·~creto:t a >>, o~x b xo),&cret, O:i.J,' Èv O:~tst),TI è'êoÇev 

236 a. Cf. Éphés. i, 18 Il b. !s. 50, 5 Il 237 a, Jonas 3, 5 

236 1fix orn. pac 

1. Cf. supra,187-190. 
2. Is. 50, 5: cité par JÉnÔME, 1487 D. 
3. 'l~rdvotct : voir notes de vocabulaire, Intr., p. 63. 
4. Bien qu'ils soient l'un au singulier et l'autre au pluriel, -ruy;civn 

et <h~J-o(owtat ont le même sujet. 
5. Ninivites évoqués par JÉnÔ~m, 1487 D. 
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comme l'éclair et les flèches multiples, selon Habacuc, 
partent dans la lumière, parce qu'ils sont tous lumineux 
les traits décochés de l'arc tendu par Dieu. Et cet arc, 
c'est Juda z_. 

202. Nous avons montré dans ce qui précède 1 que c'est 
du Sauveur qui sort de la tribu de Juda que cela est 
annoncé. 

203. Quand la flèche divine sera partie comine l'éclair 
pour illuminer l'homme intérieur et les yeux du cœur", 
le Seigneur tout-puissant sonnera de la trompette, sti­
mulant aussi par là l'ouïe intérieure, et celui qui en aura 
perçu l'utilité fera retentir ce cfi de recollnaissance 2 

: 

«L'enseignement du Seigneur m'ouvre les oreilles b >J, 
puisqu'en vérité il m'a donné des oreilles pour entendre. 

204. Demande-toi si ce n'est pas selon des intentions 3 

diverses que le don de Dieu s'appelle tantôt trompette 
et tantôt éclair. En effet, dans la mesure où les paroles 
de Dieu prononcées clairement, distinctement et à haute 
voix, doivent être entendues, elles sont comparées 4 

à une trompette, mais si elles illuminent l'entendement 
qui est l'œil de l'âme, elles ressemblent à l'éclair. 

205. Comme, pour ceux qui reçoivent 
Dieu marche les bienfaits, s'ils le-veulent bien, comme 

dans sa colère. 
c'est en leur pouvoir, tous les dons de 

Dieu sont lumineux et retentissants, ainsi se font-ils 
menace contre ceux qui vivent dans l'indifférence. C'est 
pourquoi, justement, après la flèche qui part comme l'éclair 
et le coup de trompette du Seigneur tout-puissant, le 
texte ajoute que l'auteur de ces bienfaits s'agite dans une 
colère menaçante. Mais une grande bonté ressort du fait 
que Dieu marche avec agitation dans une colère mena­
çante sans en sortir complètement, ! quand la menace 
arrive à corriger, comme cela s'est produit dans le cas des 
Nivinites 6. 206. En effet, quand Celui qui menace dit: 
<<Encore trois jours et Ninive sera détruite" >J, ce n'est pas 

237 
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[237] o-cû,~:-6ea0o;~ x.al !J.€,0:-JfcrTo:crOcH o:ÙtWv; 'lvo: !J.ê:to:vo[o:~ "Cbr.oç ao{lslç 
5 €Çw t'ij.; O:rreû,'i'jo; 'itOL'~O"{) -roùo; 'TCO:Ucro:p.Évouo; &1l' Wv 'ï'C'f'bt"epov 
b·~prouv. T etthn tot Y.:d b 'Aaap., éi~J.a 't{j) &xoUao:t 'tijo; o/wv'ijo; 
't'ij<; U;.O -roü OtfEW<; O:;ro:rf)6eia1j<; yuvcmr.Oo; aÙ'toü, atO"S'ijO"LV D,rx-
6ev yJ,ôvou "COÛ vop.oO{tou, W::; EiT-E~v· (( T~v rwv·~v )) -r:Wv 'i'C'cOWv 
« O"ou :~xoucro: 'itepmo:-roùnoo; b)), 7tp0 T'ij<; 'lto:po:ô&crswç; 'lto:pbno.; 

10 xcù OtcD,eyo!J.Évou O:·tn),a]J.bo:v6p.evoç;. 
207. Ko:l ;;i'~v 'IouOodwv yoüv o~x à<ptcr't'&!J.e:voo; ô.-s: jV'IjO"iw.; 

'tèv VÔ!J.OV èqll)),o:nov xcd -çOv OeèulY.Ô"t'o: S6zp&7t€UOV, o~O' Oi,w.; 
à1t'o),stït'Ô[J .. ~\IO<; b O:~eû,?j h a&),cp nenbpsuto:t, q:;·~craç; -r.spl 
xù-r:Wv· << 'EjY.o:-cÜ,t-;co: tOv oi.x6•J p.ou, O:.;p?jxa -cT,v -û,r,povo!J.io:v 

15 fJ.)U c. >> ~<Xo/1-;'>ç; OS: napicrta>o:t 1} ÈyY.a"t'6:),ettft;, ),é-yonoç 'l·~aoü 
èv Eùo:~r-re.Hcp· << 'IOoù O:rp(e.'t'cn Up.rv b oh.oç Ô!J.~>vd. n 

208. Lle.1~'JU't'O:t ô crxon-0:;; Y.o:l ·d 't'Ü,oç 7Cp0ç O:yo:Ooü "t'otç k-yxa­
"terJ,emop .. :tvo~:;; U7t·~pxOo:t 7 kx 't'oü È7e~cpipe.crO:xt 'ti{)' << Kcd KUpto:;; 
7CO:VTOY.pchwp 'ltope.ûcre.'t'o:t È.-v O:ne.t),?i ai),ou o:Ù"t'oü >>, << Kûpto:;; 

20 'it"O:V't'O~pi,wp Ô7tëpo:cmLÛ o:Ù·tfi)vz, >> "Ü't'ë -yàp eOoÇe.v b à'ltëtÀ'?j 
O:q;îcrtacre:x~, -cO 't''fl"VtY.6:èe. k6o·~O-~cre.v, 6'1t~p o:Ùt<'i'>v 7Cpo6:xÀWv 't''~v 

&~a"t'O:!J,if.·l/"t'OV àa1tBo: o:Ùtoü, r.epl ~:;; Èv "rp.votç EÏp'lj't"Cn 't'<î) 
e.Ùe.pye.-.ou[J.iVtp' « ''Ü·ÛAl Y.u).ÀWcre.t crE ~ Q;),·~ÛêLO: o:ÙtoÜ e. >l 

209. 'E;çd e.Ïp'l)'tO:L evo:yxo:;; c,); O"O:),;d~wv Kûpto:;; 'TCO:\I't'OY.p0:-
25 'twp èt.z't6pwç Y.cà p.e.yo:ÀoqH:ww:;; &ye.t •à:;; 7to:p' o:Ù'toü e.Ùe.p"{EO"(o:ç, 

-ypwpr~~.O:; 'lte.pl 't'OÛ't'OU p.o:ptup(o::;; O"uvo:Y.'tiov. 
210. l1pOO"'t'ine.t 't0 a"(~OV IIveûp.o: 't<~ 't:~puY.t 't"'~Ç O:l'ljOe.lo:ç 

237 b. Gen. 3,10 Il c. Jér. 12,7 Il d. Matth. 28, 30. Le 13, 35 Il 
e. Ps. 90, 4 

1. Pressé, JÉRÔME condense en quelques lignes tout le dévelop~ 
pement de Didyme sur la flèche, la trompette et la menace; il ter­
mine ainsi (1lio87 D) : ({ ... yadet in motu comminationis suae. ldeo 
comminatur, et dicit se illaturum esse supplicia ut poenitentium 
misereatur. Denique jungit et dicit : Dominus omnipotens proteget 
eos, quos prius sua comminatione terruerat. Legamus historiam 
Ninivitarum. >> Laconisme affecté de qui prétend {(ne pas dévelop­
per des évidences, praeterire manifesta>> (1463 C). 
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le châtiment, mais seulement, sous la menace, une appa­
rente agitation de colère et un apparent éloignement pour 
leur donner l'occasion du repentir et écarter d'eux la 
menace quand ils auraient cessé leurs anciens agis::;e­
ments. De I_TI-ême, Adam lui aussi, aussitôt après avoir 
écouté la VOIX de sa femme trompée par le serpent, perçut 
l'agitation de colère du Législateur. D'où ses mots : 
«J'ai entendu le bruit>> de tes pieds «quand tu mar­
chais b l>, alors qu'avant la chute, Adam saisissait Dieu 
par sa présence et ses paroles. 

207 · Dieu donc, qui ne s'était pas éloigné des Juifs 
tant qu'ils ob.scrvaient fidèlement la loi et qu'ils servaient 
Celui qui la leur avait donnée, ne les a pas non plus 
c01·?-plètement abandonnés quand il a marché dans l'agi­
tatlûn de sa colère menaçante et dit d'eux : <<J'ai aban­
donné ma maison, j'ai délaissé mon héritage e. >> Et cet 
aJ:andon ressort clairement de ces paroles de Jésus dans 
l'Evangile : «Voici que votre maison vous est laissée 
dés·erte à, >> 

208. Mais le but et l'issue de cette manière de faire a 
été pour le bien de ceux qui ont été abandonnés. Cela 
ressort du texte, puisque, après avoir dit: <<Et le Seigneur 
tout-puissant marchera dans l'agitation de sa colère 
menaçante>>, le prophète ajoute : <(Le Seigneur tout­
puissant les protégera z >>. En effet, quand il parut 
s'éloigner en les menaçant, c'est alors qu'il les aida· 
il interposa pour eux sa protection invincible, dont il 
est dit dans les Psaumes à l'adresse de celui qui a reçu 
le bienfait : «Comme une armure, sa vérité t'entourera 6 , n 

Dieu fait connaître 209 · Puisque nous avons dit tout 
à l'heure que, quand le Seigneur tout­
puissant sonne distinctement et bien 

haut de la trompette, il répand ses bienfaits, il faut 
produire à ce sujet des témoignages de l'Écriture. 

ses bienfaits. 

210. L'Esprit-Saint ordonne au héraut de la vérité 
Zach.'H'ie. IL ,. 
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U~Wom -c~v <pwv·~·~ ko:u~oti 1Üç; acD,7a yyo.: f, 07i:<•><; ·~ C~Oo:crY.cùLx ·~·~ 
-rçpo<pips~ 1 s'~.; 7t'b),s!J.OV o~sys(p·n -roùç EhcîJ 0'7po:·a:UO[J.É'IJU~ 7i:pèç 

(XV, 
12

) "t'OÙÇ O:nmo:po:-rS't'O:'([J•i'IOUÇ 'ii:O),sp.r,;.·,il}ç, !;),));; Y.:X~ 7i:pbç -:0 O'U"'(%0:­

),dv s(ç 't"O:ç kop'to:ûlfJ.OUÇ <.o.:V'tj)'Upe.~ç. 

211. Kstw~ Oè: -rà 'itspl -roUtwv iv "t'olç Ozcr.vdcrto~ç ),oy(o~ç, 
5 no't'è: p.è:v [J.e:'t'' a~vtyp.oü, 7t'ocè: Oè la'tcptY.?j Owrrf,ue:~. 

212. ·r'lt"Ep Oè: 't'Où Os~zO?jvo;L Wç -rè aoJ,7t'l~w' o"l)fJ.o:!·lst 
cpo.:•dp(l)crLv, o:lh·o:pY.sç 't'Ô U'itè 'I·IJcrOü ),sx6è:v •otç ÈfJ:ltop:rcsUsr.v 

ÈOD,ôucrtv -r?j dç 't'00ç 'itÉÀo:ç sÙ1tod~· << ~U, 'f'l)cr(v, 'TÇOtWv ÈÀs­
'fJfJ·oaûv·fjv, p.~ crcû,·;do"f)Ç g!J:rrpocrOiv aou a. )l 1\II,X),tcrco.: yàp 't'O.:Û·njv 

10 't'~V O:ps't"~V Y..Otpup.fJ.É'IWÇ ~or)),s-ro.:t 7ep0:"t"'te:a6o:t, Otà 't'Ô 7t"O.:pa­

fÛEcr0:xt .:pt),oOo;to:v i'.o:! 't'O <p~l-i:T>":r.~vov <po:ve:pc~:; o:Ù't''flç -rÛ,OU[J.é­
V'I)Ç, l.t.)J)/. xo:( T>"O:[>O:Ôdvna~ Èno),·~ ·~ è~o:yopsÛOUO'O:' « ''0 [J.~cr.dç, 
hipt.p creu p:~ 7toisl b. >> To yàp Èv.nop:1te:Ustv t''fî t'(;}') Oso[J.Évwv, 
fv' oi.it',ù o:pp::Zcrw, Ouat'ux(~, c~ <pD,ov -r0 e:·~e:pys't'oup.É'Ilp, ,7> Ë7te:-

15 t'O:~ Y.o:t o:Ù't'Ov 't'Ov p.e:t'O:èt~6'rco: .,.-pit''t'EW Ô [J.'f) ~oÛÀE't'O:t rro:6ü'J, 

2J3. ''O•o:" 't'o(vuv Kûp1oç ô 7tO:'It'oY..pat'<ùp <pwd~rJ 't'OÙç -r.pOç 
o:·hoù (~fÛ,OU[Ûvouç, cpo:VEp<V'I & zo:p(~:::ro:t, Zv croD,m~nt O'O:Î,7t(­
~E~, 0;.:spo:crT-"l~wv 1Wv t.U Oto:t'e:OiV't'<ilV, Wcr't'' o:·J•où.; &'Je:.,.-~!?ou),e;U­
't'ou.; xcà l.t.ô),·f,'t'ouç èt:X[J.Ebo:t, xu:ùWv o:~t'oÙç t'?j àY..o:'t'O:[J.O:i('f,t'~ 

20 O:cr7ti0t .SvOucro:p.é:vou.; 'itiïcro:v >t·~v no;vo'i\),îo:v' t'O~ &pyonoç Y.o:l 
~o:crt),sUono.; O:~'t'Wv. 

214. Et·'/ Oè Y.o:l ·q[J.êiÇ << 'tOÜ <p{i)'t'Oç kvOUcro:crOm 't'à ë.,.-),o; d >> 

xo:l « -r1jç 'iticrte:wç ?:vo:),o:ôsrv >tOv Oupe:bv' >), Wç IJ.e:'t'b: 'ito:pp'l)crbç 
<p.iVo:t' (( Bo·r,60ç xcd U'itzpo:crmo-r·~ç iJ.OIJ sr· 0 Eh:bç [J.ou, p:r, 

25 xpov(cr'(lÇ e. )) 

• . . 
237 f. Cf. Is. 58, ! Il 238 a. Matlh. 6, 2 Il b. Tob. 4, !5 Il c. Cf. 

Éphés. 6, il Il d. Cf. Rom. !3, !2 Il c. Cf. Éphés. 6, !6 Il e. Ps. 
39, !8 

238 8 aU: où .8~ Pac 11 15 rcpcltnw : !1·~ r.pchHtY Pnc Il 1û ~ùYd~n: 
~ùJ"t"(~Et Pac Il 18 OtcttEOÉ•Jtùl\1: Otct't"'tlÛ1)0"W Pac 
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d'élever sa voix comme le son de la trompette 1 pour 
que la leçon qu'il proclame 1 excite au combat les soldats 
de Dieu contre leurs ennemis, mais aussi pour les convo-
quer aux a·ssemblées des jours de fête. ' 

211. Ce qui concerne ce sujet dans les Écritures ins­
pirées se trouve soit sous forme d'énigm~, soit sous forme 
de récit historique. 

212. Pour montrer que sonner de la trompette indique 
une manifestation, il suffira de cette parole de Jésus à 
ceux qui voulaient se glorifier de leur bienfaisance envers 
le prochain : «Toi, dit-il, quand tu fais l'aumône, ne sonne 
pas de la trompette devant toi a » ; car cette vertu de­
mande spécialement à être pratiquée dans le secret, 
parce que, quand elle est pratiquée au grand jour, elle 
laisse bourgeonner ramour de la réputation et la vanité, 
et elle fait transgresser le précepte qui dit : <( Ce que tu 
as en horreur, ne le fais pas à autrui". JJ Car tirer sa gloiré, 
pour ainsi dire, de l'infortune de ceux qui sont dans le 
besoin, est odieux à celui qui reçoit le bienfait et, par con­
séquent, celui qui donne ainsi l'aumône fait lui-même ce 
qu'il refuserait qU'on lui fît. 

213. Quand donc le Seigneur tout-puissant illumine 
ceux qu'il assiste, il sonne de la trompette pour mani­
fester ses bienfaits, protégeant les âmes bien disposées, 
en sorte que celles-ci sont désormais à l'abri des risques 
et des coups. Il les entoure d'une protection invincible 
après qu'elles ont revêtu l'armure complète c de leur Chef 
et de leur Roi. 

214. Puissions-nous, nous aussi, «revêtir les armes de 
lumière à n, nous «munir du bouclier de la foi c », et dire 
en toute assurance : << Tu es mon secours et mon pro­
tecteur, ô mon Dieu, ne tarde pas" n 1 

• 
• • 
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[238J 215. ZACII, IX, 15b-f6 : 16 Kotl Kot'r<xvcxÀOOcrouow IXÙ"Toùc; 

KO'.l Kot't!x.xWaouow etÔ'toùç lv À(~otç oq>Evô6v11c; Ka.l EKn(ov'tcxt 

'tb ot'tl;lc:t cxô't"&v &c; otvov KOll nÀ~aouatv &c; qn&.Àotç Suotcxa·"t~­

ptov. 16 Kcü a&>aEt otÔ't"oùç KUptoc; Ev Tft ~p.É:pq. kKELvn, &ç 
30 np66ot'Tot Àotàv cxÙ'toO, c~h6n MBot &ytot KuÀtov'tci'.L Ènt 't~Ç y~ç 

CX'Ô'toO. 1 

239 216. 'Ene.tvo:v.o~ Eh:o~ orz -r6~ov -rOv 'IoUOo:v, breydpo:H6~ 
(XV, 13) 't'ë bd. -r0: 't"ixvo: -thlv 'E)J,·hvtù'i 't'OÙç 7~Ç ~~c~'i lJ1oUç, v(Y.l'J 

o:Ù't'Ù,)'J Ëo-to:~, XO:'t'o:VcÛ,~O'A.O[J.bwv ,w'J DJ,·I)nxhlv yev·q[J.Ô:Twv 7tp0ç 
-rc~v E7teye:p0€.vtuw ~it' o:~-roùç, o\o: cr~evOovtcrtWv b:pl.atll.lV e.ùOuôb-

5 ),uJ::; ~o:À),6nw; 'toÙç i-t6o•Jç, Wç Y.o:-co:xwaO'ijvo:t toù.; ),tOo),eyo­
p.évouç, 'lttVO!Ûvou 1oti o:ïp.o:toç aùthl'J 'ltO:vu "'po00!J.wç 61eO tWv 
<npev0ov[t]~6vtwv 'J.À'I')poUv-cwv' 't'S (0; ~tO:),a; OucrtM''t'·~pta. 

217. "O't'av 7t&Owa~v o[ 1hl'1 'E)J/~Vù>V uld -rO: b.x.s[!J.E.Va, 16 
't'E. xa-:axwcrO·~v~t Sv ),(Oo~ç xa~ b.7tcO·~·Iat tJ al!J.a aj't'iJv, 't'O 

10 ri)VtY.aU't'o: crWcre~ K:lp~o.; 't'OÙÇ lmspacr;.t~op.é'vou.; hl.; 7ep6ôcmx 
),o:Ov o:Ù't'CÜ rs-yev'IJIÛvou.;, È;.E(7tsp ot Ouv&tJ.E.Vot ),{Oct ÈTiotxoOo­
ll·î'JO~vat 't'(Ï> Osi~l Ûê!J.ÙÜ)l sùx(v·r,to~ -y::v·f,cronat, hl:; È'ït'l 't'~Ç 
~~:; 't'OÙ Ehoü Y.u),(EcrOo:t, xoUcpou:; xa~ e.Ùxtv'~touç ytvop.ivouç 
7tp0; 't'oU aïpono:; àT.' alrtWv tO .izOoç Y.o:l ),tOùlôs.;. ÜÜ't'w ;O:p 

15 xu),t6!J.evct hl 't''fîÇ à-y(o:; toü (?hoU T7i<; bnoù:; olxoOoiJ.·~crouatv, 
àp!J.O'I(Wr; È.!J.ÔtÔo.:~)p.EVOt sk 't'èt. 't'E.(';(I') ":''fjÇ TI6Àsw:; 't''fj<; Ô:"'((O:Ç i'.CJ..t 

t~v o'txoao[J.~V toü vo.:oü 't'oU Eleoü. 
218. Ti Ok. ~oU),s-co:t tO xo:'t'azWvvucrO~t ),Œotc; crtpsv06'r'Îç 

'tO~Ç' Y.IX"CO:'IO:ÀW'XO[J.iVOUÇ {mO tÙlV 67tEp0:0'7H~O!J.ÉVWY 6'1t0 E>soÜ 
20 'ltO:vt'OY.pch·opo:; O.::wp'l)téov. 

239 7 1tÀ'IlP06Y't'tùY : xÀ·IjpOtiYTO.:t Pac 

1. AtOoÀeyophouç, autre sens possible: étendus(?} sous les pierres. 
2. Ici l'application littérale, dont Didyme entend ne pas s'écar­

ter, puisque même le Otôn du lemme est repris dans la conjonction 
hslr.w, aboutit à un enchaînement d'idées saugrenu. L'explica­
tion ;pirituelle permettra de donner un sens satisfaisant à cet en­
semble bizarre. S. JÉRÔME trouvait diffwile ce p.assagc de Zacharie 
et recourait aussi à l'interprétation spirituelle pour l'expliquer, 
11.~:88 C : << Dicamus et juxta anagogen, immo explanemus prophe-

LIVRE lll, 21!)-218 725 

215. ZAcH. IX, 15h-16: "Ils les accableront et ils les 
"elL'ront sous les pierres de leur fronde, et ils boiront 

ense" . l' l d 
l ~. sang cOmme du Pin, et ils empltront aute comme es 
e~r . l' 

coupes. 16 Et le Seigneur les saup~ra en c~ JOUr- a, comme 
des brebis, son peuple, car des pwrres smntes roulent sur 

sa terre. J 

Explication 
littérale. 

216. Dieu ayant tendu Juda comme 
un arc et ayant suscité au-dessus des 
enfants des Grecs les fils de Sion, c'est à 

ces derniers que la victoire appartiendra. Les descendants 
des Grecs seront accablés par ceux qui ont été suscités 
contre eux et qui, en frondeurs émérites, jettent dr?it au 
but les pierres, en sorte que sont ensevelis ceux qm sont 
désignés sous le nom de pierre 1 . Leur sang ~st bu. avec 
une grande avidité par les frondeurs et ceux qu1 emphssent 
les autels comme des coupes. 

217. Quand les fils des Grecs seront sous 1: coup des 
malheurs indiqués, quand ils seront ensevehs sous les 
pierres et qu'on boira leur sang, alors le Seigneur sauvera 
comme des brebis ceux qu'il protège, deve11:us son peuple. 
En effet, les pierres qui peuvent servir à la constructi~n 2 

au-dessus des fondations divines deviendront assez faciles 
à remuer pour qu'elles roule.nt ~~r. la terre. de _Dieu, 
tenant leur légèreté et leur mob1hte de Cclm qm leur 
enlève la lourdeur et le caractère de pierres. Roulant ainsi 
sur la terre sainte de Dieu, elles entreront d'elles-mêmes 
dans la· construction, s'emboîtant avec harmonie pour 
former les remparts de la ville sainte et le bâtiment du 
temple de Dieu. 

Ensevelis 
sous les pierres 
des frondeurs. 

218. Le sens de l'ensevelissement 
sous les pierres de fronde des gens 
accablés par les protégés du Dieu 
tout-puissant est à examiner. 

tiam multis obscuritatibus involutam. >> Son explication, 1l.t88 D, 
dépend de celle de Didyme. 
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(239] 219. Ül 'ï'~Ç ÈJtt'!tfJ.to:ç è),zyx:nxo~ ),byot, ota j,(Oo\ ~:.Ù0(Y.'t'W4: 

U7t0 cr<PsvMv·fi.; 'it'E[J.'it'btJ.EYOt, XO:'t'O:'IaÀü'>O'OU(HV -.oùç O:tJ.ap·ttùÀoUç, 
" , , " , e , "" wcr-rs p.'t)Y.ê't' êt'IO:t EX pouc; ~eoü, xo:-ro;v(û,w0dcr'I)Ç t?jç xo:x(aç 
0 ' " 1' • ( "" t 'f)Y 'IJO'O:V o:•rmts fJ·EVOt 't'O:tÇ ~soU z&:ptcrtV, È:.7têi7-Ep Y.O:'t"êXpU-

25 ô·'Îo-av intO 'tc~v 't'~ç cr<ps.v06v·l)ç ÀWwv 'it"OlcvOÉneç xo:'t'' aù-roUç. 
240 '" ' ' ' ' ' ' 1 ~-~.::; ~(ap << '•j O:)'O:~t1) XO:AUT."t"OUcro: 'it'),-fi0oç J:v.o:prtWV a)) OÙY. È:.ii 

(XV, 14) " T " • 
t::'tt etvJ:t o:ç b.putYc·l &p.o:p-r(o:ç è.~ Q),(!)V &ravtÇotJ.Svo:ç, oûtwç o! 
• ) • • t • ' ') \ "'\ 1 ' ' , 7 E'itt'it ,l'jj{:ttY.Ot ,,at s ,e-yx1u.ot AO"'(Ot E'it"epzop.svot xo:O (ùV crtpsvOo-
'.l(~ov't'o:t, xo:to:xWcroucr(Y cùroùç y . .:f)-t.lfJ.!J·O: cdrtÙ)'I ytv6p.Evot, È:.'l.'itt-

5 VO!J.Évou 0\it't)V ot"vou 't'OÜ câ[J.a-co.; o.:lrcWv, u)ç sÙ<ppo:Cvsn> xo.:l &:ya'J 
~~o:xstv :oùç, ;nbnaç, Wç ),o~T-è'J qncD,aç, crr.d·r, SÙ<ppocrU'.I't'JÇ 
U'TC'f)pë-ctr.o:, 'to.: Oucrto:n·~p~o: "(EYÉcrOo.:~. 220. l1Wç '(O:p ob Os(o.:ç 
fl·E'to:),o:iJ.?&vst 1tbcrswç b OucrLav o:'tvécrsi.J); xal Otxo:tocrU'J'f)Ç 00tùv b; 
'[lç '(àp o! p:h Ô'J Oef -cp6no'J [spoupyoO'J't"EÇ Y.o:À.thr•oucrtv i•J 

10 O&:xpucrtv -cO Oucrto.:crr~pto'J 'toU ü,syr.-~tr.W-co:-co: rrpè; o:Ù-ç~Ùç ),éyov­
•oç· (( 'Exo:i,U7C-csts ÈY O&xpuaw 't'0 6ucrto:crt'1pt6v Jl.ou· €·n &~tov 
ÈrrtôÀit.jlo:t s\ç Oucrlav ùp.W'I, ~ À.o.:Ôsfv Où>pov h 't'WV zs!pWv 
Ô[J.Wv c; » Taü-co: Jl·b oÛ•1 ),syéaOül -çofç [J.s't0: àcrsl)do.:ç OG~ucrtv' 
-corç OÈ eùcrsôWç !epoupyoücrtv Wç èsr •• àç d'J1:t tà:ç Ouo-f.o.:ç o:•J"CW•J, 

15 cpt&Ào:! eùoppocrUV1JÇ 7COl'fj'ttY.o:l. €cro'J'tO:t -ç,?; Ol..lcrt~O''t'~,oto:, lv' oÛ't'tù 
!spw(J.ÉVot crwO·~aono:t, kv <pW'tsr.vyj 'X.O:'to:cr-c:l.cret O:vo:OetxOinsç, 
-1;[JAP0 vo·r,t?j 't'U')'XO:Vo0ayj, Ots crwO·~crovto:t hl; npôôa-co: e'tç Ào:Ov 
0soU IJ.E'tO:'it'OtOU!J.EVOt. 221. fipW't't'J 10:p xo:-.<fcr'to:crtç -cWv sù r.o:l 
Wç Oe~ àpzo[J.€vwv, -çQ 7eof[J.Y'I),; 0(Y.'t'JV &yecrOo:t 0'lt'0 -çoU àp(cr-cou 

20 ' " ' ... ' 1! / ' 7COt}J.SVOÇ, t'JO: [J.E'CO: 't"O:U't"O: EY. 7C,PODO:'t"W'J Àet:ç,Ç o:vo:OetzBÉY't'EÇ 

240 a. 1 Piecre 4, 8 Il h. cr. Ps. 49,14; 115,8 Il c. Mal. 2, 13 

240 5 oYvou : oTvov Pac Il 6 crxaU·'l : crxsU'fJ n Pn Il 9 ot om. Pac 11 
12 sl~ : ~~lOV dç Pac Il Up.Wv : p.ou pac Il 16 [spwp.lvot : !spwp.~vw pac 1J 
18-19 sV xal. W~ ÔEt uncis incl. Pn ' 

1. IIotwObrcE~ Y.et.:'t"' et.:Ù-roU~: ((Ayant été qualifiés selon ces pierres)). 
Cf. JÉnÔME,1483 B: ((Lapides autem vocat, propter duritiam tribu­
lationum et animi fortitudinem. » 

2. Ce voile ne signifierait rien ici, si l'on ne se souvenait que le 
ÔEU·npov xi).up.p.Ct.: dont on se servait dans la liturgie de S. Jean 
Chrysostome, recouvrait le calice, 1:d liywv 1t"o-c~pwv (cf. PG 63, 905 D). 
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219. Les paroles péremptoires de' blâme, comme des 
pierres que la fronde envoie droit au but, accableront 
les pécheurs de telle sorte qu'ils cesseront d'être les 
ennemis de Dieu : leur méchanceté, qui faisait obstacle 
aux grâces de Dieu, sera écrasée puisqu'ils sont enfouis 
sous les pierres de la fronde dont ils ont pris la qua­
lité 1 . Car de même que <( l'amour couvre une multitude 
1 de péchés a >> et, en les couvrant, les efface complètement 
au point qu'ils ne subsistent plus, de même les paroles de 
reproches et de correction qui s'en viennent frapper les 
pécheurs comme des pierres de fronde, les enseveliront 
et deviendront leur « voile >> 2 ; on boira leur sang comme 
du vin jusqu'à la liesse et jusqu'à l'ivresse et les autels 
seront des coupes, des vases à servir la jOie. 220. Comment 
en effet n'aurait-il pas part à cette boisson divine, celui 
qui offre un sacrifice de louange et de justice 11 ? Car 
lorsqu'on célèbre des sacrifices dans de mauvaises dis­
positions, on couvre de larmes l'autel de Celui qui dit 
par manière de vif reproche : ((Vous couvriez de larmes 
mon autel. Faut-il encore que j'aie égard à votre sacri­
fice et que je reçoive l'offrande de vos mains " ? >> 

Cela vaut pour ceux qui sacriftent avec impiété ; mais 
pour ceux qui célèbrent pieusement leurs sacrifices et 
dont les· offrandes sont agréées, les autels seront des 
coupes de joie. Ainsi sanctifiés, ils seront sauvés, après 
avoir été élevés à une condition lumineuse, faite de jour 
spirituel, quand ils seront sauvés comme des brebis et 
transformés en peuple de Dieu. 221. Car le premier état 
de ceux qui commencent bien et comme il faut, c'est 
d'être menés comme un troupea.u par le Bon Pasteur; 
après cela, passant de l'état de brebis à celui, reconnu, 

C'est cette image qu'aura retenue Didyme et qui lui donne une tran­
sition pour passer au sang hu comme du vin jusqu'à la liesse et 
aux autels transformés en coupes de joie. ~On a ici, par un biais 
très indirect, un témoignage sur la litnrgie de l'époque. C'est si 
rare dans l'In Zach. qu'il convient de le signaler. 
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241 
(XV, 15) 
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~aiJ~ÀeuSii'HHV Ô1tÔ toU 1Cp6'tEf>O'i 'ï.Ctp.ÉVO<; "'(E'IIO!J.ÉVOU o:Ù·tc''{w, 

ohwe.; p.e-çO: -iè XP'I)!J.a-r[aa: ),o:ôç: toU 'lto:no:~..p&topcç:, Y.o.:l p.ép"IJ 
Ëaona~ -c?jç oh.oèo[J.OUfJ.ÉV'f)Ç U1tO Kupbl) 't'iiiV Ou'.IO:p.::.wv "r-D,EhJÇ. 

222. "Aytot ÀWot xu/,tbfJ.~'IOt brl ti)<; Eh:oU J'ii<; OtO: tô Y.oü-
25 q;ov. xo:l ü,o:q>pOv j'E"(SV'f)(J.i-1 

vot, btTn6é!l.S\Iot ),ot('ltèv ....... , ...•....•......... &-] 1 

[J.S't'O:X.tv•f,t(p 6ep.e/,[[<p, ..• , •• , • , •• , ..•• , ••• , , •• , , , , •• J l 
ooç "(E'Icq.dvouç ),W[ouç: .........•. : . •.•....• ohoOo!J.OÜ-] 1 
cr tv, 6 'lt'p6xpt't'OÇ thl[ v èc:'ltocrt6),u>v ll€tpoç ........•. , . , • , ] 1 

5 ypO:q>et' << Ilpôç ôv Tipocr[epzbp.e·lot ....... 1to:p0 Eh(:) h),e-] 1 
·x:tOv E:vtqJ,O'J ),(6[o'>', Y.o:t aù't'd Wç ),[6ot ~&'>V7Eç ob·.o-] 1 
OoJJ.ê&crOs. ohoç r.v[êu[J.O:TtY.ôç e'tç !s.p::heuJJ.O: &:y~ov, O:vevÉy-] 1 

Y.O:t nveuJJ.o:nY.ào; [6ua(o:o; eÙ'It'pocrèé'Y.touç Eh:({} 2>tà' I·(jcroü Xptcr't'oÜa. >> J! 
223 I<" ' - '[ ]1 . ~t r.ept 't'(ù'\1 't'Otoy 't'WY .••.••.•..••. , •.••• , •••.•• 

10 toùo; Cio~o)~oyoüv't'[ o:ç •.•••• <c 'EO:v oÜ't'Ot crt(t)'lt'~O'oucrtv, ot ),Wot] l 
Y.€Y.p.i~O'\I't'O:t b ll 1 1t0:[, , , ••.. , , , , , , , , , , , , , , , , , , , , , , , , , ] 1 

àyt6t''l)'t'O: i'.o:1. 't'~ V 0: • [, , • , , , , • , , • , •• , •••• , •• , •••• , • , • J ! 
8eoü "(~<;, ~no; r.ôiao: f'Cis.~ 't'({) [. • • • . • • . • . . • • .-poO'Y.uv1jO'O:-] 1 

cr ::x o:~Tii'>, Y.:t.TJ: tà Jf>êi<pÉY[ ta È:~ tor.; 1Jl'a),,J.Crç, O.-ou JJ.Év' <c ''At-] 1 
1s O'o:ts. tii'> Kupi~.p, r.êia::x 1) y'ij c>>, ô1to[ u as· ({ ll&O'o: -~ ~~ 7tpocrY.uv·l)cri-] 1 

, ',,,", [' JI 't'(t)O'!X\1 O'Ot Y.O:t 'faAO:'t'W0'0:'\1 0' Ct ll: ••••••• , , • , , • , , •••••• 

224. Ào:JJ.ôdvwv tO {( b.r.(cnat W.;' [ci'I0\1 e )) •••••••••••••• ] 1 

0 '"' ' ' ' [ l' 't' WrOV ·Y.o:t 71:p0<; <pOVOOÇ a .. , ... , . , , , , , , , . , ... , . , .. , . 

a~aav o! x;xwv•\ou ~.<vot. [ ........................... JI 
20 ' '') - ' - " [ JI O::XI\ ,OYT€Ç 't'<-!) r-'fi't'f{l 't''fl Y.O:t •• • • , • • , • , , ••• , , • , , • • • • • • • 

' ' ' ) [ . JI fJ.\XXi'J 't'€ Y.o:t atacret 'lt'O ,s. ••••••••.••.•..••.•.••..•.•• 
),oto; h<à Bt6Hot>; 4 "'Pl"~' [ ........................ JI 
&vop\ aofiji. 1 

• . . 
225. ZACII. IX, 17: 

co0'1."t E'l 'tt &.ycx86v, cxù-roO· Kcxld 'tl Kcx[À6v, ncxp' cxù•roO, ahoç VE-J 1 
25 cxv(mcotç Kcxl otvoç EÛ@èh&:l;~[ v ldÇ TirxpBÉvouc;.]l 

LIVRE JII, 221-22ti. 729 

de peuple, ils ont comme Roi celui qui d'abord avait été 
leur Berger; et après s'être appelés le peuple du Tout­
Puissant, ils formeront aussi la Ville que construit le 
Seigneur des armées. 

222 1, Les pierres saintes qui roulent sur la terre de 
Dieu à cause de leur légèreté et de leur peu de poids ] 
[conjecture : sont placées dorénavant dans le fondement 241 
inébranlable de la construction divine comme des pierres 
de choix 2, avec le Christ, au sujet duquel le prince des 
Apôtres écrit : «Approchez~ vous de lui, la pierre vivante, 
choisie par Dieu comme une pierre d'honneur, et vous 
aussi, comme des pierres vivantes, entrez dans la cons~ 
truction de la demeure spirituelle pour de saints sacri-
fices, pour offrir des oblations spirituelles agréables à 
Dieu par Jésus~ Christ a 3 ».] ......................... . 
.................................................. 

241 a. 1 Pierre 2, 4 Il b. Le 19,40 Il c. Ps. 95, 1.11 d. Ps. 65, 4 Il 
e. Zach. 9, 15 

24:1 3~4 [oiiwOop.oü}nY: [oixoOop.oüYJta.ç Pl Il 12 &yt6'C'fltct Pl: &ytd~ · 
't'fl'Ct P Il 16-17 paragr. Il 18 <pOYouo; Pc : <pwYouo; pa.ç Il 21 crt&:aat Pn: 
atrxatW8at Pa.c 

1. Ce paragraphe reprend les idées déjà développées en I 260 . 
2. Cf. III 164, note. 
3. Les citations 1 Pierre 2, 4, Le 19, 40, Ps. 95, 11, Ps. 65, 4 

sont confirmées par JÉRÔME, 1488 D~1489 A. 
4. Les b-ç·t?t ~tÔÀ(oto; dont la ligne 22 nous a laissé l'indication sont 

« Les sept livres de la captivité des Juifs >> de Josèphe : 1< Septem 
judaicae captivitatis libros )), que JÉRÔME mentionne un peu plus 
loin dans son commentaire, 1501 C. 
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[241] 226. TO ;wptû)Ç o:lp-s-cOv ·O:~rO:OOv lmip;:o[ v ......•..... ] 1 
xry.l -çO O:'iO:H~pp·q-rooç l1tCWJ~['t0'1 ••••••••••••••••••••••• ) j 

242 
(XV, 16) 

( ............................. ]s6s'to:t' O'uv08st 't~ 1tpo-1 
[ -· , ~ l , , ' , )~ 1 if'f)'n1'.4l ••• , ••••• , •••••• , •••• ~V 't:1 Y.J: 1' CO'tO'I E:'7ttC"'t'O , 11 • 
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[{( IlŒcro: èb<rtç à~ro:O·~ Y.1:l 7têiv Otûp·tî!J..O: 't']O,E.tov &vu>Oiv Zcr·nv 1 
[ e - ' ' - 11 ' - -] ' ' ' " 1 XJ:'t"O:oO:'.V0\1 cmo 'tOU o:'t'poç "CCtl'l 'fûl'tùl \)' IrO:p <v oux. e:vt 

s [-r.o:p.:ù),o:y·~ t~ 't'po7t'i}ç à'ltocr;dxcrtJ.]~ a. » 6.tO tJ.6vo; oO't'oç l 
( ••••••.•••••.•••.•.••..•••• Of.Bwcr]~v « àyo:OO: 't"O!ç o:'t-1 
('t'oÜIJt'J cùrb\1 b >> ••••••••••••• · •••••••• hou 'tU"'(I(âYe:L, xcd 1 
[ .•................................ ]::lu, Wç ï"àv 1Cb0ov 1 
[227 ............................ t]ydpona "~'' tux~v 1 
1 'l j?' . ' , 1 10 • , ; , , , , , •••• , •.• , , ••• , , . , •• ,1'0 V \.UplOV « 'tO'I E:p.'lt'~-

[ À - , , " - , , " ] , ' 'F , 1 'lt wno: ev o:~ro:vo~.:; 't''f/V eT.~vu ~-~.av crou )>. "mcr't'O:'t'E:O'I 

[ l ' '"' 1 .•••••.•••••• , ••••••.•• , . . • . • 'i}:~O"t~o:;; Y.Gtt 'f/ ê'i"Ct"(VWO'lÇ 
[ ] '-·'>'' À-1 , , , , , , , .. , , , . , , , , , . , , . , , , , • . O:~'tOU ê'iolOO(J.~VOU Y.O: OU 
[ •.••..•....••••••..••.••..••• ]çu 'l.a•opOWp.,;'too:;;. Olov 1 

[ l ' , ' , 0' , 1 15 •.•••.••.••.•• , ••.• , .•• , ••. ,'t' 1)'1 êî.l'iOlO:V O:"(C1. 0'1 XC1.l 
[ l ' ' ') , 0' , 1 ••••••• , •••••••••••••••• '1 'l,O:l Wifé ,qJ.OV 0:"(0: O'i éO''tlV 
[ ••. , •••• , • , ••••••• , •.••.••• ]E:ç 7tpocro:"(OpE:ÛE'tO:L Y.a),6v. 1 

(228 .......... , .... Up.vr.p~]O'I e:1'ltêi'l' << Uo{r,crov &ya06v d >>! 

[ .••••.••.••..•••••••••• 'tè}1 fJ·S"(o:À61fü>VO'I 'Hcra!o:v [J.&-1 
20 [OE:oE: xcùèv AOLÛ'I e ••••••• , h,oov 'Ar:.bcr'to),ov, rè xo:),èv xo:-1 . 

['ize:~v ••••••.••• O:r.ocr't'o),t]x?j <pwv?)· « I1cina ~o'l.tp.<.fl;s-çe., 1 
['tè A=.:),èv xadxs'tE, &7tè 'lt'=.:n]Oç E:'iOouç 'lt'O'rfjpoU &7t€x::cr0e. r. >> 1 

[ << <'O·n et ·n 0:1a66v, aÙ'toû · xal] e:r 'tt 'l.aJ,6v, ~Cap' o:Ù'toûg '' 1 &pp.ovî- 1 · 

[ . ]' ,, '"1 <ùÇ , •• , , , • , ••• , ••• « O'l'tOÇ 'le. O:VlO"Y.O~o:;; Y.O:L Ol'IOÇ é:JWOL0:-
25 [~wv e.'t:;; 7t::xp0ivouç g » .••..• ]~ càa6·tj-.oû Oè: 'itupoü y,o:l npoxd- 1 

[pou ••••••••••• p,e;'tat -cati~o:. 229. Où ~rèt.p 7tvsutunt.-.~ xa~ 1 

(les pages 243 et 244 manquent) 
229-235 

236. [tu-] 
lxtxoü &v0phl7tou -r.pè:;; 't<~ p:~ Oix[ e:o-Oo:t] tèt. -.oü -r.vd[J.o:'to~, 
p.wpÎO:V O!Ù't'à '~"(OU[J.ÉVOLl a 'ti;> ~e;Ô),éicpO[at 'COÛ €Jo-w àv0pt~7tOLI 'tÔ:ç 

LIVRE III, 226-236 731 

a\aO·I,ae.ç. Ilwç '(~p oox €6Àcf6~ ~ 5o{t]p[·~at]ç Y.c>l '{<Üatç toü 
IL~ "(EUO[J.évou 't'OÙ Kup(ou XO:'tÔ: 'tè ),sx[O]é[ v· (( r]do-o:crOE x::xl 
e;ÏOe-re: On XP'f/cr'tè.; 0 Kôptoç h », Y.al·r, O:vn),·f/(.l.'ltt[~Y.~] •'ll:;; isp&:ç 5 

.. , , , M, , [ ] "' " , '1tVC't)Ç 't'OÜ OVJp.O:'tOÇ O:Ll'tOÙ, Y.O!'t'O: 1'0' << upov EY. Y.EV WvêV CVO[J.O! 
cro~, OtO: 'tOU•o ncfvtOso:;; ·~"(&.7t'tjcrÔ:'I cre c >> ; 

.. 
(les pages 243 et 244 manquent) 

229-235 

236. non seulement l'homme na.turel ne perçoit pas 
les choses de l'esprit, mais il pense qu'elles sont de la 
folie" parce que les sens de l'homme intérieur sont gâtés. 
Comment en effet ne seraient~ils pas gâtés, l'odorat et 
le goût 1 de celui qui ne goûte pas le Seigneur selon la 
parole : (( Goû.tez et voyez que le Seigneur est bon 6 

))' 

ainsi que le sens qui permet de percevoir la sainte exha­
laison de son noril en vertu du texte : «Ton nom est une 
huile épandue, c'est pourquoi les jeunes filles t'aiment c n? 

• 
•• 

242 a. Jac. 1,17 Il b. Cf. Matth. 7, H Il c. Ps. 102,5 Il d. Cf. 
Ps. 33, 15; 36,27 11 e. Cf. !s. 1, 17 Il f. 1 Thess. 5, 21 Il g. Zach. 
9, 17 Il 245 a. Cf. I Cor. 2, JI. Il b. Ps. 33, 9 Il c. Ca nt. 1, 3 

1. L'odorat et le goùt spirituels, cf. III 62, note. 
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732 IN ZACHARIAM (ci-1. JO, V. i-3) 

237. ZACH. X, 1-3 : lAt't'e:tcrBe: ôe:-ràv TI«p&. Kuptou _K«B' 

é.Spetv np611;1ov KcÜ ~hJHJ:l[ o ]v· Kùptoç l:nol11ae:v q>ow'!"<Xal«ç Ko~l 

10 Ôe:'t"Ov XEL1;1Ep~v6v, ô&,cre:t (XÙ"to'lc; E:~e&.cr-r9 Bo't&VT)V l:v &.yptp. 
2 At6n o1 &Tiocp8e:yy61;1EVOL ËÀ&.À.r]aotv K6nouç, KCÜ oî J:l&.v[ 'TEte; 

Op]&.crs:tç ~e:uôe:tç, Kctl 't'&. EvVTivtcx tpe:uô~ ~:.À&.Àouv, [p.&.'Tottot 
ncxpe:~e&.]Àouv· OuX 'toû-ro El:;YJp&.v8110'01.V &ç Tip66( <X'Tct Kcxl ÊKetK J&>­
Brtcrotv, 3'Tt o'ÔK ~v 'lotatc;. 3 'Enl 'toùc; TIOL!fÉ[ v ac; TicxptüE;,]VvBYJ 

15 0 8u1;16c; p.ou, K«l ê:nt -roùc; &p.voùç En[ tO'KÉl}Jo~;cxt.J 

238. Kco·.î.o:ç E.m'lto),o:~oUcr·l)ç, O:ôpoxto; y[Lv~tcn r.oi,),6.]Y.t<; 
xp(vo:no:; 8€oü, Otô iÇcu[J.e:v(~e:crOo:t b -coi'ç (~o~cU't"ot:; 't"ÔV J:}yo:­
vo:Y."t'Oi:lv-ro: xo:'t'~ 't'hlv oÜ't'w e:i.ç O:eeb-r·fj't'O: [ •• , •••••• ]ç 'ltecr6v'twv, 
w~ &nl GeoD ôo:ftJ.CVo:; 7tp:~~?,[ aO'XEO'Û~~ •• ]Osv è:ÇeutJ.evt~etJOo:t, 

20 ,,, ' " [' ) p 'l .. - 1' ' . ' w~ tJ•CI:')'t"EtO:Ç XO:~ E'l W'it'HCI: ,o:oenl ï.O:p O:U1'WV. O~O:U't"'~ ET.Ct"(<ÏY'('I) 

Ùï.~pY."Cetl 't"[Otç 'E6pcdot;] XO:'t"à ïOÙ~ xpbvouç 'Jf),{ou 't"OÜ tJ·O.j.i­

),ou 7rpo[y~-rou, Ue"Coü] tJ·~ jEVO[J.{vou hel -.?j; j'lj~ -è:·ïd l't"·~ "'Pi0 
[ ' ~ ""' l ' ' . -· ' ' . '[ XO:t !J•IjVO:; E~ J U),; 'TCO:'J1"0Ç O:ï.Op'ljO'O:t je'J'fj[J.<X'tOÇ, WÇ Ejj~ Ç 

6o:vchou cr-r}f)vo:t "COÙç &vf.lpWr.ouç xcû -rà (f.)J,o: ~i:iJa cpf:klO"at ètO: 
25 crï.[o:'ltÔt:"f•o:] -.~v "CÛ>V È.ï.Tt't)0e(t~>'l. 239. To:U-.·~ç 't?jç xo:xWvewç 

' [ ' ' ] ' " o ' • 'I 'À • f. 7tt7i:OAO:O'O:O''f) ç, O:XOAOU OV '1JV 't'OV vpO:'t) EuEp)'E't""t)Ûino: 7tO),-

~[<fx~ç iv -.]orç "'otoU"Cotç E>ecü ;.eptixecr6o:t xo:~ o:h.st0"6o:t [7t1:xp' 
' '] ' ' " • • 0 ' 1 • " 1' ' • ' O:'J"t'OU UE't"O'I tV EU 't)VtO: U7tO:pJ::v?j. o!h OU 7tE7COWJY.e:V 1 

[. ' l ' . ' ' ' ' - .. ') [ . l ' E'1t'txp o:t'f)O"O:O''f)Ç O::'it'O:"C'IjÇ wç ouv,:xp.evwv "CWV etcw ,w v e7t ~vwetv 

"COLÇ ~'IJ"COUO't') no:p' o:lrtWv & wfl OUvo:•;ro:t 7t[apo:]o-xet·;. nt-yove: 
Oè: 1j !flpevo6),<fôeta &7t0 -r·~~ 'lê~&6eÀ, -yuv[o:tx]Oç toU ~o:crtÀeUono~ 

245 d. Cf. 1 Rois 17 et Le <, 25 

246 1 ·coti<' où r.~;ïtO('flY.EY Pl : 'tOih:o p.~ 1tOI'fl[ pae wtho Oà p.~ 1tOt'fl[ (p.~ 
expunct.) Pn 

1. La ponctuation de la deuxième partie du y. 1 n'est pas la 
ponctuation reçue. Elle est celle de P, confirmée par l'explication 
de Didyme un peu plus bas, 242. 

2. (o:ot00"t"ot;] :justifié par la même expression un peu-plus bas 
M9. ' 

LlVRE lli 1 237-_239 733 

237 0 ZACH. x~ 1-3 : 1 Demandez au Seigneur, suivant 
le moment, pluie précoce. et tardive. Le Seigneur a fait les 
vù;ions et la pluie d'hiver ; il leur donnera pour chacun de 
l'herbe dans son champ 1 • 2 Car ceu.'"C qui rendent des oracles 
ont annoncé des peines, et les devins des visions menson­
gères~ et ils rapportaient des songes mensongers, ils don­
naient des [consolations vaines J ; c~ est pourquoi ils se sont 
desséchés co~me des brebis et ils ont subi le malheur, car 
il n'y avait point de remède. 3 Ma colère [s'est aiguisée] 
contre les bergers et je visiterai les agneaux. 

238. Quand le mal s'étend, Dieu 
décide [souvent d'envoyer] la séche­

. devins et pluies. 
resse; aussi faut-il se rendre propice 

Sécheresse, 

dans de [telles circonstances 2] eelui qui s'irrite contre 
ceux qui sont tombés dans une ignorance de Dieu si 
[pleine d'erreurs] qu'ils cherchent à apaiser, [ ... ] à se 
rendre propices~ les démons au lieu de Dieu et [reçoivent] 
d' eüx oracles et [songes]. Dieu en a agi de la sorte avec [les 
Hébreux] au temps d'Élie le grand prophète. En effet 
aucune [pluie] ne tomba sur la terre durant trois ans [et 
six mois J d' de sorte que tous les produits de la terre 
vinrent à manquer, et les hommes furent bien près [de la 
mort] où les précédaient les autres animaux par suite de 
[la disette] des choses nécessaires à la vie. 239, Devant 
[l'anipleur croissante] de ce fléau, il aurait été normal 
qu'Israël, qui avait [souvent] ressenti les effets de-la bien­
veillance divine, se tourne, en de telles circonstances, 
avec instance vers Dieu et [lui] demande la pluie pour 
que l'abondance 1 revienne. Mais il ne le fit pas 3

, [car 
prévalait] l'illusion que les idoles pourraient accorder à 
ceux qui le leur demandaient ce qu'en réalité elles sont 
incapables de fournir. Cette folle idée venait de Jézabel, 

3. Pour . .-oü•' où 1terwf·fjY.EV nous suivons pl dans l'incapacité où 
nous sommes de restituer sûrement ce que P avait écrit. P se pré­
sente ainsi: •ono p."l] hOt'fl [ ••••• ] o:'t"fJ'J"M"I];. 
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734 IN Z:ACIIAHIAM (en. 10, V. 1-3) 

s -::Wv 'E6po:(wv, aq>OOPo: eiOwÀo),o:-re[ oUo}f)r; hlr; cruva~o:xO'flvo:·~ aùtrJ 
xo:l 'tàv &vOpa. 240. 'E·û,·~Ouvov yolb Èv 'to:rr; -.1fJ.Épo:~r; o:Ùt'ij; ot 
'it'po<p'fj'to:t -roU Bo:<i),, O:yO:ÀfJ.O:'t'OÇ Ono; ~~Owl((dV, [J.&ns:tr; xcd 
:Î1toq;.Oe:yy6(J.s:'IOt xcd ::r.ù-rO 'toiJ•o &vu'itnO:a't'o:l èvdpwv i~e:xôp.e:vo~ 
't:.i'fX&vo'tter;, OD,~rovte:r; àd toHtJ.'/)pwr; 'lt'poyv]wO''tt'l.o:rç O'ijOe:'l 

to bOotç, Ota.:pbpwç 4Jeû0[ ons:ç È:.r.tyEv ]o!J.ÉV't)Ç dJE't'l)p[o:ç, Wç fJ:r;xt·n 
o:i'te\O'Oo:t zc[p'tJ"'(er'J 6s:t'O]v « tèv O:vo:-rü-/,cv'to: 't0v ~),tov bd 0:-yo:-
o,' [ ' 'l ' 0 ' , ' ' , ' "' u .... uç Y.CH 7tOV'I/pou Ç i'.O:~ l-'pczono: ern vtXO:tOUÇ Y.O:t O:OtXOUÇ a ll, 

241. ['E7td tolvuv ct]ç 't"Oacd't'f)'ll IJ.-yvow.v 7W7t'ti~X~Xcnv o! 1to:pà 
[. • ••• • • • ••• ]!J.OU 07to:z0ineç, ohtov ),o:BW'J 6 (0sèç -r[Wv 

15 oütw U7to:z]~s\~-rwJ Umtôcûd~ 't't;> 1tpoo/·~rn o:p<ivo:~· << Ahet[~;Oe 
Us-rOv z l> Y,]0~p~wc; Èv xo:'to:Î,À·~),<_p Wp-~ (< r.o:pà 'toU &v.:ZJ[ ovt"oç 

VSipt]Ào:ç v; itrx~'"COU t'fic; ·r~c; xo:( r.o~oUno; s\[ç Gs't'èV &crtpo:]-
, b ' " '! , - '[ )'' l -rro:c; >l, Xo:'t'o: 't"O: S'J spsp.t0 1tpo<p-~nxwc; o: 7tO:JJë. >J\C[J.ë.'J o:. 
242. 8cfpcroc; È.[J.7tOtiJ.w b ),6yoc; ctç 7tpc-rpÉ7të.l Oto:[ •••••• o:'t-

20 tst]cr6o:~ Us.'t'è'J xo:6' Wpo:v o:~-roù, è7t"~JO:JEV' (< KUptoç E.[n-oi't;crs.'' 
q.>O: ]nacr[a'J xo:~ Us't'O'J x~~[J.ë.ptvOv z )) • Y.O:~ o~x &~ëo:!; )'S [ •••• .-co)J,cf]­
Y.tç &vw6sv, si !J:~ 'l'COU &créôsto: xpo:·rf,cro:cro: tW'J ['Eôpo:t6JV st;] 

- ' '0 ' , ', ' [ , ' 0] , 't'OO'OU't'O'J èilë. r)X€\1 WÇ O:VO:<;tOUÇ r.o:paO'XSIJO: O"W O:'JtOUÇ ê07t€!J.-

7t't'W'I èwpsW'J. 
25 243. 'Er.d tolVU'J àsl 8s0ç 7COt(~s.t t('lj'J j'lj'J 'tÛ>V &}10pÙrïtW'J 

" , ' '" ,, 0 ' ''[ , l , ' ê\IE'l.0: 1 .:X'J't"C\1 ê~ê.U]J.Eno.,ë.O" O:t 'lt"f>OO"ï)XEt 0:0 f>Oj(lO:Ç "(l 'JO)J.ê\I'I)Ç 1 'l.GH 

o~ l}'suOop.<ins-] 
O't\1 -rrpOO'É:(EW, t"~Ç 1tpO"('JW[ •••••• , , , • , , , , , , , .. , , , , , , , ] 1 

!J·ox6·1Jp0:'' Y.o:l xbr.cuc; h [ .-. . . . . ....•....•....•.••.. J 1 
x·hv 7tpoo:'Jo:q.>Wv·l)crtv 1:>[ ••..•..•.•.•••••••.•.••..••.•• J 1 

, )'' ''[ J' XOI.OUÇ ,aAst'/ 't'OIJÇ 0:7C , , , , , , • , , • , , , , , , , • , , , , • , , , , . , . 1 

5 O:Ç xa:l È'J67tVtO: O~o:crcpo:),[ ••.•• , •••••••••••• , • , •• , .. , , J 1 

'tCÙç 0:7tO:tW]J.É'JOUÇ 1 ou[ •••••..• ,,.,,,,.,, , •• , , , , , • , , , ] 1 

"""<oç. 244. Tolho b.pa<~[ ......................... JI 
wç 'ry'l~ iH;.:O·~ hl 'HJ,i~ >[, .. , ..................... JI 

246 a. Matth. 5, '"5 Il b. Cf. Ps. 134, 7 et Jé1·. 10,13 

246 9 "tV'{X.iYO'ttEç uncis incl. Pn Il 13 r.o:pà[ : &n-o:po:[ Pac 11 1G 
illpff ; Wpo:v Pac Il 19 of~ : o\lç Pn 

LIVHI~ liT, 239..:244 735 

l'épouse du roi des Hé"breux, idolâtre si fanatique qu'elle 
avait entraîné avec elle son Inari. 240. A son époque, les 
prophètes de Baal, idole de Sidon, se multiplaient, devins, 
oracles, ct précisément songeurs attachés à des songes, 
ne cessant de flatter [sans vergogne] par de soi-disant 
moyens [de connaître l'avenir], modifiant leurs men­
songes [dans les années] d'abondance, si bien que [pour 
recevoir la pluie] on ne s'adressait plus à« Celui qui fait 
lever le soleil sur les bons [et les méchants] et qui fait 
pleuvoir sur les justes et les injustes "ll. 

24L [Puisque] ceux qui se sont laissés égarer par [ces 
tromperies J sont tombés dans une telle ignorance, Dieu 
a pris pitié [de ces égarés] et a suggéré au prophète de 
dire : <( Demandez [la pluie z l> d'une manière opportune J 
au temps qui convient «à Celui qui fait monter [les nuages] 
des extrémités de la terre et qui transforme [les éclairs 
en pluie]'» selon les [oracles] prophétiques de Jérémie. 

242, Rendant confiance à ceux qu'elle encourage [à 
demander ..... ] la pluie en son temps, la parole pro­
phétique ajoute: « Le Seigneur [a fait]la vision et la pluie 
d'hiver z )) 1 et [la pluie serait venue] plus d'une fois d'en 
haut, si l'impiété qui s'était emparée des [Hébreux] ne 
les avait mis dans des dispositions telles qu'ils s'étaient 
rendus indignes de recevoir les dons envoyés du ciel. 

243. Puisque c'est donc toujours Dieu qui abreuve [la 
terre] en faveur des hommes, c'est lui qu'il convient de 
se rendre favorable quand vient [la sécheresse], plutôt que 
s'attacher à de faux devins ] ........................ . 247 
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736 IN Z~\CHAHIAM (en. 10, Y. 1-3) 

8eo::i XP'IJ!J·a•lcro:no:;, Y./,[ ............................ ] 1 
10 [J.ove:u6Zvto: X,p6•Jov, ew[ . ............................. ] 1 

' ' ' ' ' ' . [ ]1 7otê jO'.p 1"::/t"E IE't"OÇ jéjC'IE'I , , , •• , , • , , , , , , , , , , .•• , •• 

' · · '! ' ' , [ ]1 (}IE'I W.; 't'O'I Q!)l.(ùOO'l "(PO:<fE~ '} • , , , .••• , , • , , , , • , , , , , , • , 

ï.pocre!fC:>V'fJIJE'I k'lt'~O'TOÎ,·n, ),é[~(W'I' (( '1-IHet::; &v0pWTÇ0~ bp.Ct07t"et0·~·d 1 
·(,1-J.~Y •ujx6vwv ~tpocrYJU~o:-ro ['toU p:ft ~pÉ~al Y.o:~ où x eGpe!;ev) 1 

15 ' " ' " "'' , ' '[ , l , , , ' 1 t"pL-z €1'1) XO:l \):tj'IO:Ç E~ l), O:opOJ(L O:Ç E7tT'(E'l::l fJ.E'rl).;, OlÇ êit'I)"(LO-

"J.EV' « l1o),Ù Icrz1eL 04-t)crLç; [OLxcdou ~npjo]utJ.iv·fJ h, >> 245. 'Ex 't"Wvl 
" ' " [ l , C.• 1 Out(t) r.pO:tt"O[.U::VW\1 O:n Ep o , , , , , , , , , , , ~O:Ç 'ltf'O<; t'JEO'I Y.?:-

'CO:qtdye!'J' Oe:r Oe:·lj),ci1'W'I cruy[ •••••••• xo:-r]o:aJ'.'I)'it''toua(;'p; 1 1 
Y.o:l p:~ 1tpoaixsLv ô,;[p.::Hn Y.[ •••••••••• ]no:v Èm<fs.u3o~J-4-1 

20 ' '" ' [ "'') ,, ' 1 ';wv <ùv s.u:yzor; y~:yonv 1'9 ••••••• -ùeo •; e:~S.UfJ.EVL.:ro:p.s-

" - " ' , [ l Q 1 VOU, 0: O'O:ipWÇ ELO'E't"O:l 0 O':JV "'~ , , , , , , , , , ')(ù'J t'ar<; [-'O:O't-
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247 a. Jac. li, 17 Il b. Jac, 5,16 Il c. Cf. Ps. 11>2, 9 Il d. !s. 45,8 Il 
248 a. !leut. 32, 2 Il b. Cf, Éphés. 4, 11 

247 H -.On 2° exp. Pn Il 20 Wv : ol~ Pl Il 21 & : O:rï:Ep Pl Il 248 2' 
&1t6 : 0:1tO ut vid. Pn Il 6 •oî.l exp. Pn 

l 

LIVRE 111, 2ft-4·-248 737 

246. Maintenant que le texte de Zacharie a été, [à ce 
que je pense 1], suffisamment présenté au sens littéral, il 
faut examiner aussi son sens spirituel. 

247. La pluie spirituelle, c'est l'enseignement donné 
[par Dieu], comme il ressort du texte suivant : <<Que les 
nuées fassent pleuvoir la justice d ))' nuées qui reçoivent 
l'ordre de ne pas donner la pluie quand/ .. ,,,,,,,,,.,,. 
.................................................. 

1. tiJç 'lop.l~to>: d'après IV 17ft. 
Znch:trie. II. 
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738 IN ZACT-IARJA;\I (CI-L 10, V. 1·3) 
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10 O:p.fo'tipwl 't'WV 6e'tWv 'tÉ[),e]tov Ëï..,Et'l 'itOtwp.Ô'I. To:U-t·!Jv 't-(;v 

248 c. I!éb, 6, 7-8 Il 249 a. Héb, 6, 9 

248 14 eù]a;HilÀtÛ Pn : EÙaniÀta Pnc JI 20-21 î'~- <pw~rÎ uncis 
incl. Pn 11 22 jEv6p.E'lOV: èp;_dp.:::~O'J Pl !1 26 JllWO.:tfli'lat : Yl'î'flO.:tfll]Y.É'IO.:t 
Pl li vo,u.fcrn nos : vop.lcret P 11 26-27 &;;1wvfù)Ç mg. Pn : &pp.oO\w; P Il 
249 8 ÈY.Y.Àl]crlaç : 8t0acrY.aÀio.:ç pl 

1. Il y a une apparente répétition du texte d'liéb. 6, 7 à la 
ligne 20 et à la ligne 22. Aussi l'un des correcteurs antiques a-t-il 
mis entre parenthèses les lignes 20 et 21 de ~~· à y7). Cependant les 
cas où Didyme prépare une citation par sa paraphrase presque lit­
térale ne sont pas rares. 

LIVRE III, :M8-2t\0 739 

Pluie précoce 
et pl~e tardive. 

249, L'Apôtre dans le Christ, qui 
est lui aussi un nuage au sens spi~ 
rituel, écrit aux Hébreux 1 : « Une 

terre, dit-il, [abreuvée] souvent par la pluie qui tombe 
sur elle, [produit] de l'herbe, " [Mais voici] le texte de 
l'Apôtre : « Une terre, en effet, abreuvée par la pluie qui 
tombe [souvent sur elle] et qui produit une herbe utile 
[à ceux] pour qui on la cultive, a part à la bénédiction de 
Dieu; mais si elle [porte] des épines et des chardOns, elle 
est jugée de mauvaise qualité, près d'être maudite et 
l'on finit par y mettre le feu c. J> Et pour que nul ne pense 
qu'il a écrit cela dans un sens littéral, il a ajouté avec 
justesse : (( Nous avons de vous, mes bien aimés, 1 une 
opinion meilleure et plus favorable à votre salut ">>, 

car, évidemment, vous portez du fruit parce que vous 
avez été abreuvés par la pluie précoce et ta~dive, tandis 
que ceux- qui ont reçu seulement l'une des deux pluies 
ne portent pas de fruit parfait. 250. Ceux de la circon~ 
cision, qui n'ont reçu que la pluie précoce, ne s'atta~ 

ehèrent pas à l'Évangile, car ils ne crurent pas au Sau­
veur. De leur côté, ceux qui, après la venue du Sauveur, 
professent les fausses doctrines, n'ont eu part qu'à la 
pluie tardive, sans jouir de la pluie précoce; ils appa~ 
rurent imparfaits, eux et leur enseignement, tandis que 
seule l'Église 2 apostolique produit des fruits parfaits, 
doux et comestibles, car elle est abreuvée parfaitement 
grâce à l'une ct à l'autre pluie. Cette explication est 

2, '.E:t.ûl]crfo.:;: donne un sens satisfaisant. Il n'y a donc pas lieu 
de préférer le mot OtOao-:~.o:/,[o.:ç (v. apparat) que pl propose pour la 
symétrie. 
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740 IN ZACHARIA;\I (CH. 10, V. 1-~) 

1. 8EoÀoy(ox: nature divine, cf. I 22; II 276; III 15. 
2. Sans doute faut-il entrevoir, dans les Èvn11=stç au pluriel les 

é d' . .. ' s ~nees ensetgne:ment, lectures, conférences, colloques, caté-
chtsn:es de toute sorte auxquels participaient collectivement les 
chrétiens, et dans l'fpsuvo:, au singulier, l'approfondissement per-

ÜVRE lll, 250-253 741 

suggérée par le texte suivant du prophète Osée : << Effor­
çons-nous de connaître le Seigneur, nous le trouverons 
prêt à paraître comme l'aurore, et il viendra à nous 
comme la pluie précoce et tardive sur la terre b. >> 

251. Selon un autre sens, on peut entendre par pluie 
précoce la doctrine· sur l'Incarnation du Sauveur, et par 
pluie tardive celle qui concerne sa divinité 1

• Ceux qui 
se désaltèrent avec profit à ces deux sources disent : 
<<Le Verbe s,est fait chair et il a habité parmi nous, et 
nous avons vu sa gloire, gloire qu'il tient du Père comme 
Fils Unique plein de grâce et de vérité ~. » Dans le même 
s~ns, on peut citer ce texte de Paul aux Corinthiens : 
<< Il se peut que nous ayons connu le Christ selon la chair, 
mais maintenant nous ne le connaissons plus (ainsi) d. » 
En faveur de la première interprétation, celle des deux 
Testaments, on peut se servir du texte : «Paul, serviteur 
de Jésus-Christ, choisi pour prêcher l'Évangile de Dieu 
que Dieu av~it annoncé à l'avance par ses prophètes dans 
les Saintes Ecritures et qui concerne son Fils 1 né de la 
race de David selon la chair et établi Fils de Dieu avec 
puissance selon l'Esprit de sainteté a. ,, 

252. On pourrait ajouter un troisième sens : la pluie 
précoce représenterait <<les connaissances et les pro­
phéties partielles)) d'ici-bas, tandis que la pluie tardive 
serait «la vision face à face>> dans le monde à venir 11

• 

Mais l'on peut aussi rivaliser avec ce qui précède en 
disant : la formation morale qui conduit au bien et la 
vertu pratique qui y correspond, ce sont les ondées pré­
coces, tandis que les ondées tardives représentent la doc­
trine sur la connaissance des mystères de Dieu. 

253. Cette double pluie se produira, par la grâce de 
Dieu, quand, pour connaître le Seigneur, nous aurons 
passé par les lectures 2 et la recherche approfondie des 

sonnel, la méditation ou la recherche savante individuelle, toutes 
deux menant à une orthodoxe connaissance de Dieu. 
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742 IN ZACHARIM'l (en. 10,. V. i-3) 

&H.::U1=e:wl xcd ' ' ~ n · '=' .::psuv·l); 'tû>V ve:cr.vz:;cr:wv yp:xo/WY x;;.:~ t'fi; &n;-
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254. To[U)'t'wJ -rW•1 Oz:ztv.::Ua--rwv &ya0(7lv ni,rwwe~~; b ~-IJ·n1-
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1 

uyxo.:voucrt s -rotoü-rot o~ -r&; atpScrët:; 'it'f)~6:iM'IOt b ';(ptcr't'ta-
25 vtcrp.ii) « [J.'~ vooÜnEç: fl.'~'t'E & ),iyoucrtv p:r;Oè -rcsp~ -rivuw. ô~aôs­

ôo:toUHat e )) ' {( 7rpocrixonec; 7t'V€Ûp.omv 7Ù0:•Jotc; 'l.o:l Otlôarsr.a),{cn; 
èaqJ.cv(w;, [~]'! l>Jro'l.plcrs~ q,eu0oi,6ywv, Y.er.aunloto:crp.é•H..w 1 -f;v 
i~(o:v cruvdô~crtv a)). 

1 

255. 'Evizonat -rofc; tj;euOicrtv ivu;.vbtc; ot -rô ·ro·r.''Opêtv 
5 ' ' b , Il ) , \ j 1 

i'.at 'l'l)'f'E-!V O.:'itOoO: ,O'/'!EÇ 1 'l.0:p~ XO:'t'O:iflêp6[J.EVOL 0:-rs Ô-fj [vu]x't"èÇ 
xo:Os~Oo•;t~:; x~t [J.sOûonsc;· 'itEpt yàp •Wv €vu-r.n[a~]o[J.ÉVUJ'I r.cd 
\ll.lO"t"o::l;st'l &ët 'itcOoUnwv yp.fq;E-ro:t -çb· << Ot r.aOe:ûOonec; vuY.1'0ç 
7o::Oe:UOoucrtv r.o::l vux-rèc; p.eOûoucrt'i c )) 1 cr-cëp6[J.Evot 't'OÜ <llwtOÇ toü 
o::),'I)Ot'/on . .Ô.tô x&v 'iton 7t'o:pap.u0ta'; ~7t'ayyé)J,(ù'J'ra:, 11.&:-rato: 

10 no:po:xa),oücrtv' où ràp h 't''i'jc; OoxoUcr·f)c; o:ù-rWv [J.o.:ntx:~c; 7rp~o:va­
lf'W'·r~crew; €cr-rat -rpÉ<poucro: VO!J.'~ zal ~otO:v·f)· .Ô.tè !;·f)paf.vono.:t oto: 
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e:xe:t [J.E XiX't'êcrX·~vwcrsvd. )) Eûptcrxs-r.:xt è~ o.:ü-r·IJ -~ süzop'to~ votJ.·~ 

250 c. Cf. Os. 6, 3 Il d. Os. 6, 3.2 11 e. 1 Tim. 1, 7 11 251 a. 
1 T1m. 4, 1-2 Il b. Cf. 1 Thess. 5, 6 Il c. 1 Thess. 5, 7 11 d. Ps. 22, 2 

, ,250 14 ô'pOpoç : OpOO; Pac Il 24 -rètç om. P<~c 11 25! 4 ivSzilYmt : 
€YEXWro:t 8€ Pn Il 13 p.E 2° : p.ot Pac ' 

1. 'JÉRÔME, H.90 D, a fusionné de la même façon les deux textes 
de l'Épître à Timothée. 

LIVHE m, 253-255 743 

Saintes Écritures et par les exercices propres à nous 
élever à une contemplation insurpassable. Après quoi, 
en effet, nous trouverons le Seigneur que nous cherchons 
«prêt à paraître comme l'aurore c », étant lui-même la 
pluie précoce et tardive pour la terre qui a reçu la semence 
de Jésus. Car c'est ainsi que cette terre produira les fruits 
indiqués dans la suite du texte, résurrection, vie et con­
naissance parfaite, comme le texte ci-dessus lui-même le 
montre dans sa teneur : << Il viendra à nous en effet, dit-il, 
comme la plui~ précoce et tardive sur la terre. Et nous 
ressusciterons, nous vivrons, nous nous tiendrons en sa 
présence et nous connaîtrons d. >> 

Les songes 
mensongers. 

254. Comblé de ces biens divinement 
inspirés, celui qui a cherché le Seigneur 
évitera comme de mauvais aloi les 

faux devins qui rendent des oracles, songe-creux plutôt 
qu'effectivement voyants. Tels sont ceux qui ont im­
planté les hérésies dans le christianisme : << ils ne savent 
ni ce qu'ils disent ni ce qu'ils affirment catégorique­
ment 6 )), car<< ils s'attachent à des esprits trompeurs et 1 

aux doctrines diaboliques de séducteurs hypocrites dont 
la conscience est marquée au fer rouge a>> 1

• 

255. Ils sont retenus par des songes trompeurs, ceux 
qui se refusent à veiller et à être sobres b, plongés dans l'en­
gourdissement pour dormir et s'enivrer la nuit ; car il 
est écrit de ces songeurs qui n'ont d'autre désir que 
de dormir : << Ceux qui dorment, dorment la nuit et 
s'enivrent la nuit c ))' privés de la lumière véritable. Cest 
pourquoi ils ont beau faire des promesses encourageantes, 
leurs consolations sont stériles, car de leurs prédictions 
soi-disant divinatoires il ne sortira rien de nourrissant, 
ni herbe, ni fourrage. Aussi se dessèchent-ils comme des 
brebis sans .pâturage, pâturage dont le saint dit : «Le 
Seigneur est mon berger et rien ne pourra me manquer. 
M'ayant mené à un lieu rempli d'herbe, il m'y a installé t~:.)) 
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744 IN ZACHAIÙA\\1 (cu. 10, V. 1-3) 

15 -rï:', ~l ... ,p'V ' ' , t: ' ' Cl' , " ) • 
':'"' " kO[J.EY(J> i'.O:~ ê<.,êpzO!J.GVtp 't'f)V vupo:v O:.!Y. a), ,·IÎv OU<ïO:'I -;ol) 

<piaY.ono4; ~urt'?)poç· c1 'EyW e.1[J.t ·}, OUpo:. ~t' È!J.oU H:v ·-nç 
sloD,O·n, do-û,E.Ucre'!o:t xo:l SÇs),eUcre-r[ a ]t Y.~l vo!J.~V sUp·f,ast e. )) 

256 To:U't'f)Ç a"t"epOp.svo~, o[ E.vu'ït'vfotç Y.Cà fJ.ineovJ ~wOiaw 
7tpocrixo'.l't€.Ç Ç1jpo:YO·fso-ovto:t CJ(y:f)v OpêfJ·!J·:Z-rwv ~OGY:Ijp.o:-ra oùx. 

20' ' ' ' " 'l' ' • exonw•J, (ùÇ !J.'~X€.1't t:xcrw swo:t e:v anorç xo:Y.tJJOsraw O"'fl60po:, 
napoÇU'.IO!J.ÉVOU 't'OÙ ou.v[o]ti 't'OÙ Eh:oU xo:-rà -rWv <po:U),wv vop.Éwv 

Ot~ -r~v 7i:epl ··~v &y[ D.}tJv p~Ou[J.(o:v, trlç r.stpo:O'i1vo:t p.s-rà -ctûv 
7t'OtfJ.É;wv Ou[J.où Elsoù 't'oÙç &p.Yoûç, "'(WC[J.ÉV'IJÇ xo:l pAzptç o:~'t'Wv 
"t''i)Ç ê7WYX07C'f,Ç 1 È7n1'qJ.UlfJ.ÉV(Ù') Y.O:l ji.O:Y.OU!J.ÉVWV 'ti~V '7t!,6't"t)'t0: 

25 ' ' ' ~ ' 1 ' 1 1: 1 EJ:::OV'tWV O:!J.VWV, WÇ %0:~ O:'J't"OUÇ ':·r,paVÛi1\IO:~ !J.S'ro; 7f1V crUVCI.jê),o:-
~OfJ.É\IWV ,..poôhw\1. 257. ~rr.'ijp:x.co:t 0·1) ~),ti6·r, -ryj ïtOi!J.''Yi ,;o:p' 

' 1 ~ ' '0 ' ' ' 7 O:l'ttO:V 'tW\1 S!Ç 0: Sn't)'tO: 'R"S!Jn'ttJl'l fi.JEÀaozW•I, 'R"Epl WV 0 8s0ç 
' ; - ~ ~ 

~:.rtoç <p"t)cr~·~· (( 0! 'it'OqJ.élvsç ~~i.~~'J'' .::!:; &!J-.É, :x.o:l b(;,[cr]w &vw-

;s~,oUç è.~op.sUon:a )) , àr.o<pOsjjO!J.ÉYOtç :x.o:l. fJ.&necrt•J xo:~ !feuè?j 
svu;.vto: ET.O:Jjs),AofJ.É\Iotç 'R"pocréxoneç \ Wç Y.o:~ 'tà 7tpÔÔo:'ter: 
~),o:ôY;vo:t &7tWI,êto:v 6rtcr't::fp.sv[o:. 'EJi,éxO·t) rouv UnO 10ü 7.&v'twv 

5 Y:f)Oop.ivou Ü,êJX't~%(~'tO.:'t"(J.' (( n pbôo:'to: O:'j'Ço),w),6-;o: è.-y.sv·~O"t) b 
) •o'- "0" o' - 0 ... ,',,A ' ~ •e~ • , b ' ' • , 

""'" >:> r"' -J, · '' "l-"' , ... ., O:U"t'WV ê~WIJO:V O::J"t'OUÇ ll, UlÇ XO.:t O::J"t'O'JÇ 
'tOÙÇ &!J.VOÙÇ %O:Xtù6'ijvo:t, "t'~V È% VOiJ.'ijÇ ·Jdovoç Ù>~0-êtO:V o~YA"t'•. 
lzo'l'to:ç. · 

258 ITÀ·'" ' ' " ' ' · • 'l · ' • • 't' êt Y.O:t OU't'WÇ ïtO:p ~O:U'tOUÇ 0'.ê'C'ÉÛ't)O'O:V, o; ,A OU'I 

10 &jo:06-c't)'t't 't'oU 'l.o:),oü ïtOtiJ.É'Ioç, èd01) GïtZp "t'OÜ <c J.po:t 't'~'' 
' 1 ~ , ;.., Ct ' 
O:~.o:p-cto:v 'tO:; %00'j-J.OU ..- 't"OÜ l!:?eoü O:!J.YÔÇ c JJ, ï.ëp~ o0 ·(; 'R"P01''t)'tEiJo;· 
(( 0:; 7tp6~o:'t'ov È7tl crro:r~v ~xO·f) xo:( Wç :ifJ.vO:; èvo:niov -roü :x.sl-

' ' ,, d " PCr:'l't'OÇ er:nov wpwvoç ll, OV'itsp èo:Y.'tu),oOstx't'W'' 0 Bo:'1t'ncrrhç 
'1t'êptcrcrbn:pov Ëzwv r.por·~'tou e ~t't')" cc ''10.:: 0 d:!J.vbç •oü 8.soü b 

251 e. Jn 10,7. 9 Il 252 a. Jér. 2,8 11 b. Jér. 50,6 =LXX 27,6 
c. Jn 1, 29 Il d. Is. 53, 7. Act. 8, 32 11 e. Cf. Matth. 11,3 

252 5 X1J8opùou: X'!]Odp.éYOç (ç cancellut.) Pn 

1. Dans P, ponctuation forte et paragraphe après crf6-~po:; 
ponctuation faible après 1tpo6tftow. 

LIVRE HI, 2~5-258 745 

Mais cet abondant pâturage est à la disposition de qui 
entre et sort par la po.rte qui n'est autre que le Sauveur, 
qui affirme:« Je suis la porte; si quelqu'un entre par moi, 
il entrera et sortira et trouvera de la pâture ~. )J 

Les troupeaux 
qui se dessèchent. 

256. Hors de ces pâturages, les 
tenants des songes et des faux 
oracles se dessécheront comme de 

jeunes agneaux sans nourriture sans qu'il y ait plus 
aucun remède pour eux dans cette rude épreuve. La 
colère de Dieu sera si terrible contre les mauvais bergers 
pour avoir négligé leur troupeau que les agneaux éprou­
veront la colère de Die~ en même temps que les bergers, 
car la visite de Dieu s'étendra même jusqu'à eux; les 
agneaux gras seront châtiés et éprouvés au point qu'ils 
se dessécheront eux aussi avec les brebis rassemblées 
en. troupeau 1• 257. Ainsi le malheur est le lot du trouw 
peau par la faute des pasteurs tombés dans l'impiété. 
Dieu lui-même dit à leur sujet : <<Les bergers 1 m'ont fait 
outrage par leur impiété ; ils ont suivi ce qui ne leur 
était d'aucun secours a J>, car ils $e sont attachés à des 
oracles, à des devins et à des songeurs de mensonge z 

et ils ont entraîné la perte des brebis qu'ils conduisaient. 
De Celui qui veille à tout viennent donc ces paroles 
d'énergiques reproches : «Mon peuple est devenu comme 
un troupeau de brebis perdues; ses bergers l'ont re­
poussé b )) et les agneaux euxwmêmes s'en sont fâcheu­
sement ressentis, privés désormais des bienfaits d'un gras 
pâturage. 

258. Bien qu'ainsi par leur faute ils se fussent mis 
dans cet état, cependant, par la générosité du Bon Pas­
teur, l'Agneau de Dieu fut immolé ((pour ôter le péché 
du monde ~ ))' selon la prophétie : «Comme une brebis, 
il a été conduit à l'abattoir et il est resté silencieux 
comme l'agneau devant celui qui le tond d n. C'est de 
lui que le Baptiste, qui est plus qu'un prophète 6

, dit en 

252 



[252] 

253 
(XVI,11) 

746 IN ZACHARIAiii (CI-l, iû, V. 3b-5) 

15 o:tpwv -r·~v &p.o.:p't'lxv -roü.xbcr~J.ouf. >> 'ApOsfa·tjç Oè 't''ÎjÇ -roü Y.6cr!J.OU 
&!J.O:p't"(o:ç, oùx.S.n !;·tJp?:O'(o:v ·~ cr[ulrrs'J~ x&Mlcrtv gxet -rà e:ùepye­
't't)0Év-ca 7ep66a't'x, oùO' ot &v.vo~ oüç Eneo-Y.i~o.:'t'o è ç;11:XO'Y.CùV' << Kcà 
brl 't"OÙ:; not[J.Évo:ç 7CO:?{•J/;ûvO'l) 0 Out-tb<; !J.ou "< >> 

259. ~rçouOo:o-·dov Oè x.o:l ·~tûv [U)1tO -cè'J àro:Oèv .i:ye),&pX'fJ'J 
20 'O Ô ' ' '' [] ' g > '> '' 'fêVEcrvat, ''t' V EtÇ 't07tOV. ';(1,0'1) Ç Y..Z't'O:O"F.'t)VOU'rt'O: 't'CUÇ U7r O:!J'Hfl 

r.ot[J.cnvo[J.Évouç, tva slcr[ sp ]X6JJ.svot xo:l E!;spxbp..svo~ \ dO"uHspt­
xWç ho:l E!;oHsptx.Wç -rorç Odctç È1Ctô<i)J,one:ç ),6yctç, fJ.o:xo:pio:ç 
xo:~ o:lwviou 'ltëtpo:OW[J.SV ~hl'fiç. 

• 
• • 

260. ZACH. x, 3b-5 : 3 Kcü ÊTILO"KÉ~E't"Oll KUpLOÇ ô eEOÇ ô 

25 11CC.V't'01Cp&.'Tc.:>p 'tb no(p.vLOV oc:Ô'TOÜ -rbv otKo\1 "JoUSot, KOll -r&.i;EL 

cxû-roùç &ç ÏTITIOV EÔTipETI~ IXÔ't'oO Ev TIOÀÉI!9· 4 K«t E~ IX'Ô't'oO 
ËTIÉ6Às:t.ps:v, KIXL ËE, «'Ô-roO Ë-r«E,s:v, KIXt El; «'Ô-roO -cO -r6l;ov Ev 

8ul!tp' EE, IXÔ-roO El;EÀEUaE't'IXt TI&ç ô EE,EÀcxUvoov Èv -cep cxô-rep. 

fi Kcxt Ëaov-rcxt &ç 1f1XX11't'IXt Tio:.-roOv-rEç Til1ÀOv Èv -ro:.Lç Motç Ev 

TioÀÉ1f9 Ko:.L Tio:.po:.-r&.E,ov-ro:.t, ôt6'tl KUptoç lfE'C1 o:.'Ô-r&v. j 

261. '0 fJ.E't'à 't'0 OpytcrS~vat au!l·o/~p6v[·nù]~ 't<;)!J.E'IO~ 't'OÙ~ 
U7rcr.avÔv•a~ 't''?j O:yo:vo:xn)crêt, KUptoc; eeo~ 7CO:V't'OXp~t'Wp U7t&p­
x<»v, È1ttcrxbfemt 't'0 7tOl!J.VtOV o:Ùt'OÜ, tu·rxcivov (o!Y.OV) t'OÜ 'loUèa, 
toü't'' Ecr't'tV t'OÜ È~ofJ.oi,oyoufJ.Évou· È:~otJ.o),oyoU!J.EVoç ·tàp b 'lo1-

5 Oo:ç kp!J.'I/'nUE't'o:t. 'Er.tvxÉ1t't'E't'o:t 05 't'~ V O:y[ ÉÀ:I/]v Éo:u"toù KUpto~ 
~hO~ ?tanoxp&'t(t)p lmdpxh)v' 7tEp~ oO x::xL &v 't'i'j> Mtzo:l0 ef.o·~-rat' 
'' Kcà O"'t'~O'ê't'::Xt Y.o:L O~ê't'O:t xo:l 7tOtfJ.O:'IE~ 1'0 7tdJJ.nov o:Ù-roü È;•J 

laxUi KUptoç a))' W'J aw't'~P· "On Oè KUptoç Ehôç r.anoxpchwp 6 

252 f. Jn 1, 29 Il g. Cf. Ps. 22,2 Il h. Cf. Jn 10, 9 Il 253 a. Mich, 
5, 3 

252 23 1mpo:OWp.~v: r.~tpo:6Wcrt Pac Il 253 3 ohoY add, nos 

LIVRE lli 1 2!)8-261 747 

le montrant du doigt : ({Voici l'Agneau de Dieu, celui 
qui ôte le péché du monde 1• » Une fois ôté le péché du 
monde, les brebis, objet de ses bienfaits, ne se dessé­
cheront plus et n'auront plus à subir de calamité sem­
blable, pas plus que les agneaux visités par Celui qui 
déclare : << Ma colère s'est enflammée aussi contre les ber­
gers z >). 

259 .. Nous devons, nous aussi, nous efforcer de nous 
mettre sous la conduite du Bon Pasteur qui installe dans 
un lieu de verdure u ceux qu'il fait paître ; ainsi, entrant 
et sortant ", nous appliquant au sens intime des paroles 
divines autant qu'à leur sens extérieur, nous pourrons 
goûter à la vie éternelle et bienheureuse. 

• • • 

260. ZAcH. X, 3b-5: 3 Et le Seigneur Dieu tout· puissant 
visitera son troupeau, la maison de Juda, et il en fera son 
cheral d'honneur au combat. 4 C'est de lui qu'il a observé; 
de lui qu'il a disposé son armée en bataille; de lui qu'il 
a tendu son arc dans sa colère. C'est de lui que sortira en 
même temps tout homme qui mène la poursuite. 5 Et ils 
seront comme des guerriers qui foulent la boue des chemins 
dans la bataille, et ils seront en ordre de combat, car le 
Seigneur est avec eux. 1 

261. Celui qui, en sa qualité de 
Le Seigneur visite S · D' · ' · e~gneur 1eu tout~pmssant, guerit 

son troupeau. · d heureusement, au sortir e sa co-
lère, ceux qui sont tombés sous les coups de son indi~ 
gnation, visitera son troupeau, qui est (la maison) de Juda, 
autrement dit de celui qui reconnaît (Dieu), car Juda veut 
dire << celui qui reconnaît>>. Il visite son troupeau comme 
Seigneur Dieu tout-puissant. A son sujet, il est dit l;lussi 
dans Michée : << Le Seigneur se lèvera et il verra, et il fera 
paître son troupeau dans sa puissance 4

)), car il est sau-
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[253] 

254 
(XVI,12) 
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~f:jvyysv~ç 'toU (~h.où .J'~ôç È:O'"t't'.', È'J 'tot:; r.:pô·n:pov &:7to0i0üY.-ta~. 
10 Û!J.OOucr(ou y'l.p 67t:o:pxo:Jcr·lj.; -r'ijç 'Tp~&:Oo.;, ôp.ooUa-~oç 0 "(S'JV'Ij­

Qs(ç 't'ii'> ye.vv·~O'O:Vn Ur.&pxwv, b. Kuobu 8soD 'it':Xvtoxp&toooç: 
K1p~o; 8s0ç 'lto:noY.p&'t'wp ÈO"'t'lv b ~~r~p- IlWç ·r&p o~ K~;toç 
e·ct"•' '•Ct.'b l ' soç < ~ w1 e.v o:px?J 7tpoç: TO'I 6sov >> ; {o:l liJO";csp << Ot' a~-roO 

' ' ' ysyovs to: '!t'O:no: c >>, oÜ1'1ù Y.:xl Y.po:'t'st·o:~ Y.:::à ~o:cn),sUe.'tcn, CJ)ç 

15 dvcn xct"'t'Ô: 't'OU-ro 'it.xnoY.pci't<,>p. 

262. 00-coç to~yo:poU•1 6 Oso),oyoU!J.~[vo]ç È:·;n01)[J:t)cro:ç è·d tW 
sùpst•1 x.o:l crWcro:t 't"Ô 'tÛ>'I 0:v0p(~7t'<ùV ji.voç, Ôv &;;.ocrcpo:/,èv 7tpÔ~ 
Ôo:'t~V &7t:O ,1'-tjç 't'Wv ),oytx.Wv b.o:'t'OV't'&Ooç d, olo: vop.sùç 5-p[t}rto; 
« .. 't'ljV 'fUX'fJV Scwto1 MO·r,x.sv e )) U7tè:p (~'/ è),·f,),u0sY [a-W]n~ np:::-

20 ôo:Tu),Y, hl; Ào~no,, èmcrY.€nncrea~ cùtOv "t'O no(tJ.[Y~J~v êau"t'oü, ëna 
;oü Io0aa oh.ovJ nspi o~ erp·t;"t'a~· « 'Io60a, crè [o:b]4a-o:~a-a'l c1 
aaeJ,roi a-o.u r.)) Ka~ è:nsl "t'O:zeta È:Y.. npoY.Oï.?j~ [J.ê"t'a[b]o),·~ rtvz­
•a~ Totç E'Jêp[E"t'OUtJ.é'lo~~, 't"ci/;et 't'OÙ~ cru[J.'R'À'l)p[oü]no:~ 't"O r.:c[-

, ~ ~ , 
fJ.VtOV O:~"t'OU, 0\0: ê:.J'it'pê'R''l) Ï'it''it'0\1 ëvo:, << Y.O:t't;Ot"~O'fJ.ÊVfll'l &'it'C~'I'ï:(l)Y 

25 k•1l :H"j} xo:l "('H~[J.'{l [J.~ifg n, W~ b. 'lt'O~[ÛVOÇ
1 

·~v(fo]zoy &'p~a-"t'0\1 
·revea-eo:~ a-w"t'Y) p~waw..; 1n1to:~o 11.s.vo•1. 

263 'f'lt•o•• • '' ' ' ' O' ' ·'·' ~ ,· '1, 7'0:. o ... "t'O:.J't'O 1'0 O:"fO: CV o:'IO:'R'SfJ•'f'O:\Itlll'l r.pea-ôs.(o;y 
"t'W'I r.o8ov -r?jç s.;.:tO'f)[J.faç a~"t'oü è:~,ônwl mo:a-Y.bnwv· << 'E.,.tb·r.ll• 
' ' ' " t. ) ' " JV• 
E'itt TOUÇ ~7v1't'OU~, XO:l 1j !7t''it'O:O'(O: O'OU IJ(t)"t'"tlp(o: h • l) 

30 264. 'Ex <OÜ oÏY.ou toü 'loUOo:, ÈX 'itO:[J.Y(ou t'7t'7tOU êÙ7tpE.'ltOÜç 
yerev·t;[J.Svou, ~7titD,e4'E.Y Y.o:l ~-ra!;s.'l E.Ç o:ln·oü 1 "t'bi;ov O:<V' o~ 
7t'Éf.l.'it'E.t 0D,·IJ, ),byo[ u.;] -roù~ 7tëpl xo),cfnw.; xo:~ &7te~À"ijç'' r.e~l <1v 
Ô "t'iÇo:ç tO dÇO'I Ëlf'fj' « Me810'W t~ BD.-t; 11,01) &~o' o;'~U.O:"t'O~ a)) · 

' 'À T' ' ' , ' ' Y.o:t 7t'O: tV' « o: 0ü:r') [J.OU O'U'I't'E.Î,ÉcrE.t o:~"t'oUç b. ll E'ip'l)"t'at x :x~ è:v 

253 b. Jn 1,2 Il c, Jn 1,3 Il cL CL Le 15,4 11 e, Jn 10,1111 
L Gen, 49,8 Il g. I Cor, 1, 10 Il h, Hab, 3, 8 11 254 a. Deut. 
32, 42 Il b, Deut, 32, 23 

253 20 8v1:1X nos : 8v1:a~ P Il 29 t'1t1tou~ : t'mtw~ aou Pl 

1. ((Plus haut ll: cf. 1 151-15lJ,, Sur la doctrine trinitaire de l'In 
Zach., cf. lntr., p. 76. 

2. (<Plus haut ll: III 190 s., 205. 

LIVHE III, 2ôi-2M· 749 

veur. On a démontré plus haut 1 que le Fils unique de 
Dieu était Seigneur Dieu Tout-Puissant. En effet, comme 
la Trinité est consubstantielle, celui qUi est engendré 
étant consubstantiel à celui qui l'a engendré, le Sauveur 
est Seigneur Dieu Tout-Puissant de Seigneur Dieu Tout­
Puissant. Comment en effet ne serait-il pas Seigneur 
Dieu « Celui qui au commencement était auprès de 
Dieu li l>. Et comme c'est <<par lui que tout a été fait c )) 1 

c'est aussi lui qui est Maître et Roi, si bien qu'il est par 
là Tout-Puissant, 

262. Ainsi donc Celui qui est reconnu comme Dieu est 
venu sur terre pour trouver et sauver le genre humain, 
cette brebis égarée hors de la centaine d des brebis rai­
sonnables, et, comme un bon berger, << il a donné sa vie 
pour les brebis~ ll qu'il est venu sauver. C'est ainsi qu'il 
visite désormais son troupeau qui est la maison de Juda, 
dont ·il a été dit : <<Juda, que tes frères te louent 1 ! >> 
Et comme ceux qui ont reçu ce bienfait changent rapi­
dement du fait de leurs progrès, il rangera en bataille 
ceux qui remplissent son troupeau, comme un cheval 
d'honneur unique, puisqu'ils ont tous été «réunis en un 
seul esprit et une seule pensée u >>et lui-même, de berger 
qu'il était, deviendra le cocher parfait qui conduit ses 
chevaux pour le salut. 

Juda, 
cheval d 'honne~r 
dans la bataille. 

263, Ce bienfait a cu lieu quand 
ceux qui désiraient sa venue sur la 
terre lui ont envoyé une ambassade 
pour lui dire : « Monte sur tes che­

vaux et ta chevauchée sera le salut h. >> 

264. De la maison de Juda, de ce troupeau devenu 
cheval d'honneur, il a observé, ct de là il a tendu 1 son 
arc d'où partent ses flèches, les paroles de châtiment 
et de menace. L'archer dit à ce propos : << J'enivrerai 
mes flèches de sang a>> et encore : <<Mes flèches les achè­
veront 6• Jl Il a déjà été dit plus haut 2 que ce n'est pas 

254 
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[254] 

255 
(XVI,1~1) 

750 IN ZACIIARIAIII (CH. 10
1 

V. 3b-5) 

5 'toi::; 'ie'pb.-t:.po\1 [ôn] al Y.o),cicrs~::; a~-x 't'WO: Bo:6ùv ),6ycv 7tpoao:yo­
pdO'I't0:& ~D,"ij. 'Ev .1ô36[J.<p yo1v 1lJ'cû,p.r~, 7tspl -roU xp~t'OÜ 'tWv 
0/,wv, S<;JV'tWV 'tE Y.~l VEY.pc~v, dp'l)-cw· << TO -r6Çcv O:~'tclî bi't'Et­
vev xcd Yj'to(p.o:crê'J a~'t'b, xcù ~v o:~1(i) ~'t'O(p.aas'J cr:~.s:U·f) 6o:v&'tou· 
Tb: ~.D,Yj càtoü "Col:; xcnop.ivo~::; &;·f)pj6.0"a-co c. )> 

10 265. T( 0' ëcrto:t Ô'tav È'ittô),bf·n h toU 'IoUOcx K:Jptc::; b E>eO; 
0 'itO:V":OXp<.f-r<ùp xcd "C'6.~·:, Z!; càtoü 'it'cO,s[J.txOv -rb~ov, •i} tô ÈfJ:l~et­

po1toÎ,é[J.OUc;: !l·O:'Z'l)'t'àç ysvécrOo:t 'tOÙç sû ù'it' o:Ù'toû 1to:66no:ç è:x 
- - '! " 'E•'" , , , " , - , , " l , , 'tUJV 'tO:J OUOO:. Sê/\E!JC"S't'O:l EV 't!.p O:IJ't<p 0 EsE dXUVWV 'it'pCÇ 

7t6),sfJ.ov 7to:pscrxsuo:o-p.évo;, hl:; 7W/tëlv n·fJ),Ov OCiWv, 'itt1t't'6Vt'tJ>V 
15 7r.o)J,Wv Wc;: 7C"'t)À0v Èx -r:<";)v o:f[J.&·n.ùv yevé'o-Oo::~. ~IJfJ.Ôo:ivet ô~ 't"OÜ'to 

-rof:; vw.[c7l]o-tv, !x)J . .' o6 -core; ·~HW[J.É'iot:;. Ül [ÛV y&p e.t:; cpuy·~v 
< [ l ' ' ' < <, < ,, ' ' 't"pa;.s.y n: :; otwx.ono:t Y.o:t emo-,.s.uvono:t, o~ <,;S. s.r.t-rp~:;xoneo; 

[x;.:]t bno-r.eUôovteç 't'oÙ:; ôtX ÔÉoç Ost~o:no:ç -rO: vùho: 'it"O:'t"oücr[t 

l ) - ,. ' , - ' ' < [ ]' -'lt 'fl ,ou r.m";:fjv -ro O:t[J.O: 't"W'i o-cpo.:JS.'I'CWI, s.'ltt0'7tepxon.::ç -r a 'tOIJ 
20 Z~û~o:Uvetv bt7tiwv 0['l.'t)V. 

266 'l' < " - "[ l ' < , ' ' ' ' ' • OIJ't'WI OZ 't'(ù'l 'l.XtOpv (ù [J.O:.WV u;.;..:p.;o:V't'W\1 1 E7t' Q;IJ't'OUÇ 
xo:l 'lt's.pl &o:utoù:; U7ts.ptJ.axWv [o-to:t KUpto:; 6 8.::0:; o:ù,Wv, <~:; 
x:;(ptO't'f)p[wç cp&vo.:t' (( KUplCÇ 'i(~\1 Ouv&[J.€.{!)\1 ~J.sO' -i)[J.WV, &nt­
À'~[J.'it:CWP 'ÎJ[J.Ùlv 0 8e.O.; 'Iax.hlbd ))' Y,Y:l ['tt' <<'Ev -r(/i Ge~) 

25 r.ot-/jO'O)J.E.\1 OUvo.:p.tv xa1 a~-rèc; &;ouO.svhlo-et 't'oÙ:; 6À(Ôona:; 'ÎJjJ.Ô:Ç e. » 

Tov 8eàv [J.e6' &o.:nWv Exov'ts:; 7te;.ot06-rw:; 'lto:po:d~ono:t 7tp0ç 
oü.:; Sxouo-t 't·~v p.:X';('f)V x~d 'id/,e[J.ov, Wç €xo:o-'t'~'i s.ùxo:ptcr't'txW.; 
f&va~· (( KUpto:; q;w·no-[J.b:; [J.ou xo.:~ crtùt'~P p.ou· 't{va cpob·l)6·~­
o-oi~J.:;(t; KUptoç lmepo.:crmo-1'·~:; 't'f)Ç [~wJ~:; p.ou· &r.O -dvo:; O.st­
)~tô:crcù; 'E,, 't'{fl È:J'((~stv Er..' kp.è xo:xoüv•o::; 't'CÙ !fO.:'ferv 't0:ç 
cr:fpY.o:ç [J.OIJ o[ 0/,lôon€':; !J.E xo.:l ot k-z6poC [J.Ou o.:Ùtol ·~afj{·r~aav 
xo:l Ë1ts.cro:v· ~O:v r.o::po.:t&;·lj-rO:t k;.' È:[J.È. r.o:pe[J.'r)o)~·f,, où !fOÔ'I)O·~a-e~ 

254 c. Ps. 7, 13 Il d. Ps. lt5, 8 Il e. Ps. 59, H 

254 ": gfp1)'t"ctt add. s. v. PI 11 11 ·rct~n nos: -c&:~€t P li 27 dxo:pt(m~ 
xW;: (€ùxo:ptcr)'t"'fJ(-ctxWç) mg. Pn Il 28 rpwttcrp.ôç p.ou nos : rpwncrp.oCl P 

1. Le numéro du Ps. 7 est donné par Jérôme comme par Didyme. 
-Il ab. 3,8, Deut. 32, lâ, Ps. 7, 13 :cités par JÉRÔME, 1492 AB. 

1 

'1 

\ 
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sans une raison profonde que les châtiments sont appelés 
des flèches; ainsi, dans le Psaume 71, il est dit du Juge 
universel des vivants et des morts : << Il a bandé son arc 
et il l'a ajusté, et il y a disposé des traits meurtriers, il 
a préparé des traits avec des choses ardentes 0

• )) 

265. Qu'arrivera-t-il quand le Seigneur Dieu tout­
puissant observera de Juda et qu'il bandera de Juda son 
arc de guerre, sinon que ceux des hommes de Juda qui 
ont reçu ses faveurs deviendront des guerriers expéri­
mentés. En même temps, sortira, tout prêt à la guerre,· 
celui qui mène la poursuite, et il foulera la bouc des che­
mins, car il tombera tellement de soldats que leur sang 
fera de la boue. Mais c'est là ce qui arrive aux vainqueurs 
et non aux vaincus. Car ceux-ci s'enfuient, et on les 
poursuit et on les harcèle ; tandi.s que ceux ~ui pour­
suivent et qui harcèlent ceux à qu1 la peur a fait tourner 
le dos, piétinent comme de la boue le sang des hommes 
égorgés, accélérant la poursuite à la manière des ca~ 

valiers. 

266. Après l'obtention de ces suc­
La sécurité cès, le Seigneur leur Dieu sera pour 

avec le Seigneur. eux comme un défenseur qui les 

protège et entoure et ils diront avec reconnaissance : « Le 
Seigneur des armées est avec nous, le Dieu de Jacob est 
notre protecteur à >) ; et encore : « En Dieu, nous mettrons 
nOtre force, et il anéantira ceux qui nous persécutent ". >> 

Ayant Dieu avec eux, ils se rangeront, pleins de confiance, 
contre ceux avec qui il leur faut batailler et combattre, 
et chacun pourra dire ce chant d'action de grâces : «Le 
Seigneur est ma lumière et mon salut, qui craindrai-je ? 
! Le Seigneur est le défenseur de ma vie, qui pourrait me 
faire trembler? Quand des méchants s'avancent contre 
moi pour dévorer ma chair, ce sont mes persécuteurs et 
mes ennemis qui chancellent et qui tombent. Si une 
armée vient camper contre moi, mon cœur ne craindra 

255 

··•·· .. ·!.· 
l 

1 
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[255j 5 t'en·(; Y.o:pa[o: !J.ou· €.0:v É.ït:x'lo:cr:r?j S;/ È.jÛ. n6),ep.oç, Sv 'to:Vr(l È.y(:) 
Ü,ni:~w a. Il 

267. T't)v aÙ't~V O:vOpdav €x~•l'l xo:t 0 'tèv 'tphov 1J!'o:),!J.Ov qowv 
€.6ipp·fJcr~v dTCav· <c Où :po6·1'jO·~cro!J.a~ 0: ... 0 fJ.uçnXa(JJV /,acu t'Wv 
y,tJ:û,<p O'U'IS'TC~'t(ÛE[JAVW\1 !J·O~ b. }) ITpO~ t'OÙ; OÜ'tû) TCO:p<XtE"!O:'([J.i-

10 \IOUÇ ô J..byoç EÙÛUfJ.OTC:nc-:Jv )dye~. (( Ef~ €.Ç l.qJ.(-;')\1 OthlÇE'tO:l zt),(ooç 
Y.:û O~o !J.Et'O:Xtv'~croucrtv !J.up[ t]&Oo:ç c >> OÙ"'I. O:vGp<~T.W'I [J.b•J<ùV 'it"o),a­
!J·tcr'tc-;'lv -~/,),à xal O:opch-tùV. IIpO~ oü~ txoneç ·d;v 7t&À·fjv ol 't<T> 
Xptcrt<J'> O'"tpaHu6[J.EVOt xo:1 't~v 'it"o:ns:uxto:•l càïoü bèucr&[J.s:vo( 
tpaa·tv' « Oùx €crnv ·(;[JXV ·~ r.t:f),'t) itpOç dp.o: xo:t a-Xpxo:, 0:/J)/. 

15 7ip0ç -rcY.ç 0:pz/xç y.o:'t S';oucr(o:ç 106ç 'tE Y.OcrjJ.OXp6:-ropo:ç ï:O'ü O"Y.Ôt'OUÇ 
"t"OÛ'tOU Y.o:l 'r.VSU!J.O:'ttXà 't'ijÇ 7COV't)p(o:ç d, ll lls:ptEO"t't)X6-.tùV yàp 
'it&nwv -ro:J"t"wv -cc-;')v 'itO),sjJ.lO"'tii'>v, .b -r?j 't"OÜ 8e.où 7rpCcr'IJ"(Op[if cto: 
O:crïttOt &xo:'t"O:Jl.O:f.'~'t"tp Oo:ppc-;')v ),é"yst · << Kuû,oüneç hUû.wcr.i'l 
Jl.e., xo:l"t"~) 0•1b!J.o:n Ku plou ~!J.uv6:p.'t)'1 o:0to6.; c. >> TO: a0"t"à -co:J-rc~ 

20 xal 6 itpor·~'t"'IJ~ È.'itWt7.\[ot]ç ~o~· << 'IOoù KVpto.; ~c·I)Osl !J.ot' -r(~ 
Y.axhlcret p.e. f; » 

' . 
268. ZACII. X, .Jb-7: 5 Kcxt KCX't'cxlaxuv8~crov't"cH &vcx86:'t"[cxt] 

·lnnc.>V. 6 Kcxt KOt't"laxUaCù 't'Ov o'tKov ~loUeS« Kcxt 't'bv o't~eov '16:lcr~cp 

cr&laCù KCXt K<X't'OlKl@ <X"I'ho-6ç, 3't'l ~y&.nl']KCX et. "l'hoUe;, K[ ex )t fta't'<Xl 

25 Sv 't'p6nov oÔK &nEa't"pEtp&:.~llv cxU't'oUc;, c3t6'tL È:y@ KU ploc; ô 0Ebc; 
cxU't'&v Kcxt È:ncxKoUao~<Xl otÔ't"o'tc;. 7 K«l Eaov't'CXl &c; ~«Xl']'t'cxt 't"o0 

'E<f'p&l~, KCXt X«pf}aE't'Ctl ~ KOtpc3(et et\h@v CÔÇ ~V ol:vcp· KCXt 't'ri 

't"ÉKvet cxô't'&v 5tpE't"IXl Kcxt EÔq:>pcxv8f)aE't'CXl, KCÜ XotpEL'tcxt ~ KttpMot 

256 
(XVI,14) 

etô I-r& v Ent 't'fil KupL9. 

255 a. Ps. 26,1-3 Il b. Ps. 3, 7 Il c. Cf. Dent. 32, 30 Il d. Êphés. 
6,13 Il e. Ps. 117, li Il f. !s. 50,9 

255 12 Mxovnç : ~zpv Pac eTy,..ov mg. Pn 

1. Ps. 26, 1-3 : cité par JÉRÔMF., 1't92 B. 
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plus; si un combat s'engage contre moi, même alors je 
garderai confiance a 1. n 

267. Porté par le même courage, celui qui chante le 
Psaume 3, s'enhardit à dire : <<.Je ne craindrai pas les 
myriades de gens rangées en cercle co1!tre moi h. >> A ceux 
qui sont ainsi préparés à la bataille, l'Ecriture adresse cet 
encouragement : <<Un seul d'entre vous poursuivra des 
milliers, et deux feront fuir des myriades c » de ces guer­
riers, non seulement les hommes visibles mais aussi les 
puissances invisibles. Menant contre eux la lutte, les 
soldats du Christ se couvrent de son armure et disent : 
<<Nous n'avons pas à lutter contre le sang et la .chair, 
mais contre les princes, contre les puissances, contre les 
dominateurs de ce monde de ténèbres et les esprits du 
"mal .z. >> En effet, même entouré de tous ces guerriers, 
celui qui sc confie résolument au nom du Seigneur comme 
en un bouclier inexpugnable dit : <<Ils m'ont entouré de 
toute part et je les ai repoussés au nom du Seigneur~.>> 
Et IC prophète pousse le même cri de victoire : « Voici que 
le Seigneur me prête secours : qui pourra me nuire 1 ? >> 

* •• 

268. ZACH. X, 5b-7: 6 Et ceux qui montent des chePaux 
seront couPerts de honte; 6 et je fortifierai la maison de 
Juda et je sauPerai la maison de Joseph et je les ferai 
habiter, parce que j'ai porté sur eux mon amour. Et leur 
sort sera le même que si je ne m'étais pas détourné d'eux, 
parce que je suis le Seigneur leur Dieu, et je les exaucerai. 
7 Et ils seront comme les gueniers d'Éphraïm, et leur cœur 
se réjouira comme dans le Pin, et leurs enfants Perront et 
se réjouiront, et leur cœur se réjouira 1 dans le Seigneur. 

Inanité 
de la cavalerie. 

Zacharie. II. 

269. Ceux qui ont placé de grands 
espoirs dans les combats de cava­
lerie, quand ils voient l'issue des 

22 

1 

256 
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l256) .,.poo~cr~·l yl'J'Ij't"O:~ 't0: 'tOÛ 70I,É[J.OU, a:.o .. z0v'lj'l Oq;I,LO'Y.a'IOUO'l'l, r.dp:q.: 
!J.O:Ûbvt"E.Ç Ô'tl (( ~cuO·fiç ;:'J'Çï.OÇ slç O'UYïtjpio:'l a}) Èo"t('/. Ihpl 'tWV 

5 oU-rw 7toÎ,qJ,oJnwv b -rG)'I Ô:'(ÎW'J ';(Opéç tp'ljO'W' << Û~1'0L €v :Ïpp.o:­

O'W Y.o:l o5't'OL Ë.v bAOL;, '~[J.dç a~ h è'I6[J.0!1'L Kupiou b:ya)J,LacrW­
fl·CÛ-x' o:b-rol O'I.)'/S'it"00(cr0·1)0'0:V x:xl a'i!ccro:v, ·~!J·Ë~Ç OË àvEcr't"fJ[J·E'l xal 
O:vwpOWOi'/t.r·sv b.>> llo:paÛ,'I)criw.:; -coU'totç ô -c?jç A'LyUT.'t'OU 'tUpo:v­
voo; :t.cd 7t&v·w; ot cruatpo:'t"subp.t:.YOL o:Ù't't{) xcft'{jO"Y,:t..lvO·qcrav Ô't'ê 

10 r.O:'tê"'t'onW01)0'J:V èv t'(i 'EpuO,o~ Oo:À&crcry;, Wç Ë.qnJv.-nov «OecrOo:l 
Y.o:'t"' o:ù't'Wv O:pz6[1.E.vov &~.o 'tou· << "Ataw[J.sv t0 Ibp(cp, hOb!;<ùç 
yO:p ès06~o:cr't'ca' ~J.'i'COV Y.o:l. àvo:ôâ-c·r,v gppttY~v E'tç O:l.),o:crcro:v '. >> 

Ihpl 'ti~v O:•i:xÔo.:n1v 'toU-rwJ xo.:l è.v Évl -rc7lv l!~'cû,t.~.Wv :pÉpE1"0:t' 
<< 'Arc'o è:r.tH!J:~cre.u'>; a-ou, 6 Eh'o; 'laY.u'>ô, bUcr•o:i;a'l ot È;.:tÔd)l)-

15 Y,btEÇ 't'OÙÇ 'l'it'ïC'OUÇ d. )) 

270. Tive.ç Oè. o~-:ot 'tU''('X&:voucrw èmcr't'O:'t"Éov. "Ir.'IH•>V vcou­
tJ•Évu>v 't'ÛlV O:vOp<ùr.(v<V'J crû>!J.chwv Otà 't'o crY.tp't''l)'tLY.'ov xo:l O:'f'I)Vti­
~ov, È1nôi•o:~ at !fuzcd 'tu-yxcZvo~aw où 't'[e.-r]aytJ.É')(ùÇ, oùx 

È'ïC'i.O''t'f/tJ·OVtxW.; ao:!J . .:f~o:Jaat 'tOÙÇ o(ç ?'inÔcdvouaw '{rc'itOU;' ètÔ 

20 xo:l ai.o-x:Jv·~·~ Ur.o11-€voucrtv [o]lo-'t'p'tj),o:.'toUtJ.e.Vo:t 1 Wç -c'o TCPOo/'lj't'tx'ov 
p·rrt"bv tp'lj<nv· << K[o:'t"]o:tcrzuvO·~o-o'i't"O:t àvo:ô.i1:o:t hr.wvz. >> 

271. Ko:O' &dpœi vô·~crt'J t-rmot voe.lcrOcMo:v d Y.op:;H.00e.tç xo:l 
aortcr•o:t <ÏYOpwrrot, o~v è:m6o:[vouaw 7-0V'Ijpo:l OuvâfJ.e.tç 0:'t"cfY.'t"û>Ç 
re.pb[J.EVO:t 0~% e.'tOu\o:t X'Û,t'IIX"'(<ùj'ÛV à),À' àtiY.'t'tp puwr, ripe.crOo:t, 

257 o:t'·nve.ç Otô: 't'o \ <héxvwç Èmcrtdpxe.t•J [-çà] 'ïE-cpaa-Y.e./5') 'îCcfO'rj 
XVI,l5) Y.O:'t"O!lOJ(U'/6'~0'0\l'tO:t' Y.o:'t"d ~o:p[i]Opwv xwpoücrt'l Otà 't"'o vuni~El'J 

Y.o:l ûr.vhlHe:tv, 'f[W]v IJ<.tl't"ljptw0Wç tnr.o:~OtJ.iVWJ oùz Ûr.otJ.EVÔV­

't'WV ~[0:] ;;<ûv xo:to:tO'';(UVOtJ.Évwv· ·~ j'O:p Unwrcd~oucro: ~ux·~ xo:[t 

256 a. Cf. Ps. 32, 17 Il b. Ps.19, 8-9 Il c. Ex. 15,1 Il d. Ps. 75,7 

256 19 f1t1tOtl~ : t'7t1tOlÇ P"c 

1. Le verbe ittt6ctlvEtv se construit ici avec le génitif; au numéro 
précédent av~c le datif; enI 21 avec l'accusatif; en III 134 avec Ëtt{ 

et le génitif. Didyme ne s'astreint pas à l'uniformité. 
2. Cf. ÜniGÈNE, Hom. in Jesu Na~e XV, 3, GCS VII, p. 385, 2; 

SC 71, p. 338 : ((Si passiones corporis ... quibus infelix anima v elut 
equitans vectatur ct fcrtur ad praecipitia, equos nunc dici et 
currus intelligamus ... » 
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combats ,décevoir ~eur attc~t~, enco~rent_ la honte d'ap­
prendre a leurs depens qu ((Il est 1llusoue de compter 
sur le cheval pour se sauver")), Et le chœur des Raints 
dit à propos de tels guerriers : <<Ceux-ci c'est de leurs 
chars, ceux-là de leurs chevaux, mais nous, du nom du 
Seigneur que nous avons à nous réjouir. On les a }'ris 
ct ils .sont tombés, mais nous, nous sommes restés debout 
et dressés b. >> De même, le tyran d'Égypte et tous ses 
guerriers se couvrirent de honte quand ils furent englou­
tis dans ]a mer Rouge et l'on célébra la victoire remportée 
sur eux par l'hymne dont voici le début : <<Chantons le 
Seigneur, car sa gloire est éclatante ; il a précipité dans 
la mer cheval et homme à cheval c. )l L'un des Psaumes 
dit aussi de ces hommes à cheval : << A ta menace, Dieu 
de Jacob, ceux qui montaient des chevauX sc sont 
endormis il. )) 

270. Il faut voir quels sont ceux-ci. Les cavaliers. 
Si l'on tient que les chevaux sont le 

corps humain à cause de son caractère fougueux ct rétif, 
les hommes montés sur des chevaux, ce sont les âmes qui , 
n'ont ni règle ni méthode pour dompter les chevaux 
qu'elles montent. C'est pourquoi, aiguillonnées de fu­
reur, elles subissent la honte, selon la parole du pro­
phète : « Ceux qui montent des chevaux seront cou­
verts de honte z. )) 

271. Selon une autre interprétation, on Peut voir dans 
les chevaux les sophistes vantards qu'enfourchent 1 

les puissances du mal, emportées au hasard parce que, 
ignorant l'art de se servir des rênes, elles se laissent 
emporter avec une impétuosité désordonnée. Et, pour 
avoir 1 éperonné follement les passions de leur monture, 
elles seront couvertes de honte. Elles marchent à 
l'abîme 2

, parce qu'elles s'endorment ou somnolent, 
tandis que ceux dont la chevauchée mène au salut ne 
subissent pas d'humiliation. Car l'âme qui mortifie et . 

257 
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[257] 5 Oo]uÀo:ywyoüao: ô 'il:ep(xe.t't"O:t crW!J.O:\ oÙY. èrnb&rr;~, oÙY. [O:v]o:ô&:~ 
't"'ljo;ï, !;,)..),' bt'lte.U.; k.cr·nv ÈT."tO"t'I)[J.OVtY.Wç 'it'roÀcOo:fJ;voücro:. 

272. 'OaaU't'w;; l7t'it'tX~ "té)::""!) è:m6o+1oucro:t 6ercd 't'Weç Ouv&:­
tJ.Et<; àvOp&:crw àp(at~tç ht'I'CtY.Wç !pipono:t, PU11:n Odo:ç OtOo:axo:­
À{o:ç q>epb[J.e.vw, f,yq;.ôvo: x[o:]~ El;o:pzo·J ~xouao:t 't'àv oU ·~ !7t7to:a(o: 

10 aWt'ljp(o: Èo'•(v, 7t?Ôç: ô[ v] dp'l)'tO:t' (\ 'E1dô·qOt bd -roùç 'i1t1tOUÇ 

aou xcd ~ !'lt"'ltaa(o: aou O'W't"l)p(o: b. )) 

273. Ô.tac:rtdÀccrb ·no:;; 't'WV àpzcdwv O'O!f[O]r; hctdo: [J:-rç' à]v<X-
6&-rou, xo:l -;Ov [J.È.v tfe.Y:rôv, 't'èV 0' ÈT."O:(VS't''bV ah~'( Ô yb.p &vau 
't'É';(V'I)Ç bcoxoU[tJ.]e.voç, où zCI:),t•IO:jWJWV [tôv] Ï'lt'R'ov, àvo:~.i't''ljÇ 

15 èatLv, ~rç ô r.poap·I)[J.Évoç croq>Ô<; 1t[o:]péo"t"I)O'SV 1 'i'OÜ :~.o:'tà 7t<.Û,o­

ao:-p.'1tX:~v tiX'Iî'jV èxoupAv[ou] tr.~ÉWÇ b ~(x·~ i'.ct),oup.€vou. Aù""t"(Y.C( 
J'OÜV 't'OÜ fJ•E"f&;),ou 'itpOf'~t'OU 'I-J),(ou <ivaÀctfJ.ÔIXVO[J.ivcu, 'EÀt­
aai(oç 6 O]e:o'itpbrço.; xÉxpxre: ),Éywv· « ILhe:p, 'itthep, &p[J.ct 
'Iapct·~À xo:[l bt1t)e:ùç o:ÙtOÜ c. >) '17!:7tÉo: "fàp <i)J,' OÙ'I. O:vo:Ôit''t'jV 

20 ~Oel eivo:t -r[Ov] &pto-'t"Wç OxoU!J.s.vov, 'J.ctÀtVO:"fWï'~O'a.vor:a tO tOtov 

ox~v.a. 
274, To:U't'I}Ç t·Ç; ètaq;op&:ç bt'it'Éwç 'l.o:~ O:vo:ôchou oüo-·tjç, oùx 

ot bt'ït'eiç 0:)J,O: o! Èmô&:or:xt 'I.O:'t'ataxuvO·~aov't":i':t, vuo-t'O:Çonsç Èv 
tf!} È1tt! ÔEÔ't)'I.É'IO:t 'ti:> V 'l'l't'T.W\1 1 'l'tjqï[ bv) tWÇ xo:t ïP'Ij"'(Opdv'tCùÇ 258 

(XVI,16) 

257 a. Cf. 1 Cm·. 9, 27 Il b. Hab. 3, 8 Il c. Il Rois 2,12 

1. Trois degrés, d'après ce texte, dans l'art de monter à cheval, 
Èm6:irf)ç, &.vo:6.X·ng, lr.7t~Uç, ce qui correspondrait à « homme à 
cheval », (( cavalier >>, (t écuyer ». EU fait, dans la suite, Didyme 
distingue surtout entre le bon et le médiocre cavalier, l'lt7tEV; étant 
celui qui sait et ho:6.X·rfJ~ celui qui ne sait pas bien monter à cheval, 
cf. 273. Il n'est pas sans intérêt pour le vocabulaire de remarquer 
que XÉNOPHON, Mémor. III, 3, 5, appelle, à l'inverse de Didyme, 
ir.7tEU~ le cavalier sans qualité et se sert de l'adj. Ô:ya6tJ.:nr.Wnpoç 
pour dire que le cavalier se perfectionne. PHILON, qui fait des 
réflexions analogues sur le bon et le médiocre cavalier (De agricul­
tura, 67-77, éd. du Cerf, p." 50), réserve également le terme 

I.IVRl<: lll, 211-274 757 

qui tient en servitude le corps a qu'elle mène, n'est pas 
simplement portée ou montée sur un cheval, mais elle 
est un cavalier, experte au dressage 1. 

272. Il y a de même des puissances divines qui, che~ 
vauchant sur des hommes excellents selon les ·règles de. 
l'équitation, sont portées à la manière des cavaliers. 
Entraînées par l'élan de l'enseignement divin, elles 
suivent comme chef et guide celui dont la chevauchée 
est le salut, à qui il a été dit : « Monte sur tes chevaux et 
ta chevauchée sera le salut 6

• » 

273. Un philosophe ancien 2 dis­
Écuyer 

tin gu ait l'écuyer de l'homme à et homme à cheval. 
cheval ; il critiquait celui-ci et 

louait le premier. Celui qui monte sans art et qui ne 
conduit pas le cheval avec le mors n'est qu'un homme à 
cheval, comme l'a montré notre sage, tandis que seul 
celui qui monte selon les règles du dressage mérite le 

. nom d'écuyer. Ainsi, quand le grand prophète Élie fut 
enlevé au ciel, Élisée, l'interprète de Dieu, s'écria:« Mon 
Père, mon Père, char d'Israël et son écuyer c 3 )) ; car il 
fallait qu'il fût un écuyer et non un homme à cheval 
celui qui montait parfaitement en conduisant avec le mors 
(les chevaux de) son char. 

274. Étant donné cette différence entre écuyer et 
homme à cheval, ce ne sont pas les écuyers mais les 
hommes sur des chevaux qui seront couverts de honte, 
s'endormant 1 à cheval, tandis que ceux qui montent 

d'àl!cr:6cî,1Jç au médiocre cavalier et celui d'l7t'1tE6ç au bon; il ne se 
sert pas d'hn6i't'f)ç. - Autre passage sur l'équitation dans l'In 
Zach. 'V 190-192. Cf. Intr., p. 118. 

2. Au lieu de rapporter à Philon cette allusion de Didyme, on 
pensera, à cause d'assez nombreuses différences entre les deux 
auteurs, que Didyme, à son époque, a puisé sa science de l'équi­
tation et du dressage à la même source technique que Philon. Mais 
laquelle ? 

3. Parole d'Élisée: cit6c par JÉRÔME, 1493 B. 

258 
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[258] f,'no;:ot..ln<vv 't<~V 11(ù]v 'tixv:; ht~a~op.Év<ùv' ètO xo:l v~Y.Y)fbpo~ 
&'ltoèêtXv[ Uv.Je.vot vb::~v &;,:o<pipovro:t, Y.o:-catcrzuvotJ.ivwv -c[<-:l]v È.m­
Ôo:'t'Wv 'tù'>V ~EY..'tWV '{-;t'itWV. 

5 275. Ot 'tOU 'IoUOo: ?·[a-:]tcrxUoocrw Y.o:( 6 -.oU 'Iu>cr-fso/ cixoç ~1l 
xo:l crW[o']s:-r::>:t U7t0 -coli ;,:a[J.Ôo:cn),Éü>~ Eh.o!F· h ;,::~.po:)J,·fJ..oo 
'l<ùcr'~o/ Y.cd 'IoUOo:.; b bo:vfJpu>7t'·ftcro:.; ~<0-r·~p UT.cl.pxe.t, &1E h .. ou 
'lotJè:X à'JO:'t"ê.Ü,o:ç Y.al onoèO't'~VO:Ç 't'OÙÇ ),t[J.<{) Y.o:l J:crt'tÎ:f Y.O:t0:7t'O­

VOU[J.ÉVOUÇ:~, ÙlÇ ),Ot1i':b'J •;-c),·f,p·fj:; &p'tùlV b 0:vo:èEtx;0'fjvo:t, p.q(cr't"I)Ç 

10 E~Et'f)p{o:ç Oto:èë1;o:(J.É'J'Ijç' dp-tj't'O:t yotiv Èr.l 't~l 'tOxe:ri{) 't'ljç Mo:p[o:ç 
Wç È'JETC),·~cr0·1Jcrcw O:yo:OWv' ol 'itp6-rEpov ),t[J.0>'t-ron[ EÇ è]lO: ,o 
0:),o·re:t:v '1tVW[J.o:·n;r.'7îç 'tpOo/?iç, ~:; 6 vo·tj-rè[ ç o:~1}'"i'w 'Iwa"~lf €cr~~o-
06-c·'Îcrsv. Etç ~o::roUtov yoùv Oatf~~,daç 7t'poû,·~),u0sv Ù>ç 'l.o:l h 't"?) 
èp·f,!J.tp 't"OÙ; 'Por'Ç[; cr]•epo!J.i'louç e'lç Y.bpov E6pe~s·1 h r.ivu 

15 O),{yw[ v &]p~w.J no/,u&vOpcù"a: r.-),·00·~ c1. 

2.76. 'EvtcrxUcraç -cb•1 oho[v 't}:lü 'loûOa y,at 't"Ov 't'OU 'lwcr'l)o/ 
crhlcraç 0 8s0ç 'l.<X'tO~'l.i~ét'l aÙtoÙç è'ïtaj"(é.J-Î,e't'at, oÙ'l. liÀÀou x&p~'l 
T, Ott ·~·rd:-rçYJcrev a[ùto]Uç. I1ô-cs 0' Ëcrto:t toüro ~<he O:'ït'oÀapJ)cX­
voucrtv &; e'![ •• ] l1tê~crev è'i'ÇO:"("(Û,(aç, 7t'spl Wv yp:l.!fsto:t t~Os· 

20 << 'O!f[OaÀ]tû.>ç àvOphlr.ou oÙY. s10sv, oùOè Ov·~'ïWv oûç 'i}Y.OUO'EV, 
oùOk èd xo:pOCo:v &vo:éib7jxsv, Ocra ·~'t'o(p.o:cre'l b EhOç 't'Otç O:~ro:­
'lt'Wcrtv càtb•J c. >) "Ecr,at Oè o:Ùtotç tà èn'f)~("(sÎ.p.iva Ô•J 'tpbnov 
OÙi!. 0:7t:ecr'ïpetf&p:~v a:Ù'toUç, &,)J,' Zm6Àinw i!.o:l èfopW o:ÙtoUç, 

258 a. Cf. Gen. 41,56 s. Il b. I Sam. 2, 5 Il c. Cf. Le 1, 53 Il 
d. Cf. Matth. 14, 14-21 Il e. I Cor. 2, 9 

258 15 post n).~O·'l gl. OnEp cdcrOrr~Wç JEYip.EY0\1 'tepclcrl'lOY xo:{ Xet"t' O:vo:­
ywy'l)v ÈxÀ1JjL7t"t'iov mg. Pl li 17 Xet't'otxi~m; l'.et-:otl'.lcrEtv Pl 

1. Exemple de Joseph et Juda repris par JÉRÔME, 1493 C. 
2. Ici; une addition en marge (v. apparat) : « Cela constitue un 

miracle visible, mais qu'il faut aussi comprendre au sens spirituel. n 
(Marge inférieure, avec système de flèches pour le renvoi. Main de 
P1). La remarque pourrait être de Didyme, mais la main de pl la 
rend suspecte (v. Inti'., p.175 et 176) et, en outre, cette invitation 
à pas!'ler nu Rens spirituel à pl'opos d'une explication qui sc meut 

LlVRE Ill, 274-276 759 

dans les règles tiennent les rênes en restant sobres et 
vigilants. C'est pourquoi ils remportent la victoire et on 
les proclame victorieux, tandis que sont couverts de 
honte ceux qui montent de mauvais chevaux. 

275. Les fils de Juda sont rai-
Affermissement f 1 · ermis ; a maison de Joseph vit, 

de la maison 
de Joseph 

et de Juda. 

et elle sera sauvée par Dieu<:"' Roi 
Souverain. Joseph et Juda 1 repréM 
sentent l'un et l'autre le Sauveur 

fait homme, puisque celui-ci est sorti de Juda et a disM 
tribué du blé à ceux que la famine et la disette accaM 
blaient '\ si bien qu'ils furent désormais comblés de 
pain b, à l'apparition d'une grande prospérité. Il a donc 
été dit dans le récit de l'enfantement de Marie que furent 
comblés de biens c ceux qui s'étaient laissé affamer 
pour avoir dédaigné la nourriture spirituelle que dis­
tribuait sous la forme de blé celui qui était spirituel­
lement pour eux Jose ph. Il poussa même la profusion 
jusqu'à nourrir à satiété dans le désert, avec tout juste 
quelques pains, des foules d'hommes nombreux sans 
nourriture à 2 • 

276. Après avoir fortifié la maison de Juda et sauvé 
celle de Joseph, Dieu promet de leur donner une demeure, 
uniquement parce qu'il les a aimés. Et quand donc cela 
se produiraMt-il, sinon lorsqu'ils reçoivent l'effet des pro­
messes qu'il leur a laissé entendre [ ... ], décrit en ces 
termes : <<L'œil de l'homme n'a pas vu, l'oreille des 
mortels n'a pas entendu et le cœur n'a pas imaginé tout 
ce que Dieu a préparé à ceux qui l'aiment ~. >> Pour eux 
ces promesses reviendront au même ((que si je ne m'étais 
pas détourné d'eux))' c'est-àMdire que je veille sur eux 
et que je prends soin d'eux puisque je suis le Seigne~r 

elle-même dans le sens spirituel est d'une subtilité que la continuité 
de la rédaction ne supporte pas. 
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Kûpto<; « Eh:Oç o:ùtWv )) 1 Ô7r.cip';(WJ?.. Etcray.oûcrop.o:~ jOUY aù-::W'' 
O'fÔ3po: xo:p7ïoq>opoûv"twv Y.o:-::0: tèv 'Eq;p&qJ., Y.O:p7toq~op[o:v é.ptJ:'i­
vsub!J.ëVov' u)c; ·~crO~vo:t xcà xo:p'ijvw .o' ètO:VO'fj":(Xè'J o:ù·ûûv Wc; !v 
oh<p til} -rpUJUl!JAvcp h 't'~Ç O:p.nD,ou -r'ljç èû,·r,Ow'ljç, ?.epl oO -;r.o),-

5 ),&,,tc; -~O·r, ao:o/·~ve~o: yi~rove.v. 

277. 1.\ 3' 07i&p!;no:t ·b. -::~ç 1t6cr~:.wç -roü Odou oïvou, -~ -c~ 

ëÙfpo:vO'ïjvo:ta h. toU Osulpetv tO: -r'ljç ~o:O"t),ûo:ç 't'WV oùpdv<J'Jv 
[J.Ucrr~pr.a xo:l ôao: l;.),),x U~·l)),·~v gxet O~wptav, p.sO' ·?jv O~e-ra( 

·nç -çOv 8eOv xo:Oo:p~ xo:pU~ 7.poO"ôo:/,t~v « 1"0 xo:po:'X.-::'fjpt t·~ç 
10 Û7toa't'&O'ê(t)Ç aÙ't'OÜ b )) ' Wç o:Ùtèv .. ov On a (( c:h.6yo: )) xo:l zo:po:­

x.-'ljpo: << 'tOÜ &op&-rou 8so!J c >> ),{:ysw· << ~o E.wpo:Y.Wç È[Û kWpo:xs 
tOv Uo:-ripo: d » ; 

278. Où [J.6'IO'J 0' a~-co~ oO-ro~ npèc; oü.; a~ ÈTiCt."'("'(Û,(o:t & .. o­
),o.:Uo-oucrt\1 -rG5'J lepWv ÛE~!J.éi-cu.w, àÀÀà ;.cd -rà 't'bwJ: cd-rO: & lyiv-

15 'l'l')cr~v Odqc -T..x~QeU'Je~ x~l (J.qJ:~crst &:pfcr-rou ~tou. (0 b Xpto--rif 
"(OÙ'I 'Anbaro),o; Kop~vO(ot; Y.O.:~ r~),<:f't'O:lÇ Èï.L0'1'0J .. st, -rorç ~.~.s .. r 
(( 6.~0: 't"O~ dxjjS.À[ou èjÛl U[J.a; È:j$'/V'f/0'0.: c )) ) -roi:ç o.s· (( Tixvo: 
f.I·OU oüç 7ed.) .. ~v (:)abw p.izpt o?.i (J.Opo/won Xtncrt'O:; È'J Uf.l.t\1 f. }) 

Ko:l llé:rpoç jOÜ'J 0 t'Wv èrrcoo-tô),wv 7ep6xpttoç Wç 'tÉXVotç b:ut"oü 
20 yp&tpet ·~v lz&pa~sv Èmcrrv),~v· <<(ne; -rb.vCt. U?:axo·~ç, Il·~ crucrx·l)­

f.I·'?'.1"\~6[J.SVOt Y,atO: 't''~V -rrp[o]-répo:v ~'IJ:O"t'POo/'~'1 g. >> Kai. lhpva60:ç 
yo[üv xo:l) a~-côç !J.€1"0: no:U),ou àïï:ÔO''t'oÎ,o; -r:r.zOû; Èr.l t'1; 
[àx.po]?ucrtto:ç, 't'ot; x.o:'t'O: 1"0 eùa~nD .. tov 'ln'J1'o~ç Ènto-'t'[o),-f,v 
O)to:'itStJ.[!.f)Xp.svor;, -rrpocrrwvsl ~Ù't'~V W; utot:; Y.7.i. Ou~rci"'?0[cr]t'!• 
(Ko:l ô) U(p.}~trOOç Oà -co~r; x.a-cà àpst·hv &~; o:Ù-coü 1 jê'l'llù[J.évo~ç 
-7>pocrrwvel· « 6.sü't's 1 dY.v::x, cho:Jaa-;É [J.ou, <p6bo'l Kuplou ~~ôO:Çw 
6tJ.O:ç. T[ç È.ntv &vOpw'ltoç ô OiÀo>v ~W'~'J x.o:~ à-yct:rr.W'I ·i;[JApa.; 
Bstv àjo:O&.; a ; >> 

259 a. Cf. Ps. 103, 15 Il b. lléb. 1, 3 Il c. Cf. Col. 1, 15 Il d. Jn 
14, 9 Il e. I Cor. 4, u; Il f, Gal. ft, 19 Il g. 1 Pierre 1, JI!. Il 260 a. 
Ps. :13, 12-13 

1, C'est dans d'autres commentaires que le nôtre que le vin de la 
vigne véritable a dû être souvent expliqué. Allusions dans l' lnZach.: 1 
266, 269; II 333-331.~;; puis IV 259, V 11ft, 153, 166.-Cf. JÉRÔME, 1493 C. 

2. Thème de la paternité spirituelle, cf. Jntr., p. 72. Voir un pen 
plus loin, 29/J, s. 

LIVRE ILI 1 276-278 761 

<<leur Dieu z ». 1 Je les exaucerai, certes, s'ils portent 
beaucoup de fruit, conformément à leur nom d'Éphraïm 
qui se traduit par <<fertilité>>. Aussi leur pensée sera-t-elle 
dans la félicité et la joie, dans la mesure où ils se sont 
abreuvés du vin de la vigne véritable dont, souvent déjà, 
nous avons donné l'explication 1 . 

277. Ce que produira cette absorption du vin de Dieu, 
c'est la joie" à la vue des mystères du royaume des cieux 
et de tous les autres sujets de haute contemplation, 
au terme de laquelle on verra Dieu, après s'être, avec un 
cœur pur, attaché à contempler <<l'empreinte de sa 
substance t> ))' selon ce que dit Celui-là même qui est 
J'image et l'empreinte du Dieu invisible c : <<Celui qui 
m'a vu a vu le Père à.» 

278. Et ceux-là même à qui sont adressées les promesses 
ne seront pas seuls à jouir de ces saintes visions, mais il 
y aura aussi les enfants qu'ils ont engendrés par une 
éducation selon Dieu et par l'exemple d'une vie sainte 2 • 

C'est ainsi que l'Apôtre qui parle dans le Christ écrit 
aux Corinthiens:<< Par l'Évangile, je vous ai engendrés"», 
et aux Galates : <<Mes enfants, que j'enfante à nouveau 
dans la douleur jusqu'à ce que le Christ soit formé en 
vous 1• n Et Pierre, le prince des Apôtres, parle comme à 
ses propres enfants dans l'épître qu'il a éèrite : <<En 
enfants d'obéissance, ne vous conformez plus à votre 
ancienne conduite u. >> Et Barnabé lui-même, établi 
avec Paul comme Apôtre des incirconcis, a envoyé une 
épître aux fidèles de l'Évangile où il s'adresse à eux 
comme à ses fils et à ses filles 3 • Et le.Psalmistc aussi dit 
à ceux qu'il a enfantés dans la vertu : 1 << Venez, mes 
enfants, écoutez-moi, et je vous enseignerai la crainte 
du Seigneur. Quel est l'homme qui veut vivre et qui aime 
à voir des jours heureux " ? l> 4 

3. Cf. Ep. Barn. 1, 1. 
4. Gal. 4, 19, 1 Pierre 1, H, .Ps. 33, 12: cités par .Jtnô11m, H:93 D. 

259 

260 
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(260] 5 279, 'ûtJt6[J.Sva 1:&v 'ï'poe.wr,p.~vwv 'tb: 'tÉ.Y.\la x;ap·~cre:ro:~ 'iif, 
Y.o:pO[~ O•Jop.a~oi-'.Évtp, o~Y. f.~' (1/,À~) ·nvl ~ KupÜ,ù Eh:<;) cùtWv, 
Ài:-:o·rn npO.; ho:iJ''COV rhl·l 7tOÀr-:euo[Û%)'J 1.1:'t'0: 't'Ô ee~ov I~bo:r­
"(D.~ov' « E~crû,Oe e'l<; 't'~v f,p.pàv 't'OÜ Kuplou O'OU b. )) 

' . 
280. ZACI-1. X, 8-'10 : s :EY]p.cxv& et'Ô'to'tç K«l dcrME,op.cxt 

10 ot'Ô"to6ç, Ot6'tt Àu"'t'p@crop.otL cc:Û't'oUc;;, KCÜ TIÀl']BuvBT}crov'TOlL Ket86n 

~ao:.v noÀÀol· 9 KctL crrrs:p& cxô't'o'Ùç Ev Àcxotç, K«l ol !fCXKp<lv 
1fVY]08~aov"t«l p.ou. ~EKflpÉl\JOUO'LV 'Tel 't"ÉK\Ict OlÛ't'&V KO:.l lË:mcr't'pÉ­

l\JOUO"t\1, lO Kctl. ETitcr't'pÉlj.lco otÙ'toùc; Etc y~c; AtyUn'Tou Kcx.t ~E, 
~Aaaup((A)V s:taME,ol;lCXt etÔ'!O'ÔÇ, KO:.t EtÇ (-r~)v rotÀcxcx01't'tV KO:.l de; 

15 -rOv Al6cwov da&.E,oo oc.O'toUç, KOtl où p.~ ûnoÀEt4'8ft cxû-r&v oûOè: 
dç. 

281. n p~Oé[J.êVO~ 0 K~ptoç dcrO€;o:crOo:t 't"OÙÇ èû,À.o't"p~(I)OSnaç 
a'(x[J.cû,wo-(o:ç 't"pbïttp, oùx 0:6pbwç -roU't'o 7eo~si:, (J.),),b, o-'Jî[J·cf.'laç 't"'~'' 
eù~pj'EO"(tx'J 'tolç &:vo:Oe.:;o[J.évot.; a.ù·r~v. Alh'f) ·~ o~wp(a h Eùay-

20 ) , ,., ' ' ... ' ' .t. ' ' '1 -ye. ,~otç fJ.~MO"'t'Ct: cpEpe.'t'Ct:t' Ct:'J~7tO:lJO"o:t "(O:p 't'Ct:<; 'fiJ%0:Ç o 'tjO"OUÇ 
~ou),6[J.E.Voç, « Ô.eiln, cp'f)cr{v, 1tpô; èp.€ 1tiHe:ç o! r.o'it'ti;')'J't'EÇ xo:l 
7tëq>opttcrtJ.Évo~, xo:l E.Up·f,cre.'t'e. 0:'J<f7to:ucrt'l to:îç ~uzo:1'ç Up.i;'>v· xo:l 
&po:'te. tôv ~uj6'J [J.OU &cp' Up.éi.ç, Ao:l p.&O[ e.'t'e. &:7e']Èp.oü ên 7tpo:Üç 
e.\.p.t xo:~ -ro:7te.tvôç -en Y.o:pO(;x" [ô 'fb.p ~uy] bç p.ou XP'I/cr'tOç ... o:l 'tô 

25 cpop'tiov D,o:cppb'i S:cr'tW c. >> [ ••••• Jwç e.\.crOéÇo:cr07.t aùtoùç 7tpèç 

260 h. Matth. 25, 21 Il c. ~lattb. 11,28-30 

260 6 &H.t:J: &H.t:J ÔÈ Pn \\ 8 post O'Ou gl. r.oHO: 1tapijxo:ç pg \\ ·18 post 
1tOtel add. 1t[p6]upov (expunct.) mg. Pn \1 19 &:Yo:ôeÇop.Évotç: àyaÔ€X,O­
p.lvotç Pl \l 23 -rQy : -.0 pn 

1. La glose: 11Tu en as sauté beaucoup)) (v. apparat), s'apparente 
aux antres du même ton, II 106; III 131. A qui s'adresse-t-elle ? 
Au copiste ? Cela supposernit. que Pg2 avnit un exemphire complet 

1 

1 

1 

LIVlŒ 1I1 1 279-281 763 

279. Dans l'espérance de cette vision, les enfants de 
ceux qu'on vient de mentionner se réjouiront en esprit, 
appelé ici cœur, et cette joie n'aura d'autre motif que le 
Seigneur, leur Dieu, qui dit à chacun de ceux qui se 
conduisent selon le divin Évangile : << Entre dans la joie 
de ton maître b. >> 1 

' • • 

280. ZACII. X, 8-10 : 8 Je les aç.~m·tirai et je les receç.~rai, 

car je les rachèterai, et ils se multiplieront en aussi grand 
nombre qu'ils étaient. 9 Et je les disséminerai parmi les 
peuples, et ceux qui sont éloignés se so1.wiendro.nt de moi. 
Ils éduqueront leurs enfants et les feront revenir. 10 Et je 
les ramènerai de la terre d'Égypte et je les receç.~rai au sor­
tir de chez les Assyriens ; et je les introduirai au pays de 
Galaad et au Liban, et il n'en manquera absolument 
aucun. 

Dieu prépare 
à recevoir 

ses grâces. 

281. Ayant décidé de recevoir ceux 
qui sont devenus étrangers du fait 
de la captivité, le Seigneur ne procède 
pas à l'opération d'un seul coup, mais 

il commence par avertir de sa faveur ceux qui doivent 
en être l'objet. Cette considération se trouve surtout 
dans les Évangiles, car Jésus, voulant que les âmes se 
reposent, leur dit : << V enez à moi, vous tous qui êtes 
fatigués et accablés, et vous trouverez le repos pour vos 
âmes. Prenez sur vous mon joug et apprenez de moi que 
je suis doux et humble de cœur. Car mon joug est suave 
et mon fardeau léger ' 2• " Ayant [ ... ] décidé de les 

sous les yeux. Mais pg2 n'a jamais fait d'additions montrant qu'il 
détenait un pareil exemplàire. A Didyme? Nous le trouvons déjà 
bien long : ils etaient insatiables, ces anciens ! 

2. Matth. 11, 28-30 : cité par J {.;nÔME, 1't9fi, C. 
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éo:u't'è'l ;r.p('.lo:ç t';c..: O:p[wJ~;~v -rèv ~u-yèv a~TOU 'XP'IjO"Û:lY Ona xxt 'CO 

!),o:q;p[O]v rpop't'(ov, O"'lj!J·cûv~t o:0-çot.; <p&crxw1' « Llsù't'E 7Cp0ç [ètû: 
x)&y~) 1 àvo:'lto:t.lcrw Ô!J.Ô:Ç a.)) 

282. 'H O.s(o: o:Üt'IJ 7Cpo-rpo7C'lj Y..cù €v 'I-I<ro:-!<t <p€pe:to:t, 't'oü 
O:yfou Il nU!J.o:'to:; ~oùw't'o:; · <t Ww't(Çou, <ph>'t'(l;ou, 'Ie:pouao:À·~p., 

:~Y.êt jàp 't'è <fWÇ 0'01..1 È.'ltl !Ji, Y.o:l ·~ èbÇo: 't'01J 8eoü O'OU È.r.l O"È. 

5 O:vx't'€'t'o:) .. :r.ev. 'lOoù o••.b't';;ç xo:l ïvbrpoç :~.:-û,UtYs( l''ÎÎ'' è-;ç' €0~nr èd 
OS aS <pa'r~as't'o:t Kûptoc; b. » ~·l')p.6:v:x.; -yO:p (~Ç npoa~Y.Et <p<ù't'tcrO'ijN 

vo:t O;.è -çoü 2::w't'9jp~ç U-;r&pz~noç l}l{•nOç &J,:~Ot•JoD, È7C'E'J'~''oxsv· 
<< 'E1d Oà crÈ <p:,:v·~a:::'t'O:t KUptoç, xo:l ~ 06Ço: -roü E>soü crou È1tl crè. 
brplMo-s't'W >>, (0ç nopsUscrOo:t 't~ç ~o:O"t),tY • .Zç \fux :X.; ~v Y.po:tst 0 

10 'ltcqJ.Ôo:aù.e.ù:; •0 <pur-cl -roU slcrOEf.C[J.Évou x~t -rà Ûü')Oiv•o: EO•rfl s\ç; 
't'è sÙa"("(Û,~ov 't'?j ),o:[J:icp6-r•~t't't •~:; b06~ou 'Exû,·r,aÜ:ç;, Y.o:t' &vo:­
"(U)"('f)V ot\cr;tj<;: 'lëpcucro:),·~tJ., btd7t'sp bp~ << rf)v 8soü e.'tp·~v·fiv 
... ano: voiJv Ur.spixoucro:v c )) o~à 't'É.ÀEt0\1 üq,oç; xoù ~o:crt),tY:(jv 

lmspox1)v. 
15 283. Tfvo:; 0' !bo:.o: <1'"1[J.o:ivs~ Y.o:l e.i.crOéze:to:t o:UtoU:;, &p[J.O­

v(<ù; Èr.ttpépst cp&crxwr << 6.tb·a ),u-rp<0cro[J.:Xt o:Ù'toU:; xo:l "'),·1)6uvW 
o:~toÙç; Y.o.:Ob~t -f,cro:V 'it'OÎJ,oiz. n Âu't'pOÜ'C'O:l ô' o:~-roù:; W[J.(;)y xo:t 
&té."(X'C'WV ·wp<Xvvwv v6!l·I.J.I o:!xtJ.o:Àwcrfo.::; &7to:yo:ybn<ùV o:~'C'oÙ:; 't'"Ç<;: 
ob~.sfa:; o:~-ri';.lv 'TCo),ndo::;. 

20 284. Ksl't'o:t Èv hSpat:; î'?::>:tpo:î::; b tpbïCo.; Y.o:l 1tW:; U'lt''ijpx't'at 
~ si.:; 't'f,\1 ne:uO::pb:v à'lt'CX::>:dcr-ro:~n:;. Eï:; 't'lÇ "(OÜV -rWv &"((WV 
'l't'pOo; 't'Ov s~::p"(E't''~<ro:no: Y.b.po:"(sv·-« To O:~(o:)J,fap.&: 1J.ou, ).,J't'p<ù­
cro:ltJ.s 0:7tè 't'Wv Y.a-ro:Otwx6V't'WV !Md ll' xo:l É't't' « 'E),u't'pWcrw (LE, 

KU pte. b ~hO; 't'ijç O:i,·r,Os(o:r; c. >> 
25 285. 1>o:%pot 't''~[v à'ïto]cr-cpotp·(jv 't'Ù)V pvcrOinu>'J &'itè 't"~ç; 

'itpbte.pov [%o:;-.o}itpo:[î'Co:]ç; é Y.opu<patoç; 't'<-;)'1 Xptcrtoü tJ.~0-1/-rWv 

IIi.por;, "(p&:lrwv 't"Otç 'iïld't"or:;· {(Où tpOo:p't"CÎ:Ç xpucrf<p ?~ b:pyup(~) 

261 a. Mallh. Il, 29 Il h. Js. llO, 1-2 Il c. Phil. ''• 7 Il d. Ps. 
31,7 Il e. Ps. 30, 6 

260 2ô tOv nos: tO-p ll Ov·trJ.: Ov ut v id. Pn Il 26! 11-12 &:vo:ywy~v: 
O:vo:ytvy~~ r~c !\ 22 p.ou add. Pl 

1. Ps. 31, 7 et Ps. 30,G: dt.($ par JÉnÔ~IE, 1lt9't C. 
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recevoir auprès de lui pour qu'ils prennent son joug qui 
est suave et son fardeau léger, il les avertit par ces mots : 
<<Venez à moi et je 1 vous soulagerai".>> 

282. Cette divine manière d'encourager se trouve aussi 
en Isaïe, quand le Saint-Esprit proclame : <<Illumine-toi, 
illumine-toi, Jérusalem, car ta lumière est arrivée sur 
toi, et sur toi la gloire de ton Dieu s'est levée. Voici que 
les ténèbres et l'obscurité vont couvrir la terre des nations, 
mais sur toi se manifestera le Seigneur b. >> En effet après 
avoir averti qu'il convient d'être ilhnniné par le Sauveur 
qui est la lumière véritable, il a ajouté : <<Mais sur toi 
se manifestera le Seigneur et la gloire de ton Dieu appaR 
raîtra sur toi n. Aussi les âmes royales qui sont sous l'a uR 
torité du Souverain Hoi chemineront grâce à la lumière 
de Celui qui les accueille,_ et les peuples appelés à l'Évan­
gile grâce à l'éclat de l'Eglise glorieuse qui est la Jéru­
salem spirituelle, puisqu'elle voit {(la paix de Dieu qui 
dépasse toute intelligence c n à cause de son élévation 
parfaite et de sa précellence royale. 

283. Le but de cet avertissement et de cet accueil, 
le prophète l'indiqüe ensuite avec justesse en ces termes : 
<<Car je les rachèterai et je les multiplierai en aussi grand 
·nombre qu'ils étaient z. )) Il les rachète quand des mo­
narques cruels et inflexibles les ont emmenés prisonniers 
loin de leur propre cité. 

?84. On trouve indiquée dans d'autres passages de 
l'Ecriture la manière dont a- eu lieu le retour à la liberté. 
Ainsi, l'un des saints s'écrie en s'adressant à son bien­
faiteur : <<Toi qui es mon allégresse, délivre-moi de ceux 
qui me persécutent à)), et encore: (<Tu m'as racheté, Sei­
gneur, Dieu de vérité 6

• )> 1 

285. Pierre, le prince des Apôtres du Christ, montre 
le retour de ceux qui ont été arrachés à leur malheur 
antérieur, quand il écrit 1 aux fidèles : ((Ce n'est point 
par des biens périssables, or ou argent, que vous avez 
été affranchis de la vaine manière de vivre que vous 

261 
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È:ÀuOpWO·tjtë b. 1"'fj<; [J.O:to:f.a.; U!J.Ù>V O:vaa-cpotp9).; -r.o:tpo7to:po:Ob't'cu, 
à).).,' ~') O:~j).O:'rt tqJ.(rp dqJ.VOÛ JqJ.ÙltJ.OU )1.~~ &o"ltO,ou Xp~cr't"OÛ a.)) 

286. Au-rpwcr&[J.E'IOç; b 'tODt' hco:yyst),ip.svoç ~wt~p b.wxy-
5 xx[wç E.r.~cpipst "t'b' « fl),·tj&uvW o:~toùc;: xo:06tt ~ao:v 'i'i:O)J,ot 1>, o~ 

to<roOto'' 'itÎ,·~O:::t xcd àptO!J.ij) Oaov -rr} Y.o:-r,X 'rq.l.'l;v U;czpotfî, 7t::>:pa­
;c),·r,aùù; 't'?'J 7tp0ç •Ov 'Al?po:O:p. sù),oyt'f ),e:x.OElcrn 67t0 -çoU G:::oü' 
« Aù!;avW o:~"t'év, xcd ;.),·r,Ou'JW cùtb,,, :~.o:l :::ù/,or~cr(i) atnév, xo:t 
s~),oyiJ[J.Évoç; Éa'to:t, r.o:t·~p 'i'i:cÎ-Î,(~)V è:OvWv Owpe0 Ehoü à'lo:CstxvJ-

10 jJ.Evoç b, >> 1\v:::•:xt Oà ;.:o:rf;p noi,),Wv E.O'IÙW où Y.o:tO: 0"6:pxo: !J.6vov, 
àiJ)J. xo:tO: 't'O vo·rrrbv, O[·q]),ovÔ't't tiY.VW'I xo:l. ot<~>V o:ù-r'jU Èx -rcü 
7totsrv o:Ù't'OÜ 1'0: Spyo: xcd -r~v n(crnv ëze~v. 287. Aù't'Oç yoUv ô 
~(t)'t''~P 't'Ot'Ç o:ù-zoücrt 'l.a-rà crapY.O: -rèv 'AbpaèqJ. Ë'J.E(\1 r.o:'t"Épo: 
, ' ') ' " E' ' ~ 'AP 1 ' ' eppwp.EVZO''t'O:'t"O: €. ,E['J.WV ecp·~· « ~ ( 'tE'l.\10: 't'CU Of>O:O:[J. Eû't'E, 'tO: 

15 Zpyo: 't'OÜ 'Aôpo:àp. 7to~e.ht:: '· }} To:U-r·n 't~ vo·~crs~, « 'tè 't'l,ç· h·J,o-
,- ,- ' • • • J r·r -) • ') • - 'E · • ('l)Ç VX UOÇ n, 0 <%'1t'OO"'t'O ,oç O:U ,oç E'ïC'~O'"t'E. ,M.~ 't'Y) 1 Y.Y.A'I)O"tq:, 
O"IXq!'l)\l[~wv 1rWç 7ro:-r~p -rWv è:O·,{;w ô !.~pOç no:-rpt&p;('t;Ç ô7t&p'J.EL 

, . "0 , , , , , , 'A~> , , , . -'fO:O"X{ô\1 (( 0"0~ EX 'ltLO"'tEWÇ E~O"L\1 U~Ol t:~f>O:O:[J. E\O"W 1 Q"U\1 O:U't'()> 
eù),oyd[J.EVCL e. )) T·~\1 o:Ù't''i;'' 6zwp(o:v i.mob&iJ,et [tè] 7rpOcp·~·m~.ov 

20 ËxEt'lo tè È:v 'l-lO"cdq: cpep6p.evov· a ['0 6),~"(o]crtèç Ëa't'o:t eL;; zti,tâ­
ao:ç' 'l.O:l b n,&ztatcç eio; Ë6voç [J.[ éy Jo: f, }) 

288. 'E7tl o:icrO·f)'t'hlv -ro:!ho: ),o:[J.I)o:v6p.e.'lo: yii,<ùto: Y.tver, 'ii.O),­
),ûw &ytoJ't&-rwv oùè' éD,wç -reY.v[oO]ytwv· ! 'I-H.to:ç yoüv 'l.o:l 'Ei,t­
cro:ü: xo:~ 0 ~O:'ii.ttcrt'l)ç 'Iw&vv'f)Ç, oû [J.d~w' o~Oelç r.a-rà 7tpêiÇt'l 
È:;;o:wt:.t''lj\1 xo:l yvWcrtv &y(o:v a, oùOo:[J.{;)ç hhvwao:v, [W]O"'t'E. 'ï.YE.u­
[J..Z't'tY.Wç bJ,o:v.ô&vetv 7tpocr·~'l.Et t0 7C'Î>~0~vecr0o:t -roÙç: ËXOV't'O:Ç 't'Ô:ç 

262 a. l PimTc 1,18-19 Il b. Cf. Gen. 17,20; 12,2; i7,!) Il 
c. Jn 8, 3Y Il <1. Cf. Act. 9, 15 Il e. Gal. 3, 7. 9 Il f. !s. 60,22 11 
263 a. Cf. MatLh. ii, 11 

262 9-10 O:.va0ww:5p.ëvoç : àvo:ôww6p.€vov Pn Il fi ,Q om, Paç 11 
12 ëzuv : Ë;(stY ywo:J.~V(•JY Pn 

1. L'amalgame que constitue la citation Gen. 17, 20 ; 12, 2; 
17, 5 est repris par JÉRÔME, 11.~:9/.t: C. 

2. Jn S, 39, Gal. 3, 7, !s. 60, 22: cités par JÉnÔME,H%- D. 

r 
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teniez de vos pères, mais par le sang précieux du Christ, 
l'agneau sans tache et sans défaut".>> 

J 1 lt
. 

1
. . 286. Après les avoir rachetés, 

<< e es mu 1p 1era1. n 1 S __ c auveur, auteur de ces pro-
messes, ajoute nécessairement : «Je les multiplierai en 
aussi grand nombre qu'ils étaient)), ce qui ne veut pas 
tant dire en nombre et en quantité qu'en excellence de 
valeur, tout comme dans la bénédiction adressée par 
Dieu à Abraham : (( Je le ferai croître et le 1nultiplierai, 
et je le bénirai, et il sera béni, consacré par la grâce de 
Dieu père de beaucoup de peuples b 1. )>Il devient père de 
beaucoup de peuples, non seulement selon la chair, mais 
aussi selon l'esprit, c'est-à-dire d'enfants et de fils qui 
lui appartiennent, faisant les mêmes œuvres que lui 
et ayant la même foi. 287. C'est pourquoi le Sauveur 
lui-même adresse les plus vifs reproches à ceux qui se 
targuent d'avoir Abraham pour père selon la chair:« Si 
vous êtes enfants d'Abraham, faites les œuvres d' Abra­
ham d. >> En ce sens l'Apôtre Paul, << cet instrument 
choisi par Dieu a)}' écrivant à l'Église, montre comment 
le saint Patriarche est le père de beaucoup de peuples : 
((Tous ceux qui se réclament de la foi sont fils d'Abraham, 
bénis avec lui e. » C'est la même considération que sug­
gère ce texte du prophète Isaïe : « Le plus petit deviendra 
des milliers et le moindre un grand peuple '· >> 2 

288. Pris à la lettre, ces mots paraissent ridicules, car 
beaucoup de très saints personnages n'ont pas eu d'en­
fant du tout. J Élie, par exemple, et Élisée, et Jean~ 
Baptiste 3 , que nul n'a surpassé dans la pratique de la 
vertu et dans la connaissance des saints mystères '\ 
n'ont jamais eu d'enfant. C'est donc au sens spirituel 
qu'il faut comprendre que ceux qui ont reçu de telles 
promesses, se multiplieront <(en aussi grand nombre 

3. :f:Iie, Élis6e, Jean-Baptiste : donnés en exemple par JÉnÔME, 
11194 D. 

" 
\. 
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5 't"OlaU-ro:~ ~~to:yyû,(o:ç << Y.o:66·n ~cro:v 'lto)J,o( >>. O:J yàp Èno:UOo: 
~pÇav-ro o! Ob·.wo~ 7t'),Y)0Uncr6o:\ xo:'t y(vecr6o:~ 'lto)J,ot Y.o:"Cà ·div 
&noOoOeto-o:'l vÙI)oT·J' ·l,aav jàp 'lt"o)J,o~ xo:~ 1tp0 't"'Ïj~ <JJ[o:]poO.cr7J<; 
~w"'ç. 

289. ToU't'ouo:; toù.; O•rto:ç 'it'OÀÀoÙ<; ota crAfp[J.O:'t"CI: [aAE~pe'' ~v 

10 1'olç Ào:otç ïvo: [J.Eto:À&ÔuHnV o:Ù't(;)'o~ -r'ijç &pt::diç. "Ov-..ep -yà:p -rp6-
7:0V -rb: e(ç "'{'f/V ~o:)J,6tJ.EV::X crnÉp[J.O:'H~ [J.EtO:'it'O~e.t 1''~'.1 'it'O:(.lO:Y.eq.r.é­

V'I)'I zOôva W.; "'(E'l'~[J.Cft'O: Y.Cd Y.o:pT.Ô'I yev€cr0o:t, oü-cwç d H'il: ]tcr7Co::~­
p6[LE'10t 't'otç Ào:oCç xo:t t"otç SO'Jecrtv, ek 't~V (0(o:v ...-ot6~·~-ro: 

q>Époucrw 'toÙç ot'ç htEO"it"p't;crav, [J.LIJ.'f)'tà:ç 't'îjç O:pe't'ijç o:lrtW'J 
15 &cro[J.Évouc;:. 

290. Oùx b:p.o:ptf;crot Oi "t'LÇ ÀÉyw1 Èa"l't'&pOo:t U7tô 'h1croU -roùç 
èo.oUcrano:ç· « IIop~uOins:.; p.o:01)'t'~Uo-o:'t'E ·'it&no: -rO: ge'rlj hl)' ital 
g.n 7tp0.; 't'oÙ; o:Ù't'oÙ; Èv 't'é{l Y.o:'t'& 'Iw<fvv·l/v· « ~tà -rciho go'ljY.o: 
U!J.éi<; )) , 't'Oîh' go-n'J Wp~crcÎ!J.'IJV Y.o:l &:'it€0s:tÇa, <t tvC( U;.&:yl)'t'E Y.o:~ 

20 7t),dova Y.o:p7t0v <fÉP'fl't'E c Jl, Y.o:l 0 xo:pr-0.; ûp.W'.I Os:OoÇo:o-!J.évo.; 
g(J't'O:l. 

291, '1-lyoü:J.o:t Y.~X't'à 't'ÔV -.p67tOV 't'OÜ't'OV O"UVO:l%1J·o:),w1"(~E0"0o:t 
't'oÙ; O:ytouç 't'O~ç ),o:ctç xo:t s:'~ç o:Ù-;·~v -r'ljv Baf>u),Wvo: xo:l Acrcru­
p(o:v, t-,~o: !J·Et0[06v]Hç ,qç éo:u't'WV O:ps:'t''fi<; 0(Y.'IJ'.I crwr,)pt(IJOW-,~ 
crr.~::pp.&'t'[w'J cr]'t'.izuç xo:l "(E'J'~!J.O:'t'o: o:Ù't'oùç O:r.oOs:CÇwa-~'.1. ! ToU-np 
&p!J.CV(wç ë:t}~::-co:t !J·V'flaO'ijvo:t toU Kup(ou 't'OÙ; !J.o:xpu-,~O€no:ç o:Ù't'oÜ 
Otà &p.ap't'·~p.a't'o: xo:l O:a~::6~::(o:ç. 

292. Mci),tcr-.o: al É:7tayys:À(o:t o:Ù't.J:t &p!J.O~oucr~v 't'Cl; à7tO 
5 &o-,~w-,~ mo-'tdao:at'.l. Eïp't)ïO:t yoüv 7tEpt o.:Ù't'W'~ Èv Ehoa't'<J) xo:t 

'lt'pW't'<p 1F'o:),p.ii)' << MvïJaO·~aono:t xca È7t'ta't'po:<p-f)aono.:t 7tpè.; 
Kûptov 7t.:fno: 't'à 7tÉpo:-.a •'l)ç yqç, Y.cd 7Cpoaxuvftaouat'l &vW7tw'.l 

263 b. MatLh. 28, 19 Il c. Jn 15,5 

263 6 x:x-cà : Y..:..::t'à yàp Pn Il 7 yàp exp. Pn Il 12 x.OOv:x : j'i'jY Pn 

1. Sur l'interprétation origéniste de cette phrase, cf. Intr., p. 82. 
Il semble que Pn ait voulu en atténuer la portée : en déplaçant 
r&.p (v. apparat), il met en effet l'accent sur l'aspect spirituel, et 
non plus cosmogonique, des choses. 

2. La transformation de xOOvœ en r~v par Pn (v. apparat) est 
typique elu travail de normalisation que subissent les manuscrits. 
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qu'ils étaient>>. Car ce n'est pas alors que les justes com~ 
mencèrent à se multiplier et à être nombreux au sens qui 
a été expliqué ; ils étaient, aussi, en effet, nombreux 
avant la vie présente 1. 

Les justes, 
semence de Dieu 
dans le monde. 

289. Et ces justes nombreux, 
Dieu les a disséminés parmi les 
peuples comme une semence pour 
que ceux~ci aient part à leur vertu. 

Car de même que la semence j·etée en terre modifie le 
sol 2 environnant pour faire pousser tiges et fruits, de 
même ceux qui sont disséminés parmi les peuples et les 
nations font passe~ leur propre qualité à ceux parmi les~ 
quelS ils ont été disséminés, pour en faire des imitateurs 
de leur vertu. 

290. On ne se tromperait pas en disant que Jésus a 
ainsi semé ceux qui entendirent ses paroles : <<Allez, 
enseign~z toutes les nations l>. >> Aux mêmes, il dit encore 
dans l'Evangile de Jean : «Je vous ai placés)>, c'est~à~ 
dire établis et désignés, «pour que vous alliez et que vous 
portiez davantage de fruit c », et votre fruit sera glorifié 3 , 

291. Je pense de la même façon que les saints ont été 
emmenés en captivité avec les peuples jusqu'à Babylone 
même et en Assyrie, pour leur communiquer leur vertu 
en semence de salut et les présenter ensuite comme des 
épis et des rejetons. 1 La conséquence naturelle de cette 
situation est que ceux qui étaient éloignés du Seigneur 
à cause de leurs péchés et de leurs impiétés, se sont 
souvenus de lui. 

292. Ces promesses s'appliquent tout à fait à ceux qui, 
venant de la gentilité, ont adhéré à la foi. Aussi est-il 
dit d'eux dans le Psaume 21 : <<Toutes les extrémités 
de la terre se souviendront et se tourneront vers le Sei~ 
gneur, et toutes les familles des nations se prosterneront 

3. Matth. 28, 19, Jn 15,5: cités par JÉuÔr.m, 1493 A. 
Zacharie. II. 23 
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o:Ùtoù r.iivo:~ cd 7to:-rpto:~ 't"Ù)'J €6vù{·~J, ôn ":où Kupbu ·~ ~o:a~),sio: 

xo:~ o:lrrôç Oscrr.6~e~ 't"Wv Z6vûJV ". >l HW:; -y~p où x &pzs~ Y.al. Oecr-
10 n:O~et ~wv [J.'I'I)a6i'i't·(ùY o:Ù't'oü è;.~cr-rpej;cl.n{ù\1 1ip0:; aù·d•J, Wç 

7tpOO'XUVEt'l XX~ Oo;o/,Oj€~'1 't'~Y xpcccoU•rco: dH::p~(Él't)'i ; 

293. TC 0' g~e•o:L 't'ct:; !l•'~'tJcrOerO"tV -rou ..-o:p.bo:crD,éü>ç, ·~ 16 Sv 
&v::t:r..o),·Qar;.~ JEVÉcr6o:~ « t'ijç '1t'bi,ewç -roü I;Wv-rcç Geoù b li, -ruyxet:­
voUcr·ljç ÈIC'cupo:v(ou, Y.o:'tb. 1"0 ),ex6/..•r (( Ot p.o:xpàv p.•rf,cr6·1)'t"E 't'OÜ 

15 Kup(ou, x:'l:~ 'le:pouao:).-~~ O:vo:b·~1w Ë7tl îto:pOb:v Uv.Wv c. >l 
294, Ü\ E~EpjE't''t)ÛÉV'ïEÇ Ù'irè 't'CÜ ::Eton'fjpo:; É:O:V1ï::'>V r.o),:J'itwèeç 

XÇ(~ r.o),:JTE/','10\ r:.o:o' &vo:yw~(~'' Ur.dpxonE;, h.Opétjloucrl,\1 't0: 't'Ùvo: 

i:o:uïZ:l'l psto:ObGEt YO'l)'t''i)Ç 1-por-·~ç, Wc; 1te:pt h.i.cr-rou &'it"a·ryD,­
),e:aOo:~ xo:-cô: -r·~v jpO:f'~'J -rWv OduJV l1o:p~qJ.tWv' << ILû,W:; b:tpi-

20 <pn 'it"o:-r·~p OCx:x~oç J. Jl 

295, J1pôç -r?j O:v:t"'(W(fj, :t.o:l xo:O' lcr-ropb:'J lmo:pxOT,vo:t 
aûvo:-r::n· Q(y,woç [rô:p 'it"?:}dtp Wv é Z?:x?:p[aç Y.Û.Wç El;.tap~tfev 
tOv -~;.('ltttcrrh•J 'Iw::fv'l''l'' -ruyxavono: tb.vov o:~toü, Ù>ç xo:~ 
'A' ' . '! , ' '! , , '! , ' [ , , ]' 1 ' Of>O!O:(J. 'tOV O'O:·JCI., %0:t O'O:J:Y, '1"0',1 O:Y.WO' Y.O:t O::.J't o:; ûJV 

'ltO:'t'~P 0 Oecrït"icrto; lhùÀoç È'ït"Wf'ÙW; Y.o:l è'ltcnvetW; Sl;é'tf>Ef'EY 
oüç !yé'n'I)O'EV Otô: 't"OÜ .:.Ù·xyye/.bua. 296. 'AY.olicra~ yoU'J Ënw 

o:ù-roù ypciiponoç KoptvO~otç' << l'cf),a U!J."<; Ë'lté'ttcro: b, )) 1:uJ.1·4'W-
5 YWÇ i'.-:>:l. Tiùpoç ypd<pet -rotç Èv -r1J Cho:<mopo/. -;c[tn)otç· << 'Avaye· 

· · · - e · [J ]l " " · " J • ~(E'IY'ft!J.EVOt OU% ~Y. 0'1t0p11.:; <p o:pt'i'jÇ, Il. ' ' O:ipvO:p'tCU ëtO: •OjCU 

~Wno; E>.:.o~ Y.o:l p.ivono:;, Wc; &p'ttjé'JV'IJ'tO: ~pi<p'IJ 'tè ),o-ytY.6v 

-ycf),O'. ~'lttrc[oO}~cro:'te, tva 'zv o:~tifl œi~·I)O·r,n . . dç cr<ùt'l)p(av c. )J 

[Kl ' ' ' ' " ' ) ' '1 ' [ l C('t?: 't"OV 't"f>O'TC'CV 't"O:.J'tOY 'l.o:t 0 E'JO:"'("(E ,tcrt'f)Ç (tlO:VY '1) Ç, ~(EV-

10 v·~cr:>:; n:>:t3e1nwç -rp6K',ù -roùc; fl·:zO·f)n'Jûtno:c; aùtc!>, ()),?i 'EY.Û.·IJ­

v[~ jpcf<pet · <<Tb. va, ipUÀ.cf~o:-r~ é:au•cÙc; ?:nè 't"W'J dOW),wv <~. JJ 

264 a. Ps. 21, 28·29 Il b. Cf. Iléh. 12,22 Il c. Jér. 51, 50= LXX 
28, 50 Il d. Prov. 23, 24 Il 265 a. Cf. l Cor, l·, 15 Il b. l Cor, 3, 2 Il 
c. · I Pierre 1, 23; 2, 2 Il cl. 1 J n 5, 21 

264 12 p.v·l)crÛdcrt'l : p.v·i]ap.o'IEUÛWJ"t'l Pac IJ.Y'f)p.O'IEÔcrtùO"tY (expuncL.) 
mg. Pn JI 17 lmipy_onEç : 0r.ip~«YtEÇ Pn Il 265 10 p.a6rr=Eu0{v-ro;ç : 
p.aOr,nûcr(Nta~ Pnc 

1. Ps. 21, 28-29 : cité par JÉnÔME, 1493 A. 
2. Jér. 28, 50 :·cit6 par JÉRÔME, 14.93 B. 

LIVRE Ill, 292-296 771 

devant lui, car au Seigneur appartient la royauté et c'est 
lui qui gouverne les nations" 1

. >> Comment en effet ne 
serait-il pas le chef ct le maître de ceux qui, s'étant sou­
venus de lui et s'étant tournés vers lui, l'ont adoré et glo~ 
rifié comme le maître ct bienfaiteur ? 

293. Et la suite, pour ceux qui ont gardé le souvenir 
du Souverain Hoi il Ils vivront dans la pensée cons­
tante de la Cité du Dieu vivant, la Cité céleste b, selon 
le texte : <<Vous qui êtes au loin, souvenez-vous du Sei­
gneul' et que Jérusalem vous revienne au cœur o 2 , >> 

L'éducation 
spirituelle. 

294. Ceux qui, par bienfait de leur 
Sauveur, ont beaucoup d'enfants qm 
se trouvent être leur progéniture sp.J.­

rituelle, élèveront leurs enfants en leur partageant une 
nourriture spirituelle, de manière à mériter l'éloge que 
ce passage des Proverbes inspirés prononce de chacun 
d'eux : <<Un père jnstc éduque hien"·>> 

295. En plus du sens spirituel, cela peut exister aussi 
au sens littéral : en effet, Zacharie, qui était un père juste, 
éduqua bien Jean-Baptiste son fils, et Abraham fit de 
même pour Isaac, comme Isaac pour Jacob; et Paul, 
divinement inspiré, 1 père lui aussi, donna une éduc~ation 
solide ct sérieuse à ceux qu'il avait engendrés par l'Evan­
gile". 296. Aussi peut-on l'entendre dire, quand il écrit· 
aux Corinthiens : << .Je vous ai donné à boire du lait 6 

ll, 

Dans le même sens, Pierre écrit aux fidèles de la diaspora : 
<(Vous avez été régénérés d'un germe non corruptible, mais 
incorruptible, par la parole de Dieu vivante et éternelle; 
comme des enfants nouveau-nés, désirez ardemment le 
lait spirituel pour qu'il vous fasse grandir pour le salut e. >> 

De cette 1nanière encore, .Jean l'évangéliste, qui avait 
engendré ses disciples par son enseignement, écrit à 
toute l'Église: ((Petits enfants, gardezMvous des _idoles a 3 ,}> 

3. 1 Co1·. 3, 2, 1 Pierre 1, 23, 1 Jn 5, 2'1 : cités par .T~:nÔME, 1495 BC. 
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297. IlpO~ 't"i() b.6pi,~a~ ·d tb.vx &o:ut"W';, o~ 0:7toès0o[J.é"vo~ 

'it'IX't"Épe.; v.:xl È7t~cr'tpét}'ouavJ cùtO: 7t~otpo'it'cdç xo:t vouOecr(a(<; 6sb:tç:, 

'ivx p:l)'l.É't' &a~ v fM:'t'èt Y.O:Y.W'i È\1 x:tt'>pw.ç: Ouac;séWv, 't'OU-ro. 't"OÜ 

15 E>eoü xo:p~~o!JA:vou, (~<; càtO; Ë<fiJ' « 'E7t~cr'tp:it!Jtù C(Ù"t'OÙ<; È~ 
A!jÛ7t't'OU, xcà k!; 'Acrcrup[w; dcrOé/;o(J.X~ a~to:.Jçz >>, tva [J.r,:.d't'l 

Y.x-co:;.;bvwno:~ U11:0 't'OU 7tVS.U!l·Crnxoü tup&:vvou t~<; Aty67t't'ou; p:r;OS: 
xpo:tWv't'o:t lmO 't'oU &pzn't"oç 't'Wv 'Acro-up!<ùV, Y.:û,oup.évou « voü 
p.êj'a),ou e J> Otèt -..avoup-y!.xv Y.al crxo:tÔ't''I)'W VO'Ij!J·&:-cwv, & o! 'tox6ne; 

20 o~Y. i),éyzouat, lûJ,' ~ (J<bvot d Oe.ocr[6t:pwç] <pâcrY.One.ç' ·<< 0~ 
yô:.p alrt"oU t?: vo~[J.o:'ta O:~rvooüp.ev r. >l 

298. t.lu[ vo:tOv] -cO v o:ùdv tûpo:vvov /'.o:'t'' i),.),'f)V \ xcà (i)),·fJ'i 

È.'dpye~o:v Airu1tdw1 Y.o:l 'Acrcrup[wv lipzo'rrz q-&va~· si Oè. Y.cd 
9[~Jd~opo~ 'lt"ov·r,po:l Ouv&p.s~~ O"'I')[J.o:[votno Otà -c<-:r" 7eo~x0,uw bvo­
!J.i.'twv, 0~ ),Uï-6~' 0~ "'(àp J:31Jvo:'t"O'I 'tè 't"O(t~]lho'l, rr:o)JJ;>V O~<JÛlV 

5 (( ètpxWv Y.o:l ~!;ouo-~Û>'' -coU crY.b[t]ou~ tOÛ'tou, /.,.).),0: Y.o:l xocrp.oxpo:­
't6pwJ Y.?:t 7C'IêU!J.O:}'tAW'I 'lt'CV'flp(aç ")), 

299. 'E),suOspWcro:; 0 TÛl'l !J.syd),wv Ou>psù'w zop·ijyO; h. T'/1<;: 
A!r67tTou Y.xl 'Aacrup(.o:~ -ro[ù]; Y.o:i,W.; àx-rp.Scpono:ç -rà O'o/ù'w 
, . , ['J .. , , , r l >-'tzx'la xo:t -rou; 't"Ei'. o no:ç .xna 1Ca-rspa.;, w; 't'lj'l o: ,aa"~'ttv 

10 Y.al ·d:>'l i\[(]ôo:vov sia&Çsw o:~toù.; kr.a"'("'(ÉÀÎ,sT0: 1., o~Osvè.; €n 
boxÀoünoç 'ltOY'I)poü ~aat),Éwç. Kal Opa st s'tcri[ ya] si.; 't~'l 
Jlo:Ào:aè~-rw -roùç crTCouO&~ov'raç Szstv T~V p.o:p'tupfo:ç [J.stotxscrfo:\1 h, 

"C'~V zY. XO:X(œ.; do; &pt't''/j\1' [J.E'tOtX[~E'tO:t yàp 0 [J.ETO:VO{;')'I è:Ç 
O:p.ap1~o:ç slç Otxo:toa-.U\1'1)\l, €!; &crs:ôsto:ç s'eç s~o:r.SÇ)s:to:\1, hip(tl 

15 'rpbït!j> p.s rotxt~O!J.i'lllù\1 ÛÛ'I OtxcâwY ZÇ do:ro:ywy'(,ç -r?jç ït.o:~Osûcrswç 

265 e. Cf. !s. 10, 12 Il f. 1 Cor. 2, Il Il 266 a. Éphés. 6, 12 Il 
b. Cf. Gen. 31,47 s. 

1. ((L'émigration du témoignage>>: chez JÉnÔltlE, 1495 C, on lit: 
(( Le témoignage de l'émigration. » 

LIVRE 111 1 297-299 773 

297. Non contents d'élever leurs enfants, ceux qui sont 
ainsi qualifiés de pères les ramèneront aussi, par leurs 
conseils et leurs saintes admonitions, et ne les laisse­
ront pas en compagnie des méchants dans les pays des 
infidèles, grâce que Dieu accorde, comme il le dit lui­
même : ((Je les ferai revenir de l'Égypte et je les recevrai 
au sortir de chez les Assyriens z >> : i!s ne subiront plus 
l'oppression du tyran spirituel de l'Egypte- et ne seront 
plus au pouvoir du prince des Assyriens, que l'Écriture 
appelle ((Grand Esprit 8

>> à cause de ses desseins fourbes et 
tortueux, que ne réfutent pas les premiers venus, mais 
seulement ceux qui disent avec la science des choses 
divines : «Nous n'ignorons pas ses desseins 1• » 

298. On peut appeler le même tyran, 1 suivant ses 
activités différentes, tantôt prince des Égyptiens et 
tantôt prince des Assyriens ; mais si des puissances du 
mal distinctes étaient ainsi désignées sous des noms dif­
férents, ce serait sans inconvénient, car un tel sens est 
bien possible, étant donné le grand nombre <(des princi­
pautés et des dominations de ce monde de ténèbres 
ainsi que des puissances de ce monde et des esprits du 
mal")), 

L'émigration 
spirituelle. 

299. Après avoir libéré de l'Égypte 
et de l'Assyrie les pères qui élèvent 
bien leurs propres enfants et ceux qui 

leur ont donné le jour, le Dieu dispensateur des dons 
sublime~ promet de les introduire dans la terre de Galaad 
et au Liban où il n'y aura plus de prince méchant pour 
les maltraiter. Demande-toi s'il n'introduit pas dans la 
terre de Galaad ceux qui s'efforcent de posséder (( l'émi­
gration du témoignage">> X, qui fait passer du vice à la 
vertu. En effet, c'est changer de pays que de se convertir 
du péché à la justice et de l'impiété à la piété, et les 
justes aussi changent de pays, mais d'une autre manière, 
quand ils passent des éléments de la science spirituelle 
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sL; 1''~'1 É1t'O[J.~'I'fl'i, 'itp0i'.0'1t'/jv, Y.o:'r. SÇ hd\l'lj~ .sL;: .:·(,v o~etOszo[J.i­
v·r;v, l'·ixp~; oÙtoU 't'OÜ 1D,o:;ç 1 [J.sO' ô ~1epn ?:·yo:O~v o~ï. gcrnv, 
't<Jjz6.'Jov Scrf.O:'t"O'I Op.sY:t6v. 

300. ToU-r<:l 't'<Î) 't'p67tt~) '"sr~ ~:iib p . .s-ro\Y.\~ot.dvwJ 6 6tJ,'n:l~i;-ç 
20 ),i:y~r: << IlopsUcro•r.:o:t ÈY. O:ncf.p.èh>:;; d;: O.J•Jet.[J.\'1 c. » 

301. M.s-rci,Y.(Sonon ôS: Y.cù ào.O 't'"Qç; crt.!IÏ~ -roû vbp.cu e.tç -r·f,v 
èû{~OJs~o:v o:?J-çoU o[ 67t:o.po.:'JO:G6:·rt.sç; -rO 0:7ëoY:rs~vo'J ~([pitJ.]\-MX Y.o.:l 
k•1 t((J ~tù07tOWÜVH UvsÛ[J.O:Tt ~(l.vbp.svot <1, 

302. 'E-r.~cr't'O:tiO'I e.i. Y.o:l h. 't'OU h p.Épouç; ~~'lt:>crY.SW Y.:'l.l 7i:pO­

<f''i'tSÛSWe [J.sto'.Y.tO'[J.èç Oto:O:i.z~"t'w· [J.o:[p.:upHo: OS] 1:'1,<; [J.notY.<::­

cr(o:ç ·~ 7t'o:potY:f,crst,l<; Scr't'CH 1 O:•Jo:vnpp·f,·r<,lç Z%p~(OU[J.iv·ljç ~Ç &o:ut'l,ç 
~f.OUO"'f/Ç 1:'f,v 0;,60~::~~t'/. 

303. 0~ ~~O"o:z6Év't~ç lmO -roU (0~oU ~tç [1:·~]v r'o:),ao:&~-çw 

5 ~tcr[&~(]oncH 'l.o:l dç 'tÔ'I Aiôxvov Oso[ië]::.rr,6ineç· a~o't'tj'O: ~(~p 
è·f)),o,: 0 Alôavoç Èv 'tc!) ),.:z[O]ivn U7t0 roü O.:bu vu!J.p(ou r.pbç 
T'~ v O"uvow.oTHï"O:'I [a~ ]'t'il> Odo:'l vU!J.cp·tjv, 'tu'rJ.6.'1oua(J.'' O:do:'l tfux'iJ'I 
~al << SvOoÇov 'Exy./,·r,a(a'l l> cr!poO,où>ç +,rto:vtJ.ÉV'f)V <0ç « p;fJY.it'' 
Ëxsw (mO,ov ~ pu·-dOo: ·~ ·n 1:Wv 'tOW6'twv'1 

))' cc 'Orr!J.'IJ [[J.[o:•]iwl 
10 creu cû::; ba[J:~ Atb&'IOU b.)) 'P·I)Od'l) è' 5:,, 't'CÜ'tO 'iipbç [E]Y.O:O"'tO'I 

""CÙ>v OSoor.ot")ÛÉnhlV \U'toz·n "toü 8soU ),bî'[ou], n-sp\ <;)v ~'f.pyrwt 
lmô .-oU ~u>"t'fjpoç' cc 'EY.sivouç OzoÙç e[i.],ev 7tpèç oü; 0 ),b·{oç 
1:oU Ehoü Sri'n.-o '. )) 

304. « 'Ocrp.~ (!J.cn-L[wv] crou c~ç OcrtJ·~ At6~'/ouh. J> lD,·tjOunt-
15 xhlç ~tJ.&na [ o:J.1 xo:1:' dèoç O:ps"tcd 'tujzdvout:nv, otç kyxo:ÀÀû>"ïd­

~S'"C0t « Y; 'itapo:crrŒcro: ~o:crt),\ç b. Oe~üûv '1 Il 'tOÜ ;.cq;,6o:o"ll-:€wç 

Hot>~ tou. 
305. E~pTJ'tO:~ aocpo1ç &,,3pO:vtv Osb't'')'tO: O·f)),oüv Ev T-"por;·~'IE.jY.tJ.V 

266 c. Ps. 83, 8 Il cl. Cf. Il Cor. 3, 6 Il c. Cf. 1 Co•·· 13, 9 Il 267 
a. Éphés. 5, 27 Il b. CanL 4, H Il c. Jn 10, 3!i 11 d. Ps. ·Vi>, W 

266 24 toU: tà Pac Il 267 12 Cl'{l)t~po<; exp. ut v id. pn 

1. L'évidence des clax·tés de l'au-delà sufHru à faire comprendre 
que l'on a émigré de cc monde en l'autre. Si, ainsi dégagée, la 
pensée est claire, le texte grec, peut-être altéré, y conduit difficile­
ment. 

LtVRF. III, 290-305 775 

à l'étape suivante et de celle-ci à celle qui vient è . , 
1 

. apr s, 
Jusqu au terme m-même après lequel il n'y a pas d' t 
b. . , .1 l' 1 . au re 

Ien puisqu I est u time Bien désirable. 
300. C'est en ce sens que le Psalmiste dit de ceux qu · 

changent de pays : << Ils iront de vertu en vertu c. >l I 

301. On émigre aussi de l'ombre de la loi à sa vérité 
qu.and ?n .d~passe la lettre qui tue et qu'on arrive à I'es­
pnt qm VIVIfie à, 

302. Il fa~t examiner s'il n'y a pas aussi, au sortir 
de la connaissance et de la prophétie partielles e un . . . E , e 
em1gratwn. . Ile ~era témoignage J de l'émigration ou 
de la transmigratiOn, car celle-ci se réalise sans aucun 
doute, ayant en elle-même sa propre preuve 1. 

Introduits 303. Ceux qui ont été introduits 
au Liban. par Dieu dans la terre de Galaad 
. , , . . . so.nt aussi introduits au Liban, ·pour 

avoll' ete diVImsés. Le Liban représente en effet la divi­
nité dans les paroles que le divin Époux adresse à la 
~~vine ~p?use ad~nJse. à son intimité : celle-ci représente 
l .ame d1vme et« l Eghse glorieuse))' si abondamment sanc­
tifiée qu'« elle n'a plus ni tache ni ride ni rien de ce 
genre an : <<L'odeur de tes vêtements est comme l'odeu1· 
du I~i~an. b·. J) _C,cla pourrait être dit à chacun de ceux qui 
ont ete divnnses par la participation à la parole de Dieu 
dont le Sauveur a dit : " Il appelle dieux ceux à qui 1; 
parole de DICu a été adressée c. l> 

304. «L'odeur de tes vêtements est comme l'odeur du 
Liba~1 b; ll Le mot «vêtements>> au pluriel représente 
les_ dlfTe~·entes e8pèces de vertus dont est parée <<la reine 
qm se tiCnt à la droite 11 n du Roi Souverain, son époux. 

305 • Il a été dit par des hommes sages que l'encens ' 

. 2 .. Atôavo<;, en grec, ~ignifie à la fois Liban eL encens. On s'explique 
ams1 que le commentatre passe de l'une à l'autre idée (Liban 307). 
S. JÉRÔME en avait déjà fait la remarque, 1495 D. ' 
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o( [J.&yo~ 't'(j) h 't'Tt.; Map[?:t; 'te:z6ivn 'itO:~U(p tJ.Stà zpuaoü xal 
20 O"[J.Jpv·f)~ ),(ôo:vov c, Oto:Vdif 't'O~~urr,· Èr.û Eh:O.; a[J.O: xcd &v0pu>-

7COÇ, èû.)_-f~ Y.a~ ~o:o-t/,e:ù.; U'iC-ipze:t ô -re.zOE.lr;: b. 't''~ç 7to:p0évou, 
xo:-rà ·â;v Op.o),oyoüno: 't~V 6e:Ot•tjto: o:rJ-;'oU E<rnv ),(ôœvov OWpo'i 
XO!J.(~e.tv, xpucrOv Oè: JJ.E't'0: 'tOÛ't'OIJ 't'OU ),tôO:vou ~tpoaO:·re:tv OtO: 'tb 
OfJ.o),oye:~v o:irrOv ~o:crt),Éa. Etp·fi-ro:t yoüv ev &6~o!J:fJx.oa't'<;'> -rrpWt4J 

25 lJi'o:),IJ.(}>, Y.o:t ôn ~o:crt/,e.Uç &a['nv] b è7nO·qfJ:ft<ro:ç [xo:l x]puaôç 
o:[W't'i!)] 7tpoa&j€'t'o:t, oÜ'tw:;· « '0 Eh:Oç 't'Ô xp(fJ.O: crou 't'({) ~o:at­
(J,ü 06;] f », y,cd !J.e:O' ë-ce:po:· « K:d ~·f,ae:to:! Y.o:l OoO·I}O"no:t o:6f't0 
h 'toü ;œu<riou T"ijç 'Apo:ô(o:ç a.>> 306. 'A.),·I)Oûqt: xo:l o~ Ooxf,­
cr(~:t] &vOpu>-;çoç jEjOV(~Ç 9 qÇlÇo/,oyo6[J.E'JOÇ Ct~ 1'o O·rf)'t'Oç E1v(o:~J 
xo:l 11-DJ,;;.~'i « z>lp~'t't (8J~où Ur.èp n&vn~ç )'EUEo:::rOo:t Oo:(vi't'o)y b ))' 

5 Y.o:l Cij.I.Upvo: È:'i 't'ot[ç O)u')potç 7tpoo:::r·tîvéx6·f)· ~·f)),or -rO O[<~p'f)]!J.a 
-roü-ro "r0 't's-d:g:{Oo:~J tèv Uï.Èp -rr&ncü'l Oa•Jbv-ra. Aù-r(xo: )'OÙV c1 
&~<pl 't'Ov 'Iwo-·~r x~d N~Y.bO·f)p.ov Zo:::r1J.Upv~o-o:v 't'O Y.<XTfte:z[O]kv ~hrO 
't'OÙ tr't'O:Upoù trW[J.O: 't'OÜ 'h;o:::roij '. 

307. E!o-&Ço::noç 't'(oij [J.E:)']o:Ào0u'>pou 8soü 't'~Ù; ),u't'pwOiv't'aç 
10 Ô;;rO <Po:po:W '·~~ 1[oü] 'Ao-o-up(ou El; t·~v ra),o;o:~C[·nh Y.O:~ 't'Ov 

i\i?;avo'J, oùae:t[ç Ëh[t] TWv è:xOpi:lv Unoi,efTCe:"ro:t, o~ Ti() 11:f)xi-c' 

dvo:t, - &OUvo:•ov [ "Y]àp ),o)'tX'~'I oùo-(o::v elç TO fJ:~ Ô'J xo:-ro:­
o:::r-rpÉ~o::t, Y.O!v ~[&n]o:: Y.o:1 !l·E:)'c(),o; d:iJ.J:f>'r'~O''(J Y.o::1 &:re:/?·f,o:::rr;, -
èJJJ,' e:l; tO [J.['f):d}r' dvo::t &zOpOv xo::l &ntY.E:(!l,E'IO'i -rotç 61tO 

15 8e:où ),u":'p<ùO[e:t]::nv. 308. Mi),to:::rt'o:: OZ -roUO' U7t&p~s·,·o:t O>o::v 
(( "Ki no: È:v (-;c ]tio-tv 0 8e:O; d ll )'É'n;n:t, (( 'lt<.hnJV )'àp xo:to:vt'f)­
o-.'l.nCùV e:iç &vOpo: TD,e:r.ov, e:iç !J.É'tpov ·~),tx(o:ç >OU '7t),'f)pWp.o::•oç 
'rOÜ Xpto:::r-coU e ll, <( XO:'t''fJOttO'fJ.ÉVwJ 't'W o:Ù't'W vot xal t·?j o:ùrn 

' . f • ' ):: ~' 7 < t"'' ' ' ' ' - ' ' A'' )''lU)!J•(J )}' U'J't"O:f>-:,O::V'!OÇ OU El7t"E:'i 0 tOÇ 7t"f'OÇ 't'~'/ IJœre:pa· (( UOÇ 

267 e. Cf. Mallh. 2, 11 Il f. Ps. 71,! Il 268 a. Ps. 7!, !5 Il b. 
Hé b. 2, 9 Il c. Cf. Jn Hl, 38-40 Il d. 1 Cor. 1!.i, 28 Il c. l~phés. 
4,!3 Il f. 1 COl'. 1 !0 

268 2 àÀ·fjÜ"€(?- : à:),"10d:;. 8!: Pl Il 5 r.po<r'fjYËX.O"' : Oix_E-rO:t PI Il 19 ô 
om. pnc 

1. 01 à~J-<pf -rOv 'luHr~:p : l'expression est bien connue, en grec tar­
dif, pour ne désigner, malgré son emphase, qu'un seul personnage; 
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qu'apportèrent les mages avec l'or et la myrrhe à l'en­
fant né de Marie ~était le signe de la divinité, au sens que 
voici : puisque le Fils de la Vierge est à la fois Dieu et 
homme, mais aussi Roi, il est juste que, pour reconnaître 
sa divinité, on lui apporte de l'encens et qu'à cet encens 
on joigne de l'or pour reconnaître sa royauté. Ainsi 
est-il dit au Psaume 71 que celui qui est venu sur la terre 
est Roi et que de l'or lui est offert : (( 0 Dieu, donne ton 
jugement au Roi 1 

>> ; et un peu après : (< Il vivra et on 
lui donnera] de l'or de l'Arabie a. l> 306. Comme le Dieu 
de gloue s'est fait homme en vérité et non point en appa­
rence, acceptant d'être mortel et de devoir« par la grâce 
de Dieu goO.ter la mort pour tous ~> n, on lui apporta aussi, 
parmi les présents, de la myrrhe. Ce présent est le signe 
que fut enseveli Celui qui· mourut pour tous. De fait, 
Joseph et Nicodème 1 embaumèrent avec de la myrrhe 
le corps de Jésus descendu de la croix c. 

Disparition 
des ennemis 

et unité 

307, Une fois que le Dieu de muni­
ficence a fait entrer dans la terre de 
Galaad et au Liban ceux qu'il a délivrés 
du Pharaon et de l'Assyrien, aucun 

ennemi ne subsiste plus, non pas qu'il soit réduit au 
néant (car il est impossible qu'une substance raison­
nable soit ramenée au néant, quand bien même elle 
aurait commis toute sorte de Crimes et d'impiétés 
énormes) ; mais il n'est plus un ennemi et un adversaire 
pour ceux que Dieu a libérés. 308. Cela sera surtout le 
cas quand « Dieu sera tout en tous dl>, «quand tous 
seront parvenus à l'état d'homme fait, selon la stature 
de la plénitude du Christ e >>, « quand tous seront unis 
par Je même esprit et la même pensée 1 ». Alors s'ac­
complira ce que le Fils disait au Père : «Accorde-leur 

il no faut donc pas y voir (t ceux de l'entourage>> de Joseph et de 
Nicodème. L'Évangile, sans exclure cet entourage, n'en parle pas. 
Dans Jn 19, 38-40, il n'est question que de Joseph et Nicodème seuls. 

Zacharie. II, 24 
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[_268] 20 o:~-rot:; ~va Wu~·~ %v tv ·~rrv, 'l.o:6t~.; ky<1 Y.cà aù Ëv ÈO'JJ.eV g, )) 

I1iv-rw·1 è'l)Ào:O·~ O:ito),o:66nwv tô ·û,·l)pw!J.O: t~o; Oe:b'tî')to;, otaelç 
ë"tt ;J;:o),e:hte:'t'o:~ Ot'(rP'liJJ·ivoo; tT,ç €vWae:w.; Wç Ë~w xal xo:O' b:u­
~Ov et'lo:t. (( 'Arco[Op&:a}t)ç yàp 'tbte 7e&:a'f); i.U'R'I)Ç, OM•rr,ç, crte:­
vo:;!J.CÜ h n, O:r.o[Op&:]ae-rat ,-,o;l tè xo:t[O: O:Jp~OiJ.ÔV 1tÀ-,6oç, dç 

269 
(XVII, 

11) 

25 €va è(vOpo: ît'iV'tWV XO:'t'O:VT'fJ<r&vtW\1 i, 

• • • 

309. ZAcH. X, 11-12 : n~EÀd.Jcrov'tat lv 8a.À&.crcrn a't'Evff 1 
Kat nor.'t'&.l;ol!<nv Ev 8aÀ&.crcrn KÛ~«'t'ot, Kcxt ~l']pOLv8iJaE-rcu mXv't"ct 
-cdr. B&.BTJ TIO"t"IX!f&v, KcÜ &cpottpEBf}crE'tott nâcrOl tJ6ptc; ~ AcrcrupLCùv, 
Kat crKflTI'Tpov AtyVn't"ou TIEpu:upEBTJcrE'HU. 1Z Kcxl KctnaxUaû:l 

cc:à't'o[ù Je; Ev Kupl'{l 0Et}> ctèvr&v, KOLt Ev 'tlp Ov61fO'.'l't cxèvroO K<x:roc.-

5 KcxuxiJcroV"t"Olt, [ÀÉ ]yEt KUptoç. 

310 )' - , . 6 , ) . . , -[ ]" , ...... uvezw~ ev -ro~~ e~o~ç ~oyo~ç o r.ep~ "("!) v 'ip o;.oç Y.::u 
x[o]cr!MY.'~ o~~JW"(~ Orl),o:o-o-cr; r.poo-o:yope[ûe}ccr;~. 'H ~EP~. -.·r,; 
o-a.y~V'fjÇ ")'OÜV eÙet")'ye),ty;~ r.apo:6o),~ a [où]OÈv a'~cr6'f)t0v a~vhte­

to:t, r,;tvT.x hpèç av~ywy~v Ot[o:~ro]peUoucro:· ·~ yb.p ~cÛ,ÀO[J.iV'f) 

10 cret"('~'J'f) eiç -rô'l 0:'10;'t.'{;rw]ov ~~ov hd lJ:yp::r- -rWv Èv o:Ùt?J i.z6Uwv, 
0:/J,'t]yoptY.[Wç] oû-rw:; Wvo!J.<Xcr!J.€vwv, 1) Oe6ïtnucrt6:; Èo-tt yp:x[<p·~, 
;.]o),uEtOW; Aer./,e-:~.ÉV'f) :Jr.~ <<or'(,; r.o),uT.'otY.D,ou -r[oü] 8s:oü 
croC)[a; b ''. 8:i),o:o·cr.x OS ·~ Y.:xO' ·~v.ô:; Èatt xad:crTo:[ vtç], -;r),o:,u­
vo~.i·r!J Y..o:~ eùpuvordvïj -rot; fl)~ïjObvotç [x}?:l c:nl,oïto:O(Zutv] È"(y0ç 

15 nou ,,;u O:Y.t'I'~Tou O:axn[J.É\lot;' [o]ùôè yèxp qnù[·J~\l] izOù:; à<p[·'i­
"Pav·~·~ ëzet <p[o:]no:cr(av, èr.d !J·['t/]Qè :xïcr6't)O"W -~'1-p:-

... 
O't\1, O'JOE 

ôwp.i\l't)V· 

268 g. Cf. Jn 17, 11-21 Il h. !s. 35, lü; 51,11 Il i. Cf. Éphés. 
4, 13 Il 269 a. Cf. Matth. 13, 1,7 Il b. Éphés. 3, 10 

268 20 cro : croi P" Il 26-269 
[ • .-. •• ]&.a\an atEvtj (s. v. Y.Up.IX"t"tt) 
'tWÇ pac 

po~t O"'t"E'Itj add. Y-11!. n-cmf~ou-:>t'l 
P exp. Pc li 15 ài'.tiJ~'t"OIJ: hwrj-

LlVRE IU 1 308-310 779 

d'être un en nous comme toi et moi nous sommes un u )), 

Évidemment, lorsque touS auront reçu la plénitude de 
la divinité, nul ne subsistera séparé de cette unité, restant 
en dehors d'elle et en luiMmême. En effet, quand auront 
disparu <<tout chagrin, toute peine et toute larme.,. >l, la 
multitude en tant que nombre disparaîtra ·aussi, puisque 
tous auront abouti à ne former qu'un seul hommetl . 

• • • 

309. ZAcH. X, 11-12 : "Ils passeront par la mer étroite 
1 et ils frapperont les flots de la mer et toutes les profondeurs 
des fleuves seront mises à sec, et toute l'insolence des AssyM 
riens sera arrachée, et le sceptre de l'Égypte sera ôté. 1 2 Et 
je les fortifierai dans le Seigneur leur Dieu, et ils se gloriM 
fieront en son nom, dit le Seigneur. 

310. Continuellement, dans les 
La mer de ce monde l d" . l d" . . paro cs IVmes, a con 1t10n terM et ses pOissons. . 

restre et la VIe en cc monde sont 
nommées la mer. Ainsi, dans l'Évangile, la parabole du 
filet"' ne renvoie pas à quelque chose de matériel, mais elle 
décrit tout au sens spirituel. En effet, le filet jeté dans la 
vie humaine pour capturer les poissons qui s'y trouvent, 
ainsi nommés par allégorie, c'est l'Écriture Sainte, aux 
mailles tressées de tant de façons par << la Sagesse infi­
niment variée de Dieu l> >>. La mer, c'est la condition 
humaine, étendue et élargie pour les voluptueux et les 
esclaves des passions, qui sont dans une disposition voiM 
sine pour ainsi dire 'de l'immobilité ; les poissons, en effet, 
n'émettent pas de son, et ne se font pas d'images nettes 
puisqu'ils n'ont pas non plus de sensations distinctes. 

1. Apocatastase origénienne? Du moins ne peut-on pas accepter 
à la lettre toutes les assertions des nos 307-308. 
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[269] 

270 
(XVII, 

12) 

780 IN ZACHARIAl'ti (ciL 10, V. 1!-12) 

311. E'( xœ\ ol. 'tz66~.; o1 bv·tjy:bp.e:vot o:~"ri oUO€v €zotHnv 
èvo:;ryi;, O~à -rO xo:to:Oêè(ç) -c·~r; ~~XiJ<; xo:t o:bO~O"ewç o:ùtWv, 

20 {t.)J,' o~v o[t] &r~ot &vOpeç Q:),tiiç ëner; xcû -r.Wv i:x6Uwv àypeo­
['to:t,] 1ecnoUcrt'' &pyo:O"f«v Y.:)!~ Zv -r0 T."Î,f,6et 'toU ôOo:ïO<; 't'fjr; 6o:À::fcr­
cr't)Ç. fle.p: o:ùtWv yoUv yéyp::t;-ï>'t':Xt !v Oet[otr; ü]tJ.votç' (( Ü! Y.O:"t'O:­

Ocdvo·rceç etç 6oD,o:crcra'.l ky [7t),o(]otç 7toto'Onsç è:pyo:crbv èv üOo:crtv 
'it'OÀ),ot.;, [o.:~'t'ol] eT.Oov tb: Ëpya 't'OU 8eoü Y.o:t 'tb: Oo:u!J.&O'to: œùtoü 
,hl j 't'ij} ~u(HjP. >> 

312. Ko:'t'o:[ôcâ]'Jouaw e:~ç -cOv Y.EY.UtJ.O:'t'wp.€vov ~&;);fjr; 'tE x[o:]l 
&À!J.op(Oor; 7CE7Ç)\t)pw[J.évo\l &v6pWitwv [~t]ov kv 7tÀo(otr; [to]~:; 

&v6pw7t(vot:; crW[J.O:O'W o:[ tjluzcd, [hd] t0 T.ot·~cro:[t kp]ya0"1o:v b 
5 ôOa<rt 7to),),otr;, &/,teûov[Te]; xuôep'JW[n]e~· .haatoç yà:p -rWv 

vO'I)!J.ÔVw'J Y.u5ép>J'I)O'W b ~x[ a~], êv oUcrav -rWv ';(?:ptcrp.&rWv -roU 
O:ylou II veUp.?:tcç. Etp'fj[ tat] yàp Wç « ~ ~vtO,Yjp.~tç xa' ~ 
~u~épvr;crt~ c >> toU &yC[oo I1]veUJJ.)!t6; Éan OWpov. flpôç til} 
xuôepv·~t'I)Ç dvJ:t, ô vo·~JJ.[wv] ~al à),teù; Ur.<Xpxet, téxv·ljv Mxwv 

10 .betv'l)v 7t:::pl [~~ t]or~ yvwp~!J.otç 'Irsaoüç ah-av· (( 6.eU-ra b1tt'aW 
IJ.OO xcd T>Or~cr[w U]!J.êi:; à), at~ O:v6pW1twv d, >> 

313. Ot !v 7to)J,or~ üao:a~v €pyacrt[av 7t]oto0vtac;, 't'~ ë'pya 
Kuptoo ~cà tO: 6o:u[!J.&crt]a alrrcO ?[p]Wan· !v ti{l ~uOi{l, lftcrt<f­
vovta~ [Wc;] otbv tE t[otç] toU Eleou xpt[J<acrtv, O:ôUcrcrcp 7toÀÀ?j e 

15 't"UjXO:voUcr?j· Et yà[p] 1-.cd àveÇapaUv·l)t<ff aicrtv, à).,),:l ya Mxone; 
"CO TI'IeUJJ<O: 'tOU GaoU tè Èpauvoüv o:~'toü "'0: ~cl61J g' ôpWcrtv Èv 
't"~) ~u6(i') "CÔ! 6J:u!J.clata 1-.cû ë'pyo: 't"oü 8ecti. 

314. "Op> 3è x"( g[<]epov opyov '''" e!; <~V OoÀ"""'" x"<Œ­
b<fvt(J)V, [€]y 't"<f> T.po<p'l)t?; 'Hcratqc O:rco:yyû,).,bJJ.evcv· << Ilato:cr6~-

20 cron·o:t, ~·l)atv, b 7t\obt; &)J,of6Àwv, 6:lf..o.:cr[a}xv &[IJ.o: 7tpo]vo-

270 a. Ps. 106, 23-2> Il b. Cf. Prov. 1, ii Il c. Cf. 1 Cor. 12,28 Il 
d. Matlh. 4, 19 Ile. Cf. Ps. 35,7 Il f. Cf. Rom.!!, 33 Il g. Cf.! Cor. 
2, iO 

1. (( Les flots agités de la vie humaine.)), cf. III 94. - (( Les ba­
teaux que sont les corps humains >J, cf. In Ps., PG 39, 1381 A : 
cc ilÀot.x -cWv o/u;(WY û~ o-Wp.o:-co: 1tOÀÀO:ï~oij -c~ç ifliXf~Ç Àlyno:t, >> 

2. c( Le sage J>, ô YO~J.Lù>Y, c'est le mot de Prov. 1, 5. 

l 
i 

LIVRE 111 1 311-31/k 781 

311. Mais si les poissons qui nagent dans cette mer ne 
distinguent rien, à cause de l'indigence de leurs âmes 
et de leurs sens, les saints, hommes de mer qui pour­
suivent le poisson, font bonne besogne au contraire, 
1nême au milieu. de la mer. Ainsi est-il dit d'eux dans 
les hymnes divins : ((Ceux qui descendent en bateau sur 
la mer et qui s'activent en eau profonde ont vu les 
œuvres de Dieu et ses merveilles dans ! la profondeur a. n 

312. Elles descendent sur les flots 
Les pêcheurs. agités de la vie humaine, pleine de tu-
multe et d'amertume, avec ces bateaux que sont les corps 
humains 1, les âmes qui, pour accomplir le travail en 
eau profonde, font métier de pêcheur en gouvernant le 
navire. Car les sages ont chacun l'art de gouverner 6

, 

qui est un des dons du Saint· Esprit. En effet, il est dit 
qu'<< assister et gouverner)> sont des dons du Saint­
Esprit ~. Outre sa fonction de pilote, le sage 2 a aussi 
celle de pêcheur : il connaît ce métier dont Jésus a dit à 
ses disciples : <<Venez à ma suite et je vous ferai pê­
cheurs d'hommes t~. )) 

313. Ceux qui accomplissent la besogne en eau pro­
fonde voient dans la profondeur les œuvres du Seigneur 
et ses merveilles, car ils s'appliquent autant qu'ils le 
peuvent à l'abîme profond que sont les jugements du 
Seigneur e. Et bien que ces jugements soient insondables 1, 

cependant, avec l'Esprit de Dieu qui scrute les profon­
deurs divines ", ils voient dans la profondeur les mer­
veilles et les œuvres de Dieu 3 • 

Le dra~on 
de la mer. 

quand il dit : 

314. Considère encore un autre tra­
vail de ceux qui descendent sur la mer, 
celui que le prophète Isaïe indique 

<< Ils voleront sur les navires étrangers et 

3. JÉRÔME, 1497-1498 suit d'assez près les idées et les citations 
de Didyme dans toute cette fin du livre III. 
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!J.dcrouatv hl), 0:)..),6'Pu),o: -rrÀota Àéywv -rô: ô-W[!J.:XTo:] OtO: -rô hél'lo:'" 
~ ' ' ' ' [ c ' 

Et 'IO:t <pUO'~WÇ r.:o:po: "'O:Ç EiJ:ït),eoU crac; ~] uxi;, ob afa:; oncro.:ç 
voépaç xcà o:b-rO -roû't'o xa~' [e]i:.r.bva xcd O!J.oiwcrtv i ~2h.oü y,·ncr-
6dO"o:ç. rlpovofJ.djouO"t 0~ oOrot -d;v 06J,ctcrcrav, O'Y.u~[eU]ov-re~ tOv 
Zv o:b-r?i Op&xona, ),o:[J..ôcfvone:; 0:~[' o:b }roü &ç fs7t::l't·l)cre-~ o/ux&ç 
Sp~cr'ttY.?) Y.O:~ ano:-rr;) .. n [Ot]Oo:crxo:),tq:. ''O·n Oè b OpiY.W'J Èv .'t'Yi 
~cû-&vcrp ÔtY.'t[ptôe;.J, b U[J.'.'<J)[OOç] Ev -rp[-.:<p xo:l h.o:-rocr't'ii) 'Fo:Àp.~) 

5 o:•Ja~[6e )yye-rat <po:aY.[ wr] << Aü't'·IJ ~ O.i),o:crcro: ·~ !J.eycf),·t; xal eùpU­
[xw]qo;, h.e~ r.Àoro: ôw:~ope:Uov-rw, ~ii)a [J.txpô: [J.s-r~ !J.[e:y&]­
),-wv, Op~xwv oOtoç 8v g7t'),o:O"o:; ÈfJ.r.o:t~stv o:ù't"[i{>] :~.. >> 

, 315; ~r.:tcr,o:tiov W; &no:ùOo: !J·b !J.e~riÀ'I) Y.cd EÙp0z[wp6].:; 
Eo-t~'J ·q Ocù,o:aaa to[ç !J.Età: toti Op&xov-coç Ota't'pU3ouaw, a'tsv~ OS 

10 ~or;/ ëÇw o:ù-c·qç V7CSI.Jà:>uv[~Jv eTvo:t. "Ovnep yàp •p6r.ov tot; 
OtY.o:tctç a''te>J·~ !a'[n]v 1) 1tUÀ'I) Y.CI:~ tzO),tp.!J.ÉV'I) ·~ COOç totç €-.,~ 't'W 
OpOWç 7tÇl(/,t}ysUea'Ocn ~Y)'t'otîvtv 't'~V ~w·f;v o:!Wvto>J, 7tÀa-;do: [7t]U),~ 
xxl e~~pû]x~po? 000:; {mc(pzouaa tot; ~o:[U),]otç xal [~t),'l1]06-
votç, wç 7tO/J,ouç r-ept7ti7ttsw •TI O:[r.w]),etr b, oÜ't'w[ç] ·~ Q:)J,'t).:.. 

15 yopou!J.Év·q 6â),aHa a'TEV'i; [sHpio-Y.Ùo:t (< 't'otç Èv 7.o:v·d O),tÔOtJ.É­
votç >> Otà Os:.o-É6sto:v (( Y.cd (Jo'() vtev[o]zwpou[J.évotçc ))' W.; IJ.eTà: 
r-er.otO·fsaewç ~cfvo:t' <( "O't'~ Ôt; r..cD,Wv O)..t~ewv ôer. 'lj[J.aç el.; 
't~v ~o:at),eb:v [el]aû,Oetv d. >> 

316. fio:-câtHTO:t T~ç ·i;p!J.'t)V:::up.é'v't)ç O.û,r:ftt·~ç tà x:Jp.o:'t'o: Ô7t0 
20 -roü Oea7t6Sovtqç o:~•1i[ ç] xal. toü xpxtoÜvToç aùtij.;, 7tp0ç Ô•J 

xù~?oüné'ç o:po:[o:rt•J o( &]ytot' <( ~ù Oev'it6~etç toü xpr:ftouç 't'ij.; 
6etÀaaa[ 't)Ç A-al] -cO v a&J,ov tWv XU[J.âtwv o:~-.·~ç xo:ta7t[pœ] 1 Ùvetç e. )) 

317 · Totito xo:[ 't'Wp ]Owcrsv alaO·~·n7>ç Y.o:t VO't)tW.; Tl)aoüç, kr.t­
'af1:1ao:ç [t~] O:q:pt~oUan t'à Ocû,âH'(l xa,O: TOU 0:[7toat]oÀtxcü 
ax[eU]ouç xo:~ Ti{) àvÉ!J.tp -.tl) OteyeCpo:vtt œù[t'i/ç] -.:0: xl./fJ.a-co:, [Wç] 

5 'ito:po:zp'ij[J.o: sjOCav Y.o:L o:iep!av yevé'a[O]at, ·~pe[J.[oü]vtoç toU üOo:-
to.:; Y..O:~ àipoç a. 

270 h. ls. Il, H Il i. Cf. Gen. 1, 26 Il 271 a. Ps. 103,25.26 Il 
b. Cf. Matth. 7,14.13 Il c. Cf. II Cor. 4,811 d. Act. 1>,22 Ile. 
Ps. 88, 10 Il 272 a. Cf. Matth. 8, 23-27 

27i 4 ÉY.cttOO"tq:i : hiGt"~ pac Il :1.2 ·~v exp. Pn Il :1.9 ï.cttiHet"ctt 
r.cctincto:t Oè Pl Il 20 xpatoüvtos : xpitoç Pac 

1 
i 
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pilleront la mer tous ensemble". n Il appelle navires 
étrangers les corps, parce qu'ils sont d'une autre nature 
que les âmes qui s'y embarquent, substances spirituelles 
et, sur ce point, créées à l'image et à la ressemblance de 
Dieu'. Et ils pillent lia mer, dépouillant le dragon qui 
s'y trouve, en lui enlevant les âmes qu'il a trompées 
par son enseignement à la dialectique captieuse. Que le 
dragon vive dans la mer, le Psalmiste le proclame au 
Psaume 103 en ces termes : <<Voici la mer immense et 
large où croisent les navires, les animaux petits et grands et 
le dragon que tu as façonné pour s'ébattre dans ses flots"·>> 

Mer étroite, 
porte étroite. 

315. Il faut remarquer qu'id la mer 
est immense et large pour ceux qui 
vivent avec le dragon, tandis qu'elle 

est étroite pour ceux qui cherchent à en sortir. Car 
autant l~ porte est étroite pour les justes et la route 
resserrée pour ceux qui cherchent la vie éternelle en se 
comportant comme il faut, alors que la porte est large 
et la route spacieuse pour les méchants et les voluptueux, 
au point que· beaucoup y trouvent leur perdition t., 

autant la mer, selon l'allégorie, paraît étroite à ceux qui 
(( sont pressés de toutes parts )>, à cause de 1eur piété 
envers Dieu, <<mais sans être écrasés c ))' ce qui leur fait 
dire avec confiance : <<A travers beaucoup de tribulations 
il nous faut entrer dans le royaume a. n. 

316. Les flots de la mer que nous venons d'interpréter 
sont frappés par Celui qui est leur Seigneur et leur maître 
et ~ qui les saints disent en faisant retentir leur chant : 
« C'est toi qui maîtrises la puissance de la mer et qui 
calmes la fureur de ses flots '. , 1 

317. Cela, Jésus le réalisa au sens propre et au sens 
spirituel quand il tança la mer écumante déchaînée contre 
la barque des Apôtres et le vent qui avait soulevé les 
flots. Alors le calme et la sérénité se rétablirent aussitôt 
dans l'apaisement de l'eau et de l'air a. 
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318. Dpè; til) hn·n!J:IjO'i'jvo:[~ -cà] xU!J.o:•a -r'ij; 6o:Àc(ao"ljç 
O:l~i,rryop~xWç, ·~p'I)!J.C:le[·l) Y.]:xi 't'O.: $&61) -r(;"lv 7.0tO:fJ.il)v b, r.e:ol w.) 
o:ùzhlv b t'/jç [Aiy]Yrctou ~o:oùd~, Opch.wv èvov.o:~6p.evoç'c ÇtO: 

10 • ._, [] · ' • "' •y ' 'E •0 (füO€ Ç ~O:t O'I)A'fjt.1ptov, AOfJ.J,O:~(i)V €m'EV' « ~ !J.OÜ ÛO"~V ot 
[ J , ' ' ' ' , ' , d 0 r.o -ro:JJ.Ot, xo:t E'(<ù E'i'COL't)O"IX autouç. >> ! 7CEtpo:v ),o:ô6v[t]~ç 

T'i'jç Oo:Àiaar;ç ate.vw0eto .. 1);, -r.cfray,Oi·rrwv T[Wv] XU!J.(how aÙ>'fjç, 

'l.~~ rW•1 ~o:OWv tGlv [~'l?PO! ]v0€vtw[ v] rrotoq;.Wv, -rtf) to:ütœ unop­
Owo-o:v·n [7tpooû,]66n~[ ç] xo:ptat'ljpi(i)Ç &'I0:7tép.r.oua~v ÜJJ.'ICV' 

15 (oÜ}tw Àiycvt[eç]" (( '0 !J.E\O:O'tpÉ/fh)V t'ijv 6cfÀaO'O'O:'J e(ç e·ljp&'l, 
iv r-o•o:p.<il Ctû,eUO'ono:t To"00te », Sp'l)p.w6ÉV't'WV [-ri;>]v ~aOWv 
o:~tWv 0i'j),ov6n Y.o:t 7tataz0ivT(t)V [ TW]v XUJJ.chwv •-ïlç; 6cû,iaa·r,;. 
319. TWv XUJJ.:hwv T~<;; [6û,]&:aa1)<;; 7CO:Taz0inwv ::r.cà r;&:v:wJ 
-r:i:>v ~o:Qi';)v -r:t'7lv 7tO';O:[J.<7)') €pijtJ.w6iv-;wv 1 ·fs -rWv 'A<ïaup(tùV üêptç; 

20 ~"JF9%,[El]ïo:t, xo:l "0 ai'·'~7C't'po•l T"il<;; Aiyûr.Too nspt::xtpeO·~[as-;m, 
, ]' " l , " - 'A , , [ J ooY.. .... t~ ~'-'a<:ït ,eooua.,;;, Y..at 'fj tWJ aaoptwv &ôpt; ••• 0 0 •• ~azs~. 

'AtJ.fOTépwç; "f~P ü~pL~ov, toUTo !J.Sv Àot[Oopot] U<t&pxov-:~;, 
•oü-ro OS 0:/,o:~Ove-:; r.a~ Y.o:O' ônep·r,9o:vCo:v €/;oôp(~oneç;. 

320. TWv O:ntY.EttJ.ivwv r.o:t.:x[J,u] 1 Oivnù'l, r.o:nazUov•o:~ Ur;O 
Kup(oo Eh[oü] aÙThl'J o[ kv 0o:),il1a'(} atevn r.opeuôtJ.evot, (~Ç 
X[e<pt]at'l)ptwç; ),ÉjE!V ho:atOV' (( 'l<:ïzUç [J.OU XO:~ ~ Üt.I.V't)[a(]ç; p.OU 

KUptoç;, Y.a~ kyé•1etb tJ.Ot KUptoç; eiç; 11Wt'1Jp((XV a.'' Kat [€tt]' 
5 << 'Ayo:r.·~al!> [a]E, KUpte, ~ 't<r,<Uç; fJ.ou h. >> 'OaiXÛtwç xat 6 'I[e­

Ph!J·io::; npôç -r:Ov Eldv t'IJO'LV' << 'IazUç fJ.Ou xal ~o·~Oet&: [:J.ou] 
xo:l Y.IXtiXfO"(~ [MU, Kûpt€ 6 8e6ç [J.cu c. )) TO: o:ùt~ -.0 HtJ.v]{p3cJl 
r.cd 7CPOt'ht'tj 'Iep€tJ.io:, Y.IXL b Èv Xot<:ïthl ),o:ÀWv [IIo:]ü/,oç kpou>-

, ' 1 ' ' 

tJ.evi<:ï•o:•~ "(p&:cpet' « I1&Ho: lazUw h [tt;>] kvOuvcq.J.oüvn d, )) 

10 321. Atp1Xtpe0e!a·r,ç "'t''ï}ç; Ü6pe<ùÇ tf~W 'Ag[a]uptwv Y.o:l -:~;. 
~o:<:ït),e(aç '<Û>v Aijuï.[l]iwv xo:riX/,~[Oet]a't)<;;, -r:?J ToU eùepri:oo 

272 b. Cf. Job -14, Il Il c. Cf. Éz. 29,3 ![ d. Éz. 29, 9 11 e. Ps. 
65,6 11273 a. Ps.1!7, 14 Il b. Ps. 17,2 Il c. Jér. 16,19 11 ct. Phil. 
4, 13 
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318. Outre la réprimande, prise allégoriquement, que 
reçurent les flots de la mer, les fleuves aussi furent taris 
dans leurs profondeurs'. Il s'agit des fleuves qui fai­
saient l'orgueil du Roi d'Égypte - appelé dragon • 
à cause de son venin pernicieux ~ et à propos desqnels 
il se vantait en disant : << A moi sont les fleuves, c'est moi 
qui les ai faits a.» Ceux qui ont fait l'expérience du rétré~ 
cissement de la mer ainsi frappée dans ses flots et du des~ 
sèchement des fleuves taris dans leurs profondeurs, s'en 
vienllent à Celui qui a réalisé cela et font monter vers lui 
ce chant de reconnaissance : «C'est lui qui change la 
mer en terre ferme ; ils passeront le fleuve à pied sec s », 
évidemment parce qu'ils ont été taris dans leurs profon­
deurs et que les flots de la mer ont été frappés. 319. Les 
flots de la mer ainsi frappés et les fleuves ainsi taris dans 
leurs profondeurs, l'arrogance des Assyriens périra ef le 
sceptre de l'Égypte lui sera ôté ; elle ne dominera plus. 
L'insolence des Assyriens [subira le même sort]. Leur 
insolence, en effet, s'exerçait d'une double façon, d'abord 
en ce qu'ils outrageaient les autres, ensuite en ce qu'ils 
s'enorgueillissaient avec jactance et fierté. 

320. Leurs ennemis ayant été ré~ 
Se glorifier duits à néant, 1 ceux qui s'avancent 

dans IC Christ. 
sur la mer étroite sont fortifiés par le 

Seigneur leur Dieu et chacun d'eux dit en action de 
grâces : <<Le Seigneur est ma· force et l'objet de mes 
chants, le Seigneur m'a procuré le salut a)), et encore : 
<<Je t'aimerai, Seigneur, toi qui es ma force b, >> Jérémie 
aussi dit à Dieu de la même manière : << Tu es ma force 
et mon sec~urs et mon refuge, ô Seigneur, mon Dieu d. >> 

Dans le même sens que le Psalmiste et que le prophète 
Jérémie, Paul, qui parle dans le Christ, écrit vigoureu· 
sement : << Je puis tout en Celui qui me fortifie 4

• » 
321. Une fois l'arrogance des Assyriens disparue et 

la souveraineté égyptienne abattue, armés du nom de 
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~f'OO''I))'Cp(~ b·ïtÎ,~Cic(!J.ZVOl Y.O:'t'O:XO:UXb'lV't'O.:t z Y.O.:'tà 't'hl V &:vo:-::po:~ÉV't'WV, 
tJ.~[vo:o~J oùxt Exo:O"Coç i,éywv· << 'Ep.ol Oè tJ:i; yévot'to Y.[o:ux]aa6o:t 
[e~ fl·'lJ h] 1:(/) O"tO:upif) 't'OÜ XptO"toü Ot' oiS €!J.ol x6at.toç; lataU-

15 [pw:o:;J x&:yùl x6cr!J.cp e. )) L"taupul6Év't'oc; yJ:[p 1:]oü x6aP.[o]I.J Wc; 
!J.'t)Y.e't' &vepreiv, x.w),u6[JSoiO'! Ô7C'Ij ~o:JÀs't'o:t i((dOet•J x.xt itp<inetv 
't'Ge o:~'t'~ IJIO,o:, ato:upoù·w:[ t o.:ù }r~ 6 Xptcr'ïoti ~ O~ü),oc; ,_ Wan tWv 
7to0Wv Y.::d 't'Wv xztp[Wv] ~w),u6énwv ë·n &vs:pyetv, O:ve!J.EO''fs't'wc; 
xo:ux[·~O's:}tcH <pciaxwv· « Xpta"t'(i} auvecrto:Up(dp.at r. » · 

20 322. '0 't'o:U't'·IJv t~v 7CE7toW·1Jut•J ysvv:xlwc; ëzw' &v XptO''t'hl 
xo:uxêi[to:t Y.t:it&] ·d Àe.zOév· « '0 xo:uzWtJ.e.voc; è:v Kupfw Y.(J.U~ 
z&(aOwg ))' où] xo:uzhltJ.evoc; i1t' oùOevl ~v iOCwv lxew O(Uva't'oa 
~~J~~xQ, OÙ O"OO!J.attY.~, o~èè 't'(-;)V h't'Ô~ 't'~V~. ['A~J't)ybfpeu't'cn 
yap 't'0[ü't'a] ~&no:· « l\1·~ xo:uz&116oo y6:p, Ç?'ljatv, 0 croo/o~ hel 't'ji 
[aoq>t}r a~-coU, [J.'IjOZ b toxupOç è:~l 't'T.1 <oxU~ o:b't'oU u.r:SÈ: [b 
J 

' • " , ' 1 
~ ~ouo~,o~ z~.t 't'(j} ~),oU-rc_p aù-roU, {;.),), 1 ·~ È:·~ 't'OIJ't'c_p Y.cw[i<f]q6w 

5 o xauxw[J.svo~, auvtstv xal eièévat 't'Ov KUfHO'I [ x~lJ 'i'tO~etv iD,e.ov 
xai. xptjJ.O: È:v !J.Éa~ 't'li~ ~~~a. >> 

323. Ta[ Ot't)v] 't'~ V q>OOV~'I xo:l ~ p.~tijp 't'oU 7tp0q>"~'t'OU ~a­
[J.,o:r~À l~t 't'[0 't'O]XE't'<;i 't'OU ~apà 7tp0110ox(o;v jEVO:!J.ÉVOU 't'ÉY.v[ou] 
EUX.:XfltO'toUcra à.vi7.EJJ·tYev, [J.ÔVOV èvo;),)..c(Çacro: àv( 't'l] 't'~~ aoœ{a~ 

10 rpp6V'rjO'W b. ' 

, 324. 'T,;opl;e<at ao Y.at ~tJ.(V 6[eo]6ev àv8paya6·~p.><a 1.' 
e.uxapt1It'~crwp.e.v tcf} épéÇ[o:vln o:b't'O: ùj;&pxont !J.e.yo:ÀoOWpc_p. 

• . . 
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leur bienfaiteur, ils se glorifient z d'avoir mis en déroute 
leurs ennemis et peu s'en faut que chacun· ne dise : 
<c Pour moi, que jamais je ne me glorifie sinon dans la 
croix du Christ par laquelle le monde est crucifié pour 
moi et moi pour le monde e ! >> Car une fois le monde cru­
cifié et privé de son pouvoir d'agir, empêché qu'il est 
d'aller où il veut et de faire ce qui ltii plaît; l'esclave du 
Christ de son côté est crucifié pour le moiide : ses mains 
et ses pieds sont empêchés désormais d'agir, et il pourra 
se glorifier sans encourir de blâme, en disant : c< Je suis 
crucifié avec le Christ 1• » 

322. Celui qui garde généreusement cette confiance se 
glorifie dans le Christ, suivant la parole : « Que celui 
qui se glorifie se glorifie dans le Seigneur 11 ! » Qu'il ne 
prenne pour sujet de gloire rien de ce qu'il peut avoir 
en propre au physique ni au moral, rien non plus de ce 
qu'il peut posséder d'extérieur à lui, 1 car tout cela est 
interdit. « Le sage, en effet, dit l'Écriture, ne doit pas se 
glorifier de sa sagesse, ni le fort de sa force, ni le riche de 
sa richesse, mais que celui qui se glorifie se glorifie en 
ceci : comprendre et connaître le Seigneur, et faire jus­
tice et miséricorde sur terre tJ. >> 

323. Ces paroles, la mère du prophète Samuel les fai­
sait monter en action de grâces vers Dieu lors de la nais­
sance contre toute espérance de son enfant, mais elle 
changea simplement le mot de sagesse en celui de pru~ 
denee b 1 • 

324. Nous accomplirons, nous aussi, avec le secours 
de Dieu, de belles actions et nous rendrons grâce à Celui 
qui nous les aura rendues possibles, car il est plein de 
magnificence. 

• • • 

325. Nous avons suffisamment développé cette troi-
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[274] ''' "~[op·~}r·r,·1 Zaxap(av, >Ù<oü 7tou x~<a7rau[o01J.sv] ,;apo:-
15 [xaÀ]oüvtEÇ <OV op&oELç û·r,euvov[<œ' Eho·l] (( 8oüv[œt ),6]yov iv 

civo(;e:t -roü crt6!J.o:-ro; d >>, 1rpO; 1'9 xcd reX &~Yjç W[ ;] otbv te 
cro:o:p·IJv(cro:l, SO:v a:ÙT(i} Ooxf~. ' 

r' 

274 c. Cf. Os. !2, 10 Il d. Éphés. 6, 19 
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s1eme partie du commentaire du prophète Zacharie 1. 
Il faut l'arrêter ici quelque part et implorer le Dieu qui 
multiplie les visions o de «donner la parole à l'ouverture 
de notre bouche a» pour commenter encore, autant qu'il 
est possible, ce qui suit, si telle est sa volonté. 

1. Jérôme arrête au même endroit son second livre. 
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